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ITAYZANIOY 


EAAAAOË ΠΕΡΙΗΓΉΣΕΩΣ. 


AXAIKA. 


KE#AAAION Α΄. 


Θέσις Âyatas τὸ πάλαι Αἰγιαλός. Πρῶτοι αὑτῆς βασι- 
λεῖς. Ξοῦθος, ἴων. ἀχαιοὶ ὑπὸ Δωριέων ἐκπεπτωχότες, 
Τισαμενοῦ ὁδηγίᾳ ἔρχονται ἐς Αἰγιαλόν. ἴωνες ἐς τὴν 
ἀττικήν. 


Ἡ à τῆς Ἠλείας μέση καὶ Σικυωνίας, καθήκουσα μὲν 
ἐπὶ τὲν πρὸς ἕω θάλασσαν, ἀχαΐα δὲ ὄνομα τὸ ἐφ᾽ 
ἡμῶν ἔχουσα ἀπὸ τῶν ἐνοικούντων, αὕτη τε Αἰγιαλὸς 
τὸ ἀρχαῖον, καὶ οἱ νεμόμενοι τὴν γῆν ἐχαλοῦντο 
Αἰγιαλεῖς, λόγῳ μὲν “τῷ Σικυωνίων ἀπὸ Αἰγιαλέως 
βασιλεύσαντος ἐν τῇ νῦν Σικϑωνίᾳ" εἰσὶ δὲ οἵ φασιν 


DESCRIPTION 


DE LA GRÉCE, 


᾿ς Pan PAUSANIAS. 
LIVRE VII. ACHAIE. 


CHAPITRE I. 


Situation de l’Achaïie nommée autrefois Ægiale. $es premiers 
rois. Xuthus et Ion. Les Achæens chassés par les Doriens, 
entrent sous la conduite de Tisamène dans l’Ægiale. Les 
Joniens dans l’Aitique. 


LA contrée située entre l'Elide et la Sicyonie, le 
long de la mer qui s'étend à l'orient, a pris de ses 
habitants le nom d’Achaïe , qu’elle porte encore main- 
tenant ; on la nommoit anciennement Ægiale, et ses 
habitants s'appeloient Ægialéens, nom qu’ils avoient 
pris, suivant les Sicyoniens, d’Ægialéus, jadis roi de la 
Sicyonie; ou, suivant d’autres, de la nature de leur 
pays qui est en grande partie sur les bords de la mer. 
Dans la suite des temps Hellen étant mort , ses autres 
fils chassèrent de la Thessalie Xuthus , leur frère, qu'ils 
accusoient d'avoir détourné pour son compte parti- 
culer, une partie des richesses de leur père. Xuthus 
s'étant réfugié à Athènes , eut l'honneur d’épouser une 
fille d'Erecthée ; il en eut deux fils, Achæus et Ion. 
Erechthée étant mort, ses fils choisirent Xuthus pour 
juge de leurs prétentions au trône ; il prononça en 
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LA 
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faveur de Cécrops, qui étoit l'aîné; ce qui le fit chas- 
ser du pays par les autres. Xuthus alla s'établir dans 
l'Ægiale où il termina ses jours. Achæus, l'un de ses 
fils, ayant rassemblé quelques troupes dans l'Ægiale 
et dans l’Attique, entra dans la Thessalie et recou- 
vra les états de son père. Quant à Ion, il levoit une 
armée pour aller attaquer les Ægialéens et Sélinus, leur 
roi, lorsque ce prince lui envoya des ambassadeurs 
pour lui proposer Hélice, sa fille, en mariage; et lui 
offrir en même-temps de l'adopter pour son succes- 
seur. Comme ces propositions étoient assez du goût 
d'Ion, il les accepta et devint roi des Ægialéens après 
la mort de Sélinus; il fonda dans l'Ægiale une ville 
à qui il donna le nom de sa femme, et ses sujets 


prirent de lui celui d'Ioniens; ce ne fut cependant 


AXAIKA. A’. 5 
sw ΠΝ \ , , y + 
(ἔγνω γὰρ τὸν πρεσδυτατον Κέκροπα βασιλέα εἰναι) 
οἱ λοιποὶ τοῦ Ἐρεχθέως παῖδες ἐξελαύνουσιν ἐκ τῆς 
r > 1 , » , \ » 4 , \ ἥδ ΝΖ 
χώρας αντόν' ἀφικομένῳ δὲ ἐς τὸν Αἰγιαλὸν καὶ οὐκή-- 
σαντι, αὑτῷ μὲν ἐγένετο ἐνταῦθα ἡ τελευτή" τῶν δέ 
οἱ παίδων, Αχαιὸς μὲν ἐκ τοῦ Αἰγιαλοῦ παραλαδὼν 
χαὶ εξ Αθηνῶν ἐπικούρους, κατῆλθεν ἐς Θεσσαλίαν, 
s w A / » ᾽ 2 3 \ + - 
καὶ ἔσχε τὴν πατρῴαν apyñy love δ᾽ ἐπὶ τοὺς Αἰγιαλεῖς 
\ ἢ ΚΣ 3 « # 
Spatity χαὶ ἐπὶ Σελινοῦντα τὸν βασιλέα αντῶν ἀθροί- 
ζοντι, ἀγγέλους ἔπεμπεν ὁ Σελινοῦς, τὴν Suyatéca 
“2 a ε > . - \ x 
Ελίκην, n μόνη οἱ παῖς %v, γυναῖκα αὑτῷ διδοὺς, καὶ 
αὐτὸν ἴωνα ἐπὶ τῇ ἀρχῇ παῖδα ποιούμενος. Καί πως 
ταῦτα τῷ ἴωνι ἐγένετο οὐκ ἀπὸ γνώμης" καὶ τῶν 
Αἰγιαλέων τὴν ἀρχὴν ἴων ἔσχεν ἀποθανόντος Σελι- 
γοῦντος, καὶ Ἐλίκην τε ἀπὸ τῆς γυναικὸς ὦκισεν ἐν 
- , » / 4 \ ᾿ ᾽ , 3 “ ‘ 
τῷ Αἰγιαλῷ πόλιν, καὶ τοὺς ἀνθρώπους ἐκάλεσεν 
ἴωνας ἀφ’ αὑτοῦ. Τοῦτο οὐ μεταβολὴ τοῦ ὀνόματος, 
’ ’ > », , A 2 “- 
προς)ηχὴ δέ σφισιν ἐγένετο" Αἰγιαλεῖς γὰρ ἐκαλοῦντο 
Joves τῇ χώρᾳ δὲ ἔτι καὶ μᾶλλον διέμεινεν ὄνομα 
τὸ ἐξαρχῆς. Ομήρῳ γοῦν ἐν χαταλόγῳ τῶν μετὰ 
Αγαμέμνονος ἐξήρκεσε τὸ ἀρχαῖον δηλῶσαι τῆς γῆς 
ὄνομα" 
Αἰγιαλόν τ᾽ ἀνὰ πάντα καὶ ἀμφ᾽ Ἑλίκην εὐρεῖαν. 1 
, À 3 PA La , , 
Τότε dE ἐπὶ τῆς ἴωνος βασιλείας πολεμησάντων 
/ 


1 Jliade, L. 11, y. 575. 





“δ AXAIKA. Α΄. 
᾿Αθηναίοις Ἐλευσινίων, καὶ Αθηναίων ἴωνα ἐπαγομένων 
ἐπὶ ἡγεμονίᾳ τοῦ πολέμου, -τὸν μὲν ἐν τῇ ἀττιτῇ 
τὸ χρεὼν ἐπιλαμβάνει, xai ἴωνος ἐν τῷ δήμῳ μνῆμα 
Ποταμίων ἐφίν' οἱ δὲ ἀπόγονοι τοῦ ἴωνας τὸ ἰώνων 
ἔσχον κράτος, ἐς ὃ ὑπ᾽ Ἀχαιῶν ἐξέπεσον καὶ αὐτοὶ 
χαὶ ὁ δῆμος. Τοῖς δὲ ἀχαιοῖς τηνοιαῦτα ὑπῆρξε καὶ 
αὐτοῖς ἐκ Λαχεδαίμονος καὶ ἄργους ὑπὸ Δωριέων 
ἐξηλάσθαι. Τὰ δὲ ἐς ἴωνας καὶ ἀχαιοὺς ὁπόσα ἐπράχθη 
σφίσιν ἐπ᾿’ ἀλλήλους, ἐπέξεισιν αὐτίκα ὃ λόγος μοι 
προδιηγησαμένῳ, καθ' ἥντινα αἰτίαν τοῖς Λαχεδαί-- 
μονα οἰκοῦσι καὶ ἄργος πρὸ τῆς τῶν Δωριέων καθόδοῳ 
μόνοις Πελοποννησίων ὑπῆρξεν ἀχαιοῖς χαλεῖσθαι. 
Apravèpos Αχαιοῦ χαὶ ἀρχιτέλης ἐς ἄργος ἀφίκοντο 
ἐχ τῆς Φθιώτιδος, ἐλθόντες δὲ ἐγένοντο Δαναοῦ γαμ- 
Gpoi , καὶ Αὐτομάτην μὲν ἀρχιτέλης, Σκαιὰν δὲ ἔλα- 
ξεῖν ἄρχανδρος. Δηλοῦσι δὲ ἐν ἄργει καταμείναντες 
οὐχ face ἐν τῷδε" Μετανάςην γὰρ τῷ παιδὲ ὄνομα 
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les Eleusiniens, le firent venir pour lui donner le 
commandement de leurs troupes ; il termina ses jours 
dans l’Attique, et son tombeau est dans le bourg 
de Potamos. Ses descendants régnèrent sur les 
Ioniens jusqu’à l'époque où ils furent, ainsi que leurs 
sujets, chassés de cette contrée par les Achæens , qui 
venoient eux-mêmes d’être expulsés de Lacédæmone 
. εἰ d'Argos par les Doriens. Je raconterai tout ce qui 
se fit de part et d'autre entre les Ioniens et les 
Achæens, lorsque j'aurai expliqué pour quelle raison 
les habitants d'Arsos et de Lacédæmone étoient , avant 
le retour des Doriens , les seuls qui portassent le nom 
d’Achæens. Archandrus, fils d'Achæus, et Architélès 
vinrent de la Phthiotide à Argos , et ils y épousèrent 
savoir: Archandrus, Scæa; et Architélès, Auto- 
maté; toutes deux filles de Danaüs. Il est certain 
qu'ils restèrent à Argos; car, entre autres preuves, 
Archandrus donna à son fils le nom de Métanastes. 
Les fils d’Achæus ayant ainsi obtenu quelque au- 
torité à Aïrgos et à Lacédæmone, le nom d’Achæens 
prévalut dans ces deux villes, et devint leur nom 
commun; mais les Argiens conservèrent en outre 
celui de Danaens. Les Achæens ayant été chassés 
d'Argos et de Lacédæmone par les Doriens, Tisamène, 
fils d'Oreste, leur roi, enyoya en son nom et au nom 
de son peuple, demander aux loniens s'ils vouloient 
de bon accord et sans guerre, les recevoir dans leur 
pays; mais les rois de ces derniers craignant que 
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lorsque les Achæens seroient confondus avec leurs 
sujets, Tisamène ne fût à cause de sa valeur et de l'éclat 
de sa race, choisi pour roi par les deux peuples d'un 
commun consentement, empéchèrent les Ioniens d'avoir 
aucun égard aux propositions des Achæens; ils prirent 
donc les armes et allèrent à leur rencontre; Tisa- 
. mène fut tué dans le combat; mais les Achæens ayant 
remporté la victoire , assiégèrent les Ioniens dans Hé- 
lice où ils s’étoient réfugiés, et les laissèrent ensuite 
par capitulation s'en aller où ils foudroient. Le corps 
de Tisamène fut enterré à Hélice par les Achæens; 
mais long-temps après, les Lacédæmoniens apportèrent 
ses os à Sparte, en exécution de ce qui leur avoit 
été ordonné par l’oracle de Delphes; on y voyoit 
encore de mon temps son tombeau dans l'endroit où 
se font les repas que les Lacédæmoniens nomment 
Phidities. Les Ioniens étant allés dans l'Attique, les 
Athéniens et Mélanthus, fils d'Andropompus, leur roi, 
les reçurent parmi eux à cause d'Ion, et de tout ce 


AXAIKA. Α΄. 9 
ὑπύήει ϑέος, μὴ Αχαιῶν ἀναμιχθέντων αὐτοῖς Τισα- 
ι 3 À dé ἐλ , ’ A ὃ _ 
μενὸν ἐν χοινῷ βασιλέα ἕλωνται, χατά τε ανδρα 
γαθίαν καὶ γένους δόξαν" Ἰώνων δὲ οὐ προσιεμένων 
’ » A 
τοὺς Αχαιῶν λόγους, ἀλλὰ ἐπεξελθόντων σὺν ὅπλοις, 
Τισαμενὸς μὲν ἔπεσεν ἐν τῇ μάχη, ἴωνας δὲ Αχαιοὶ 
χρατήσαντες ἐπολιόρχουν καταπεφευγότας ἐς Ἐλίκην, 
,“.Ἰ À 3 “« 3 - € LA nd 
καὶ Ucrepoy ἀφιᾶσιν ἀπελθεῖν ὑποσπόνδους. Τισαμενοῦ 
4 ι] “ 4. , w 
δὲ τὸν νεχρὸν Αχαιῶν ἐν Ελίχη ϑαψάντων, Usrepoy 
4 V4 “« 3 “« 2 : 
χρόνῳ Λακεδαιμόνιοι, τοῦ ἐν Δελφοῖς σφισιν avet- 
# ‘’ “«, 
πόντος χρης-ηρίον, χομίζουσι τὰ ὁς-ἃ ἐς Σπάρτην, 
s Ἢ . 29 3 4 »Γῇ NE »- ΄ #: \ - 
χαὶ ἣν χαὶ ἐς ἐμὲ ἔτι αὐτῷ τάφος, ἔνθα τὰ δεῖπνα 
, , \ 
Λαχεϑαιμονίοις ἐςτὶ τὰ Φειδίτια καλούμενα. ἴωνας ὁ 
ἣ ᾿ . 1] » , A 
ἀφικομένους ἐς τὴν Αττικὴν, Αθηναῖοι χαὶ ὁ βασιλεὺς 
ϑ - ᾽ ’ 3 ν 
αὑτῶν Μέλανθος Ανδροπόμπου συνοίκους ἐδέξαντο, 
# 4 Ψ 4 w A w - 
ἴωνός τε δὲ ἕνεκα καὶ ἔργων, & ἔπραξε πολεμαρχῶν 
, ’ 2 \ , ες ) ς , ’ὔ 
Αθηναίοις. Λέγεται δὲ καὶ ὡς ἐν ὑπονοίᾳ ποιούμενοι - 
τοὺς Δωριέας οἱ ᾿Αθηναῖοι, μὴ οὐδὲ αὐτῶν ἐθέλωσιν 
3 ’ὔ’ 3 ͵ » ’ Φ A ϑ ΄ 
ἀπέχεσθαι, ἰσχύος μᾶλλον οἰκείοις εἵνεκα, Ἢ εὐνοίᾳ 


τῇ ἐς τοὺς ἴωνας, συνοίκους σφᾶς ἐδέξαντο. 


το AXAIKA. Β΄. 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Β΄. 


Κόδρον παῖδες σὺν ἴωσι καὶ ἄλλοις Ἑλλησι ἤγαγον ἀποι- 
πίαν ἐς τὴν ἀσίαν. ἀποικίαι τρεῖς ἐκ τῆς Ἑλλάδος. 
Νειλεὺς ἐς MOncov. Μιλήσιοι. ἀπόλλωνος ἐν Διδύμοις 
ἱερὸν. ἄρτεμις ἡ ἐφεσία, ἄνδροκλος ὁ ὁ Κόδρου ἐ ἐς Êge- 
σον, Θάνατος αὐτοῦ καὶ μνῆμα. ἴωνες ἐς Μνοῦντα καὶ 


Πριήνην. 


ÆEreu δὲ οὐ πολλοῖς ὕςτερον Μέδων καὶ Νειλεὺς πρεσ- 
βύτατοι τῶν “Κόδρου παίδων ἐς ασίασαν ὑπὲρ τῆς ἀρ- 
χᾶς, καὶ οὐκ ἔφασκεν ὁ Νειλεὺς ἀνέξεσθαι βασιλευό- 
μενος ὑπὸ τοῦ Μέδοντος, ἔτι ὁ Μέδων τὸν ἕτερον 
ἦν τῶν ποδῶν χωλός. Δόξαν δέ σφισιν, ἀνενεγκεῖν 
ἐς τὸ χρηςτήριον τὸ ἐν Δελφοῖς, δίδωσι Μέδοντι ἡ 
Πυθία βασιλείαν τὴν ἀθηναίων. Οὕτω δὴ ὁ Νειλεὺς χαὲ 
οἱ λοιποὶ τῶν Κόδρου παίδων ἐς ἀποικίαν ἀπες- ἀλη- 
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CHAPITRE Il. 


Les fils de Codrus avec les Ioniens et autres Grecs fondent 
une colome dans Asie. Les trois premières colonies de 
la Grèce. Niléus à Milet. Les Milésiens. Temple d’Apollon 
à Didymes. Diane d’Ephèse. Androclus, fils de Codrus, à 
Ephèse. Sa mort et son tombeau. Les Joniens à Myonte 
et à Priène. 


P su d'années après, Médon et Niléus, les deux fils 
aînés de Codrus, entrèrent en contestation au sujet 
de la couronne ; Niléus disoit qu’il ne consentiruit 
jamais à reconnoître pour roi Médon, parce qu'il 
étoit boiteux du pied gauche. Ils convinrent cepen- 
dant de s'en rapporter à l’oracle de Delphes, et la 
Pythie prononça en faveur de Médon; ainsi Niléus 
. et les autres fils de Codrus partirent pour aller fon- 
der uné colonie, emmenant avec eux tous ceux 
des Athéniens qui voulurent les suivre; mais la 
plus grande partie de leur armée étoit composée 
d'Ioniens. C’est la troisième expédition partie de la 
Grèce, composée de troupes de divers pays com- 
mandées par des chefs qui étoient eux-mêmes d'une 
autre contrée. Dans des temps plus anciens, Iolas 
de Thébes, neveu d’Hercules, conduisit dans l’île de 
Sardaigne une colonie d’Athéniens et de Thespiens. Une 
génération avant l'époque oùles Ioniens sortirent d'Athè- 
pes, Théras, fils d'Antésion, avoit conduit des Lacédæ- 
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moniens et des Minyens chassés de Lemnos par les 
Pélasges, dans l'île Calliste qui prit de lui le nom de 
Théra qu'elle porte encore maintenant ; dans celle- 
ci qui fut la troisième, les fils de Codrus se mirent 
à la tête des loniens, quoiqu'ils ne fussent pas Ioniens 
eux-mêmes, mais originaires de Pylos dans la Mes- 
sénie par Codrus et Mélanthus , et Athéniens du côté 
de leur mère. Les peuples grecs qui prirent part à 
cette expédition furent les Thébains avec Philatus, 
l'un des descendants de Pénéléus; les Minyens d'Or- 
chomène qui suivirént les fils de Codrus, parce qu'ils 
avoient une origine commune; les Phocéens , ex- 
cepté ceux de Delphes, et les Abantes de l'Eubée ; 
Philogènes et Damon, fils dEuctémon, Athéniens, four- 
nirent aux Phocéens les vaisseaux dont ils avoient 
besoin, et furent leurs chefs dans cette expédition. 
Lorsqu'on fut arrivé en Asie avec les vaisseaux, 
chacun de son côté se dirigea contre les différentes 


νας τ᾽ 


ΑΧΑΙΚΑ. B. 13 
τοὺς ἐκδληθέντας ὑπὸ Πελασγῶν ἐκ Λήμνου, 1 Θήρας 
ὁ Αὐτεσίωνος Θηδαῖος ἤγαγεν ἐς τὴν νῆσον, τὴν νῦν μὲν 
ἀπὸ τοῦ Θήρα τούτον, 3 πρότερον δὲ ὀνομαζομένην 
Kaliçnv. Τρίτον δὲ τότε οἱ Κόδρου παῖδες ἐπετα- 
χθησαν ἴωσιν ἄρχοντες, οὐδέν σφισι γένος τῶν Ἰώνων 
μετὸν, ἀλλὰ Μεσσήνιοι μὲν ἐκ τῶν Πύλου τὰ πρὸς 
Κόδρον καὶ Μελάνθον, Αθηναῖοι δὲ ὄντες τὰ πρὸς 
μητρός. ἴωσι δὲ τοῦ ς-όλου μετασχόντες οἵδε Ἐλλή-- 
νων Θηβαῖοί τε οἱ ὁμοῦ Φιλώτα γεγονότι ἀπογόνῳ 
Πηνέλεω, καὶ ΟὈρχομένιοι Μινύαι συγγενείᾳ τῶν Κό-- 
ρου παίδων" μετέσχον dE καὲ Φωκεῖς οἱ ἄλλοι πλὴν 
Δελφῶν, καὶ AGavres ἐξ Εὐβοίας. Τοῖς δὲ Φωχεῦσι 
Φιλογένης καὶ Δάμων οἱ Εὐχτήμονος Αθηναῖοι ναῦς 
τε διδόασιν ἐς τὸν πλοῦν, καὶ αὐτοί σφισιν ἐς τὴν. 
ἀποικίαν ἐγένοντο ἡγεμόνες. ὡς δὲ ταῖς ναυσὶν ἐς τῆν 
Ασίαν XATÉPAY , ἐπ’ ἄλλην ἐτρέποντο ἄλλοι τῶν ἐπὲ 
ϑαλάσση πόλεων. Νειλεὺς δὲ χαὶ ἡ σὺν αὐτῷ μοῖρα 
ἐς Μῶλητον. Μιλήσιοι δὲ αὐτοὶ τοιάδε" τὰ ἀρχαιότατά 
σφισιν εἶναι λέγουσιν" ἐπὶ γενεὰς μὲν δὴ 5 Αναχτο- 
ρίαν καλεῖσθαι τὴν γῆν, Αναχτός τε αὐτόχθονος nai 
Ἀς-εἐρίου βασιλεύοντος τοῦ ἄναχτος. Μιλήτου δὲ xa- 
τάραντος cho Κρητῶν, ἥ τε γῆ τὸ ὄνομα μετέδαλεν 
απὸ τοῦ Μιλήτον χαὶ ἡ πόλις. Αφίκετο δὲ ἐκ Κρήτης 

1 Yro Πελασγοῦ ἐκ Λήμνου. 2 ἶσ. ἀπὸ τούτου Θήραν. 
3 jo. γεντὰς μὲν δύω. 
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ὁ Μῇλητος καὶ ὁ σὺν αὐτῷ ςρατὸς, Μίνω τὸν Εὐ- 
Ρώπης φεύγοντες. Οἱ δὲ Κάρες οἱ πρότερον νεμόμενοι 
τὴν χώραν, σύνοικοι τοῖς Κρησὶν ἐγένοντο. Τότε δὲ 
ὡς ἐχράτησαν τῶν ἀρχαίων Μιλησίων oi loves, τὸ 
μὲν γενος πᾶν τὸ ἄρσεν ἀπέκτειναν, πλὲν ὅσοι τῆς 
πόλεως ἁλισκομένης ἐκδιὸράσχουσι, γυναῖκας δὲ καὶ 
ϑυγατέρας τὰς ἐχείνων γαμοῦσι. Τοῦ δὲ Νειλέως d 
τάφος ἰόντων ἐς Διϑύμους ἐςτὶν οὐ πόῤῥω τῶν πυλῶν 
ἐν ἀριςερᾷ τῆς ὁδοῦ. Τὸ δὲ ἱερὸν τὸ ἐν Διδύμοις 
ποῦ ἀπόλλωνος καὶ τὸ μαντεῖόν ἐςτιν ἀρχαιότερον, À 
κατὰ τὸν ἰώνων ἐσοίκησιν᾽ πολλῷ δὴ πρεσθύτερα ἔτι 
À κατὰ ἴωνας τὰ ἐς τὸν ρτεμιν τὴν Ἐφεσίαν ἐς ἰν. 
Οὐ μὲν πάντα γε ἐς τὴν ϑεὸν ἐπύθετο ( ἐμοὶ δοκεῖν ) 
© Πίνδαρος, ὃς ἀμαζόνας τὸ ἱερὸν ἔφη τοῦτο ἱδρύσασθαι 
ςτρατευομένας ἐπὶ ᾿Αθήνας τε καὶ Θησέα.κ, Αἱ δὲ ἀπὸ 
Θερμώδοντος γυναῖκες ἔθυσαν μὲν καὶ τότε τῇ ἔφε- 
σίᾳ ϑεῷ, ἅτε ἐπις-άμεναί τε ἐκ παλαιοῦ τὸ ἱερὸν, 


ΜΡ, Σ᾿ Pr re 
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et les siens avoient quitté la Crète pour fuir la do- 
mination de Minos, fils d'Europe; les Cariens qui 
habitoient auparavant ce pays, y étoient restés avec 
les Crétois; mais lorsque les Ioniens eurent vaincu 


les anciens Milésiens , ils tuèrent tous les hommes de 


quelque âge qu'ils fussent, excepté ceux qui s'échap- 
pèrent lorsque la ville fut prise, et ils épousèrent 
leurs femmes et leurs filles. Le tombeau de Niléus 
est à gauche du chemin, à peu de distance des portes 
de Milet, par lesquelles on sort pour aller à Didymes. 
Le temple d'Apollon à Didymes et son oracle sont 
plus anciens que l'arrivée des loniens dans ce pays 
1à ; mais le culte de Diane d'Ephèse est d'une époque 
encore bien plus reculée. Pindare n'a pas bien connu, 
à ce quil me semble, tout ce qui concerne cette 
déesse ; car il dit que les Amazones élevèrent son 
temple lorsqu'elles firent leur expédition contre Thésée 
et les Athéniens ; les Amazones, à la vérité, offrirent 
alors des sacrifices à Diane d'Ephèse, dont elles con- 
noissoient Île temple depuis long-temps, s'y étant 
refugiées après avoir été vaincues par Hercules, et 
plus anciennement encore , lorsqu'elles l'avoient été par 
Bacchus; mais il n'avoit pas été construit par elles ; 
un certain Crésus, originaire du pays, et Ephésus qui 
étoit , à ce qu’on dit , fils du fleuve Caystre, sont ceux 
qui ont bâti ce temple , et c'est d'Ephésus que la ville 
a pris son nom. Lorsque les Ioniens y vinrent, le 
pays étoit habité par des Léléges, qui faisoient partie du 
peuple Carien, et par des Lydiens qui étoient les 
plus nombreux : il y avoit aussi dans les environs 
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du temple, quelques gens qui y demeuroient à titre 
de suppliants, et des femmes de la race des Ama+ 
zones. Androclus, fils de Codrus, que les Ioniens 
qui s'embarquèrent pour Ephèse , avoient nommé roi, 
chassa du pays les Léléges et les Lydiens qui tenoient 
la ville haute. Quant à ceux qui demeuroient autour 
du’ temple, ils n'avoient aucune crainte; car après 
s'être liés avec les Ioniens par des serments mutuels, 
ils restèrent étrangers à cette guerre. Androclus en- 
leva dans la suite Samos aux Samiens, et les Ephé- 
siens possédèrent pendant quelque temps cette ile et 
les îles voisines. Lorsque les Samiens furent revenus 
dans leur pays, Androclus alla au secours des Prié- 
néens contre les Cariens ; les Grecs remportèrent la 
victoire ; mais Androclus fut tué dans le combat. 
Les Ephésiens ayant enlevé son corps lui donnèrent 
la sépulture dans leur pays; on montroit encore 
de mon temps, son tombeau sur le chemin qui con- 
duit du temple de Diane à celui de Jupiter Olym+ 
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ἄλλοι τε ἱκεσίας εἵνεκα, χαὶ γυναῖκες τοῦ Ἀμαζόνων 
γένους. Ἀνδροχλος δὲ ὁ Κόδρου ( οὗτος γὰρ δὴ ἀπε- 
δέδεικτο Ἰώνων τῶν ἐξ ἔφεσον πλευσάντων βασιλεὺς ) 
Λέλεγας μὲν καὶ Λυδοὺς τὸν ἄνω πόλιν ἔχοντας ἐξέ- 
ὅαλεν ἐχ τῆς χώρας" τοῖς δὲ περὶ τὸ ἱερὸν οἰκοῦσι 
δεῖμα nv οὐδὲν, ἀλλὰ ἴωσιν ὅρκους θόντες, καὶ ἀνὰ 
μέρος παρ᾽ αὐτῶν λαδόντες, ἐχτὸς ἤσαν πολέμον. 
Αφείλετο δὲ καὶ Σάμον Avdpoxlos Σαμίους, καὶ ἔσ-- 
χον Ἐφέσιοι χρόνον τινὰ Σάμον καὶ τὰς προδεχεῖς 
νήσους. Σαμίων δὲ ἔϑη κατεληλυθότων ἐπὶ τὰ οἰχεῖα, 
Πριηνεῦσιν ἤμυνεν ἐπὶ τοὺς Καάρας ὁ ἀνδροχλος , καὲ 
νικῶντος τοῦ Ἑλληνικοῦ > ἔπεσεν ἐν τῇ μάχῃ. Ἐφέσιοι 
δὲ ἀνελόμενοι τοῦ Avdpéxkou τὸν νεκρὸν, ἔθαψαν τῆς 
σφετέρας, ἔνθα δείκννται καὶ ἐς ἐμὲ ἔτι τὸ μνῆμα κα- 
τὰ τὴν ὁδὸν τὴν ἐκ τοῦ ἱεροῦ παρὰ τὸ Ολυμπιεῖον τ 
χαὲ ἐπὶ πύλας τὰς Μαγνήτιδας" ἐπίθημα δὲ τῷ μνζ- 
part ἀνήρ ἐςιν ὡπλισμένος. Οἱ δὲ ἴωνες Μνοῦντα 
ἐσοικησάμενοι ? χαὶ Πριήνην, Κάρας μὲν καὶ οὕτοι 
τὰς πόλεις ἀφείλοντο. Οὐκις αἱ δὲ Μνοῦντος μὲν Κυά- 
ρητος 5 ἐγένετο ὁ Κόδρου' Πριηνεῖς δὲ, ἴωσιν ἀναμε- 
μεμιγμένοι Θηδαῖοι, Φιλώταν τε τὸν ἀπόγονον Πηνέ- 
λεὼ χαὶ Αἴγυπτον 4 «Νειλέως παῖδα ἔσχον οἰκις-ἄς, 
Πριηνεῖς μὲν δὺ ὑπὸ Ταξαλοῦ 5 γε τοῦ Πέρσον, χαὶ 


ϊ ὀλύμπιον. 2 Ἐποικησάμενοι. 3 Ἰσ. Κυδρῆλος. 
ἡ jo. αἴπντον. 5 Ταθούτου. 
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ὕςερον ὑπὸ ἱέρωνος ἀγδρὸς ἐπιχωρίου καχωθέντες ἐφ 
τὸ ἔσχατον, ὅμως τελοῦσιν ἐς ἴωνας. Μυοῦντος δὲ 
οἱ οἰκήτορες ἐπὶ τύχη τοιᾷδε ἐξέλιπον τὸν πέλιν. Κατὰ 
τὴν Μνουσίαν χώραν ϑαλάσσης κόλπος ἐσεῖχεν οὐ 
μέγας" τοῦτον λίμνην ὁ ποταμὸς ἐποίησεν ὁ Μαίαν-- 
ὃρος, ἀποτεμόμενος τὸν ἔσπλουν τῇ Ali ὡς δὲ ἐνός-η- 
σε 1 τὸ ὕδωρ, καὶ οὐκ ἔτι ἦν ϑάλασσα, κώνωπες 
ἄπειροι πλῆθος ἐγίγνοντο ἐκ τῆς λίμνης, ἐς ὃ τοὺς 
ἀνθρώπους ἠνάγκασαν ἐκλιπεῖν τὴν πόλιν. Âreydpr- 
σαν δὲ ἐς Μῆλητον Μνούσιοι τά τε ἄλλα ἀγώγιμα καὶ 
τῶν ϑεῶν φερόμενοι τὰ ἀγάλματα' καὶ ἦν mar’ ἐμὲ 
οὐδὲν ἐν Μνοῦντι, ἔτι μὴ Διονύσου ναὸς λίθου λευχοῦ. 
Μνουσίοις δέ γε κατέλαϑεν ἐοικότα καὶ ἀταρνείτας 
παθεῖν τοὺς ὑπὸ Περγάμου. 


2 fo. ἐνόσησε. 
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dans la suite par Hiéron, naturel du pays; ils sont 
cependant toujours comptés au nombre des Ioniens. 
Quant à Myonte, elle fut abandonnée par ses habitants, 
et voici à quelle occasion : la mer formoit un petit 
golphe dans le pays de Myonte, le fleuve Mæandre en 
ft un lac en obstruant par son limon l'entrée de ce 
golphe; cette eau étant devenue stagnante, et la mer 
p’y entrant plus, il y pullula une si grande quantité 
de cousins, que les habitants furent forcés d'abandonner 
la ville et de se retirer à Milet, où ils portèrent tout 
ce qui pouvoit se transporter, et particulièrement les 
statues de leurs dieux. Il n’y avoit plus de mon temps 
à Myonte, qu'un temple de Bacchus en marbre blanc. 
1] en est aussi arrivé autant aux habitants d'Atarné 
sous Pergame. 
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cuarires IIL 


Ville de Claros et Colophoniens. Lébédiens. Téos et ses ; 
babitants. Erythréens. Clasoméniens et Phocéens. 


Les Colophtoniens croient que le temple de Claros 
et son oracle sont de la plus haute antiquité; ils 
disent que lorsque les Cariens habitoient encore ce 
pays, il y vint des Crétois qui avoient Rhacius pour 
chef, ils furent les premiers Grecs qui y abordèrent. 
Ils se rendirent maîtres des côtes par le moyen de 
leurs vaisseaux, et devinrent assez puissants ; mais 
les Cariens occupoient encore la plus grande partie 
du pays. Thersandre, fils de Polynice , et les Argiens 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Γ΄. 


Κλάρος καὶ Kodopwvion Λεδέδιοι. Τέως καὶ οἰκοῦντες 
αὐτήν. Ἐρυθραῖοι, Ἀλαξομένιοι καὶ Φωκαεῖς.. 


, . 
ΚΚ oaosanior δὲ τὸ μὲν ἱερὸν τὸ ἐν Κλάρῳ! καὶ τὸ μαν- 
τεῖον ἐκ παλαιοτάτου γενέσθαι νομίζουσιν. Ἐχόντων ὃδ᾽ 
N “ - ᾿ , 
ἔτι τὸν γῆν Καρῶν, ἀφικέσθαι φασὶν ἐς αὑτὴν πρώτους 

«τοῦ Ελληνοκοῦ» Κρῆτας, Paxtou ἔχοντας ἡγεμόνα" καὶ 
ἔσον εἵπετο ἄλλο τῷ Ῥακίῳ πλῆθος, ἔχοντες τὰ ἐπὲ 
ϑαλάσσῃ καὶ ναυσὶν ἐσχύοντες" τῆς δὲ χύρας τὴν πολλὴν 
ἐνέμοντο ἔτι οἱ Κάρες. Θερσάνδρου δὲ τοῦ Πολυνεί- 
xous χαὶ Αργείων ἑλόντων Θῴᾷας, ἀλλοι τε αἰχμάλωτοι 
χαὶ ἡ Μαντὼ τῷ Απόλλωνι ἐχομίσθησαν ἐς Δελφούς. 
Τειρεσίαν δὲ κατὰ τὴν πορείαν τὸ χρεὼν ἐπέλαϑδεν “ἐν 

+ Ν , ᾿ lé \ ΄ω 3; 3 ’ α 
τῇ Αλιαρτίᾳ. Ἐχπέμψαντος δὲ σφᾶς ἐς ἀποικίαν τοῦ 
ϑεοῦ, περαιοῦνται ναυσὶν ἐς τὴν Ασίαν, nai ὡς κα- 

A \ , » , ’ 3 - ς - 
τὰ τὴν Κλάρον ἐγένοντο, ἐπεξίασιν αὑτοῖς οἱ Kpñteg 
μετὰ ἕπλων, καὶ ἀνάγουσιν ὡς τὸν ῬΡάχιον. Ο δὲ 

/ Ά Ἁ pa ΄“ “ ’ | , ? 
( μανθάνει γὰρ παρὰ τῆς Μαντοῦς, oëtivés ts ἀνθρώ- 


1 Τοῦ ἐν Κλάρῳ. 3. Ἐσχον τε τὰ ἐπὶ ϑαλάσση ναυσὶ χαὶ ἴσχυον. 
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mov ὄντες, καὶ χατὰ αἰτίαν ἥντινα ἥκουσι ) λαμ- 
βάνει μὲν γυναῖκα τὴν Μαντὼ, ποιεῖται δὲ καὶ τοὺς 
σὺν αὐτῇ συνοίκονς. Μέψος δὲ ὁ ῥακίου καὶ Μαντοῦς 
τὸ παράπαν τοὺς Κάρας ἐξέβαλεν ἐκ τῆς γῆς. ἴωνες 
δὲ ὄρχους ποιησάμενοι πρὸς τοὺς ἐν Κολοφῶνι ἔλλη- 
νας, συνεπολιτεύοντο, οὐδὲν ἔχοντες πλέον. Βασιλείαν δὲ 
Ἰώνων ἡγεμόνες Δαμασίχϑων λαμδάνουσι " xai Πρό-- 
μηθος Κόδρου παῖδες. Πρόμηθος δὲ ὕςτερον τὸν ἀδελ- 
φὸν Δαμασίχθονα ἀποχτείνας, ἔφυγεν ἐς Νάξον" καὶ 
ἀπέθανε μὲν αὐτόθι ἐν τῇ Νάξῳ, τὸν νεκρὸν δὲ οἵ- 
καδὲ ἀπαχθέντα κατεδέξαντο οἱ Δαμασίχθονος παῖδες" 
καὶ ἔνθα ὁ τοῦ Προμζθου τάφος, Πολυτειχίδες ὄνομά 
der τῷ χωρίῳ. Κολοφωνίοις δὲ ἔπως μὲν τὸν πόλιν 
συνέπεσεν ἐρημωθῆναι, προεδήλωσέ μοι τοῦ λόγου τὰ 
ἐς Λυσίμαχον. ἐμαχέσαντο δὲ Αυσιμάχῳ καὶ Μαχε- 
δόσι Κολοφώνιοι τῶν ἀνσικισθέντων εἰς Égecov μένοι, 
Τοῖς δὲ ἀποθανοῦσιν tr] μάχῃ Κολοφωνίων τε αὖ- 
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étoit la cause de leur voyage, prit Manto pour 
épouse , et admit ceux qui l'accompagnoient parmi 
ses sujets. Mopsus, fils de Rhacius et de Manto, 
expulsa entièrement les Cariens du pays. Les loniens 
s'étant liés par des serments avec les Grecs qui 
étoient à Colophone, formèrent un seul état avec 
eux sans exiger aucune préférence; on décerna la 
royauté à Damasichthon et à Prométhus, fils de Co- 
drus, chefs des loniens. Prométhus, dans la suite 
ayant tué Damasichthon, son frère, s'enfuit à Naxos 
où 1} finit ses jours; on rapporta à Colophone son corps 
qui fut reçu par les fils de Damasichthon; l'endroit 
où est son tombeau se nommê. Polytichides. J'ai déjà 
dit en parlant de Lysimaque, comment les Colopho- 
niens se virent forcés d'abandonner leur ville; de tous 
ceux que Lysimaque avoit établis à Ephèse, ils étoient 
les seuls qui eussent pris les armes contre les Macé- 
doniens et contre lui ; le tombeau des Colophoniens 
et des Smyrnæens qui furent tués dans cette occasion, 
se voit en allant à Claros, à gauche du chemin. 
Lysimaque détruisit aussi la ville de Lébédos, pour 
augmenter la puissance de celle d'Ephèse. Le terri- 
toire de Lébédos est très-fertile ; on y trouve sur les 
bords de la mer des bains chauds très-nombreux et 
très-agréables. Les Cariens occupèrent aussi Lébédos 
depuis sa fondation, jusqu'au temps où les loniens com- 
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mandés par Andræmon, fils de Codrus, les en chas+ 
sèrent. Le tomheau d'Andræmon est à gauche du 
chemin de Colophone à Téos, un peu au-delà du fleuve 
Calaon. Téos étoit habitée par des Minyens d'Orcho- ” 
mène, qui y étoient venus aveG Athamas ; cet Atha- 
mas descendoit, à ce qu'on dit, d'Athamas, fils d'Æo- 
lus; les Cariens y étoient aussi mélangés avec les 
Grecs, Apœcus, descendant de Mélanthus à la qua. 
trième génération, y amena des loniens qui ne cher 
chèrent à inquiéter ni les Orchoméhniens ni les anciens 
Téiens. Peu d'années après, quelques Athéniens et 
quelques Bæotiens y vinrent aussi ; les premiers avoient 
pour chefs Damasus & Naudlus, fils de Codrus; et 
les Bæœotiens , Gérès aussi Bœotien. Apœcus et les 
Téiens voulurent bien les recevoir tous au nombre 
de leurs concitoyens, Les Erythréens se prétendent 
originaires de l'île de Crète, d'où ils étoient venus 

vec Erythras, fils de Rhada ὰ 
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+ μων σφᾶς ὁ Κόδρου xat ἴωνες ἐλαύνουσι. Τῷ δὲ 
1 Ανϑδραίμονι ὁ τάφος ἐκ Κολοφῶνος ἰόντι éciv ἐν ἀρι- 
᾿ἰσερᾷ τῆς ὁδοῦ, διαβάντι τὸν Καλάοντα ποταμόν. 
᾿ ἐτῶν δὲ Gxouv μὲν Ὀρχομένιοι Μινύαι σὺν ᾿ἀθάμαντι 
ε ἐς αὐτὴν ἐλθόντες" λέγεται δὲ ὁ Αθάμας οὗτος ἀπό- 
γονος Αθάμαντος εἰναι τοῦ Αἰόλον' ἀναμεμιγμένοι δὲ 
τῷ ÉMIS xai ἐνταῦθα ἴσαν οἱ Κάρες, Εσήγαγε 
δὲ ἴωνας ἐς τὲν Τέων ἀποικος ἀπόγονος Μελάνθου 
τέταρτος, ὃς τοῖς ὀρχομενίοις , οὐδὲ τοῖς Τηίοις νεώ- 
τερον ἐδούλευσεν οὐδέν. ἔτεσι δὲ οὐ πολλοὶς ὕς ρον 
“ἔκ. τε Αθηναίων χαὶ ἐκ Βοιωτίας ἀφίκοντο ἄνδρες" 
ἡγοῦντο δὲ τοῦ μὲν Αττικοῦ Δάμασος καὶ Νάοχλος 1 
Κόδρου παῖδες, τῶν δὲ Βοιωτῶν Τέρης Βοιωτός" καὶ 
σφᾶς συναμφοτέρους & τε ἄποικος καὶ οἱ Τήϊοι συν- 
οἴκους ἐδέξαντο. Ἐρυθραῖοι δὲ τὸ μὲν ἐξ ἀρχῆς ἀφι- 
χέσθαι σὺν Ἐρύθρῳ τῷ Ραδαμάνθυές φασιν ἐκ Κρή-- 
τῆς, καὶ οἰκιςτ-ἦνν τῇ πόλει γενέσθαι τὸν Épubpoy. 
Ἐχόντων δὲ αὐτὴν ὁμοῦ τοῖς Κρησὶ Λυκίων καὶ Καρῶν 
τε καὶ Παμφύλων, Λυκίων μὲν χατὰ συγγένειαν τὴν 
Κρητῶν, ( καὶ γὰρ οἱ Λύκιοι τὸ ἀρχαῖόν εἰσιν ἐκ Κρή- 
τῆς, οἱ Σαρπηδόνι ὁμοῦ ἔφνγον) Καρῶν δὲ κατὰ 
φιλίαν ἐκ παλαιοῦ πρὸς Μίνω, Παμφύλων δὲ, ὅτε 
γένους μέτεςτιν Ἑλληνικοῦ καὶ τούτοις, ( εἰσὶ γὰρ δὴ 
καὶ οἱ Πάμφυλοι τῶν μετὰ ἅλωσιν ἰλίου πλανηθέν» 


1 ἶσ. Ναῦχκλοςς 
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τῶν σὺν Κάλχαντι.) τούτων τῶν κατειλεγμένων éxév, 
των Ἐρυθρὰς, Κνῶπος τ ὁ Κόδρου συλλέξας ἐξ na 
σῶν τῶν ἐν͵ ἰωνίᾳ πόλεων ἔσους δὴ παρὰ ἑκάφων 2, 
ἐπεισήγαγεν Ἐρυθραίοις συνοίκους. Κλαζομενίοις δὲ καὲ 
Φωκαεῦσι, πρὶν μὲν à ἴωνας ἐς τὸν ᾿Ασίαν ἐλθεῖν, 
οὐκ ὠκοῦντο αἱ πόλεις. ἰώνων δὲ ἀφιχομένων, μοῖρα 
ἐξ αὐτῶν πλανωμένη μετεπέμψατο du παρὰ 
Κολοφωνίων Πάρφορον, καὶ πόλιν κτίσαντες ὑπὸ τῇ 
ἴδη, τὴν μὲν οὐ μετὰ πολὺ ἐκλείπουσιν" ἐπανιόντες 
δὲ ἐς ἰωνίαν Σχύππιον τῆς Κολοφωνίας ἔκτισαν. ἀπελ- 
θόντες δὲ ἑκουσίως καὶ ἐκ τῆς Κολοφωνίας, οὕτω 
γῆν τε ἔσχον, ἣν nai νῦν ἔτι ἔχουσι, καὶ κατ- 
ἐσκενάσαντο ἐν τῇ ἠπείρῳ Κλαζομενὰς πόλιν" ἐς δὲ 
τὴν νῆσον διέβησαν δὴ χατὰ τὸ Περσῶν δέος. ἀλέ- 
ξανὸρος δὲ ἀνὰ χρόνον ἔμελλεν ὁ Φιλίππου χεῤῥόνησον 
Κλαζομενὰς ἐργάζεσθαι χώματι ἐς τὴν νῆσον ἐκ τῆς 
ἠπείρου. Τούτων τῶν Κλαζομενίων τὸ πολὺ οὐκ ἴωνες, 


:. ὩΣ Ν : ΄ " 
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thres étant ainsi habitée par tous ces peuples, Cno- 
pus, fils de Codrus, y amena aussi des habitants 
qu'il avoit emmenés de toutes les villes de l'Ionie, je 
ne sais combien de chacune. Clazomènes et Phocée, 
n'existoient point avant l’arrivée des Ioniens dans ᾿ 
l'Asie; quelques-uns de ces loniens se trouvant er- 
rants, demandèrent aux Colophoniens Parphorus 
pour chef; et ayant fondé une ville au pied du mont 
Ida, ils l'abandonnèrent bientôt ; étant retournés 
dans l’Ionie, ils fondèrent Scyppium dans le pays 
de Colophone. Ils la quittèrent aussi volontaire- 
ment, et ils allèrent s'établir dans l'endroit où ils 
sont encore maintenant; ils y bâtirent sur le conti- 
nent la ville de Clazomènes, et ils passèrent dans 
l'ile voisine dans la crainte des Perses. Plus tard, 
Alexandre, fils de Philippe, réunit par une jetée 
cette Île au continent. Ces Clazoméniens étoient 
pour la plupart, non des Iloniens, mais des habi- 
tants de Cléones et de Phlionte, qui avoient aban- 
donné leurs villes lors du retour des Doriens dans le 
Péloponnèse. Les Phocéens tirent leur origine de la 
contrée au-dessous du Parnasse, qui porte encore 
maintenant le nom de Phocide; ils passèrent en Asie 
avec Philogènes et Damon, Athéniens; ils ne s'empa- 
rèrent pas du pays où ils sont, par la voie des armes; 
mais les Camæens le leur cédèrent par un traité. 
Les loniens n'ayant pas voulu les admettre dans le 
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Panionium, qu'ils n'eussent pris des rois de la famille 
de Codrus, ils firent venir d'Erythres et de Téos, 
Ætès, Périclus et Abartus. τ 


cuarires IV. 


Villes des Ioniens dans les fles de Samos et de Chios, 
Emblêmes de Samos et de Samie. Les habitants de Samos. 
Samotbrace, Junon Samienne, Dædale. Origine du nom 
de Chios et ses habitants. 


Las villes que les Ioniens ont dans les îles sont Samos, 
au-dessus de Mycale, et Chios, vis-à-vis le mont Mimas. * 
Asius de Samos, fils d'Amphiptolémus, dit, dans ses 
vers, que Phœnix eut de Périmède, fille d'OEnée , deux 
filles, Astypalée et Europe. De Neptune et d'Astypalée, 
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οὗ δεχομένων σφᾶς ἐς Πανιώνιον, πρὶν À τοῦ γένους 
βασιλέας τοῦ Κοδριδῶν λάβωσιν, οὕτω παρὰ Ἐρυ-- 
θραίων ἐκ Τέω τε, Οἴτην τ καὶ Πέροιλον λαμβάνουσε 
χαὶ Αβαρτον. | | 

ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Δ΄. 


ὲ 


Ἰώνων πόλεις ἐν Σάμῳ καὶ Χίῳ νήσοις. Σάμου καὶ 
Σαμίας ἐμθλήματα. Οἱ τὴν Σάμον οἰκοῦντες. Σαμο-. 
θρᾷχη. H ἐν Σάμῳ ἤρα. Δαίδαλος. Αἰτία τοῦ τῆς 
Χίον ὀνόματος, χαὶ οἰχοῦντες αὑτήν. 


Ai δὲ à ταῖς νήσοις εἰσὶν Ἰώνων πόλεις, Σάμος À 
ὑπὲρ Μυκάλης , χαὶ Χίος ἡ ἀπαντικρὺ τοῦ Μίμαντος., 
σιος δὲ ὁ ὁ Αμφιπτολέμου Σάμιος ἐποίησεν ἐν τοῖς 
ἔπεσιν ; ὡς Φοίνικι ἐκ Περιμήδης τῆς Οἰνέως γένοιτο 
Αςτυπαλαία καὶ Εὐρώπη" Ποσειδῶνος δὲ χαὶ ἀςυ- 
παλαίας εἶναι παῖδα Αγκαῖον, βασιλεύειν δὲ αὐτὸν 
τῶν καλουμένω Λελέγων Αγκαίῳ δὲ τὴν ϑυγατέρα 
τοῦ ποταμοῦ λαδόντι τοῦ Μαιάνδρου Σαμίαν γενέ. 
σθαι καὶ Περίλαον, καὶ Évoudoy » καὶ Σάμον, καὶ 
Αλιθέρσην, καὶ ϑυγατέρα ἐπ’ αὐτῷ Παρθενόπην᾽ Παρ-- 
θΘενόπης dé τῆς Αγκχαίου χαὲ Ἀπόλλωνος Λυκομήδη 
γενέσθαι. ἄσιος μὲν ἐς τοσοῦτον ἐν τοῖς ἔπεσιν ἐδη- 
λωσε. Τότε δὲ οἱ τὴν γῆσον οἰκοῦντες ἀνάγκη πλέον 


1 Καὶ ἐκ Τέω δὲ Οἴτην. 
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ἐδέξαντο ἢ εὐνοίᾳ συνοίκους ἴωνας. ἡγεμὼν δὲ ἦν τοῖς 
ἴωσι Προκλῆς ὁ Πιτυρέως, αὐτός τε Ἐπιδαύριος καὶ 
Ἐπιϑαυρίους τὸ πολὺ ἄγων, οἱ ἀπὸ Δηϊφέντου καὶ 
᾿Αργείων ἐκ τῆς Ἐπιδαυρίας ἐξεπεπτώχεσαν᾽ τούτῳ τῷ 
Προκλεῖ γένος ἦν ἀπὸ ἴωνος τοῦ Ξούθου. ἀνδροχλος 
δὲ καὶ Ἐφέσιοι ς:ῥατεύουσιν ἐπὶ Λεωγόρον τὸν Προ- 
χλέους, βασιλεύοντα μετὰ τὸν πατέρα ἐν Σάμῳ, καὶ 
μάχῃ γικήσαντες ἐξελαύνουσιν ἐκ τῆς νήσου Σαμίους" 
αἰτίαν δὲ ἐπέφερον, μετὰ Καρῶν σφᾶς ἐπιβουλεύειν 
ἴωσι. Σαμίων δὲ τῶν φευγόντων, οἱ μὲν ἐπὶ τῇ Θράκῃ 
νῆσον ὥχησαν, καὶ ἀπὸ τούτων τῆς ἐνοικήσεως Σαμο- 


Θράκην τὴν νῆσον καλοῦσιν ἀντὶ Δαρδανίας". οἱ δὲ 
ὁμοῦ Λεωγόρῳ περὶ ἀναίαν τὴν ἐν τῇ ἠπείρῳ τῇ 
πέραν βαλλόμενοι τεῖχος, δέκα ἔτεσιν repos διάθάντες 
ἐν τῇ Σάμῳ, τούς τε Ἐφεσίους ἐκβάλλουσι, καὶ ἀνε- 
σώσαντο τὴν νῆσον. Τὸ δὲ ἐερὰν τὸ ἐν Σάμῳ τῆς 
Hpas εἰσὶν οἵ ἱδρύσασθαί φασι τοὺς iv τῇ Ἀργοῖ πλέον- 





| 
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les loniens parmi eux, plutôt par force que par amitié; 
ces loniens avoient pour chef Proclès, fils de Pityréus, 
Epidaurien lui-même, ainsi que la plupart de ceux 
qu'il avoit sous ses ordres ; ils avoient été chassés 
d’Epidaure par Déiphonte et les Argiens. Ce Proclès 
descendoit d'Ion, fils de Xuthus; Androclus et les 
Ephésiens allèrent attaquer Léogorus, fils de Proclès , 
qui étoit devenu roi après son père, et l'ayant défait, 
ils chassèrent les Samiens de leur tle, les accusant 
de s'entendre avec les Cariens contre les Ioniens. De 
ces fugitifs, les uns s'établirent à Dardanie , Île voi- 
sine de la Thrace, qui prit d'eux le nom de Samo- 
thrace ; les autres passèrent avec Léogorus sur le 
continent voisin où ils se réfugièrent dans un endroit 
nommé Ânæa qu'ils fortifièrent ; dix ans après, ayant 
repassé à Samos, ils en chassèrent les Ephésiens et 
se remirent en possession de leur île. Quelques per- 
sonnes disent que le temple de Junon qui est à Sa- 
mos , ἃ été érigé par les Argonautes , et qu'ils avoient 
apporté d’Argos la statue de la déesse; mais les 
Samiens disent que Junon est née dans leur île, vers 
le fleuve Imbrasus, et sous un saule qu'on voit 
encore maintenant dans l'enceinte de son temple; 
ils croyent que ce temple est extrêmement ancien, 
opinion fondée sur l'origine même de la statue; car 
elle est l'ouvrage de Smilis, fils d'Euclide, d'Æ- 
gine, et contemporain de Dædale, quoique bien 
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moins célébre ἢ Dædale en effet étoit né à Athèries, 
de la famille royale, de la branche des Métionides , 
ce qui avec ses voyages et ses malheurs ne con- 
tribua pas moins que son talent à répandre pare 
tout son nom; car ayant tué le fils de sa sœur; et 
connoissant les lois de sa patrie, il s’exila volon- 
irement, et se retira dans l'île de Crète auprès de 
Mivos ; il y fit plusieurs statues taut pour lui que 
pour ses filles, comme le dit-Homère dans l'Iliade, 
Minos l'ayant jugé coupable de quelque crime , le 
-mit en prison avec son fils, mais il trouva moyen 
de s'échapper, et se réfugia à Inyque en Sicile, vers 


Cocalus, ce qui occasionna une grande guerre entre 
les Siciliens et les Crétois, parce que Cocalus ne 
voulut pas le livrer à Minos, qui le redemandoit, 
Son talent le fit tellement chérir des filles de Coca- 
lus, qu'à cause de lui, elles tramèrent la mort de 
Minos. Il est évident d'après cela, que son nom dut 





\ 
? 
᾿ ΑΧΑΊΙΚΑ. Δ. | 33 
ÿ v 39. » / A φ ᾿ ’ 
ἐξ τὸ ἴσον. ἀφίκετο. Δαιδάλῳ μὲν γὰρ γένους τε Αθή- 
νησιν ὑπῆρχεν εἰναι τοῦ βασιλικοῦ τῶν καλουμένων 
Μητιονιδῶν, χαὶ ὁμοῦ τῷ τέχνη τῆς πλάνης Te εἵνεκα 
καὶ ἐπὶ ταῖς συμφοραῖς ἐπιφανέςτερος ἐγένετο ἐς ἅπαν- 
«ας ἀνθρώπους. Αποχτείνας μὲν ἀδελφῆς παῖδα, καὶ 
ἐπις.άμενος τὰ οἴχοι νόμιμα, ἑκουσίως παρὰ Μίνω 
# ᾿ , ’ 1 3. ὦ > » , 
ἔφυγεν ἐς Κρήτην, nat αὐτῷ τε ἀγάλματα Μίνῳ. 
xai τοῦ Μίνω ταῖς ϑυγατράσιν ἐποίησε: καθότι χαὶ 
Ομηρος ἐν Ἰλιάδι ἐδήλωσε. Καταγνωσθεὶς δὲ ἀδικεῖν 
« - , + 2 ’ € “ “- À 
ὑπὸ τοῦ Μίνω, xai ἐς δεσμωτήριον ὁμοῦ τῷ παιδὲ 
ἐμδληθεὶς, ἐκδιδράσκει τε ἐκ Κρήτης, καὶ ἐς ἵνυκον 
Σικελῶν πόλιν ἀφικνεῖται παρὰ Κώκαλον, καὶ πολέμον 
’, - - » 4 A δ “ . 
παρέσχε τοὶς Σικελοῖς αἰτίαν πρὸς τοὺς Κρῆτας, ὅτι 
ἐξαιτοῦντος Μίνω μὴ πρέόοιτο αὑτὸν ὁ Κώχκαλος. Καὶ 
ἐς τοσοῦτο ὑπὸ τοῦ Κωχάλου τῶν ϑυγατέρων ἐσπου- 
ϑάσθη κατὰ τὴν τέχνην, ὡς καὶ ϑάνατον τῷ Μίνω 
βουλεῦσαι τὰς γυναῖκας ἐς χάριν Δαιδάλου. Δῆλά τε 
ὡς ἀνὰ πᾶσαν μὲν τὴν Σικελίαν, ἐπὶ πλεῖς-ον δὲ χαὶ 
Ἰταλίας ἀφίκετο τοῦ Δαιδάλου τὸ ὄνομα. O ὁὲ Σμί- 
MG, ὅτι μὴ παρὰ Σαμίους nai ἐς τὴν Ἠλείαν, παρ᾽ 
ἄλλους γε οὐδένας φανερές ἐςτιν 'ἀκοδημζσοις" ἐς του-- 
3 », 4 \ y” ) , » td 
tous δὲ ἀφίκετο, χαὶ τὸ ἀγαλμα ἐν Σάμῳ τῆς Ηρας 
3 « τ " “- 
G ποιίσας éciv οὑτοὶς. ἴωνι δὲ τῷ ποιήσαντι τρα-- 
yodav ἐςὶν ἐν τῇ συγγραφῇ τοιάδε εἰρημένα’ Πο-- 
“- ; - ΠΝ + ᾽ A 
σειδῶνα ἐς τὴν νῆσον ἔρημον οὐσαν ἀφικέσθαι, nai 
IV. _ 3 
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νύμφῃ τε ἐνταῦθα συγγενέσθαι, καὶ ὑπὸ τὰς ὠδῖνας 
τῆς νύμφης χιόνα ἐξ οὐρανοῦ πεσεῖν ἐς τὸν γῆν, 
χαὶ ἀπὸ τούτου Ποσειδῶνα τῷ παιδὲ ὄνομα ϑέσθαι 
, Χίον" συγγενέσθαι δὲ αὐτὸν καὶ ἑτέρᾳ νύμφη, καὶ 
γενέσθαι οἱ παῖδας Aprés τε καὶ Μέλανα" ἀνὰ 
χρόνον δὲ καὶ Οἰνοπίωνα ἐς τὴν Χίον κατᾷραι ναυσὶν 
«ἐκ Κρήτης, ἐπέσθαι 1 δέ οἱ καὶ τοὺς παῖδας Τάλον 
xai Εὐάνθη καὶ Μέλανα χαὶ Σάλαγόν τε καὶ (θά- 
μᾶντα. ἀφίκοντο. δὲ Κάρες ἐς τὴν νῆσον ἐπὶ τῆς 
Οἰνοπίωνος βασιλείας, καὶ ÂGavres ἐξ Εὐβοίας. Οἰνο- 
πίωνος δὲ καὶ τῶν παίδων ἔλαβεν ὕςτερον ἄμφικλος 
τὴν ἀρχήν" ἀφίκετο δὲ ἐξ ἱςπιαίας ὁ ἄμφοιλος τῆς 
ἐν Εὐβοίᾳ κατὰ μάντευμα ἐκ Δελφῶν. ἕχτωρ δὲ ἀπὸ 
τοῦ Apphdou τετάρτῃ γενεᾷ (βασιλείαν γὰρ ἔσχε nai 
οὗτος) ἐπολέμησεν ᾿βάντων καὶ Καρῶν τοῖς οἰκοῦσιν 
ἐν τῇ νήσῳ" καὶ τοὺς μὲν ἀπέκτεινεν ἐν ταῖς μάχαις, 
τοὺς δὲ ἀπελθεῖν ἠνάγκασεν ὑποσπόνδους. Τνομένης 
δὲ ἀπαλλαγῆς πολέμου Χίοις, ἀφοιέσθαι ἐς μνήμην 
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à cause de la neige ( chion ) qui tomba au moment des 
couches de cette nymphe, que Neptune donna le nom 
de Chios à cet enfant. Il eut ensuite commerce avec une 
autre nymphe qui lui donna deux fils, Angélus et Mélas. 
Dans la suite OEnopion passa avec quelques vaisseaux 
de [116 de Crète dans celle de Chios; il y amena ses 
fils , Talus, Evanthès , Mélas, Salagus et Athamas; il y 
vint aussi sous le règne d'OEnopion , des Cariens et 
des Abantes de l’Eubée. Les fils d'OEnopion étant 
morts, la couronne passa à Amphiclus qui étoit 
venu d'Histiée. dans l'Eubée, par ordre de l’oracle 
de Delphes. Hector, descendant d'Amphiclus à la 
quatrième génération, et roi de l'ile, fit la guerre à 
ceux des Abantes et des Cariens qui y demeuroient, 
en tua une partie dans différents combats, et força 
les autres à capituler et à quitter le pays. La guerre 
étant terminée, Hector se souvint qu'il falloit que les 
habitants de Chios se réunissent aux loniens pour 
sacrifier dans le Panionium; la confédération Jonienne 
lui donna, à ce qu'on dit, un trépied comme prix 
de sa valeur. Voilà ce que j'ai trouvé dans Ion, sur 
les habitants de Chios ; mais il ne nous dit pas par 
quelle raison ils font partie des Ianiens. 


as 


36 ACHAIE, cn. Ÿ. 
cuariTae V. 


Nouvelle ville de Smymne fondée par Alexandre, fils de 
Philippe. Culte des Némèses. Situation. de l'Ionie; ses 
temples magnifiques. Temple d'Hercules à Érytbres; de 
Minerve à Priène et à Érythres. Choses remarquables et 
Bains dans l'Iouie. Caverne d'Homère. 


Ssmams étoit autrefois ane des douze villeé de l'Æo- 
lide ; elle étoit située dans l'endroit qu'on nomme 
encore maintenant la vieille ville. Des Ioniens venus 
par mer de Colophone, l'enlevèrent aux Æoliens et 
la gardèrent. Dans la suite des temps, les loniens 
admirent les Smyrnæens dans le Panionium. La 
ville qu'ils habitent maintenant, a élé fondée par 
Alexandre, fils de Philippe, à cause d'un songe. 
On raconte en effet que chassant sur le mont Pagus, 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Ε΄. 


Νέας Σμύρνης ἀλέξανδρος ὁ ὁ Φίλιππου οἰκις ἧς. Νεμέσεων 
λατρεία. Ἰωνίας ὡραία ϑέσις καὶ ἱερὰ λαμκρα. Hpa- 
χλειον ἐν Ἐρυθραῖς. ἀθηνᾶς ἱερὸν ἐν Πριήνῃη καὶ ἐν 
Ἐρυθραῖ. ἀξιοθεώρητα ἐν Ἰωνίας ταῖς πόλεσι καὶ Λου-- 
τρά. ὁμήρον σπήλαιον. 


= Ὑ 2 
Σ Υρκαν δὲ ἐν ταῖς δώδεκα πόλεσιν οὖσαν Αἰο- 
λέων, καὶ οἰχουμένης τῆς χώρας καθὰ χαὶ ἐς ἐμὲ 
ἔτι, πόλιν ἦν καλοῦσιν ἀρχαίαν, ἴωνες ἐκ Κολο- 
-ν e / 9 / \ » = 39 
φῶνος ὁρμισθέντες ἀφελόμενοι τοὺς Αἰολεῖς ἔσχον" 
[4 + , / , 
χρόνῳ δὲ ὕςτερον καὶ loves μετέδοσαν Σμυρναίοις 
τοῦ ἐν Πανιωνίῳ συλλόγον. Αλέξανδρος δὲ ὁ Φιλίπ- 
που τῆς ἐφ’ ἡμῶν πόλεως ἐγένετο οἰχις "ἧς κατ᾽ ὄψιν. 
>» » s/ \ / 2 … » 
ὀνείρατος. Αλέξανδρον γὰρ. ϑηρεύοντα ἐν τῷ ὄρει TS 
Πάγῳ, ὡς ἐγένετο ἀπὸ τῆς ϑήρας, ἀφικέσθαι. πρὸς 
ο / e ἃ (] “- » “- > 5 
Νεμέσεων λέγουσιν ἱερὸν, καὶ πηγῇ τε ἐπιτυχεῖν αὐτὸν 
χαὶ πλατάνῳ πρὸ τοῦ ἱεροῦ, πεφυκυίᾳ δὲ ἐπὶ τοῦ 
ὕδατος. Καὶ ἐπὶ τῇ πλατάνῳ χαθεώδοντι χελεώειν 
φασὶν αὑτῷ τὰς Νεμέσεις ἐπιφανείσας, πόλιν ἐνταῦθα 
οἰκίζειν, Kai ἀγειν ἐς αὐτὲν Σμνρναίους, ἀνας ἡ-- 
2 C7 8 Ψ Σ 
qavræ ἐκ τῆς προτέρας. Απος“ἔλλουσιν οὖν ἐς Κλάρου 
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ϑεωροὺς οἱ Σμυρναῖοι περὶ τῶν παρόντων σφίσιν ἐρη- 
σομένους, χαὶ αὐτοῖς ἔχρησε' 


Τρισμάκαρες κεῖνοι καὶ “τετράκις ἄνδρες ἔσονται, 
Of Πάγον οἰκήσουσι πέρην ἱεροῖο Μέλητος. 


Οὕτω μετῳχίσαντο " ἐθελονταὶ, καὶ ϑεῶν Νεμέσεις 
πλείους νομίζουσιν ἀντὶ μιᾶς, καὶ μητέρα αὐταῖς 
φασιν εἶναι Νύχτα ὥςπερ ᾿Αθηναῖοί γε τῇ ἐν ῥὰαμ- 
γοῦντι ϑεῷ πατέρα λέγουσιν εἶναι ἠκεανόν. 

τ ἴωσι δὲ ἔχει μὲν ἐπιτηδειότατα ὡρῶν κράσεως ἡ 
χώρα" ἔχει δὲ χαὶ ἱερὰ, αἷα οὐχ ἑτέρωθι" πρῶτον 
μὲν τῆς Ἐφεσίας μεγέθους τε εἵνεκα, nai ἐπὶ τῷ 
ἄλλῳ πλούτῳ" δύο δὲ οὐκ ἐξειργασμένα ἀπόλλωνος, 
τό τε ἐν Βραγχίδαις τῆς ΜΔησίας, καὶ ἐν Κλάρῳ 
τῇ Κολοφωνίων. Δύο δὲ ἄλλους ἐν Ἰωνίᾳ ναοὺς ἐπέ- 
λαθὲν ὑπὸ Περσῶν καταχανθῆναι, τόν τε ἐν Σάμῳ 
τῆς ἥρας, χαὶ ἐν Φωχαίᾳ τῆς ᾿Αθηνᾶς: ϑαῦμα δὲ 


ACHAIE, cu. V. 39 
sur ce qu'ils avoient à faire; le dieu leur répondit, 
à ce qu’on prétend: trois et quatre fois keureux ceux 
qui habitent Pagus au-delà du divin Mélès. D'après 
cela , ils changèrent volontairement de ville. Ils re- 
connoissent plusieurs Némèses au lieu d’une seule, 
et leur donnent la Nuit pour mère; les Athéniens 
disent que l'Océan est père de Némèses, qu'ils adorent 
à Rhamnonte. 

L'ionie est le pays le plus heureusement situé 
quant à la température des saisons ; elle renferme 
des temples tels qu'on n’en voit nulle part ailleurs. 
Celui de Diane d'Ephèse est le premier de tous, soit 
par la grandeur, soit par la magnificence. Il y en a 
deux d’Apollon qui ne sont pas terminés, l’un à Bran- | 
chidès près Milet, et l’autre à Claros auprès ‘le Colo- 
phone ; deux autres temples de l'Ionie ont été brûlés 
par les Perses; celui de Junon à Samos, et celui 
de Minerve à Phocée; quoique endommagés par le 
feu, ils excitent encore l'admiration. On voit aussi 
avec plaisir celui d'Hercules à Erythres, et celui de 
Minerve à Priène ; ce dernier à cause de sa statue, 
et celai d'Hercules à cause de son antiquité x la statue 
qui est érigée à ce dieu , ne ressemble ni aux ou- 
vrages qui portent le nom d'Ægine, ni à ceux de la 
plus ancienne école Attique; elle est plutôt dans 
le style Egyptien que dans tout autre; elle vint de 
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Tyr en Phénicie sur un radeau de bois; les Ery- 
thræens eux-mêmes n'en savent pas la cause. Lorsque 
ce radeau fut entré dans la mer d'Ionie, il aborda 
au promontoire Mésaté, qui tient au continent, et 
qu'on trouve à moitié chemin en allant par mer du 
port d'Erytbres à l'ile de Chios. Lorsque le radeau 
eut touché à ce promontoire, les Erythræens d'un côté, 
les habitants de Chios de l'autre, se donnoient beau- 
coup de peine par l'empressement qu'ils avoient cha- 
cun d’emporter la statue ches eux ; à la fin, un homme 
d'Erythres, nommé Phormion, qui tiroit sa subsistance 
de la mer et de la pêche, ayant perdu la vue dans 
une maladie, fut averti en songe qu'il falloit que les 


. femmes d'Erythres coupassent leurs cheveux, et que 


les hommes en fissent un cable avec lequel ils em- 
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λων, χαὶ ἐπ᾿ αὑτῇ ὁ ϑεὸς 1 ἐκ Τύρου τῆς Φοινίκης 
ἐξέπλευσε. 240” ἥντινα δὲ αἰτίαν, οὐδὲ αὑτοὶ τοῦτο 
οἱ «Ἐρυθραῖοι λέγουσιν. ὡς δὲ ἐς τὴν ϑάλασσαν ἀφί- 
xeto ἡ σχεδία τὴν Ἰώνων, φασὶν αὐτὴν ὁρμίσασθαι 
πρὸς ἄχρᾳ καλουμένη Μεσάτη" ἡ δὲ ἔςπι μὲν τῆς 
ἠπείρου τοῖς ἐκ τοῦ Ἐρυθραίων λιμένος ἐς νῆσον τὴν 
Χίον πλέουσι τοῦτο ἐπὶ μεσαίτατον 3. ἐπεὶ δὲ ἡ σχεδία 
χατὰ τὴν ἀχραν ἔσχεν, ἐνταῦθα πολὺν μὲν οἱ Épu- 
θραῖοι πόνον, οὐκ ἐλάσσονα δὲ ἔσχον οἱ Χῖοι, ποιού-. 
μενοι σπουδὲν παρὰ σφᾶς γχαταγαγεῖν ἑκάτεροι τὸ 
ἄγαλμα. Τέλος δὲ Ἐρνθραῖος ἄνθρωπος, à βίος μὲν 
ἣν ἀπὸ ϑαλάσσης γεγονὼς καὶ ἄγρας ἰχθύων, ( διέ- 
φθαρτο δὲ ὑπὸ νόσου τοὺς ὀφθαλμοὺς, ὄνομα δέ οἱ 
Φορμίων ἦν) οὗτος ὁ ἁλιεὺς εἶδεν ὄψιν ὀνείρατος, ὡς 
τὰς Ἐρυθραίων γυναῖκας ἀποκείρασθαι δέοι τὰς κόμας, 
καὶ οὕτω τοὺς ἀνδρας πλεξαμένους κάλων ἐκ τῶν 
τριχῶν, τὴν σχεδίαν παρὰ σφᾶς κατάξειν. Αἱ μὲν 
δὺ αἀς-αἱ τῶν γυναικῶν οὐδαμῶς ὑπαχούειν τῷ ὀνεί- 
part ἐβούλοντο᾽ ὁπόσαι δὲ τοῦ Opaxiou γένους ἐδού- 
λευον, καὶ ὅσαις σφίσιν ὅ ἐλευθέραις ἦν ἐνταῦθα βίος, 
ἀποχεῖραι παρέχουσιν αὑτάς" καὶ οὕτως οἱ Ἐρυθραῖοι 
τὸν σχιδίαν καθέλκουσιν. Écodés τε δὴ ταῖς Θράσ- 
σαις ἐς τὸ' Ηρακλεῖόν ἐξτι γυναικῶν μόναις, καὶ τὸ 

1 En” αὐτῆς ϑεὸς. 2 ἰσ. πλέουσιν, ἐπὶ τὸ μεσαίτατον. 


3 Οὖσαις σφίσιν. 
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καλώδιον τὸ ἐκ τῶν τριχῶν nai ἐς ἐμὲ ἔτι οἱ ἐπι- 
χώριοι φυλάσσουσι. Καὶ δὴ καὶ τὸν ἁλιέα οἱ αὐτοὶ 
οὗτοι ἀναδλέψαι τε xai ὁρᾷν τὸ λοιπὸν τοῦ βίου φασίν. 
ἐςι δὲ ἐν ἐρυθραῖς καὶ ἀθηνᾶς Πολιάδος ναὸς, καὶ 
ἄγαλμα ξύλου μεγέθει μέγα καθήμενόν τε ἐπὶ Spé- 
vou, καὶ ἠλακάτην ἐν ἑκατέρᾳ τῶν χειρῶν ἔχει, 
xai ἐπὶ τῆς χεφαλῆς πόλον. Τοῦτο Évdoiou τέχνην 
καὶ ἄλλοις ἐτεκμαιρόμεθα εἶναι, καὶ ἐς τὲν ἐργασίαν 
ὁρῶντες ἔνδον τοῦ : ἀγάλματος, xai οὐχ ἥκιςα ἐπὲ 
ταῖς Χάρισί τε καὶ ὧραις, αἱ, πρὶν ἐλθεῖν, ἐςτή- 
χασιν ἐν ὑπαίθρῳ λίθου λευκοῦ. Ἐποιήθη δὲ καὶ κατ᾽ 
ἐμὲ Σμυρναίοις ἱερὸν Ἀσκληπιοῦ, μεταξὺ Κορυφῆς τε 
ὄρους καὶ ϑαλάσφης ἀμιηγοῦς ὕδατι ἀλλοίῳ. H δὲ 
Ἰωνία παρὲξ τῶν τε ἑερῶν χαὶ τῶς τοῦ ἀέρος χρά-- 
σεως παρέχεται nai ἄλλα ἐς συγγραφήν ἡ δέ γε 
Ἐφεσία χώρα τόν τε Κέγχριον ποταμὸν καὶ τοῦ Πίο-- 
γος 2 τοῦ ὄρους τὴν φύσιν, καὶ πηγὴν τὴν ἁλιταΐαν. 
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maintenant le cable qui fut fait avec ces cheveux. 
On ajoute que le pêcheur recouvra la vué qu'il 
conserva jusqu'à la mort. Il y a aussi à Erythres 
un temple de Minerve Poliade. La statue de la déesse 
est en bois et très-grande; elle est assise sur un trône, 
tient une quenouille de chaque main, et a le Polus sur 
la tête. Différentes circonstances me font conjecturer Ὁ 
qu'elle est d'Endœus, entre autres le travail qu’on voit 
dans l'intérieur de la statue, et surtout les Graces 
et les Saisons en marbre blanc , qui sont en plein 
air devant l'entrée du temple. On a aussi de mon 
temps érigé à Smyrne un temple à Esculape , entre le 
mont Coriphée et une mer dont l'eau ne se mêle à au- 
cune autre. Les temples et la température de Fair 
ne sont pas les seules choses remarquables dans 
l'Ionie. Au territoire d'Ephèse se trouvent le fleuve 
Cenchrius, le mont Prion, qui est d'une nature par- 
ticulière, et la fontaine Halitæa. La fontaine Biblis, 
dans le pays de Milet, est célébre par tout ce qu’on 
chante de l'amour de Biblis. Il y a dans le pays de : 
Colophone, un bois consacré à Apollon, planté en 
frênes ; et, à peu de distance de ce bois, le fleuve 
Halès , le plus froid de ceux qui arrosent l'Ionie. 
Les bains du pays de Lébédos sont admirables, et 
en même temps très-salutaires. Les Téiens ont aussi 


des bains sur le promontoire Macria, dont les uns, 
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en terre cuite, sont sur des rochers baignés par la 
mer ;‘les autres sont construits avec magnificence. Il 
y en a également à Clazomènes, où l'on rend un 
culte à Agamemnon. On y voit aussi l'antre qu'ils 
nomment l'antre de la'mère de Pyrrhus; ils racontent 
une histoire de ce Pyrrhus, berger. Il y a chez les 
Erytbræens un canton nommé Chalcitis, d'où la troi- 
sième de leurs tribus a pris son nom. On trouve sur 
le promontoire tenant à Chalcitis, et qui s'avance 
dans la mer, des bains d'eau de mer qui sont les 
plus salutaires de tous les bains de l'Ionie. Les Smyr- 
næens ont le fleuve Mélès dont l’eau est très-belle; il 
y a vers la source une caverne où Homère, à ce 
qu’on dit, a composé ses vers. Le tombeau d'OEno- 
pion qu'on montre à Chios, merite d'être vu, et donne 
‘lieu à raconter les actions d'OEnopion. Vous remar- 
querez à Samos, sur lerchemin du temple de Junon, Je 
tombeau de Rhadiné-et de Léontichus ; il est d’usa 
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τῷ χλύδωνι ἐν πέτραις » χηραμῷ !, τὰ δὲ χαὶ ἐς 
ἐπίδειξιν πλούτου πεποιημένα. Κλαζομενίοις δὲ λου- 
τρά iqiv ἐν δὲ αὐτοῖς Ἀγαμέμνων ἔχει τιμάς. Καὶ 
ἄντρον μητρός φασι Πύῤῥου καλουμένης, καὶ λόγον 
ἐπὶ τῷ Πύῤῥῳ λέγουσι τῷ ποιμένι. Ἐρυθραίοις δὲ 
ἔςι μὲν χώρα Χαλχκίτις, ἀφ᾽ ἧς καὶ τῶν φυλῶν σφισιν 
ἢ τρίτη τὸ ὄνομα ἔσχηκεν" ἔςτι δὲ τῆς Χαλχίτιδος 
χκατατείνουσα ἐς τὸ πέλαγος ἄχρα, καὶ ἐν αὐτῇ λου- 
τρὰ ϑαλάσσια, μάλις-α τῶν ἐν Ἰωνίᾳ λουτρῶν ὠφέ- 
λιμα ἀνθρώποις. Σμυρναίοις δὲ ποταμὸς Μέλης ὕϑωρ 
ἐςπὶ κάλλιςτον, καὶ σπήλαιον ἐπὶ ταῖς πηγαῖς, ἔνθα 
ὅμηρον ποιῆσαι τὰ ἔπη λέγουσι. Χίοις δὲ ὁ τοῦ Οἰνο- 
πίωνος τάφος ϑέαν τε παρέχεται KO τινας καὶ λό- 
γϑυς ἐς τοῦ Οἰνοπίωνος τὰ ἔργα. Σαμίοις δὲ χατὰ 
τὴν ὁδὸν τὴν ἐς τὸ Ἡραῖον τὸ Ῥαδίνης καὶ Λεοντίχου 
μνῆμα ἐςτι, καὶ τοῖς ὑπὸ ἔρωτος ανιωμένοις εὔχεσθαι 
καθέςηκεν ἰοῦσιν ἐπὶ τὸ μνῆμα. Τὰ μὲν δὴ ἐν Ἰωνία 
ϑαύματα πολλά τε καὶ οὐ «πολλῷ τινι τῶν ἐν τῇ 
Ἑλλάδι ἀποδέοντα ἐς ι. 


5 Ἐν πέτρας χηραμῷ. 
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ἀχαιοὶ μετὰ τὴν ἔξοδον τῶν Ἰώνων, εἰσέρχονται ἐν τῇ 
χώρᾳ τούτων᾽ δύο καὶ δέκα᾽ πόλεις ἐν αὑτῇ γνως αί, 
ἀχαιῶν μεγιςᾶνες καὶ πατρεὺς πόλις, ἐν ποίοις πολέ- 
pois ἀχαιοὶ μετεσχηκότες. Χείλων͵ ᾿παλαιςὴς καὶ Âdpa- 
ςὸς Λυδός. Ἑλλήνων ὑποθέσεις μετὰ τὴν τῶν͵ Γαλατῶν 
ςρατείαν ἐν τῇ Aie 


Τότε δ’ ἀπεληλυθότων ἰώνων γῆν τε οἱ ἀχαιοὶ κυ 
τὴν ἰώνων διιλάγχανον, καὶ ἐσῳκίζοντο ἐς τὰς méx 
dus, Αἱ δὲ δύο τε καὶ δέκα ἦσαν ἀριθμὸν, ὁπόσαι 
κε καὶ ἐς ἅπαν τὸ Ἑλληνικὸν γνώριμοι. Δύμη "» 


πρὸς ἥλιδος πρώτη, μετὰ δὲ αὐτὴν ὥλενος » 

Φαραὶ, καὶ Τριταία, y éme, χαὶ Αἴγιον 2, xai Ἰμρί- 
νεια 3, καὶ Βοῦρα' ἐπὶ ταύταις δὲ Ἑλίκη, καὶ Αἰγαΐ 
τε καὶ Αἴγειρα, καὶ Πελλήνη πρὸς τῆς Σικνωνίας 
ἐσχάτη. Ἐς ταύτας οἱ Αχαιοὶ xai οἱ βασιλεῖς αὐτῶν 
ἐσῳχίζοντο πρότερον ἔτι ὑπὸ ἰώνων οἰκουμένας. ἦσαν 
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cHAPITAE VI. 


Les Achæens après Ia sortie des Iloniens, otcupent leur 
pays. Les douze villes connues. Chefs des Achæens; ville 
de Patréus. Guerres auxquelles les Achæens prirent part, 
Le lutteur Chilon et Adraste le Lydien. Etat de ]a Grèce 
après l'expédition des Gaulois dans l'Asie ὁ 


Lonsqur les Ioniens se furent retirés, les Achæens 
partagèrent leur pays au sort, et s'établirent dans 

leurs villes ; il n'y en avoit que douze qui fussent ὦ 
connues du reste de la Grèce, savoir : Dymé, la 
première du côté de l'Elide; Olène, qui se trouve après; 
Phares, Tritée, Rhypes, Ægium, Cérynée et Bura; 
ensuite Hélice, Æges, Ægira et Pellène, qui est la 
dernière du côté de la Sicyonie. Les Achæens et leur 
roi s'établirent dans ces villes qui étoient auparavant 
habitées par les Iuniens. La plus ‘grande partie de l'aue 
torité chez les Achæens, appartenoit principalement aux 
fils de Tisamène, qui étoient Daïmènes, Sparton , Tellis 
et Léontomènes. Cométès, leur aîné, s'étoit embarqué 
avant ces événements ; il étoit allé en Asie. Ses frères 


gouvernoient donc les Achæens, conjointement avec 
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Damasies, fils de Penthilus, fils d'Orestes, et ἊΝ 
paternel des fils de Tisamène. Ils partagoient aus 
le pouvoir avec Preygènes et Patréus, son fils, Achæe 
de Lacédæmone ; ils leur permirent même de fonde 
dans le pays une ville, à laquelle Patréus donni 
son nom. Voici ce que les Achæens ont fait de 
‘marquable en ce qui concerne la guerre. À l'époqui 
de l'expédition d'Agamemnon contre Troie , ils oi 
cupoient encore Argos. et Lacédæmone, et formoien 
une grande partie de l'armée grecque. Lorsque Xer-l£ 
xès et les Mèdes vinrent attaquer la Grèce, on néy 
voit pas qu'ils aient marché avec Léonidas aux Ther-|1 











mopyles, ni qu'ils se soient trouvés avec les Athé+ 
niens et Thémistocle aux deux batailles navales vers 
l'Eubée et vers Salamine ; on ne les trouve dans 
le catalogue ni des alliés de Lacédæmone , ni de ceux 
d'Athènes ; enfin, ils ne prirent aucune part à la bataille‘ 
de Platées ; cela est évident, car leur nom n’est pas noni 
plus ‘inscrit sur l'offrande faite par les Grecs à Olym: 
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δδυνάςευον » λαὶ Δαμασίας ὁ Πενθίλον τοῦ Opésou ; 
koïs Τισαμενοῦ παισὶν ἀνεψιὸς πρὸς πατρός. ἴσχνον 

᾿ ἐκίφης τοῖς κατειλεγμένοις καὶ ᾿Αχαιῶν τῶν ἐκ 

ακεδαίμονος -“Πρευγένης καὶ ὁ viès, ὄνομα δέ οἱ ἣν 
Πατρεύς. Καί σφισιν ὑπὸ Ἀχαιῶν ἐδόθη κτίσασθαι τ΄ 
κόλιν ἐν τῇ χώρᾳ, nai τὸ ὄνομα. ἀπὸ τοῦ. Πατρέως 
ἰτέθη τῇ πόλει. Τὰ δὲ ἐς πόλεμον τοιάδε ἦν τοῖς 
λχαιοῖς. Κατὰ μὲν τὴν ἐς ἴλιον ἐπις-ρατείαν. Ayaué- 
ἀνονος, Λαχεϑδαίμονα ἔτι χαὶ ἀργος οἰκοῦντες, με- 
Ken τοῦ Βλληνοιοῦ μοῖρα ἤσαν" χατὰ δὲ τὴν Ξέρξον 
rai Μήδων ἐπὶ τὸν Ελλάδα ὁδὸν οὔτε Λεωνίδᾳ τῆς 
ξόδου τῆς ἐς Θερμοπύλας εἰσὲν οἱ Αχαιοὶ ϑῆλοι με- 
reoxmebres , οὔτε ᾿Αθηναίοις ὁμοῦ καὶ Θεμις-οχλεῖ 
τρὸς Ἐὐδοίᾳ καὶ Σαλαμῖνι ναυμαχήσαντες" οὐδὲ σφᾶς 
κατάλογος συμμάχων ἔχει Λακωνικὸς ἢ Αττιχός. 
ἵςςἔρησαν δὲ χαὶ ἔργον τοῦ Πλαταιάσι' δῆλα γὰρ 
M, ὅτι ἐπὶ τῷ ἀναθήματι τῷ ἐπ’ Ὀλυμπίᾳ τῶν 
Ἑλλήνων μετῆν ἂν χαὶ Αχαιοῖς 3 γεγράφθαι. Δοκεῖ 
δέ μοι, ὡς πατρίδας 5. τε ὑπολειφθέντες ἕκας"οι τὰς 
κὐτῶν ἔσωζον, καὶ ἅμα ϑιὰ τὸ ἔργον τὸ πρὸς Τροίαν 
Λακεδαιμονίονς Δωριεῖς αἀπηξίουν σφίσιν ἡγεῖσθαι. 
Εδήλωσαν δὲ καὶ ἀνὰ χρόνοκωλακεδαιμονίων γὰρ ἐς 
τὸν πρὸς Αθηναίους πόλεμο ΗΕ ας ἄντων ὕς τερον, ἐς 





1 Κεύσαοσθαι. 2 Οὐ μετῆν ἀχαιοῖς. 3 Δοχμεῖν dé μοι, 
ὶς πατρίδας. 
IV. 4 
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τὴν συμμαχίαν ἦσαν οἱ ἀχαιοὶ πρόθυμοι Σπαρτιά- 
ταις, καὶ ἐς τοὺς Ἀθηναίους οὐχ ἧσσον εἶχον γνώμης 2. 
Πολέμων δὲ τῶν πολέμηθέντων ὕςτερον ὑπὸ τοῦ EX. 
λήνων χοινοῦ 5, τοῦ μὲν ἐν Χαιρωνείᾳ Φιλίππου 
τ᾽ ἐναντία καὶ Μακεδόνων οἱ ἀχαιοὶ μετέσχον ἐς δὲ 
“τὴν Θεσσαλίαν καὶ ἐπὶ τὸν πρὸς Λαμίαν # καλού- 
μενον πόλεμον οὔ φασιν ἐκς-ρατεύσασθαι, οὐ γάρ πω 
μετὰ τὸ πταῖσμα ἀνενηνοχέναι τὸ ἐν Βοιωτοῖς. ὁ ot 
τῶν ἐπιχωρίων Πατρεῦσιν ἐξηγητὴς τὸν παλαις-ὴν 
Χείλωνα ἀχαιῶν μόνον μετασχεῖν ἔφασκε τοῦ ἔργου 
περὶ Λάμιαν. Οἶδα δὲ καὶ ἄνδρα αὐτὸς Λυδὸν ἄϑρα- 
ςφον ἰδίᾳ, καὶ οὐκ ἀπὸ τοῦ χοινοῦ τοῦ Λυδῶν ἀμύ- 
ναντα ἔλλησι. Τοῦ δὲ ἀϑράςτου τούτου χαλχῆν εἰκόνα ἡ 
ἀνέθεσαν οἱ Λυδοὶ πρὸ ἱεροῦ Περσικῆς ἀρτέμιδος n 
χαὶ ἔγραψαν ἐπίγραμμα, ὡς τελευτήσειεν Âdparos 
ἐναντίον Λεοννάτῳ μαχόμενος ὑπὲρ Ἑλλήνων. H δὲ 
ἐς Θεῤμοπύλάς ἐπὶ τὴν Γαλατῶν ς-ρατείαν ἔξοδος καὶ 
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hiens , les Achæens furent les alliés très: fidèles des 
Patréenis , et ne témoignèrent pas moins de bonne vo- 
lonté aux Athéniens; dans les guerres qui furent 
ensuite soutenues par toute la Grèce en commun, 
ils se trouvèrent à la bataille de Chéronée contre 
Philippe et les Macédoniens , ils n’allèrent point dans 
‘la Thessalie, ni à la guerre connue sous le nom de 
Lamiaque, parce que, disent-ils, ils n'étoient pas en- 
core remis de l'échec qu'ils avoient éprouvé dans la 
Bœotie. L'Exégète qui montre ce qu'il y a de curieux à 
Patras, m'a appris que Chilon, athlète lutteur, fut le seul 
des Achæens qui se trouva au combat de Lamie. J'ai 
appris aussi qu'un Lydien nommé Adraste vint au se- 
cours des Grecs de son propre mouvement, et sans 
y avoir été envoyé par les Lydiens; ils lui ont ce- 
pendant érigé une statue en bronze, devant le tem- 
ple de Diane Persique, et y ont mis une inscription 
portant qu'il mourut en combattant pour les Grecs 
contre Léonnatus. Aucun des peuples du Pélopon- 
nèse ne crut devoir se mêler de l'expédition que Ε- 
rent les autres Grecs vers les Thermopyles , pour 
s'opposer à l'irruption des Gaulois; comme ils savoient 
que ces barbares n'avoient point de vaisseaux, ils 
croyoïient n'avoir rien à craindre d'eux , en fermant 
l'isthme de Corinthe par un mur , depuis la mer, vers 
Léchée jusqu'à Cenchrées : telle fut la résolution 
commune des Péloponnésiens. Lorsque les Gaulois, 
4* 
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s'étant procuré des vaisseaux on ne sait comment, 
eurent passé en Asie, les affaires de la Grèce se 
‘trouvèrent dans la situation suivante : les Lacédæmo- 
niens , après le désastre qu'ils avoient éprouvé à Leuc- 
tres, n’avoient pu recouvrèr leur ancienne puissance, 
étant sans cesée harcelés par les Arcadiens qui s'étoient 
réunis à Mégalopolis , et par les Messéniens qui étoient 
revenus dans leur voisinage. Quant aux Thébains, 
leur ville avoit été tellement dévastée par Alexandre, 
que bien que Cassandre l'eût rétablie peu d'années 
après, ils avoient à peine des forces suffisantes pour . 
leur propre défense. Les Athéniens s'étoient acquis la 
bienveillance de toute la Grèce par tout ce qu'ils avoient 
fait dans les derniers temps ; mais ils ne pouvoient 


pas se remettre de leur guerre contre les Macédo- 
niens. 
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Ἐπεὶ δὲ Γαλάται ναυσὶν ὄντινα δὲ τρόπον διαβεβή-- 
χασιν ἐς τὴν Ἀσίαν, ἐνταῦθα. εἶχεν οὕτω τὰ Ελλήνων. 
Προες-ἥκεσαν χατ᾽ ἰσχὺν οὐδένες ἔτι τοῦ Ἑλληνικοῦ. 
Λαχεδαιμονίους μὲν γὰρ τὸ ἐν Λεύχτροις πταῖσμα, 
χαὶ ἅμα οἵ τε ἀρκάϑες᾽ συνεληλνθότες ἐς Μεγάλην 
πόλη, καὶ οἱ Μεσσήνιοι παροικοῦντες, ἀνασώσασθαι 
τὴν προτέραν ἔτι εὐδαιμονίαν ἐκώλυον. Θηβαίοις δὲ 
ἐς τοσοῦτον ἠρήμωσεν Αλέξανδρος τὴν πέλιν, ὡς 
ἕτεσιν. ὕςτερον οὐ πολλοῖς καταχθέντας ὑπὸ Κἄσανδρου 
μηδὲ σώζειν τὰ οἰκεῖα ἀξιόχρεως εἶναι. Αθηναίοις δὲ 
εὔνοια μὲν παρὰ τοῦ ἐλληνοιοῦ τῶν ἔργων μάλις-α 
ὑπῆρχε τῶν ὕςτερον, ἀναπαύσασθαι δὲ οὔ ποτε ἐκ 
τοῦ Μακεδόνων πολέμου παρᾶν αὑτοῖς. 
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ἀχαιῶν ἰσχύς. ἀχαϊκὸν συνέδριον. Λακεδαιμονίων πόλεμος 
κατὰ ἀχαιῶν. Φιλίππου τοῦ Δημητρίον ῥᾳδιουργίαι. 
Αὐτοῦ κατ᾽ ἀθηναίων πόλεμος, ἐν ᾧ οὗτοι ge 
βούθειαν ἐκ τῶν Ῥωμαίων, 


Euatton δὲ οὐ τασσομένων τηνικαῦτα ἔτι ἐν 
χοινῷ, ἰδίᾳ δὲ ἑχάςτων κατὰ σφᾶς συνις.αμένων, 
oi Αχαιοὶ μάλιςα ἴσχνον. Τυράννων γὰρ πλὴν Πελ- 
λήνης κί ἄλλαι πόλεις τὸν χρόνον ἅπαντα ἀπείρως 
ἐσχήχεσαν' αἴ τε ἐκ παλέμων χαὶ ἀπὸ τῆς νόσου 
συμφοραὶ τῆς λοιμώδους οὐχ ἐς τοσοῦτον ᾿Αχαιοῖς » 
ἐφ᾽ ὅσον τοῖς ἄλλοις ἐγένοντο Ἑλλησι. Συνέδριόν τε 
οὖν Αχαϊκὸν καλούμενον, καὶ ἀπὸ κοινοῦ λόγου βου- 
λεύματά τε ἦν ἀχαιοῖς καὶ τὰ ἔργα. Αθροΐξεσθαι où 
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CHAPITRE VII. 


Puissance des Achæens. Conseil Achæen. Guerre des Lacé- 
dæmoniens contre les Achæens. Perfidie de Philippe, fils 
de Démétrius ; il fait la guerre aux Athéniens ; les Romains 
leur envoyent des secours. 


ἍΝ 


Les Grecs alors n'étant plus réunis en commun, 
et chaque peuple ne s’occupant plus que de ses af- 
faires particulières, les Achæens se trouvoient les plus 
puissants ; car à l'exception de Pellène , leurs autres 
villes n’avoient jamais subi le joug d'aucun tyran; 
ni la guerre , ni la maladie épidémique, ne les 
avoient autant affigés que les autres Grecs. Ils étoient 
gouvernés_ par un (Conseil , nommé ὲ Conseil 
Achæen; toutes les affaires s’y décidoiïent en com- 
mun, et tout s'exécutoit de même. Ils avoient jugé 
à propos de se rassembler à Ægium qui, depuis que 
Hélice avoit été submergée, l'emportoit de beaucoup 
sur les autres villes de l'Achaïe par son ancienne 
réputation et par sa puissance alors très-grande. Les 
Sicyoniens furent les premiers parmi les Grecs qui 
entrèrent dans la confédération des Achæens; d'autrez 
peuples du Péloponnèse cherchèrent aussi à y en- 
trer, les uns immédiatement après les Sicyoniens, 
les autres après avoir attendu quelque temps; ceux 
même qui demeuroient hors de l'isthme, voyant que 
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la ligue Achæenne acquéroit tous les jours plus de 
force, se décidèrent qussi à en faire partie. Les La- 
cédæmoniens , seuls de tous les Grecs, étoient toujours 
en différent avec les Achæens, et leur firent enfin la 
guerre ouvertement; car Agis, fils d'Eudamidas , et 
τοὶ de Sparte, leur prit la ville de Rellène, dont il 
fut bientôt chassé par Aratus de Sicyone ; mais 
Cléomènes, fils de Léonidas fils de Cléonyme, et 
roi de l'autre branche, ayant remporté une victoire 
signalée sur Aratus et les Achæens, avec qui il en 
étoit venu aux mains auprès de Dymé, fit dans la 
suite la paix avec Antigone et les Achæens. Cet 
Antigone gouvernoit alors les Macédoniens en qua- 
lité de tuteur de Philippe, fils de Démétrins, et 
encore enfant ; i} étoit lui-même cousin de Philippe, 
et de plus .il avoit épousé sa mère. Cléomènes après 
avoir fait la paix avec Antigone et Jes Achæens, viola 
bientôt ses serments, prit Mégalopolis , ville des 
Arcadiens, et réduisit ses habitants à l'esclavage ; les 
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ἰσχύος προϊὸν ἑώρων τὸ Αχαϊχόν. Αακεϑαιμόνιοι δὲ 
Ἑλλήνων μόνοι διάφοροί τε ἀχαιοῖς τὰ μάλις"α ἧσαν, 
xai ἐκ τοῦ φανεροῦ πόλεμόν σφισιν ἐπῆγον. Πελλήνην 
né γε ἀχαιῶν πόλιν Αγις εἷλεν ὁ Εὐδαμίδου βασι- 
λεύων ἐν τῇ Σπάρτη, καὶ ἐξέπεσεν avrixa ἐκ Πολλύή- 
νης ὑπὸ Ἀράτου καὶ Σικνωνίων. Κλεομένης δὲ ὁ Λεω- 
νίδου τοῦ Κλεωνύμον βασιλεὺς οἰκίας τῆς ἑτέρας avrt- 
χαθημένους. ᾿Αρατον καὶ Αχαιοὺς πρὸς Δύμηῃ παρὰ 
πολύ τε ἐχράτησεν ἐλθόντας ἐς χεῖρας » χαὶ ὕςερον 
Ἀχαιοῖς, χαὶ Αντιγόνῳ συνέθετο εἰρήνην. Ἀντίγονος 
δὲ 1 οὗτος τηνικαῦτα ἀρχὲν τὴν Μαχεδόνων. εἶχεν 
ἐπιτροπεύων Φίλιππον τὸν Δημητρίου, παῖδα. ἔτι ἡλι- 
χίαν ὄντα' ἣν δὲ καὶ ἀνεψιὸς τῷ Φιλίππῳ, καὶ μητέρι. 
αὐτοῦ συνώχει. Πρὸς τοῦτον οὖν τὸν ἀντίγονον χαὶ 
Αχαιοὺς ποιησάμενος ὅ Κλεομένης σπονδὰς, καὶ αὖ- 
τύια παραδὰς, ὅσα ὥμοσεν, ἠνδραποδίσατο Αρχάδων 
Μεγάλην πόλιν: Λακεδαιμονίοις τε τὸ ἐν Σελλασίᾳ 
πταῖσμα πρὲς Αχαιοὺς καὶ Αντίγονον Κλεομένους εἵνεκα 
καὶ ἐπιορχίας τῆς ἐχείνου συνέδη. Κλεομένους μὲν δὴ 
xai αὖθις ἐν λόγοις τοῖς ἀρκαδικοῖς ἀφιξόμεθα ἐς 
μνήμην. Φίλιππος δὲ ὁ Δημητρίου τὴν Μακεδόνων. 
ἀρχὴν, ὡς ἀφίκετο ἐς ἄνδρας , παρὰ ἑκόντος Αντι» 
γόνου λαθὼν, φόβον τοῖς πᾶσιν Ἑλλησιν ἐνεποίησς,. 
τὰ Φιλίππου τοῦ Aubvrou, προγόνον μὲν οὐκ ὄντος 


3 Αντίγονός τε. 
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αὐτῷ, τῷ δὲ ἀληθεῖ λόγῳ δεσπότου.,, τά τε ἄλλα 
αὐτοῦ μιμούμενος, καὶ τὰ ἐς ϑεραπείαν, ὅσοις na 
τρίδας ἀρις-ἀἀ ἦν ἐπ᾽ οἰκείοις προδιδόναι χέρμασι" 
προπίνειν δὲ παρὰ τὰ συμπόσια ἐπὶ δεξιότητι καὶ φιλίᾳ 
χύλικας οὐχ οἴνου, φαρμάχων δὲ, ἐς ὄλεθρον αν-- 
θρώποις, ἃ δὴ ὁ μὲν τοῦ ἀμύντου Φίλιππος οὐδ᾽ 
ἐπενόησεν, ἐμοὶ δοκεῖν, ἀρχὴν Φιλίππῳ δὲ τῷ Δημη- 
τρίου τὰ φάρμακα τόλμημα ἦν ἐλαφρότατον" " χα- 
τεῖχε καὶ τρεῖς πόλεις φρουραῖς, ὁρμητήρια εἶναί οἱ 
κατὰ τᾶς ἑλλάδος" καὶ ὠνόμαζε δὲ ὑπὸ τῆς ὕβρεως 
καὶ τῆς ἐς τὸ Ἑλληνικὸν ὑπεροψίας κλεῖς τῆς Ἑλλάδος 
τὰς πόλεις ταύτας. ἐπὶ μέν γε Πελοποννήσῳ Κόρωθος 
καὶ ἡ Κορινθίων ἀκρόπολις ἐτετείχις-ο᾽ ἐπὶ δὲ Εὐβοίᾳ 
χαὶ Βοιωτοῖς τε καὶ Φωχεῦσι Χαλχὶς ἡ πρὸς τῷ Εὐ- 
pére κατὰ δὲ Θεσσαλῶν τε αὐτῶν καὶ τοῦ Αἰτωλῶν 
ἔθνους Μαγνησίαν τὴν ὑπὸ τὸ Πήλιον κατεῖχεν ὁ 
Φίλιππος. Μάλιςτα δὲ ᾿Αθηναίους καὶ τὸ Αἰτωλικὸν 
ἐπιςτρατείαις τε συνεχέσιν ἐπίεζε χαὶ λης-ῶν χκατα- 
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qui n'étoit pas un de ses ancêtres ; mais à qui ses 
ancétres avoient obéi. Il l'imita surtout, en cor 
rompant ceux qui étoient disposés à trahir leur patrie 
pour de l'argent. Il savoit fort bien en offrant à boire 
dans des repas où il invitoit les Grecs avec l'apparence 
de l'amitié et de la franchise, leur donner , au lieu 
de vin, du poison;. ce qui ne vint jamais, je crois, 
à l'esprit du fils d'Amyntas; mais c'étoit une baga- 
telle aux yeux du fils de Démétrius. Il tenoit des gar- . 
nisons dans trois villes de la Grèce, qui lui servoient 
de forteresses pour la ravager ; aussi , poùr insulter 
les Grecs, et pour leur témoigner son mépris, nom- 
moit-il ces trois villes les clefs de la Grèce. Ces villes 
étoïent Corinthe, dont il avoit fortifié la citadelle, 
et qui lui servoit à contenir tout le Péloponnèse ; 
Chalcis vers l'Euripe, d'où il menaçoit l'Eubée, 
la Bœotie et la Phocide; et Magnésie au pied du 
mont Pélion , qui lui servoit à tenir les Thessa- 
liens et les Ætoliens en respect. Il fatiguoit surtout 
les Athéniens et les Ætoliens par des invasions fré- 
quentes et par des incursions pour les piller. On a 
vu précédemment dans mon livre sur l’Attique, quels 
furent les peuples grecs et barbares qui assistèrent les 
Athéuiens contre Philippe, et comment la foiblesse 
de tous ces alliés força les Athéniens à recourir 
aux Romains, et à leur demander des secours. Les 
Romains, peu de temps auparavant, avoient fait mar- 
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cher quelques troupes, sous prétexte de soutenir ἴδε 
Æhoiens contre Philippe , et dans la réalité pour ob 
server la sitnation des aflaires dans la Macédoine; à 
cette occasion, ils envoyèrent aux Athéniens une 
armée sous le commandement d’Atilius ( c'est le nom 
sous lequel il est le plus connu, car les Romains ne 
joignent pas comme les Grecs le nom de leur père 
au leur, mais ils donnent à chacun au moins trois 
noms et quelque fois davantage). Les Romains avoient 
ordonné à Atilius de protéger les Athéniens et les 
Æioliens contre les armes de Philippe. Il exécuta 
pour tout le reste les ordres qu'on lui avoit donnés; 
mais ἃ les outre-passa en ceci; ayant pris Hestiée, 
ville de l'Eubée, et Anticyre, ville de |a Phocide, 
qui étoient soumises à Philippe malgré elles, il les 
détruisit de fond en comble; voilà, je crois, pourquoi 
le sénat ayant appris ce qu'il avoit fait, lui envoya 
Flaminius pour successeur. 
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λόγῳ μὲν ἐπιιουρήσοντας Αἰτωλοῖς ἐναντία Φιλίππου, 
τῷ δὲ ἔργῳ μᾶλλόν τι ἐν χατασχοπῇ τῶν ἐν Μα- 
χεδονίᾳ πραγμάτων. Τότε δὲ ἀπος-ἔλλουσιν ᾿Αθηναίοις 
ςρατιάν τε καὶ ἡγεμόνα Ατίλιον’ τοῦτο γάρ οἱ τῶν 
δνομάτων ἦν τὸ ἐκδηλότατον' ἐπεὶ καλοῦνταί γε οὐ 
πατρόθεν οἱ Ῥωμαῖοι χατὰ ταυτὰ ἕλλησιν » ἄλλὰ 
χαὶ τρία, ὁπότε ὀλίγιςα 1, καὶ ἔτι. πλέονα ὀνόματα 
ἑχάςτῳ τίθενται. Τῷ δὲ Ατιλίῳ προσετέτακτο ὑπὸ Pu- 
μαίων͵, ἀπείργειν ἀπὸ Αθηναίων χαὶ τοῦ Αἰτωλιχοῦ 
τὸν Φιλίππου πόλεμον. Ἀτίλιος δὲ τὰ μὲν ἄλλα τοῖς 
πράγμασι κατὰ τὰ ἐπιτεταγμένα ἐχρῆτο" τάδε δὲ οὐ 
κατὰ γνώμην οἱ τὴν Ρωμαίων ἐς-ἐν εἰργασμένα. Ἐὐβοέων 
γὰρ Éciaiav πόλιν nai Αντίκυραν τὴν. ἐν- τῇ Φωχίϑι 
ἑλὼν, ὑπηκόους κατ᾽ ἀνάγκην ουσας Φιλίππου,, ἐποίησεν 
νας τους. Καὶ τοῦδε εἴνεκα (μοι. ϑοχεῖν ) ἐπεὲ ἐπύ- 
θετο ἡ βουλὴ, ἀπος"ἕλλονσιν Ατιλίῳ διάδοχον τῆς | 
ἀρχῆς Φλαμίνιον. 


1 H ὀλίγιςο. 
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KESAAAION Β΄. 


Ῥωμαῖοι av ἀχαιῶν Κόρινθον ἐκυρίευσαν. ἀχαιοὶ Ῥωμαίων 
σύμμαχοι. ἀχαιοὶ κατηδάφησαν τὰ τείχη τῆς Σπάρτης 
καὶ κατέθλιψαν τοὺς Λακεδαιμονίους, Λακεδαιμόνιοι 
καταφεύγουσιν ἐπὶ Μέτελλον. Τὰ τῶν Μακεδόνων ὑπὸ 
τῶν Ῥωμαίων ἀνατραπέντα. 


Τότε δὲ ὅκων ὁ Φλαμίνιος. ἐρέτριάν τε διήρπασε, 
τοὺς φρουροῦντας Μαχεδένων μάχῃ νοώσας, καὶ 
αὖθις ἐλάσας ἐπὶ Κόρινθον κατεχομένην ὑπὸ Φιλέππου 
φρουρᾷ αὐτός τε προσέχκάθητο πολιορχῶν, καὶ παρὰ 
ἀχαιοὺς ἅμα ἀποςςἔλλων ἐκόγγελλέ σφισιν ἀφοινεῖ- 
σθαι πρὸς Κόρινθον ς“ρατιᾷ, συμμάχους τε ἀξιωθη- 
σομένους "καλεῖσθαι Ῥωμαίων, καὶ ἅμα εὐνοίᾳ τῇ ἐς 
τὸ Ἑλληνικόν. ἀχαιοὶ δὲ ἐποιοῦντο μὲν μεγάλως καὶ 
αὐτὸν, ἐν αἰτίᾳ Φλαμίνιον, καὶ ἔτι πρότερον ἀτίλιον, 
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caapiTre VIII 


Prise de Corinthe par les Romains et les Achæens. Alliance 
des deux peuples. Les Achæens abattent les murs de Sparte. 
Les Lacédæmoniens ont recours à Métellus. Affaires des 
Macédoniens dérangées par Îles Romains. 


F LAMINIUS, à son arrivée, livra au pillage Érétrie, après 
avoir défait les Macédoniens qui la gardoient. Il mar- 
cha ensuite contre Corinthe, où Philippe avoit une 
garnison. Il y mit le siége et envoya inviter les Achæens 
à venir devant Corinthe avec leur armée , tant pour se 
rendre dignes du titre d'alliés des Romains, que par 
bienveillance pour les autres Grecs. Les Achæens étoient 
“irrités contre Flaminius, et ils l’avoient été auparavant : 
contre Atilius de ce qu'ils ayoient tous deux traité 
avec tant de cruauté des villes grecques et anciennes 
qui n’avoient point offensé les Romains, et qui étoient 
soumises malgré elles aux Macédoniens. Ils prévoyoient 
aussi qu’au lieu de Philippe et des Maçédoniens, les 
Romains venoient s'établir maîtres dans la Grèce et lui 
commander. Béaucoup de choses s'étant dites pour 


et contre dans l’assemblée, ceux qui étoient pour les 
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Romains l'emporièrent à la fin, et les Achæens se 
réunirent à Flaminius pour assiéger Corinthe. Les 
Corinthiens, délivrés du joug des Macédoniens , se 
rangèrent aussitôt dans la confédération Achæenne, 
dont ils avoient déjà fait partle précédemment, lorsque 
Aratus et les Sicyoniens avoient chassé de l'Acro« 
corinthe la garnison qui y étoit, et avoient tué 
Persée, à qui Antigone en avoit donné le commande- 
ment. Les Achæens prirent à cette époque le titre d'al- 
liés des Romains, et en remplirent les devoirs avec le 
plus grand zèle; ils les suivirent en effet dans la Macé- 
.doine contre Philippe, ils marchèrent avec eux contre 
les Ætoliens, et en troisième lieu, combattirent conjoin- 
tement avec les Romains contre Antiochus et les Sy 
riens; ce fut uniquement par amitié pour les Romains 
‘que les Achæens prirent les armes contre les Macédo- 
niens et les Syriens; il n’en fut pas de même lorsqu'ils 
les prirent contre les Lacédæmoniens avec qui ils avoient 
d'anciennes querelles. Après le renversement de la ty- 
rannie de Nabis, qui avoit excercé son pouvoir avec 
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μαίοις ἐνίκησαν, καὶ Αχαιοὶ Φλαμινίῳ Κόρινθον συνε- 
πολιόρχησαν. Κορίνθιοι δὲ ἀπὸ Μαχεδόνων ἔλευθερω-- 
θέντες, μετέσχον αὐτίκα συνεδρίου τοῦ Αχαιῶν, 
μετασχόντες χαὶ πρότερον, ὅτε ἄρατος χαὶ Σικυώνιοι 
φρουρὰν ἐκ τοῦ Ακροχορίνθου τὴν πᾶσαν ἐξήλασαν, 
xai ἀπέκτειναν Περσαῖον ὑπὸ ἀντιγόνου ταχθέντα ἐπὶ 
τῇ φρουρᾷ. Αχαιοὶ δὲ τὸ ἀπὸ 1 τούτον σύμμαχοί τε 
ὠνομάζοντο Ῥωμαίων, καὶ ἐς τὰ πάντα ἧσαν πρέ- 
Gupor” χαί σφισιν εἵποντο μὲν ἐς Μαχεδονίαν nai ἐπὶ 
Φίλιππον ᾽ μετέσχον δὲ ςῬατείας ἐς Αἰτωλούς. Τρίτα 
δὲ ὁμοῦ Ρωμαίοις ἐμαχέσαντο ἐναντία ἀντιόχου χαὶ 
Σύρων. ὅσα μὲν δὴ Αχαιοὶ Μαχεϑύσιν à paré τῇ 
Σύρων ἐναντία ἐτάξαντο, φιλίᾳ τῇ πρὸς Ῥωμαίους 
ἔπραξαν. Ἐς δὲ Λακεδαιμονίους ἐκ παλαιοῦ σφίσιν 
ἦν οἰκεῖα ἐγκλήματα. Ἐπεὶ δὲ à Νάδιδος ἐν “Σπάρτη: 
«υραννὶς χατελέλυτο, ἐς πλείςτπὴν ὠμότητα ἀνδρὸς 
ἀφικομένου, τὰ ἐς τοὺς Λαχεδαιμονίους αντίκα ἐν- 
ἐπεπτώχει χαὶ σφᾶς ὑπὸ τὸν χρόνον οἱ Αχαιοὶ τοῦτον 
ἐς σύλλογον ὑπάγονται τὸν Ayainèv, χαὶ δίκας. γε 
ἐδίκαζόν σφισιν ἐς τὸ ἀχριδέφατον, χαὶ τὰ τείχη 
τῆς Σπάρτης καταδάλλουσιν ἐς ἔδαφος, οἰκοδομη- 
θέντα μὲν καὶ πρότερον ἔτι αὐτοσχεδίως, καὶ ἐπί τε 
τῆς Δημητρίου καὶ UG-EpOY τῆς Πύῤῥου χαὶ Ηπειρωτῶν 
ς-ρατείας, ἐπὶ δὲ τῆς τυραννίδος τῆς Νάδιδος χαὶ ἐς 

1 Δὲ ἀπὸ. | 
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τὸ ἀσφαλέςτατον ὀχυρωθέντα. Τά τε οὖν τείχη τῆς 
Σπάρτης οἱ ἀχαιοὶ καθεῖλον, χαὶ τα ἐς μελέτην τοῖς 
ἐφήδοις ἐκ τῶν Λυχούργου νόμων καταλύσαντες, ἐπέ- 
ταξαν τοῖς ἀχαιῶν ἐφήδοις τὰ αὐτὰ ἐπιτηδεύειν. 
Ταῦτα μὲν δὴ καὶ ἐς πλέον ἐπέξεισιν αὖθίς μοι τὰ 
ἐς Ἀρκάδας. Λακεδαιμόνιοι δὲ, ἅτε μεγάλως τοῖς ἐπι- 
τάγμασιν ἀχθόμενοι τοῖς Ἀχαιῶν, καταφεύγουσιν ἐπὶ 
Μέτελλον, καὶ ὅσοι σὺν Μετέλλῳ κατὰ πρεσδείαν 
ἦχον ἐκ ῥώμης. Âgétovro δὲ οὗτοι Φιλίππῳ καὶ Maxe- 
δόσι πόλεμον μὲν οὐδένα ἐπάξοντες, ἅτε εἰρήνης πρό- 
τερον ἔτι Φιλίππῳ χαὶ ῥωμαίοις ὀμωμοσμένης,, ὁπόσα 
δὲ ἡ Θεσσαλοῖς à τῶν ἐξ Ἠπείρου τισὶν ἐγκλέματα 
ἦν ἐς Φίλιππον, ταῦτα ἦχον οἱ ὁμοῦ Μετέλλῳ κρι- 
vobvess, ἔργῳ μὲν δὴ Φίλιππός τε αὐτὸς καὶ  Maxs- 
δόνων ἀκμὴ καθύρητο ὑπὸ ῥωμαίων. Μαχεσάμενος 
γὰρ Φλαμινίου καὶ ῥωμαίων ἐναντία Φίλικκος ἐν Κυ- 
νὸς καλουμέναις Κεφαλαῖς, ἐν λόφοις τὸ ἴσον ἠνέγ-- 


χατοῖ, Αλλά γε δὴ καὶ δυνάμεσιν ἀγωνισάμενος αὐτὲς 
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durant sa tyrannie. Les Achæens les firent dont 
abattre, abolirent Tes dois de Lycurgue relatives ἃ 
l'éducation des jeunes gens, ét ordonnèfenit qu'ils fus- 
sent élevés comme 168 jeunes ‘Athæens. Au reste 
je parlerai plus ‘au long de ces événements dans 
mon livre sur lArcadie. Les Lacédæmoniens, outrés 
au dernier point des lois que leur imposoient les 
Achæens, eurent recours à Métellus et à ceux qui 
étoient venus de Rome en ambassade avec lui; 
on ne Les avoit point envoyés pour faire la guerre 
à Philippe et aux Macédoniens, la paix ayant été 
jurée auparavant entre les Romains et lui; mais 
pour prendre connoiïssance des plaintes que formoient 
contre lui les Thessaliens et quelques peuples de 
l'Epire. Ils venoient à titre de juges; car la puissance 
de Philippe et des Macédoniens avoit été détruite par 
les Romains.” Philippe en effet, ayant voulu livrer 
bataille à Flaminius et aux Romains à Cynocéphale, 
s'étoit assez bien soutenu dans les premières rencon- 
tres; mais en combattant avec toutes ses forces, 
il perdit la plus grande partie de son armée, et, " 
_ suivant 865 conventions avec les Romajos, il retira 
ses garnisons de toutes les villes de la Grèce dont 
ils s’étoit emparé. Pour nommer les choses d’une 


manière honorable, il obtint des Romains la paix 
5 Ἁ 
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à force de sollicitations de tout genre et de dépenses 
incalculables. La Sybille avoit prédit, non sans l'ins- 
piration divine, que la puissance des Macédoniens, 
acquise sous Philippe, fils d'Amyntas, seroit détruite 
sous un autre Philippe qui viendroit dans la suite. 
Voici ‘sa prédiction : Macédoniens , qui tirez vanité 
de ce que vos rois sont originaires d'Argos, un Phi- 
Lppe fera votre bonheur en régnant sur vous, et un 
autre Philippe sera votre ruine. Le premier en effet 
donnera des rois à des villes et même à des peuples, 
et le dernier , vaincu par des troupes venues de l'occi- 
dent et de l'orient, perdra absolument toute son hon- 
neur. En effet cet empire fut défruit par les Romains 
qui häbitent l'occident de l'Europe, et qui comptoient 
entre leurs alliés Attale, et de plus une armée de la 
Mysie, pays plus rapproché du soleil levant. 
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δεήσεσι μὲν παντοίαις καὶ δαπάναις χρημάτων μεγά- 
λαις᾽ τὰ δὲ ἐς Μαχεδόνας, δύναμίν te, ἣν ἐπὶ Φιλίπ- 
nou περιεδάλοντο τοῦ Αμύντου » καὶ ὡς ἐπὶ Φιλίππου 
. τοῦ ὑς-έρου. τὰ πράγματά σφισιν ἐφθάρη, Σίδυλλα 
οὐκ ἄνευ ϑεοῦ προεθέσπισεν. ἔχει δὲ οὕτω τὰ χρη 
σθέντα' | 


Αὐχοῦντες βασιλεῦσι Μακηδόνες Ἀργεάδησιν, 

Ὑμῖν χοιρανέων ἀγαθὸν, καὶ πῆμα Φίλιππος. 
Ἤτοι ὁ μὲν πρότερος πόλεσιν λαοῖσί τ᾽ ἄνακτας 
Θύσει' ὁ δ᾽ ὁπλότερος τιμὴν ἀπὸ πᾶσαν ὀλέσσει, 
Δμηθεὶς ἑσπερίοισιν ὑπ᾽ ἀνδράσιν ἡῴοις τε. 


᾿ Ῥωμαῖοί γε δὴ τὰ πρὸς ἑσπέραν νεμόμενοι τῆς Ἐῤ.- 
porns καθεῖλον τὴν Μακεδόνων ἀρχὴν, καὶ τῶν ἐς 
τὸ συμμαχικὸν ταχθέντων ἄτταλος, καὶ ἔτι ἐκ Μυ-- 
σίας ς:ρατιὰς ‘* πρὸς δὲ ἀνίσχοντα ἥλιον μᾶλλόν τε 
ἡ Muoia τέτραπται. 


1 Στρατιᾶς. 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ©. 
D 


Μετέλλου καὶ τῶν σὺν αὐτῷ κατηγορία ner ἀχαιῶν ἐς 
Ῥώμην, Λακεδαιμονίων πρέσβεις ἐς boum κατ᾿ ἀχαιῶν. 
Ῥωμαῖοι ἀποςέλλουσι δικας ἃς ἐπὶ Λακεδαιμονίων καὶ 
ἀχαιῶν. Τείχη τοῦ Σπαρτιατῶν ἄςεως ἀνακαινισθέντα. 
Ῥωμαῖοι συμβοηθούμενοι ὑπὸ Λακεδαιμονίων ἐναντιοῦνται 
ἀχαιοῖς. ᾿ 


Τότε δὲ τῷ Μετέλλῳ καὶ τῇ ἄλλῃ πρεσδείᾳ μὴ 
ὑπεριδεῖν Λαχεϑαιμονίων ἤρεσε" καὶ ἀχαιῶν τοὺς τὰς 
ἀρχὰς ἔχοντας ἐς τὸ συνέδριον ἠξίουν συγχαλέσαι 
τοὺς Ἀχαιοὺς, ἵνα ἐν κοινῷ διδάξωσιν αὐτοὺς ἠπιώτε-- 
ρὸν μεταχειρίζεσθαι τὰ ἐν Λακεδαίμονι. Οἱ δέ σφισιν 
ἀπεκρίναντο, μηϑὲ ἐκείνοιφ Ἀχαιοὺς ἐς σύλλογον μήτε 
ἄλλῳ συνάξειν, ὅςτις pd ἐπὲ τῷ πράγματι, ἐφ᾽ ὅτῳ 
ποιεῖται τὴν πρόσοδον, παρὰ τῆς Ῥωμαίων βουλῆς 
ἔχει δόγμα. Μέτελλος δὲ καὶ οἱ σὺν αὐτῷ. ὑπὸ τῶν. 
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re 
CHAPITRE IX. 


Métellus tt ses collègues accusent les Achæens. Députés des 
Lacédæmoniens à Rome. Les Romains envoient des juges 
pour prononcer sur les difiérents entre les Eacédæmo- 
niens et les Achæens. Murs de Sparte rétablis. Les Romains, 
aidés par les Lacédæmoniens , s'opposent aux Achæens. 


Dans ces circonstances, Métellus et ceux qui étoient 


avec lui crurent devoir prendre en quelque considé- 
ration les plaintes des Lacédæmoniens; ils invitèrent 
les magistrats des Achæens à convoquer l'assemblée 
générale de la confédération , pour pouvoir les exhorter 
en commun à mettre plus de douceur dans leur con- 
duite envers les Lacédæmoniens ; ceux-ci leur répon- 
dirent qu'ils ne convoqueroient l'assemblée ni pour 
eux, ni pour tout autre qui n'auroit pas un décret 
du Sénat romain sur l'affaire qui devoit donner lieu à la 
convocation. Métellus et ceux qui étoient avec lui 
se croyant .insultés par les Achæens, ne manquè- 
rent pas, lorsqu'ils furent à Rome, de les accuser 
auprès du Sénat, et de dire contre eux beaucoup 
de choses qui n'étoient pas toutes conformes à la vé- 
rité. Ces accusations furent aggravées par Aréus et 
Alcibiade, Lacédæmoniens qui jouissoient à Sparte 
de la plus grande considération , mais qui n'étoient 
pas justes envers les Achæens ; car, exilés par Nabis, 
les Achæens les avoient reçus, et après sa mort les 
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avoient fait rentrer à Sparte contre le vœu du PUR 
Aréus et Alcibiade se trouvaient alors à Rome,où 2, 
poursuivoient devant le Sénat avec une extrême chale 
les Achæens. Ceux-ci, après leur départ, tinrent un 
assemblée, et déclarèrent les deux Lacédæmonie 
dignes de la peine de mort. Le Sénat romain envo 
de nouveaux députés, parmi lesquels étoit Appius 
pour prononcer sur le différent entre les Achæens 
les Spartiates. Appius et ceux qui étoient avec lui 
pe pouvoient pas être vus avec plaisir par lesl 
Achæens, parce qu'ils ramenoient avec eux Aréus] 
et Alcibiade, leurs plus grands ennemis; mais les 
Achæens s'offensèrent encore plus du ton que.l'on 
prit dans Jeur assemblée; c'était celui de la colère 
plutôt que çelui de la persuasion, Lycortas de 
Mégalopolis, qui par son rang ne le cédoit à aucun 
des Arcadiens, et à qui l'amitié de Philopæmen 
donnoit quelque courage, développa dans son dis- 
cours les droits des Achæens, et y méla même 
quelques reproches contre les Romains; mais Appius 
et ceux qui l'accompagnoient tournèrent son dis- 
cours en ridicule, déchargèrent Aréus et Alcibiade 
de la sentence qui avoit été portée contre eux, en 
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οὔ δήμον καταγουσιν ἐς Σπάρτην. Τότε οὖν ἀναξε- 
ὅτες καὶ οὗτοι παρὰ τὴν βουλὲν͵ προθυμότατα 
ἐνέκειντο ἀχαιοῖς: ἀχαιοὶ δέ σφισιν ἀπελθοῦσιν ἐπι- 






βάλλουσιν ἐν τῷ συνεδρίῳ ϑανάτον ζημίαν. Ρωμαίων 
δὲ ἡ βουλὴ πέμπουσιν ἄλλους τε ἀνδρας, καὶ Âr- 
Γ mov Λακχεϑαιμανίοις καὶ Αχαιοῖς τὰ δίκαια ὁρίσαι. 
“Ἄππιος δὲ χαὶ οἱ σὺν αὐτῷ ἔμελλον μὲν οὐδὲ ὀφθέντες 
Αχαιοῖς ἔσεσθαι καθ᾽ ἡδονὴν, οἱ Ἀρέα καὶ Αλκιδιά- 
δὴν ἅμ᾽ αὐτοῖς ἐπήγοντο ἐν τῷ τότε Αχαιοῖς ἐχθί- 
ςους. Ἐλύπησαν δὲ χαὶ ἐς πλέον τσὺς Αχαιοὺς ; 
ἐπειδὴ ἐς τὸν σύλλογον αὐτῶν ἐπελθόντες σὺν ὀργῇ 
μᾶλλον ἐποιοῦντο ἣ πειθοῖ τοὺς λόγους. Λυχόρτας δὲ 
ὁ Μεγαλοπολίτης, οὐδὲ ἀξιώματι οὐδενὸς Αρχάδων 
ὕξτερος, καί τι καὶ φρόνημα χατὰ φιλίαν προσειλη-- 
φὼς τὴν Φιλοποίμενος, λόγῳ τε ἀπέφαινε τὰ ὑπὲρ τῶν 
Αχαιῶν δίκαια, καὶ ὁμοῦ τοῖς λόγοις χαὶ μέμψιν 
τινὰ ὑπέτεινεν ἐς τοὺς Ῥωμαίους. Anntos δὲ χαὶ οἱ 
σὺν αὐτῷ Auxéprav λέγοντα ἐποιοῦντο ἐν χλευασμῷ" 
χαὶ Ἀρέως ἀποψηφίξζονται χαὶ Αλχιβιάδου > μηδὲν 
ἀδίκημα ἐξ αὐτῶν ἐς Αχαιοὺς εἶναι, Λαχεϑαιμο-- 
Vois τε ἀπος“εἶλαι πρέσδεις ἐφιᾶσιν ἐς Ρώμην , ἕναν-- 
τία ἐφιέντες, ἡ Ῥωμαίοις συγκείμενα ἦν καὶ Αχαιοῖς. 
Αχάιῶν μὲν γὰρ εἴρητο ἀπὸ “τοῦ κοινοῦ παρὰ τὴν 
Ῥωμαίων “βουλὴν ἀπιέναι πρέσβεις" ἰδίᾳ δὲ ἀπείρητο, 
μὴ πρεσδεύεσθαι τὰς πόλεις, ὅσαι συνεδρίου. τοῦ Ἀχαιῶν 
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μετεῖχον. Αντιπρεσδευσαμένων δὲ xai Ἀχαιῶν Λαχκε- 
δαιμονίοις, καὶ λόγων ῥηθέντων ὑπὸ ἀμφοτέρων ἐπὲ 
τᾶς βουλῆς, τοὺς αὐτοὺς ἀπος-ἔλλουσιν αὖθις οἱ ῥω- 
μαῖοι Λαχεϑαιμονίοις "γενέσθαι καὶ Ἀχαιοῖς δικας-ἃς, 
ἅππιον χαὶ ἔσοι σὺν ἐχείνῳ πρότερον ἐς τὴν ἑλλάϑα 
ἀφίκοντο. Οἱ δὲ τούς τε ἐχθληθέντας ὑπὸ ἀχαιῶν 
κατάγουσιν ἐς Σπάρτην, καὶ ὅσων πρὸ χρίσεως ἀπελ- 
θόντων κατέγνως-ο ὑπὸ τῶν ἀχαιῶν ἀδικεῖν, καὶ τὰ 
ἐπὶ τούτοις τιμήματα ἔλυσαν. Καὶ συντελείας μὲν 
᾿Ἀακεδαιμονίους ἐς τὸ Αχαϊκὸν οὐκ ἀφιᾶσι" περὶ δὲ 
τῇ ἑκάς:ου ψυχῇ ξενοιά σφισι διδόασιν εἶναι δικαςτἤρια, 
ὅσα τε ἄλλα ἐγκλήματα, λαμβάνειν τε αὐτοὺς καὶ 
ἐν τῷ ἀχαϊκῷ ὑπέχειν τὰς κρίσεις. ἐτειχίσθη δὲ καὶ 
ἐξ ἀρχῆς αὖθις Σπαρτιάταις ὁ χύχλος τοῦ ἄςεως. 
“Λακεδαιμονίων δὲ οἱ κατελθόντες., βονλεύοντες παν- 
τοῖα ἐπὶ Ἀχαιοῖς » λυπήσειν σφᾶς ἐπὶ τοιῷδε μάλις-α 
ἤλπιζον. Μεσσηνίους τοὺς Φιλοποίμενι ϑανάτου συναί- 





ACHAIE, en IX 75 


pourroit jduir de ce droit. Les Achæens envoyèrent 
aussi des ambassadeurs de leur côté, et le Sénat : 
ayant entendu les uns et les autres, renvoya 
les mêmgs commissaires pour juger le différent qui 
existoit entre les Lacédæmoniens et les Achæens. 
Appius et ses collègues, à leur arrivée, firent rentrer 
à Sparte ceux qui en avoient été chassés par les 
Achæens , ainsi que tous ceux qui s'étant enfuis 
avant le jugement, avoient été condamnés comme 
coupables, et ils les déchargèrent des amendes 
prononcées contre eux. Ils ne firent pas, sortir les 
Lacédæmeniens de la confédération, mais ils leur 
permirent de porter devant un tribunal étranger toutes 
les causes capitales, et ils ordonnèrent que toutes 
les autres seroient comme auparavant portées devant 
le Conseil Achæen; les Spartiates rétablirent alors. 
l'enceinte de leurs murs, comme elle étoit aupara- 
vant. Ceux des Lacédæmoniens qui étoient rentrés Ὁ 
dans leurs pays, roulant dans leur tête toutes sortes de 
projets contre les Achæens, regardèrent ce que je vais 
dire comme le meilleur moyen de les chagriner. Les 
Achæens avoient exilé tous ceux des Messéniens qu'on 
croyoit complices de la mort de Philopæmen; ils leur 
persuadèrent, ainsi qu’à tous les autres exilés Achæens, 
d'aller à Rome; et y étant allés eux-mêmes avec eux, 
ils firent tout ce qu’ils purent pour leur ‘faire accorder 
la faculté de retourner dans leurs pays; et comme 
Appius, qui favorisoit ouvertement les Lacédæmoniens, 
cherchoit à contrarier lès Achæens en tout, il ne fut 
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pas difficile aux exilés Messéniens et Achæens de 
réussir dans leur demande. Le Sénat envoya donc 
aussitôt des ordres à Athènes et dans l'Ætolie pour 
qu'on remenât dans leur patrie les Messéniehs et les 
Achæens qui en avoient été exilés. Ce qui affligea 
le plus les Achæens, fut de voir qu'en tout le reste 
ils n'éprouvoient que des injustices de la part des 
Romains, et que c'étoit inutilement qu’ils leur avoient 
rendu tant de services, puisqu'après avoir combattu 
pour eux contre Philippe, contre les Ætoliens et 
contre Antiochus, ils se voyoient préférer des bommes 
exilés et souillés de crimes. Cependant ils crurent en- 
core devoir céder. Voilà ce qui se passoit alors. 
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σηνίων χαὶ Αχαιῶν τοῖς φεύγουσι τὰ βουλεύματα ἐς 
δέον χωρήσειν. ΓΤράμματα δὲ αὐτίκα ὑπὸ τῆς βουλῆς 
ἔς τε ᾿Αθήνας κατεπέμπετο χαὶ ἐς Αἰτωλίαν ,. κατά- 
γειῖν σφᾶς Μεσσηνίους χαὶ Αχαιοὺς ἐπὶ τὰ οἰκεῖα. 
Τοῦτο Αχαιοὺς ἐς τὰ μάλις-α ἠνίασεν, ὡς οὔτε ἄλλως 
πάσχοντας δίκαια ὑπὸ Ῥωμαίων, καὶ ἐς τὸ ἀνωφελὲς 
προὐπηργμένων σφίσιν ἐς αὐτούς" οἱ ἐπὲ τὰ Φιλίπ.- 
που καὶ Αἰτωλῶν ἐναντία καὶ αὖθις Ἀντιόχου ς-ρα- 
τεύσαντες χάριτι ἐς Ῥωμαίους ἐγίνοντο ὕς“εροι φυγά- 
duv ἀνθρώπων χαὶ οὐ χαθαρῶν χεῖρας" ὅμως d 
εἴκειν σφίσιν ἐδόχει. Τότε μὲν δὴ ἐς τοσοῦτον 
ἐπράχθη. 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ I. 


Παραδειγμάτων ἀπαρίθμνσις περί τινων πολιτῶν τῶν rpo— 
διδόντων τὴν πατριδα. Ἀχαιοὶ ὑπὸ τοῦ ἀχαιοῦ Καλλι- 
. κράτους προδοθέντες Ῥωμαίοις ὑποχείριοι κατεςάθησαν. 


ἸΤολμημάτων δὲ τὸ ἁνοσιώταϊον, τὴν πατρίδα καὶ 
ἄνδρας προδιδόναι πολίτας ἐπὶ οἰκείοις κέρδεσιν, 
ἔμολε καὶ Αχαιοῖς χαχῶν ἄρξειν , οὔποτε ἐκ τοῦ 
χρόνου παντὸς τὴν ἑλλάδα ἐκλιπόν. . Ἐπὶ μέν γε 
"Δὰρείου τοῦ ὑς ἄσπου βασιλεύοντος Περσῶν ἴωσι τὰ 
πράγματα ἐφθάρη, Σαμίων πλὴν ἑνός τε χαὶ δέκα 
ἀνδρῶν, τῶν ἄλλων τριηράρχων τὸ ναντικὸν τὸ ἰώνων 
προδέντων. Μετὰ δὲ ἴωνας κεχειρωμένους ἤνδραπο-- 
δίσαντο καὶ Ἐρέτριαν Μῆδοι προϑόται δὲ ἐγένοντο 
οἱ εὐδοκιμοῦντες μάλιςτα ἐν Ἐρετρίᾳ, Φίλαγρος τ 
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CHAPITRE X. 


8 
, Exemples de traitres à la patrie. Les Achæens; trahis par 
Callicrates leur concitoyen, sont soumis aux Romains. 


Τι étoit aussi de la destinée des Achæens que leurs 
malheurs commençassent par le plus impie de tous 
les forfaits, la perfidie de ces bommes qui sont tou- 
jours prêts à trahir leur patrie et leurs concitoyens 
pour leur intérêt particulier. Les hommes de cette 
espèce n'ont jamais manqué dans la Grèce ; car sous 
le règne de Darius, fils d'Hystape, les affaires des 
Joniens furent ruinées par les Samiens, dont tous les 
capitaines de vaisseaux, à l'exception de one, aban- 
donnèrent l’armée navale. Les loniens étant soumis, 
les Mèdes réduisirent en esclavage les habitants de 
l'Erétrie qui furent trahis par deux ‘des principaux 
d’entre eux, Philagrus, fils de Cynéus, et Euphorbe, 
fils d’Alcimachus. Lorsque Xerxès fit son expé- 
dition dans la Grèce, la Thessalie lui fut livrée par 
les Aleuades; Attagilus et Timagénidas trahirent Thè- 
bes, où ils tenoient le premier rang : pendant la guerre 
du Péloponnèse , Xénias, Éléen, tenta de trahir l'Élide 
en la livrant à Agis et aux Lacédæmoniens ; et ceux 
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qu'on nommoit les hôtes de Lysandre, ne cessoient 
de travailler pour lui asservir leurs pays : sous le 
règne de Philippe, fils d'Amynlas, Lacédæmone fut 
la seule ville grecque qui ne fut pas trahie, les autres 
éprouvèrent beaucoup plus de maux par les trahisons 
qu'elles n'en avoient essuyé auparavant par les ravages 
des maladies contagieuses. Alexandre, fils de Philippe, 
étoit si heureux, qu'il eut peu besoin d'employer 
des traîtres, il n'en fit pas un grand usage; mais 
après l'échec que les Grecs éprouvèrent à Lamie, 
Antipater, qui étoit très-pressé de passer en Asie où 
la guerre l'appeloit, vouloit promptement faire la 
paix, et il lui importoit peu de laisser la liberté à 
Athènes et au reste de la Grèce : il fut détourné de ses 


desseins par Démades et les autres traîtres qui se trou- 
voient à Athènes ; ils l'empéchèrent de se livrer à des 
sentiments d'humanité envers la Grèce, eten épouvan- 
tant le peuple d'Athènes, ils furent cause que cette ville 
et la plupart des autres reçurent des garnisons macé 





| » AXAIKA. 1. δὲ 
δοῦναι. Οἵ τὲ Λυσάνδρου καλούμενοι ξένοι χρόνον 
οὐδένα ἐπαύσαντο πατρίδας ἐγχειρίζοντες Λυσάνδρῳ 
τὰς ἑαυτῶν. Κατὰ δὲ τὴν Φιλίππον βασιλείαν τοῦ 
Αμύντον Λακεδαίμονα πόλεων μόνην οὐ προδοθεῖσαν 
τῶν ἐν Ἑλλησιν εὕροι τὶς ἀν" αἱ δὲ ἄλλαι πόλεις αἱ 
ἐν τῇ Ελλάδι ὑπὸ προδοσίας μᾶλλον, À ὑπὸ νόσον 
πρότερον τῆς λοιμώδους ἐφθάρησαν’ Αλεξάνδρῳ δὲ 
τῷ Φιλίππου παρέσχεν ἡ εὐτυχία μικρὰ -αἀνδρῶν προ- 
δοτῶν καὶ οὐκ ἄξια λόγου προςδεηθῆναι. Ἐπεὶ δὲ τὸ 
ἐν Λαμίᾳ πταῖσμα ἐγένετο ἕλλησιν, Ἀντίπατρος μὲν, 
ἅτε διαδῆναι ποιούμενος σπουδὴν πρὸς τὸν ἐν τῇ 
Ἀσίᾳ πόλεμον, ἐβούλετο εἰρήνην ἐν τάχει συντίθεσθαι, 
χαί οἱ διέφερεν οὐδὲν., εἰ Αθήνας τε ἐλευθέραν «καὶ 
τὸν πᾶσαν Ἑλλάδα ἀφήσει. Δημάδης δὲ καὶ ὄἔσον 
προδοτῶν Αθήνησιν ἄλλο ἦν, αναπείθουσιν Αντί- 
πατρον, μηδὲν ἐς ἕλληνας φρονῆσαι φιλάνθρωπον᾽ 
ἐχφοδήσαντες δὲ Αθηναίων τὸν δῆμον, ἔς τε Αθήνας 
καὶ πόλεων τῶν ἄλλων τὰς πολλὰς ἐγένοντο αἴτιοι 
Μαχεδόνων ἐσαχθῆναι φρουράς. Βεδαιοῖ δέ μοι καὶ 
᾿χόδε τὸν λόγον ΛΑθηναῖοι γὰρ μετὰ τὸ ἀτύχημα τὸ 
ἐν Βοιωτοῖς οὐκ ἐγένοντο Φιλίππον κατήκοοι, ἀλόν-- 
τῶν μέν σφισι δισχιλίων, ὡς ἐκρατήθησαν, παρὰ τὸ 
ἔργον, χϑίων δὲ φονευθέντων. Ἐν Λαμίᾳ δὲ περὲ δια- 
χοσίους πεσόντων, χαὶ οὐ πλέον τι, Μαχεδόσιν ἐδου- 
λώθησαν. Οὕτω μὲν οὕποτε τὴν Ἑλλάδα ἐπέλειπον 

IV. 6 
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οἱ ἐπὶ προδοσίᾳ νοσήσαντες. ἀχαιοὺς δὲ ἀνὲρ Αχαιὸς 
Καλλικράτης τηνοιαῦτα ἐς ἅπαν ἐποίει ῥωμαίοις ὑπο- 
χϑρίους. ἀρχὴ δέ σφισιν ἐγίνετο καχῶν Περσεὺς χαὶ 
ἃ Μακεδόνων ἀρχὴ καταλυθεῖσα ὑπὸ ῥωμαίων. Περσεῖ 
γὰρ τῷ Φιλίππου πρὸς ῥωμαίους ἄγοντι εἰρήνην κατὰ 
συνθήκας, ἃς ὁ πατὴρ οἱ Φιλίππος ἐποιήσατο, ἐπῆλθεν 
ὑπερθῆναι τοὺς ἔρκους, καὶ ἐπί τε Σαπέων τὸν βασιλέα 
Αβρούπολιν ς-ράτευμα ἀγαγὼν, ἐποίησεν ἀνας τους 
Ῥωμαίων συμμάχους ὄντας" Σαπέων δὲ τούτων nai 
ἀρχίλοχος ἐν ἰάμβῳ μνήμην ἔσχε. Μακεδόνων δὲ καὶ 
Περσέως κεχειρωμένων πολέμῳ διὰ τὸ ἐς Σαπέους 
ἀδίκημα, ἀνδρες τῆς Ῥωμαίων βουλῆς δέκα ἐπέμ- 
φθησαν χατας-ησόμενοι πρὸς τὸ ἐπιτηδειότατον Ῥω- 
μαίοις τὰ ἐν Μακεδονίᾳ. Ἡχοντας δὲ ἐς τὲν ᾿λλάϑα 
ὑπήρχετο ὁ Καλλοιράτης, οὔτε ἔργον τῶν ἐς τὴν κολα- 
κείαν, οὔτε λόγον οὐδένα ἐς αὐτοὺς παριείς. ἕνα δέ ᾿ 
τοα ἐξ αὐτῶν ἄνδρα οὐδαμῶς ἐς δικαιοσύνην πρό- 
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les traîtres n’ont jamais manqué dans la Grèce. Quant 
aux Âchæens, ce fut un Achæen nommé Callicrates 
qui les mit entièrement dans la dépendance des Ro- 
mains. Leurs malheurs commencèrent à l'époque où 
Persée et le royaume de Macédoine furent soumis 
par les Romains. Persée, fils de Philippe, étant en 
paix avec les Romains, suivant le traité que son père 
avoit conclu, viola ce traité, en conduisant une armée 
contre Abrupolis, roi des Sapéens, et en les chassant 
de‘ leur pays, quoiqu'ils fussent alliés des Romains. 
Archiloque a parlé de ces Sapéens dans ses vers iam- 
biques. Les Romafhs ayant pris Persée et conquis la 
Macédoine à cause de l'injustice faite aux Sapéens, 
y envoyèrent dix sénateurs pour en règler le gou- 
vernement de la manière la plus convenable à leurs 
intérêts. Ces sénateurs étant venus dans la Grèce, 
Callicrates s’insinua auprès d'eux et n'oublia, soit en 
paroles, soit en actions, rien de ce qui pouvoit les 
flatter. I] circonvint même un de ces sénateurs, qui 
n’avoit pas une très-grande réputation d'intégrité, au 
point de l’engager à se présenter devant l'assemblée des 
Achæens; et là, ce sénateur dit que les plus puissants 
d’entre les Achæens avoient fourni de l'argent à Persée 
pour faire la guerre aux Romains, et l'avoient aidé en 
tout le reste. 11 ordonna donc aux Achæens de les con- 
damner à mort, etil ajouta qu'après leur condamnation, 
1] feroit connoître leurs noms. Comme ce qu'il disoit 
6* 
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paroissoit de la plus grande injustice, ceux qui étoient 
déjà arrivés dans l'assemblée, le prièrent de désigner 
nominativement chacun de ceux des Achæens qui 
pouvoient avoir favorisé Persée, en observant qu'il 
n'étoit pas juste de les condamner auparavant. Le 
Romain se voyant ainsi contredit, eut l'audace de dire 
que tous .ceux qui avoient été préteurs des Achæens 
étoient coupables, et que tous avoient favorisé Per- 
sée ét les Macédoniens. Ces paroles lui avoient été 
suggérées par Callicrates. Xénon, qui jouissoit déjà 
d'un assez grand crédit parmi les Achæens,. s'étant 
levé après lui, prit la parole et dit: «ἢ n'y a rien 
» de vrai dans tout ceci; j'ai été moi-même préteur 
» des Achæens, et je n'ai rien fait pour offenser Îles 
» Remains, ni pour favoriser Persée; je consens à 
» être jugé sur ce point par l'assemblée des Achæens, 
» je consens même à être jugé par les Romains. » Il 
parloit ainsi d'après le témoignage de sa consience; 
mais le Romain saisit tout de suite ce prétexte, et 


envoya à Rome pour y être jugés par le sénat, tous 
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τῶν ἀνδρῶν. Λέγαν τε δὴ ἐδόκει παντάπασιν ἄδικα, 
χαὶ αὐτὸν ἠξίουν οἱ ἐς ἰὸν σύλλογον ἐληλυθότες ἔϑη, y 
εἰ Περσεῖ τὰ αὑτὰ Αχαιῶν τινες ἔπραξαν, ὀνομας 
αὑτῶν ἑκάς ον μνησθῆναι » πρότερον δὲ οὗ σφᾶς καται 
γινώσκειν εἰκὸς εἶναι. ἔνθα δὲ ὡς ἠλέγχετο ὁ Ῥωμαῖος, 
ἀπετόλμησεν εἰπεῖν, ὡς οἱ ἐςτρατηγηκλότες Αχαιῶν 
ἐνέχονται πάντες τῇ αἰτίᾳ' πάντας γὰρ φρονῆσαι τὰ 
Μακεδόνων τε καὶ Περσέως. ὁ μὲν d ταῦτα ἔλεγεν 
ὑπὸ διδασκαλίᾳ τῇ Καλλικράτους.᾿ ἀνας-ἃς δὲ μετ᾽ 
αὐτὸν Ξένων (οὗτος οὐκ ἐλαχίς ου λόγου παρ᾽ Ἀχαιοῖς) 
οὕτως ἔφη" « κατὰ τὴν αἰτίαν ἔχει ταύτην" ἐςρα- 
» τήγησα μὲν ἀχαιῶν καὶ ἐγὼ, ἀδικίας δὲ οὐδὲν ἐς 
» Ῥωμαίους > Οὔτε εὐνοίας μοι μέτες“ιν ἐς Περσέα’ καὶ 
» τοῦδε εἵνεκα ἐθέλω μὲν ἐν συνεδρίῳ τῷ Αχαιῶν, ἐθέλω - 
» δὲ καὶ ἐν αὐτοῖς Ῥωμαίοις ὑπέχειν χρίσιν. » ὁ μὲν δὲ 
ὑπὸ συνειδότος ἐπαῤῥησιάζετο ἀγαθοῦ" ὁ δὲ ὑπελά- 
Gero αὐτίκα ὁ Ῥωμαῖος τῆς προφάσεως, χαὶ ἑπόσοις 
Καλλιχράτης ἐπῆγεν αἰτίαν, Περσεῖ σφᾶς φρονῆσαι. 
τὰ αὑτὰ, ἀνέπεμπεν ἐν δικας-ηρίῳ κρίσιν τῷ Ρωμαίων 
ὑφέξοντας" ὃ μή πω χατειλήφει πρότερον ἕλλῃνας. 
Οὔτε γὰρ Μακεδόνων οἱ ἰσχύσαντες μέγιςτον, Φίλιπ- 
πος Ἀμύντου χαὶ Αλέξανδρος » τοὺς αἀνθες-ηκότας σφί- 
σιν ᾿βλλήνων ἐς Μαχεδονίαν ἐβιάσαντο ἐπος-αλῆναι, 
διδόναι δὲ αὐτοὺς ἐν Αμφικτυόσιν εἴων λόγον. Tére | 
δὲ ἐκ τοῦ. Αχαιῶν ἔθγους, ἔντινα χαὶ ἀναίτιον 
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Καλλικράτης ἐθελήσειεν αἰτιάσασθαι, ἀνάγεσθαι πάντα 
«ινὰ ἐκιοιύρωτο ἐς ῥώμην᾽ καὶ ἐγένοντο ὑπὲρ χιλίους οἱ 
ἀναχθέντες: Τούτους ὑπὸ ἀχαιῶν οἱ Ῥωμαῖοι προκατε- 
νῶσθαι νομίζοντες, ἔς τε Τυρσηνίαν καὶ ἐς τὰς ἐκεῖ 
ϑιήπεμψαγ πόλεις, καὶ ἀχαιῶν ἄλλοτε ἄλλας ὑπὲρ 
τῶν ἀνδρῶν πρισδείας τε καὶ ἱκεσίας ἐπιπεμπόντων 
λόγον ἐποιοῦντο οὐδένα. ἑπτακαιδεκάτῳ δὲ ὕςερον 
ὅτωι τριακοσίους à χαὶ ἐλάσσονας, οἱ μόνοι περὶ ἴτα- 
λίαν ἀχαιῶν ἔτι ἐλείποντο, ἀφιᾶσιν, ἀποχρώντως 
κολασθῆναι σφᾶς ἡγούμενοι. σοι δὲ ἀποδράντες 
ᾧχοντο, À εὐθὺς, ἡνίκα ἀνήγοντο ἐς ῥώμην, À ὕς:ε- 
βὸν ἐκ τῶν πόλεων, ἐς ἃς ὑπὸ Ῥωμαίων ἐπέμφθησαν, 
πρόφασις οὐδεμία ἦν, τούτους ἀλόντας μὴ ὑποσχεῖν 
δίκην. - 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IA’. 
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Callicrates d’accuser, quelque innocents qu'ils fussent, 
seroient conduits à Rome ; leur nombre se monta 
à plus de mille. Les Romains croyant qu'ils avoient 
déjà été condamnés par le peuple Achæen, les en- 
voyèrent dans les différentes villes de l'Étrurie, et πὰ 
tinrent aucun compte des ambassades que leur adres- 
sèrent les Achæens, et des prières qu'ils leur firent 
faire en faveur de ces malheureux. Enfin dix-sept ans 
après, ils en relâchèrent trois cents tout au plus, les 
seuls qui fussent restés en Italie; ils les renvoyèrent 
pensant qu'ils avoient été assez punis. Quant à ceux 
qui s'échappèrent au moment même qu'on les con- 
duisoit à Rome , ou qui s’enfuirent dans } la suite 
des villes où les Romains les avoient envoy,, on les 
punissoit sur-le-champ , Sans écouter aucun prétexte. 


CHAPITRE XI. 


Les Romains envoyent Gallus dans la Grèce. Plusieurs villes 
se séparent de la confédération Achæenne. Différents entre 
les Athéniens et les Oropiens. Les Achæens secourent les 
Oropiens contre les Athéniens. 


L.zs Romains envoyèrent de nouveau un sénateur dans 
la Grèce pour juger une contestation qui s'éloit élevée 
entre les Lacédæmoniens et les Argiens au sujet d’une 
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ρισϑητουμένης γῆς γενέσθαι δικας-ἧς, Οὗτος ὁ Τ' ἀλ- 
᾿ς ἐς τὸ Ἑλληνικὸν ᾿πολλὰ μὲν εἶπε, πολλὰ δὲ χὰὲ 
ραξεν ὑπερήφανα, Λακεδαιμονίους δὲ καὶ Ἀργείους 
αράπαν ἔθετο ἐν χλευασίᾳ. Πόλεσι γὰρ ἐς τοσοῦ-- 

ἐχούσαις ἀξιώματος, xai ὑπὲρ τῶν ὅρων τῆς 
pas τὰ μὲν παλαιότερα ἐς οὐκ ἀφανῆ πόλεμον καὶ 
x οὕτως ἀφειδῶς προαχθείσαις, χριθείσαις δὲ καὶ 
ρον παρὰ δικας ἢ χοινῷ Φιλίππῳ τῷ Αμύντου, 
ὑτὸς μέν σφισιν ὁ Τ᾽άλλος ἀπηξίωσε δικας-ὴς χκατᾶ- 
ἤναι Καλλικράτει δὲ ἁπάσης τῆς Éd dos ἀνδρὲ 
ἄςτορι ἐπιτρέπει τὴν κρίσιν. Αφίκοντο δὲ ὡς τὸν 
ἄλλον χαὶ Αἰτωλῶν οἱ Πλευρῶνα οἰκοῦντες, συν- 
lac τῆς ἐς Αχαιοὺς » ἐθέλοντες ἄφεσιν 1 εὕρασθαι. 
αὑτοῖς ἐπετράπη μὲν ὑπὸ τοῦ Τ' ἄλλου, πρεσ-- 
αν ἀπὸ σφῶν 2 αὐτῶν ἰδίᾳ παρὰ Ῥωμαίους dre 
εἶλαι» ἐπετράπη δὲ ὑπὸ Ρωμαίων, συνεδρίου Αχαιῶν 
ἦναι. Προεπες-ἄλη δὲ ὑπὸ τῆς βουλῆς τῷ Γάλλῳ, 
ἔλεις ὁπόσας écriv οἷός τε ὡς πλείς-ας ἀφεῖσθαι συλλόγου 
D ἀχαιῶν. ὁ μὲν δὴ τὰ ἐντεταλμένα ἐποίει. Αθηναίων 
Ν ὁ. δῆμος ἀνάγκη πλέον ἢ ἑχουσίως διαρπάζουσιν 
mév ὑπήχοόν σφισιν οὖσαν" πενίας γὰρ ἐς τὸ ἔσ- 
pee Αθηναῖοι τηνικαῦτα ἥχον, ἅτε ὑπὸ Μακεδόνων 
ἌΝ ou πιεσθέντες μᾶλις"α Ἑλλήνων. Καταφεύὔγουσιν 
ὧν ἐπὶ τὴν Ῥωμαίων βουλὴν οἱ Ὠρώπιοι: καὶ δόξαντες 


3 Ἰξθέλοντες δὲ ἃ ἄφεσιν. 2 ὑπὸ σρῶν, 
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portion de territoire. Ce sénateur, nommé Gallus, té- 
moigna, soit par ses paroles, soit par ses actions, le 
“plus grand mépris pour tous les Grecs ; il se moqua 
tout-à-fait des Lacédæmoniens et des Argiens ; car 
ces deux peuples, qui étoient parvenus à un si haut 
degré de considération ; qui dans les temps les plus 
reculés avaient sputenu, l'un contre l'autre, au 
sujet de leurs limites, une guerre assez célébre, et 
dans laquelle ils s'étoient distingués par des actions 
d'éclat; dont plus tard Philippe, fils d'Amyntes, 
p'avoit pas dédaigné d'être. l'arbitre dans une pa- 
reille circonstance ; ces peuples, dis-je, ne parurent 
pas à Gallus dignes de l'avoir pour juge, et il confia la 
décision de cette affaire à Callicrates, cet homme, 
si funeste à toute la Grèce. Il vint aussi vers Gallus 
des députés des Ætoliens de Pleuron pour demander 
à sortir de la confédération Achæenne ; à cet effet, 
il leur permit d'envoyer en leur propre nom une 
ambassade à Rome; les Romains accueillirent leur 
demande. Le sénat envoya même des ordres à 





ΑΧΑΙΚΑ. ΙΔ΄... 89 
ἀμφισβητουμένης γῆς γενέσθαι δικας-ἧς, Οὗτος ὁ Τ'ἀλ- 
λος ἐς τὸ Ἑλληνικὸν΄ πολλὰ μὲν εἶπε, κολλὰ δὲ χὰὲ 
ἔπραξεν ὑπερήφανα, Λακεδαιμονίους δὲ καὶ Ἀργείους 
τοπαράπαν ἔθετο ἐν χλενασίᾳ. Πόλεσι γὰρ ἐς τοσοῦ-- 
τὸν ἀχούσαις ἀξιώματος, χαὶ ὑπὲρ τῶν ὅρων τῆς 
χώρας τὰ μὲν παλαιότερα ἐς οὐκ ἀφανῆ πόλεμον καὶ 
᾿ἔργα οὕτως ἀφειδῶς προαχθείσαις, χριθείσαις δὲ καὶ 
ὥςερον παρὰ das χοινῷ Φιλίππῳ τῷ Αμύντου, 
αὐτὸς μέν σφισιν ὁ Τάλλος ἀπηξίωσε δικαςτὴς κατα- 
ς-ἧναι Καλλικράτει δὲ ἁπάσης τῆς ἐλλάδος ἀνδρὲ 
ἀλάςςορι ἐπιτρέπει τὴν κρίσιν. Αφύιοντο “δὲ ὡς τὸν 
Taloy χαὶ Αἰτωλῶν οἱ Πλευρῶνα οἰκοῦντες, συν» 
τελείας τῆς ἐς Αχαιοὺς > ἐθέλοντες ἄφεσιν : εὕρασθαι. 
Καὶ αὑτοῖς ἐπετράπη μὲν ὑπὸ τοῦ Τάλλου, πρεσ- 
δείαν ἀπὸ σφῶν 2 αὐτῶν ἰδίᾳ παρὰ Ῥωμαίους ἀπο- 
ς-εἶλαι, ἐπετράπη δὲ ὑπὸ Ῥωμαίων, συνεδρίου ἀχαιῶν 
ἀπος ἦναι. Προεπες ἄλη δὲ ὑπὸ τῆς βουλῆς τῷ Γάλλῳ, 
πόλεις ὁπόσας ἐς ὶν οἷός τε ὡς πλείς“ας ἀφεῖσθαι συλλόγου 
τοῦ ἀχαιῶν. ὁ μὲν δὴ τὰ ἐντεταλμένα ἐποίει. ἀθηναίων 
dE ὁ δῆμος ἀνάγκη πλέον À ἑχουσίως διαρπάζουσιν 
ὠρωπόν ὑπήχοόν σφισιν οὐσαν" πενίας γὰρ ἐς τὸ ἔσο 
χατον Αθηναῖοι τηνικαῦτα ἧχον, ἅτε ὑπὸ Μακεδόνων 
πολέμου πιεσθέντες pale Ἑλλήνων. Καταφεύγουσιν 
οὖν ἐπὶ τὴν ῥωμαίων βουλὴν οἱ ὠρώπιοι: καὶ δόξαντες 


1 Εθξδοντες δὲ ἄφεσιν. 2 Ὑπὸ σφῶν. 
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παθεῖν οὐ δίκαια, ἐπες- ἄχη Σοτυωνίοις ὑπὸ τῆς βουλῆς, 
ἐπιβαλεῖν σφᾶς ᾿Αθηναίοις ἐς ὡρωπίους ζημίαν κατὰ τῆς 
βλάβης, ἧς ἴρξαν, τὸν ἀξίαν. Σικυώνιοι μὲν οὖν οὐκ 
ἀφικομένοις ἐς καιρὸν τῆς κρίσεως ἀθηναίοις ζημέαν 
πεντακόσια τάλαντα ἐπιβάλλουσι: ῥωμαίων δὲ καὶ βουλὴ 
διηθεῖσιν ᾿Αθηναίοις ἀφίησι, πλὴν ταλάντων ἑκατὸν, 
τὴν ἄλλην ζημίαν. ἐξέτισαν δὲ οὐδὲ ταῦτα οἱ Αθη- 
ναῖοι, ἀλλὰ ὑποσχέσεσι καὶ δώροις ὑπελθόντες ὦρω: 
πίους > ὑπάγονται σφᾶς ἐς ὁμολογίαν, φρουράν τε 
ἀθηναίῳν ἐσελθεῖν ἐς ὠρωπὸν, χαὶ ὁμήρους λαθεῖν 
παρ᾽ ὠρωπίων ᾿Αθηναίους" ἂν δὲ αὖθις ἐς Αθηναίους 
γίνηται ἔγκλημα ὠρωπίοις, τὴν φρουρὰν τότε ἀπά- 
γεν παρ᾽ αὐτῶν Ἀθηναίους, ἀποδοῦναι δὲ καὶ ὀπίσω 
τοὺς ὁμήρους. Χρόνος τε δὴ οὗ πολὺς ὁ μεταξὺ ἤνυς-ο, 
καὶ τῶν φρουρῶν [τινὲς ἀδικοῦσιν ' ἄνδρας ὥρω- 
πίους. Οἱ μὲν δὴ ἐς τὰς ᾿Αθήνας ἀπέςελλον ὁμήρους 
τε ἀκαιτήσοντας, καὶ φρουράν σφισιν ἐξάγειν χατὰ 
τὰ είμενα ἐροῦντας. ᾿Αθηναῖοι δὲ οὐδέτερα ἔφασαν 








ACHAIE, ca. ΧΙ. Ds 
recours au sénat romain, et comme le traitement 
qu'ils avoient éprouvé paroissoit injuste, le sénat 
chargea les Sicyoniens de fixer l'amende que les 
Athéniens devoient payer aux Oropiens en réparation 
du dommage qu'ils leur avoient fait. Les Athéniens ne 
s'étant pas présentés à l'époque fixée pour le jugement, 
les Sicyoniens les condamnèrent à une amende de cinq 
cents talents. A la prière des Athéniens le sénat romain 
réduisit cette amende à cént talents. Les Athéniens 
ne la payèrent pas non plus; mais ayant, à force de 
présents et de promesses, circonvenu 65 Oropiens, 
ils les amenèrent à consentir à recevoir une garni- 
son Athénienne , et à leur donner des ôtages; il étoit 
convenu que si les Oropiens avoient de nouveau 
quelques plaintes à former contre les Athéniens, ces 
derniers seroient obligés de retirer leur garnison et 
de rendre les ôtages. Il ne s’étoit pas encore écoulé 
beaucoup de tehps , lorsque les soldats de cette garni- 
son maltraitèrent quelques Oropiens, qui envoyèrent 
alors à Athènes demander que d’après les conven- 
tions on retirât la garnison , et qu’on leur rendit leurs 
ôtages. Les Athéniens dirent qu’ils ne feroient ni 
l'un ni l'autre; que ce qui s'étoit passé étoit le 
délit de la garnison et non du peuple ; ils décla- 
rèrent qu'ils punwotent les coupables. Les Oropiens 
eurent recours à la protection des Achæens et les 
prièrent de les venger. Ceux-ci par amitié et par dé- 
férence pour les Athéniens ne voulurent point s’en 
mêler. Les Oropiens s'adressèrent à Ménalcidas, 
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Lacédæmonien , alors préteur des Achæens, et lui 
promirent dix talents s'il décidoit les Achæens à prendre 
leur défense. Ménalcidas promit la moitié de cette 
somme à Callicrates à qui l'amitié des Romains don- 
‘soit beaucoup d'autorité parmi les Achæens. Cal- 
licrates s'étant rangé à l'avis de Ménalcidas , il fut 
décidé qu'on secourroit les Oropiens contre les Athé- 
niens, Quelqu'un én ayant informé ces derniers,-ils 
se hâtèrent d'aller à Orope, et après en avoir enlevé 
tout ce qui avoit échappé à leurs précédents pillages, 
ils emmenèrent leur garnison. Les Achæens étant ainsi 
arrivés trop tard, Ménalcidas et Callicrates youloient 
faire une invasion dans l'Atiique; mais comme 
d'autres, et surtout les Lacédæmoniens, s'y oppor 
‘soient, leur armée se retira. 
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“Λακεδαιμονίῳ μὲν γένος, ς-ρατηγοῦντι δὲ ἐν τῷ τότε 
Αχαιῶν,, ὑπισχνοῦνται δέκα ταλάντων δόσιν, ἤν σφι- 
σιν ἐπιχουρεῖν Αχαιοὺς ἀγη" ὁ δὲ ἀπὸ τῶν χρημάτων 
μεταδώσειν Καλλικράτει τὸ ἥμισν ὑπισχνεῖτο, ἰσχύοντι 


διὰ φιλίαν τὴν βωμαίων ἐν ἀχαιοῖς μέγις-ον. Προς--. 


γενομένου δὲ τοῦ Καλλιιράτους πρὸς τὴν Μεναλχίδου 
ἡνώμην, ἐκεκύρωτο κατὰ Αθηναίων ἀμύνειν ὡρωπίοις" 
χαΐ τις ἐξαγγέλλει ταῦτα ἐς τοὺς Αθηναίους. Οἱ δὲ, 
ὡς ἕκαςος τάχους εἶχεν, ἐς τὸν ὡρωπὸν ἐλθόντες, 
χαὶ αὖθις κατασύραντες, εἴ τι ἐν ταῖς προτέραις api 
σιν ἁρπαγαῖς παρεῖτο, ἀπάγουσι τὴν φρουράν. Αχαιοὺς 
δὲ ὑςερήσαντας τῆς βοηθείας Μεναλχίδας μὲν χαὲ 
Καλλοιράτης ἐσδάλλειν ἐς τὴν Αττοκὲν ἔπειθον ἀνθι» 


7 LU 3 “« δ 3 [2 “- 3 
ς αμένων δὲ ἄλλων τε αντοῖς καὶ οὐχ usa τῶν ἐκ 


Λακεδαίμονος, ἀνεχώρησεν ὀπίσω τὸ ς:ράτευμα. 
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KE®AAAION IB. 
Μεναλκίδας ὑπερῇρε δολιότητι Καλλικράτην. Διαίου ἀπάτμςς 
πόλεμος ἄρχεται ἀχαιοῖς καὶ Λακεδαιμονίοις. Ῥωμαῖοι. 
᾿ἀποςἕλλουσιν αὐτοῖς πρέσδεις ἐν συμδιδασμῷ. 


Ὥ άπιοι δὲ, καὶ ὠφελείας σφίσιν οὐ γενομένης τῆς 
παρ᾽ ἀχαιῶν, ὅμως ὑπὸ Μεναλχίδα τὰ χρήματά 
ἐξεπράχθησαν. ὁ δὲ ὡς τὸ δωροδόκημα εἶχεν ἐν 
χειρὶ, ἐποιεῖτο συμφορὰν, εἰ καὶ Καλλικράτει μετα-- 
δώσει τῶν λημμάτων. Τὰ μὲν δὴ πρῶτα ἀναδολαῖς 
καὶ ἀπάταις ἐχρῆτο ἐς τὸν δόσιν" μετὰ δὲ οὐ πολὺ 
ἐτόλμησεν πος-ερεῖν ἐκ. τοῦ εὐθέος ". Βεβδαιοῖ δὴ τὸ 


λεγόμενον" 


ὡς ἄρ' ἦν 2 καὶ πῦρ ἐς πλέον ἄλλον πυρὸς καῖον, 
Καὶ λύκος ἀγριώτερος λύκων ἄλλων, 
Kai ὠκύτερος ἱέραξ ἱέρακος πέτεσθαι" 
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CHAPITRE ΧΙ]. 


Ménalcidas surpasse Callicrates en perfidie. Diæus, par ses 
fourberies , est cause de la guerre entre les Achæens et les 
Lacédæmoniens. Les Romains leur envoyent des députés 
pour rétablir la paix. 


Qoorquz les Oropiens n'eussent tiré aucun avantage 
des secours des Achæens, Ménalcidas ne laissa pas 
d'exiger d'eux l'argent qu'ils lui avoient promis. Lors- 
qu'il l'eut entre les mains, il lui parut dur d'être 
obligé de le partager avec Callicrates; il l'amusa 
d'abord par des délais et gr toutes sortes de ruses, 
et bientôt après il lui dit ouvertement qu'il ne vou- 
loit rien lui donner; ce qui est confirmé par les vers 
suivants qui coururent alors : 2! y a donc un feu plus 
brûlant qu'un autre feu, un loup plus féroce que les au- 
tres loups , et un épervier plus léger au vol que les autres 
éperviers , puisque Ménalcidas a vaincu en fourberie 
Callicrates , le plus scélérat de lous ses contemporains. 


NS 


Callicrates qui tenoit beaucoup à l'argent, et qui 


voy τ συ ἢ s'étoit attiré la haine des Athéniens sans 
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y rien gegner, poursuivit devant les Achæens Ménal- Ὁ 

- aides, aussitôt qu'il fut sorti de charge, pour le faire 
condamner à mort, l'accusant d’êtré allé en ambassade 
à Rome contre les Achæens, et d’avoir sollicité pour 
faire sortir Sparte ‘de la conféderation Achæenne: 
Méhnalcidas alors voyant à quel danger il se trouvoit 
exposé, donna trois talents de l'argent qu'il avoit reçu 
des Oropiens, à Dieus de Mégalopolis qui lui avoit 
succédé dans la charge de préteur des Achæens; 
Diæus séduit par cet argent. parvint à sauver Ménal- 
cidas malgré les Achæens eux-mêmes ; qui ne cessèrent 

: depuis, soit en commun, soit chacun en particulier, 
de se déchaîner contre lui pour avoir fait absoudre 
un homme si coupable. Diæus alors pour détourner 
le reproches qu'on lui faisoit, se mit à les entre- 
tenir des plus grandes rances, et se servit du 
prétexte suivant pour les tromper. Les Lacédæmo- 

niens avoient eu recours au sénat romain au sujet 





᾿ 
AXAIKA. 1B. 97 
μὲν Trés ἀρχῆς Μεναλκίδαν ἐδίωκεν ἐν τοῖς Α χαιοῖς 

᾿ϑανάτου δίκην πρεσδεῦσαί τε γὰρ Αχαιῶν ἐναντία 

ἔφασκεν αὑτὸν ἐς Ῥώμην » καὶ ἐς τὰ μάλις-α γενέσθαι 

πρόθυμον ἐξελέσθαι τὴν Σπάρτην συνεδρίου τοῦ ἀχαιῶν. 

Ἐνταῦθα ὡς αφιχνεῖτο ἐς πᾶν ὅ Μεναλχίδας κινδύνου, 

᾿μεέταδίϑωσι τάλαντα τρία τῶν ἐξ ὠρωποῦ [15] Μεγα- 

λοπολίτη 1 Διαίῳ. Ἐγεγόνει δὲ αὐτῷ 'καὶ ἀρχῆς. διά. 
δοχος τῆς À χαιῶν ὁ Δίαιος" τότε δὲ ὑπὲρ τοῦ λήμματος 

προθυμούμενος, ἔμελλε Μεναλκίδᾳ καὶ ἀκόντων Αχαιῶν 

σωτηρίαν παρέξειν. Αχαιοὶ δὲ ἐπὶ μὲν τῇ ἀφέσει τοῦ 

Μεναλκίδα ἰδία τε ἕκας-ος καὶ ἐν χοινῷ Δίαιον ἐποιοῦντο 

ἐν αἰτίᾳ. Δίαιος δὲ σφᾶς ἀπὸ τῶν ἐς αὐτὸν ἐγκλημάτων. 
μετῆγεν ἐς πραγμάτων ἐλπίδα μειξόνων, προφάσει 

χρώμενος"κοιᾷδε ἐς τὴν ἀπάτην. "Αιαιδαιιόνιοι περὶ 

ἀμφισδβητησίμου χώρας καταφεύγουσιν ἐπὶ τὴν Ῥωμαίων 

βουλήν. Καταφεύγουσι δὲ αὐτοῖς προεῖπεν ἡ βουλὴ, 

δικάζεσθαι τὰ ἄλλα, πλὴν ψυχῆς, ἐν συνεδρίῳ τῶν 

ἀχαιῶν. H μὲν δὴ ταῦτα ἀπεκρίνατο 3" Δίαιος δὲ où 
τὸν ὄντα ἔλεγεν Αχαιοῖς λόγον, ψυχαγωγῶν δὲ αὐτοὺς 
ἔφασκε παρὰ τῆς Ῥωμαίων σφίσιν ἐφεῖσθαι βουλῆς» 
καὶ ϑάνατον ἀνδρῶν ὅ χαταγνῶναι τῶν ἐκ Σπάρτης. 
Οἱ μὲν δὴ δικάζειν Λακεδαιμονίοις ἠξίουν καὶ ὑπὲρ 
τῆς ἑκάςοου ψυχῆς. Λαχεδαιμόνιοι δὲ οὔτε ἀληθῆ συνε- 

1 Τῷ ἐξ ὧρ. Μεγαλυπολίτη. 2 Οἱ μὲν..... ἀπεχρίναντο, 
ἃ ἀνδρὸς. | | 
IV. 7 


/ 
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χώρουν Δίαιον λέγειν, xai ἀνάγειν ἤθελον ἐπὶ τὸν 
ῥωμαίων᾽ βουλήν. ἀχαιοὶ δὲ ἀντελαμθάνοντο αὖθις 
ἄλλου λόγου, πόλεις ὅσαι τελοῦσιν ἐς ἀχαιοὺς, μηδὲ- 
μίαν ἐφ’ ἑαντῆς. καθες-ηκέναι xupiav , ἄνευ τοῦ 
κοινοῦ τῶν ἀχαιῶν, παρὰ ῥωμαίους ἰδίᾳ πρεᾳβείαν 
ἢ ἀπος-ἔχλειν. Πόλεμός τε δὴ ἀπὸ τῶν ἀμφισθητημάτων 
«ούτων ἀχαιοῖς καὶ Λακεδαιμονίοις ἤρχετο, καὶ Λαχε- 
δαιμόνιοι συνιέντες, οὐχ ἀξιόμαχοι πρὸς Αχαιοὺς εἶναι, 
πρεσδείαις ἐχρῶντο πρὸς τὰς πόλεις αὐτῶν, χαὶ 
ἐδίᾳ πρὸς τὸν Δίαιον λόγοις. Αἱ μὲν δὴ κατὰ τὰ αὐτὰ 
αἱ πόλεις ἐποιοῦντο τὰς ἀποκρίσεις, οὔ σφισίν ἔξοδον 
ἐπι ντος ς-ρατηγαῦ παραχούειν εἶναι νόμον. Δίαιος 
γὰρ ἦρχε τῶν ἀχαιῶν, καὶ ἔφασκεν οὐ τῇ Σπάρτῃ, 
τοῖς δὲ ταράσσουσιν αὐτὴν πολεμήσων vtépiéecbar. 
Ἐρομένων δὲ τῶν γερόντων, ὁπόσους ἡγοῖτο ἀδικεῖν, 
ἐςπέμπει σφίσι τεσσάρων ὀνόματα ἀνδρῶν καὶ εἴκοσι 
. πρωτευόντων τὰ πάντα ἐν Σπάρτῃ. Ἐνταῦθα Âyuot- 


»Ἤ ᾿ ΤΑΝ ᾿ 
σθένους ἐνίκησε γνώμη δοχίμου χαὶ τὰ πρέτερον ὄντος 
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doient de: Jeur .côté que Diæus n'avoit. pas dit la 
vérité, et vouloient en référer au sémat romain; les 
‘ Achæens leur opposoient üne autre raison, soutenant 
qu'aucune des villes faisant partie de la confédéra- 
tion ne pouvoit envoyer de son chef des députés à 
Rome sans le consentement commun. Toutes ces 
contestations alloient entraîner une guerre, mais les 
Lacédæmoniens ne se sentant pas assez forts pour 
résister aux Achæens, envoyèrent des députés aux 
différentes villes en particulier, et firent même parler 
à Diæus. Les villes répondirent que dès que ke pré- 
teur avoit ordonné de se mettre en campagne, il ne 
leur étoit pas permis de désobéir. Quant à Diæus 
._ qui étoit préteur, À leur dit que ce n'étoit pas à 
Sparte, mais à ceux qui y mettoient ke trouble qu'on 
vouloit faire la guerre. Les vieillards l'ayant prié de 
les désigner, il leur envoya les noms de vingt-quatre 
personnages, principaux citoyens de Sparte. Alors 
Âgasisthènes, qui jouissoit déja d’une grande consi- 
dération , ouvrit un avis qui fut suivi et qui aug- 
menta beaucoup la bonne opinion qu'on avoit de 
lui; ce fut d'engager ceux qui avoient été désignés 
par Diæus , à s'exiler volontairement de Lacédæ- 
mone, plutôt que d'occasioner une guerre en y res- 
tant; il leur conseilla de se retirer à Rome, leur 
faisant espérer qu'ils seroient sous peu rétablis dans 
leur patrie par les Romains : ils quittèrent donc la 
ville, et lorsqu'ils furent partis, les Spartiates les 

γ" 


---Ο. 
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mirent en jugement et les condamnèrent à mort, 
pour la forme seulement. Les Achæens envoyèrent à 
Rome Callicrates et Dieus afin de poursuivre devant 
le sénat ceux qui s'étoient enfais de Sparte. Cal- 
licrates mourut de maladie à Rhodes: en supposant 
qu'il fût allé jusqu'à Rome, je ne sais s'il auroit 
été d’une bien grande utilité aux Achæens, ou s'il 
ne,leur auroit pas causé de plus grands maux. 
Diaus s'étant trouvé devant le sénat en opposition 
avec Ménalcidas, ils se dirent mutuellement beau- 
coup d'injures sans aucune pudeur; le sénat leur 
répondit qu'il enverroit des députés pour connoître 
des différents qui s’étoient élevés entre les Achæens et 
les Lacédæmoniens. Ces députés.étant partis de Rome 
et faisant leur route un peu lentement, les Achæens, 
et les Lacédæmoniens furent encore trompés par 
Diœus et par Ménalcides; le premier fit croire aux 
Achæens que le sénat avoit ordonné que les Lacé- 
dæmoniens leur obéissent en tout, et Ménalcidas 
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| ἦσαν κατεγνωσμένοι. Απες-ἄλησαν ὃὲ χαὶ ὑπὸ Αχαιῶν 
| Καλλικράτης ἐς Ῥώμην καὶ Δίαιος, τοὶς φεύγουσιν 
ἐχ Σπάρτης ἀντιδικήσοντες ἐ ἐπὶ τῆς βουλῆς. Καὶ αὐ-- 
τῶν ὁ μὲν χατὰ τὲν Ῥόδον Καλλικράτης τελευτᾷ. 
νόσῳ οὐδὲ οἶδα, εἰ ἀφικόμενος ἐς Ῥώμην ὠφέλησεν 
ΞΥ͂ , \ A . 2 9, . 

ἄν τι Αχαιοὺς, ἣ χαχῶν σφισιν ἐγένετο μειζόνων 


ἀρχή" Δίαιος δὲ ἐς ἀντιλογίαν Mevalxida χαταϑὰς Δ 


ἐπὶ τῆς βουλῆς, πολλὰ μὲν εἶπε, τὰ Où ἤχουσεν οὐ 
σὺν κόσμῳ. Καί σφισιν ἀπεχρίνατο ἡ βουλὴ, ἀπο-- 
ς ἔλλειν πρέσδεις, οἱ κρινοῦσιν, ὅσα Λακεδαιμονίόις 
χαὶ Αχαιοῖς διάφορα ἦν ἐς ἀλλήλους. Καὶ τοῖς "ἐκ 
Ῥώμης πρέσδεσι σχολαιοτέρα πως ἐγίνετο ἡ ὅδές" ὥςυ᾽ 
ἐξαπατᾶν ὑπῆρχεν ἐξ apyis Διαίῳ τε ἀχαιοὺς καὶ 
. Μεναλχίδᾳ Λακεδαιμονίους. Τοὺς μὲν δὴ παρῆγεν ἅ 
Δίαιος,. ὡς τὰ πάντα ἕπεσθαι Λακεδαιμόνιοι σφίσιν 
ὑπὸ τῆς Ῥωμαίων βουλῆς εἰσιν ἐγνωσμένοι. Λαχεδαι 
μονίους δὲ ὁ Μεναλχίδας ἠπάτα, παντελῶς τοῦ συνε- 
δρεύειν ἐς τὸ Ἀχαϊκὸν ὑπὸ δωμαίων αὐτοὺς ἀπηλλάχϑαε. 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IT. 


ἀχαϊκοῦ ςρατοῦ συνάθροισις κατὰ Σπάρτης. Λακεδαι- 
μονίων ἧττα καὶ δίωξις. Aauoxpirou , προδοσίᾳ arr 
γορηθέντος, ἀναχώρησις ἐκ Πελοποννήσοῃ. Διαίον 
ςρατήγημα. Μεναλκίδας, Λακεδαιμονίων ς ρατηγὸς, ἁλοῖ 

8 πόλισμα face μισηθεὶς δὲ ὑπὸ τῶν πολιτῶν αὐτοῦ, 
πιὼν φάρμακὸν τελευτᾷ, 


Aïen οὖν ἐκ τῶν ἀντιλογιῶν Λακεδαιμονίοις ὥρμηντο 
᾿ἀχαιοὶ πολεμεῖν, καὶ ς-ρατὸς ἐπὶ τὸν Σπάρτην ἠθροί- 
ζετο ὑπὸ Δαμοκρίτου ς-ρατηγεῖν τηνικαῦτα ἀχαιῶν 
ἡρημένου. Περὶ δὲ τὸν αὐτὸν χρόνον τοῦτον ἀφίκετο 
ἐς Μακεδονίαν ςρατιά τε ῥωμαίων, καὶ ἡγεμὼν ἐπ᾽ 
αὐτῇ Μέτελλος, ἀνδρίσκῳ τῷ Περσέως ταῦ Φιλίππου 
πολεμήσοντες ἀφες-ηχότι ἀπὸ Ῥωμαίων. Καὶ ὁ μὲν ἐν 
Μακεδονίᾳ πόλεμος ἔμελλεν ὡς ῥᾷςτα χατὰ τὸ ἐπι-- 





ACHAIE, ca. XIII 103 


enArITRE XIII. 


Armée des Achæens contre Sparte. Les Läcédæmoniens pren- 
nent la fuite. Damocritus , accusé de trahison, quitte le 
Péloponnèse. Subterfuge de Diæus. Ménalcidés, général des 
Lacédæmoniens, prend la ville de Lasus ; haï de ses conci- 
toyens, il s’empoisonne et meurt. 


D'onis toutes ces contradictions, les Achæens se 
décidèrent à faire la guerre aux Lacédæmoniens, et 
Damocritus qu’ils avoient alors pour préteur, rassembla 
à cet effet une armée pour marcher contre Sparte; 
les Romains avoient à peu près vers le mêine temps 
envoyé dans la Macédoine, contre Andriscus, fils de 
Persée fils de Philippe, qui s'étoit révolté contre 
eux, une armée dont ils avoient donné le comman- 
dement à Métellus; mais cette guerre de la Macé- 
doine ne tarda pas à être terminée de la manière la 
plus avantageuse aux Romains. Métellus ordonna à 
ceux que le sénat romain envoyoit.en Asie, pour y 
régler les affaires, d'aller, avant de passer en Asie, 
parler aux chefs des Achæens, leur défendre de 
tourner leurs armes contre Sparte, et de leur dire 
d'attendre l'arrivée des députés envoyés de Rome 
tout exprès pour. être juges entre les Achæens et 
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les Lacédæmoniens. Ils signifièrent ces ordres à Da- 
mocritus et aux Achæens qui déjà étoient en cam- 
pagne pour aller attaquer Lacédæmone, et ne les 
voyant- pas disposés à s'arrêter, ils passèrent en Asie. 
Les Lacédæmoniens comptant bien plus sur leur 
@wrage que sur leurs forces, prirent les armes et 
alièrent à le rencontre des Achæens pour défendre 
Igor pays; mais ils furent bientôt repoussés; et 
ayant perdu environ mille hommes, qui par leur 
jeunesse et leur bravoure étoient l'élite de leur ar- 
mée, ils se réfugièrent dans leur ville avec la plus 
grande précipitation. Si Damacritus y avoit mis un 
peu de bonne volonté, les Achæens seroient entrés 
datis Sparte aussitôt que les Lacédæmoniens; mais 
il tappela ses troupes qui les poursuivoient, et ne 
s'occupa ensuite qu'à faire des incursions dans 
le pays et à le piller, plutôt qu'à former un siège 
réglé ; aussi lorsqu'il eut ramené son armée, les 
Acbæens le condemnèrentils, comme coupable de 
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ἐντεταλμένα Δαμοχρίτῳ καὶ Αχαιοῖς ἐπήγγελλον,, ἐφθα-. 
κόσιν ἔξοδον ἐπὶ Λαχεδαίμονα πεποιῆσθαι, χαὶ (ἑώρων 
γὰρ τὰ πρὸς τὴν παραίνεσιν ἀνθες ηκότα Αχαιῶν) 
ἀπηλλάασοντο ἐς τὲν Âciav. Λαχεδαιμόνιοι δὲ ὑπὸ 
φρονήματος μᾶλλον à ἰσχύος ἔλαβον μὲν τὰ ὅκλα, 
γχαὶ ἐπεξῆλθον, τῇ οἰκείᾳ ἀμυνοῦντες βιασθέντες δὲ 
où μετὰ πολὺ, ἔσον μὲν ἐς χιλίους οἱ ἡλικία μάλιφ' ἃ 
αὐτῶν καὶ τόλμαις ἀκμάζοντες πίπτουσιν ἐν τῇ μάχη, 
τὸ δὲ ἄλλο ς-ρατιωτοιὸν, ὡς ἕκαςος τάχους εἶχεν, 
ἔφευγον πρὸς τὴν πόλιν. Et δὲ ὁ Δαμόκριτος προ- 
θυμίαν ἐποιάσατο, τοῖς φεύγονσιν ἐκ τῆς παρατάξεως 
ὁμοῦ καὶ Αχαιοῖς ἐςδραμεῖν ὑπῆρξεν ἂν ἐς τὸ τεῖχος 
τῆς Σπάρτης. Νῦν δὲ αὐὑτύια τε ἀνεκάλεσεν ἀπὸ 
τῆς διώξεως τοὺς Αχαιοὺς, καὶ ἐχρῆτο καὶ ἐς τὸ 
ἔπειτα καταδρομαῖς μᾶλλον χαὶ ἁρπαγαῖς ἐκ τῆς 
χώρας, ἢ συντόνῳ πολιορχίᾳ. Δαμοχρίτῳ μὲν οὖν 
ἀπαγαγόντι ὀπίσω τὲν paru ἐπιβάλλουσιν οἱ Αχαιοὲ 
ζημίαν πεντήκοντα ἅτε ἀνδρὶ προϑέτηῃ τάλαντα᾽ καὶ 
(οὐ γὰρ εἶχεν ἐχτῖσαι ) φεύγων ὥχετο ἐκ Πελοπον- 
νήσου. Δίαιος δὲ, Αχαιῶν μετὰ Δαμόχριτον Spatr 
γεῖν ἡρημένος, αἀπος εἴλαντι αὖϑις Μετέλλῳ πρέσδεις, 
ὡμολόγησε μηδένα ἐπάξειν Λαχεϑαιμονίοις πόλεμον, 
ἀλλὰ, ἔς τ ἂν ἥχωσιν ἐκ Ῥώμης, ἀναμένειν τοὺς 
διαλλαχτᾶς. Στρατήγημα δὲ ἄλλο ἐς τοὺς Λαχεϑαι-- 
μονίους παρεῦρε τοιόνδε. Τὰ ἐν χύχλῳ τῆς Σπάρτης 
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πολίσματα ἐς τὴν ἀχαιῶν ὑπηγάγετο εὔνοιαν" ἐσή- 
γαγε δὲ ἐς αὐτὰ καὶ φρουρὰς, ὁρμητήρια ἐπὶ τὴν. 
Σπάρτην ἀχαιοῖς εἶναι. Μεναλκίδας. δὲ ἤρητο μὲν ὑπὸ 
ιΑαχεδαιμονίων ἐναντία Διαίῳ parmi. ἐχόντων δὲ 
αὐτῶν ἔς τε τὴν. πᾶσαν πολέμου παρασκευὲν χαὶ οὐχ 
fuça τοῖς χρήμασιν ἀσθενῶς, πρὸς δὲ καὶ τῆς γῆς 
ψφισιν. ἀσπόρόν μεμενηχνίας, ἕμως τὰς σπονδὰς ὑπερ- 
Eüve πείθει, καὶ πόλισμα ἴασον ἑλὼν ἐξ ἐπιδρομῆς 
ἐπόρθησεν, ἐν pois μὲν χώρας τῆς Λαχωνικῆς,, 
᾿ἀχαιῶν δὲ ἐν τῷ τότε ὑπήκοον. ἐξεγείρας δὲ αὖθις 
Λακεδαιμονίοις καὶ ἀχαιοῖς πόλεμον, ἐν ἐγκλήμασί 
τε ἦν ὑπὸ τῶν πολιτῶν, καὶ ( οὐ γάρ τινα ἐκ τοῦ 
προςδοκωμένου κινδύνου Λακεδαιμονίοις σωτηρίαν ηὕ- 


Ρισκεν ) ἀφίησιν ἑχουσίως τὲν ψυχὲν πιὼν φάρμακον. 
Καὶ Μεναλκίδᾳ μὲν τέλος τοιοῦτον ἐγένετο, ἄρξαντι 
ἐν τῷ ἑαυτοῦ νῷ 1, τότε. μὲν. Λαχεδαιμονίων, ὡς 


ἂν ὁ ἀμαθέξατος cparmpès , πρότερον δὲ ἔτι τοῦ 
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villes qui entouroient Sparte, et y mit des garnisons, 
afin de s'en servir comme de forteresses pour l'attaquer. 
Les Lacédæmoniens nommèrent Ménalcidas général 
pour l'opposer à Diæus, et quoiqu'ils ne fussent nulle- 
ment préparés à la guerre , soit par le défaut d'argent, 

soit parce que leur territoire étoit resté non ense- 
mencé, Ménalcidas les engagea néanmoins à rompre 
la trève, et ayant pris d'emblée lasus, petite ville 
sur les frontières de la Laconie, mais qui étoit alors 
soumise aux Achæens, 1] la livra au pillage ; après avoir 
ainsi rallumé la guerre entre les deux peuples, il se 
vit en butte aux reproches de ses concitoyens; et 
ne trouvant aucun moyen de les tirer de la post- 
tion fâcheuse où il les avoit mis, il se donna volontar- 
rement la mort atec un breuvage empoisonné: ainsi 
finit Ménalcidas, après s'être montré le plus mepte des 
chefs en commandant les Lacédæmoniens, et le plus 
scélérat des hommes, lorsqu’auparavant il avoit été 
préteur des Acbæens. | 
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cuaritre XIV. 


Oreste, un des envoyés de Rome, annonce la délibération du 
Sénat. Les Achæens marchent sur Corinthe contre les Spar 
tiates, Critolaüs trompe les députés du Sénat. 11 excite les 
Achæens à prendre les armes contre Sparte et les Romains.” 
Les Romains envoyent contre eux une armée sous la conduite 
de Mammius. 


Onxsrs et les autres commissaires envoyés de Rome 
pour prononcer sur les differents qui existoient entre 
les Lacédæmoniens et les Achæens, arrivèrent enfin 
dans la Grèce. Oreste manda auprès de lui Diæus 
et les magistrats des différentes villes des Achæens; 
lorsqu'ils se furent rendus au lieu de sa résidence, il 
Jeur annonça dans son discours que l'intention du 
sénat romain étoit que les Lacédæmoniens ne fissent 
lus 


artie de la confédération Achæenne, non plus 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IA’. 





Ορέςης εἷς τῶν ἀπος αλέντων ἐχ Ῥώμης ἀναγγέλει τὰ ν 
τῆς βουλῆς διορισθέντα. Αχαιοὶ ὥρμησαν ἐπὶ Κόρι 
κατὰ τῶν Σπαρτιατῶν. Κριτόλαος ἀπατά τοὺς ἀποςα- 
λέντας τῶν Ῥωμαίων κινεῖ Αχαιοὺς κατὰ Σπάρτης 
καὶ Ῥωμαίων. Ῥωμαῖοι πέμπουσι κατ᾽ αὐτῶν Mépquoy 
ὕπατον μετὰ ςρατοῦ. 


ἈΑφίκοντο δὲ ἐς τὸν Ἑλλάδα καὶ οἱ «πος αλέντες 
ἐχ Ῥώμης Λακχεϑαιμονίοις dxaçrai χαὶ Αχαιοῖς γενέ 
σθαι, ἄλλοι τε χαὶ ΟὈρέςης: τούς τε ἐν ἑκάς ἢ πόλει 
τῶν ᾿Αχαιῶν ἔχοντας τὰς ἀρχὰς χαὶ Δίαιον ἐχάλει 
παρ᾽ αὐτόν. ᾿Αφιχομένοις δὲ, ἔνθα ἔτυχεν αὐτὸς ἐσῳ- 
κισμένος, ἀπεγύμνον τὸν πάντα σφίσιν ὕδὴ λέγον, 
ὡς δίκαια ἡγοῖτο à Pouaiuÿ Βουλὴ, pére Λαχεϑαυ- 
μονίους τελεῖν ἐς τὸ ἀχαϊκὸὲν, μήτε αὐτὴν Κόρινθον) 
ἀφεῖσθαι δὲ καὶ Apyos καὶ Ἡράκλειαν τὴν πρὸς Οἴτῃ 
χαὶ Ὀρχομενίους Ἀρκάδας συνεδρίον τοῦ Αχαιῶν' 
ἡένους τε γὰρ αὐτοῖς οὐδὲν τοῦ Αχαιῶν μετεῖναι, καὶ 
ὕςτερον τὰς πόλεις προςχωρῆσαι ταύτας πρὸς τὸ 
Ἀχαϊκόν. Ταῦτα Opéçov λέγοντος, οἱ ἄρχοντες τῶν 
À χαιῶν, οὐδὲ τὸν πάντα ὑπομείναντες ἀχοῦσαι λόγον, 
ἔθεον ἐς τὸ ἐκτὸς τῆς οἰκίας, καὶ ἐχάλουν Αχαιοὺς ἐς 
ἐκκλησίαν. Οἱ δὲ ὡς τὰ ἐγνωσμένα ἐπύθοντο ὑπὸ 
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Ῥωμαίων, αὐτίκα ἐτρέποντο ἐπὶ τοὺς Σπαρτιάτας, 
οἱ Κορίνθῳ ἔτυχον τότε ἐπιδημοῦντες συνήρπαζον δὲ 
πάντα τινὰ καὶ ὃν Λακεδαιμόνιον σαφῶς ὄντα ἠπί- 
Φ-.. xl ὅτῳ κουρᾶς À ὑποδημάτων eivexa, À 
ἐπὶ τῇ ἐσθῆτι, à κατ᾽ ὄνομα προφγένοιτο ὑπόνοια τοὺς 
δὲ. αὐτῶν καὶ καταφυγεῖν, ἔνθα Ορέςτης ᾧχει, pd 
vovras, ὅμως καὶ ἐντεῦθεν ἐδιάζοντο ἕλκειν. ὁρέςτης 
δὲ καὶ οἱ σὺν αὐτῷ τῆς. τε τόλμης ἐπέχειν τοὺς 
, Ἀχαιοὺς ἐπειρῶντο, καὶ ἐκέλευον μεμνῆσθαι. σφᾶς, 
+ ὡς ἀδικημάτων καὶ ὕδρεως ἄρχουσιν ἐς Ῥωμαίους. 
Ἡμέραις. δὲ ὕξερον οὐ πολλαῖς οἱ ἀχαιοὶ 'Λαχεδαι- 
εἰονίων μὲν αὐτῶν ὅσους εἶχον συνειληφότες, κατα- 
| πίθενται σφᾶς ἐς δισμωτήριον,, τοὺς ξένους δὲ ἀπ᾽ 
αὐτῶν διακρίνοντες ἠφίεσαν.. ἀπος-ἔλλουσι δὲ καὶ ἐς 
Ῥώμην ἄλλους τε ᾿Αχαιῶν τῶν ἐν τέλει καὶ Θεαρίδαν" 
ὡς δὲ, ἀπέλθοιεν., ἐντυχῆντες χατὰ τὴν ἄνοδον ῥω- 
μαίων πρέσβεσιν ἐπὶ τὰ Λακχεϑαιμονίων καὶ Ἀχαιῶν 
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décision des Romains, s'élancèrent aussitôt sur tous 

les Spartiates qui se trouvoient alors à Corinthe, et pilk ἢ 

lèrent indistinctement tant ceux qu'ils connoissoient 

bien pour Lacédæmoniens, que ceux qu'ils soupçon- 
noient de l'être, soit par la manière dont leurs che- 
veux étoient coupés, soit par leur chaussure, soit enfin 
par leurs noms; ils tentèrent même d'arracher . de 
la maison où demeuroit Oreste ceux qui s'y étoient 
réfugiés. Oreste et les autres députés, cherchèrent 
à réprimer leur .audace ; ils leur disoient de ne pas 
oublier que c'étoit eux qui en venoient les premiers aux 
voies de fait et aux insultes envers les Romains. Peu 
de jours après, les Achæens mirent en prison tous les 
Lacédæmoniens qu'ils avoient arrêtés, après en avoir 
séparé les étrangers qu'ils relächèrent, et ils envoyè- 
rent à Rome Théaridas avec d'autres de leurs magis- 
-trats, qui étant partis, trouvèrent sur leur route d’autres 
députés que les Romains avoient envoyés postérieu- 
‘rement à Oreste pour les affaires des Âchæens et des 
Lacédæmoniens; ils revinrent sur leurs pas avec eux. 
Diæus étant sorti de charge dans ces entrefaites, les 

Achæens nommèrent préteur Critolaüs, qui avoit une 

envie démesurée et peu réfléchie de faire la guerre 

aux Romains; et comnre les députés de ces derniers, 

‘pour les aflaires des Lacédæmoniens et des Achæens, 


étoient déjà arrivés, il alla à Tégée dans l’Arcadie, 





- 118 ACHAIE, cu. XIV. 
pour entrer en conférence avec eux; il ne vouloit 
point convoquer l'assemblée générale des Achæens; 
cependant afin de paroitre obéir aux Romains, il fit 
partir des envoyés pour convoquer tous les membres 
du conseil Achaïque; mais il fit dire à chacun de 
ces membres en particulier de rester dans leurs villes; 
et comme d'après cela ils ne vinrent pas, Critolaüs 
montra bien qu'il ne cherchoit qu'à tromper les Ro- 
mains; car il leur dit d'attendre l'assemblée des Achæens 
qui devoit avoir lieu dans six mois, ajoutant qu'il ne 
pouvoit rien leur communiquer en particulier sans 
l'aveu de cette assemblée. Les députés s’apercevant 
alors qu'on les jouoit, retournèrent à Rome. Crito- 
laüs, ensuite, ayant réuni les Achæens à Corinthe, 
les engagea à prendre les armes contre les Spartiates, 
et à déclarer sur le champ la guerre aux Romains. 
Qu'un souverain, qu'une ville, entreprennent une 
gusrre et y éprouvent des revers, on peut souvent les 


attribuer à la malignité de la fortune plutôt qu'à leur 
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τοῖς ανδράσιν ἐς λόγους ὁ Κριτόλαος, αθροῖσαι : δὲ 
Axes σφισιν ἐς χοινὸν σύλλογον οὐδαμῶς ἔθελεν' 
ελλὰ ἐς μὲν ἐπήκοον. τῶν Ῥωμαίων ἔπεμπεν ἀγγέλους 
χελεύων τοὺς συνέδρους καλεῖν ἐς τὸ Αχαϊκὸν. ἰδίᾳ 
δὲ. τοῖς συνέδροις ἐπές"ελλεν ἐς τὰς πόλεις ἀπολείπε-- 

᾿ σθαι σφᾶς τοῦ συλλόγον. Ὡς δὲ οὐχ ἀφίκοντο οἱ quve- | 
δρεύσοντες, ἐνταῦθά ὁ Κριτόλαος pla ἐπεδείκνυτο 
ἀπάτη πρὸς Ρωμαίους χρώμενος, ὃς ἄλλην ἐκέλενεν 
ἀναμένειν αὐτοὺς Αχαιῶν σύνοδον, ἐς μῆνα ἐσομένην 
ἕκτον, αὐτὸς δὲ οὐδὲν ἰδίᾳ διαλέξεσθαί σφισιν ἄνεν Ὁ 
τοῦ κοινοῦ τοῦ ἀχαιῶν ἔφασκε. Καὶ οἱ μὲν ἐπεὶ ἀπα- 
τώμενοι συνῆχαν , ἀπηλλάσσοντο ἐ ἐς Ρώμην. Κριτόλαος 
δὲ ἐς Κόρινθον ἀχαιοὺς ἀθροίσας, ἀνέπεισε μὲν ἐπι- 
φέρεω ὄπλα ἐπὶ τὴν Σπάρτην, ἀνέπεισε δὲ καὶ Pur 
μαίοις ἐκ τοῦ εὐθέος ? πόλεμον ἄρασθαι. Τὸ μὲν δὴ 
ἄνδρα βασὰέα χαὶ πέλιν ὠνελέσθαι πόλεμον καὶ μὴ 
᾿ εὐτυχῆσαι, συνέβη φθόνῳ μᾶλλον ἐκ τοῦ δαιμόνων, 
ἢ τοῖς πολεμήσασι ποιεῖται ἔγκλημα" ϑραϑύτης δὲ à 
μετὰ ἀσθενείας μανία μᾶλλον À ἀτυχία καλοῖτο" ὃ δὴ 
δαὶ Κριτόλαον καὶ Αχαιοὺς ἔθλαψε. Παρώξυνς δὲ καὶ 
᾿Αχαιοὺς Πυθέας βοιωταρχῶν τηνικαῦτα ἐν Θήδαις, 
“καὶ οἱ Θηδαῖοι συνεπιλήψεσθαι προθύμως εἰσηγγξλ- 
λοντο τοῦ πολέμου. Ἑαλώχεσαν δὲ οἱ Θηδαῖοι δίκην 
Μετέλλου δικάζοντος, Φωχεῦσιν ἐχτίσαι ζημίαν πρώτην, 


,- ἢ Εὐθέως. 


_ AV. | 8 
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ὅτι ἐσέβαλον σὺν ὅπλοις ἐφ γῆν τὴν Φωκίδα᾽ δευτέραν 
ϑὲ Εὐθοεῦσιν" ἐδύωσαν γὰρ καὶ Ἐὐξοέων τὲν χώραν" 
τρίτην δὲ ἀμφισσεῦσι, τεμόντες καὶ τὴν Ἀμφισσέων 
χερὶ ἀκμὴν σίτου. 

βωμαῖοι δὲ παρά τε τῶν ἀνδρῶν διδαχθέντες, οὺς 
ἐς τὴν ÉMdda ἀπέςειλαν, καὶ ἐκ τῶν γραμμάτων, 
ἃ Μέτολος ἐπέξελλεν, ἀδοιεῖν ἀχαιῶν κατέγνωσαν" 
καὶ (ἦν γὰρ Μόμμιές σφισιν ὕκατος τότε fpmuévos ) 
τοῦτον ναῦς τε καὶ ς-ρατιὰν πεζὴν ἐκέλευον ἐπ᾽ Αχαιφὺς 


ἄγειν. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IE. 


Μετῶλου ἀγγελίαι εἰρήνης πρὸς Αχαιούς. Κριτόλαος 
καὶ ᾿ἀχαϊοὶ μὴ δϑεχθέντες τοὺς λέγους ἐκινήσαν πόλε- 
ει μον; Ἀχαιῶν ἧττα. Κριτολάου τελετή. ἀχαιῶν πόλε- 
pos, Διαίου ςρατηγοῦντος. Μέτελλος doi Θέθας καὶ 


Μέγαρα. 
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fois à des amendes, la première envers les Phocéens, 
parce qu'ils étoient entrés” avec une armée dans leur 
pays; la seconde envers les Eubéens dont 115 avoient 
ravagé le territoire, et la troisième envers kes Amphis- 
séens dont ils avoient coupé Îles bleds au moment 
de la moisson. Les Romains ayant appris, tant par 
ceux qu'ils avoient envoyés dans la Grèce, que par 
les lettres de Métellus, tout ce qui se passoit, décla- 
rèrent que les Achæens les avoient offensés; et ils ordon- 
nèrent à Mummius, qui venoit d'être nommé Con- 
sul, de conduire contre eux une escadre et des 


troupes de terre. 
CHAPITRE XV. 


Métellus offre la paix aux Achæens. Ceux-ci, à l’mstigation de 
Critolaüs , n’acceptent pas ses propositions et font des pré- 
paratifs de guerre. Ils sont vaincus. Mort de Critolaüs. Les 
Achæens continnent la guerre sous la conduite de Diæus. 
Métellus s'empare de Thèbes et de Mégare. 

e, 

Mirnivs, aussitôt qu'il sut que Mummius venoit 

contre les Achæens avec une armée, employa tous 

ses soins pour avoir l'honneur de terminer lui-même 
cette guerre, avant que Mummius fût arrivé dans la 

Grèce. Il envoya donc des députés aux Achæens pour 

leur ordonner de dégager de leur confédération les 

Lacédæmoniens et les autres villes qui avoient pris- 

8 Ά 
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le pari des Romains,'et ἢ leur :promit que ceux- 
ἃ oublieroient tout ce qu'ils avoient fait précédem- 
ment en désobéissant à lenrs ordres: Tout en leur 
envoyant des députés, Métellus amenoit son armée 
‘de la Macédoine, en prenant sa marche à travers la 
Thessalie et le long du golphe Lamiaque. Critolaüs 
et les Achæens ne voulurent entendre à aucune 
proposition d'accommodement, et mirent le siége 
devant Héraclée, qui ne vouloit pas rester dans leur 
confédération; mais alors Critolaüs ayant appris par 
ses espions que Métellus et les Romains avoient déjà 
traversé le Sperchius, il s'enfuit à Scarphée, dans le 
pays des Locriens, sans même oser faire prendre 
position aux Achæens dans le défilé entre Héraclée 
et les Thermopyles, pour y attendre Métellus ; 
il fat tellement épouvanté, qu'il. ne fonda point 
quelque espérance sur l'occupation d'un passage où 
lès Lacédæmoniens avoient entrepris de défendre 
toute la Grèce contre l'armée des Mèdes, et où les 
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ὁκόσαι ἤρηντο τὰ Ῥωμαίων, τῆς τε ἐκ τοῦ χρόνου 
ποῦ προτέρου σφίσιν ἀπειθίας οὐδεμίαν παρὰ Ῥωμαίων 
ὑπισχνεῖτο ὀργὲν γενήσεσθαι. ἅμα τε δὴ ταῦτα ἐπεκῃ- 
ρυχεύετο, καὶ ἤλαννεν. ἐκ Maxsdovias : τὸν ς-ρατὸν 
διὰ Θεσσαλίας τὴν πορείαν καὶ παρὰ τὸν Λαμιαχὸν 
ποιούμενος κόλπον. Κριτόλαος δὲ καὶ Αχαιοὶ λόγον 
μὲν φέροντα ἐς σύμβασιν. προσίεντο οὐδένα, Ἡράκλειαν 
δὲ προσεκάθηντο πολιορκοῦντες αὖ. βουλομένους ἐς τὸ 
Αχαϊκὸν συντελεῖν. Τότε δὲ ὡς παρὰ τῶν κατασκόπων 
ἐπυνθάνετο. ὁ Ἱκριτέλαος͵, Μέτελλον καὶ Ῥωμαίους δια-- 
δεϑηκέναι τὸν Σπερχειὸν, ἀπέφευγεν ἐς Σχάρφειαν τὴν 
Aonpüv , οὐδὲ κατὰ τὸ ς“ενὸν τὸ Ηρακλείας τε μεταξὺ 
χαὶ Θιρμοπυλῶν τοὺς ἀχαιοὺς τάξας ἐτόλμησεν. ὑπο» 
μεῖναι Μέτελλον" ἀλλὰ ἐς τοῦτο ἀφόκετο δείματος ὡς 
μηδὲ ἀντιπουζσασθαι τοῦ χωρίον 2 πρὸς ἀμείνονος int 
δὸς, ἔνθα ἥν μὲν Λαχεδαιμονίοις ὑπὲρ τῶν Ἑλλήνων τὰ 
ἐς Μήδους, ἦν δὲ χαὶ Αθηναίοις τὰ ἐς Γαλάτας οὐδὲν 
ἀφανές:ερα ἐκείνων τολμήματα. Ὑποφεύγοντας δὲ Κρι- 
τόλαον καὶ Ἀχαιοὺς αἱροῦσιν ὀλίγον πρὸ τῆς Σκαρ- 
φείας οἱ ὁμοῦ τῷ Μετέλλῳ, καὶ ἀποκτείναντες πλήθει 
πολλοὺς, ἔλαβον καὶ ζῶντας ἔσον χιλίους. Κριτόλαος 
δὲ οὔτε᾽ ὠφθηὴ ζῶν μετὰ τὴν μάχην, οὔτε ἐν τοῖς 
γεχροῖς εὑρέθη" εἰ δὲ ἐτόλμησε τῆς πρὸς τῇ Οἴτῃ ϑαλάσ- 
ons ἐς ταύτης χαταδῦναι τὸ τέλμα, παντάπασιν 


1 Ἐς Μακεδονίαν. 2 Αὐτὸ ποιήσασθαι τὸ χωρέον. 
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ἔμωλεν ἄγνως ἐς τε καὶ ἄπυς-ος οἰχήσεσθαι κατὰ τοῦ 
βυθοῦ. ἐς μὲν οὖν τὸν Κριτολάου τελευτὴν καὶ ἀλλα 
πάρες: εἰκίζεν. Ἀρκάδων δὲ ἐξες ρατευμένοι λογάδες 
χίλιοι, οἱ Κριτολάῳ τοῦ ἔργου μετέσχον, προῆλθον μὲν 
ἄχρις Ἐλατώίας τῆς Φωκέων, καὶ ἐς τὸν πόλιν ὑπ’ 
"αὐτῶν κατὰ συγγώειαν δή τινὰ παλαιὰν ἐδέχθησαν. 
ἧςς δὲ τοὶς Φωχεῦσιν καὶ Κριτολάου σνμφορὰ καὶ ἀχαιῶν 
ἀπηγγέλλετο, ἀπελθεῖν ἐκ τῆς Ἐλατείας κελεύσυσι τοὺς 
ἀρκάϑας. ἀπιοῦσι δὲ ὀπίσω σφίσιν ἐς τὸν Πελοπόννησον 
“μέτϑλος καὶ ῥωμαῖοι ἐπὶ Χαιρώνειαν ἐπιφαίνονται. 
ἔνθα à ἐπελάμβανε τοὺς ἀρχάϑας ἐκ ϑεῶν δίκη τῶν 
δλληνικῶν,, οἱ ἐν Xatpuvsie Φιλέπκον. καὶ Μακεδόνων 
été ἐγωνιζομέγσυς ἐπκαταμπόντες ἕλληνας, τότε 
ἐν χωρίῳ τῷ αὐτῷ ἐχτώνοντο ὑπὸ ῥωμαίων. ἀχαιοῖς 
δὰ αὖθις ἐπὶ τὴν ἡγεμονίαν τοῦ χιρατεύματός rapfa 
ous καὶ δούλους τε ἐς ἐλευθερίαν ἠφίει, τὸ Mu- 
πιάδου καὶ ἀθηναΐων βούλευμα πρὸ τοῦ ἔργου τοῦ ἐν 
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n'en ait plus. entendu parler. On peut aussi former 
d'autres conjectures eur la manière dont il mou 
rut. Mille Arcadiens d'élite , qui s'étoient trou- 
vés au combat avec Critolaÿs, parvinrent à gagner 
Elatée, ville de la Phocide, où on les reçut par 
égard pour quelque ancienne consanguinité; mais 
lorsque les Phocéens eurent connoissancs de la défaite 
de Critolaüs et des Achæens , ils ordonnèrent aux 
Arcadiens de sortir d'Elatée; comme ils se reti- 
roient dans le Péloponnèse, Métellus et son armée led 
attsigairent à Chéronée. Là se vit un effet remarquable 
de la vengeance divine; car les Arcadiens qui avoient 
abandonné à Ghéronée les Grecs qui alloient combattre 
contre Philippe et les Macédoniens, furent tués dims 
le même eadroit par les Romains. Les Achæens rap- 
pelèrent de nouveau au cemmandement de leur 
armée Diæus, qui, à limitation de ce que Miltiades 
et les Athéniens avoïent fait avant la bataille de Ma- 
rathon, donna la liberté aux esclaves et rassembla des 
villes de l’Achaïe et de l'Arcadie tout ce qui étoit en âge 
de porter les armes; ces troupes, réunies aux esclaves, 
formèrent une armée de six cents cavaliers tout au plus, 
et de quatorze mille hommes armés de toutes pièces. 
Il semble qu’alors Diæus perdit abçolument tout juge- 
ment; Car sachant avec combien peu de succès Cri- 
tolaüs avoit combattu Métellus, quoiqu'il eut toutes 
les forces des Achæens, il ne laissa pas de déte- 
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cher ἀρ son armée quatre mille hammes, dont il 
donna le commandement à Alcamènes, et il les en- 
voya à Mégare, tant pour servir de garnison à cette 
ville, que pour empêcher Métellus et les Romains -de 
pésser plus avant, s'ils alloient de ce côté-là. Métellus, Ὁ 
lorsqu'il eut taillé en pièces à Chéronée le corps d'élite 
d'Arcadiens, fit partir sur-le-thamp son armée, et mar- 
cha contre. Thèbes; car les Thébains s'étoient trouvés 
au.siège d'Héraclée et à la bataille de Scarphée avec 
les Achæens; aussi abandonnèrent-ils leur ville: 
.bommes, femmes, enfants, vieillards, ils se disper- 
sèrent tous dans la Bœotie et se réfugièrent sur les 
sommets des montagnes. Métellus ne permit pas qu'on 
æit le feu aux temples ni qu'an détruisit les maisons; 
ἃ ne voulut pas qu'on tuêt aucun des Thébains qui 
étoisnt restés, ni même qu'on cherchât à prendre 
ceux qui s'enfuyoient; mais il ordonna qu'on lui ame- 
nât Pythéas, si on purvenoit à le saisir ; an l'eut bientôt 
trouvé, et on Je conduisit devant Métellus. Pythéas subit 
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τετρακιςχιλίους, χαὶ ἀρχοντα. ἐπ᾽ αὐτοῖς ἔταξεν Αλ- 
χαμένην. ἀπες-ἔλλοντο.. δὲ ἐς Méyapa , φρουρά τε εἶναι 
Μεγαρεῦσι τοῦ ἄςτεως, nai ἣν Μέτελλος ἐπίῃ “καὶ οἷ 
Ρωμαῖοι, τοῦ πρόσω σφᾶς χωλύειν. Μέτελλος δὲ, ὡς 
οὗ περὶ Χαιρώνειαν λογάδες κατέςπρωντο οἱ ἀρχάϑδων, 
᾿ ἀἄνας σας τὸ ς“ράτευμα ἤλαυνεν ἐπὶ τὰς Θήδας" Hpd- 
χλειάν τε γὰρ ἐπολιόρχησαν οἱ Θηβαῖοι μετὰ Αχαιῶν, 
καὶ ἀγῶνος τοῦ πρὸς Σκάρφειαν μετεσχήκεσαν. Τότε 
δὲ αὐτοί τε καὶ γυναῖκες ἐχλελοιπότες πᾶσα ἡλοιία 
τὴν πέλιν, ἐπλανῶντο ἀνὰ tv Βοιωτίαν, καὶ ἐς τῶν 
ὁρῶν τὰ ἄκρα ἀνέφευγον. Μέτελλος δὲ οὔτε ἱερὰ ἐμπι- 
πρᾶναι ϑεῶν, οὔτε οἰκοδομήματα καθαιρεῖν εἴα, 
Θυηδαίων τε τῶν ἄλλων μήτε ἀποχτεῖναι μηδένα, μήτε 
αἱρεῖν φεύγοντα ἀπηγόρευε" Πυθέαν δὲ ἣν ἕλωσιν, ἀνά- 
γεῖν ἐκέλενεν ὡς αὑτόν. Ἐξεύρητό τε δὴ αὐτίκα ὁ Πυ- 
ϑέας, καὶ ἀναχθείς δίκην εἶχιν. ὡς δὲ πλησίον Μεγά- 
puv ἐγίνετο ὁ ς-ρατὸς > οὔτε ὑπέμειναν οἱ περὶ τὸν 
ἁλχαμένη , χαὶ αὑτίκα ἐς Κόρινθον παρὰ τὸ ςρατέ- 
πεδον τὸ Αχαιῶν ὥχοντο φεύγοντες" καὶ Μεγαρεῖς μὲν 
παραδιδόασιν ἀμαχεὶ Ῥωμαίοις τὴν πόλιν. Μέτελλος 
δὲ ὡς ἀφίκετο παρὰ τὸν ἰσθμὸν, ἐπεκηρνκεύετο καὶ 
τότε Ἀχαιοῖς ἐς εἰρήνην καὶ ὁμολογίαν προκαλούμενος. 
ἰσχυρὸς γάρ τις ἐνέκειτο αὑτῷ πόθος τὰ ἐν Μαχεδο- 
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γίᾳ τε ὁμοῦ καὶ τὰ ἀχαιῶν χατεργασθξναι. Καὶ τούτῳ 
μὲν ταῦτα ἐσκευχότι Δίαιος ἠναντιοῦτο ὑπὸ ἀγνω-- 
μοσύνης. 


KESAAAION IG. 


Μόμμιος μετ Opérou ἦλθον ἐς τὸν ἰσϑμόν. Δίαιος γενό- 
μένος ὅμοιος Καλλιςράτῳ, τελευτᾷ πιὼν φάρμακον. 
Μόμμιος ἀλδϊ χαὶ πυρπολεῖ τὴν Κόρινθον, καὶ ἀρχεῖα 
ἐν τῇ EMA καθίησι. Ῥωμαῖοι μεταδίδουσιν Ἕλλησι 
τὰ ἀρχαῖα καὶ ςέλλουσιν ἡγεμόνα ἐν τῇ ἀχαίᾳ, 


Monuoz δὲ ὁρέςτην ἅμα ἀγόμενος, τὸν πρότερον 
ἐπὶ τῇ Λακεδαιμονίων διαφορᾷ καὶ ἀχαιῶν ἐλθόντα, 
ἀφίκετο μὲν περὶ ὄρθρον ἐς τὸ τῶν Ῥωμαίων ς:ράτευ- 
μᾶ, ἀποπέμψας. δὲ ἐς Μακεδονίαν Μέτελλον xai ὅσον 
Ἑἕπετο ἐκείνῳ, ἀνέμενεν αὑτὸς ἐν τῷ ἰσθμῷ τὲν πᾶσαν 


» De 2 ΣὼΣ se ni 
ἀθροισθῆναι παρασχευήν. Αφίχετο τ δὲ ἱππικὸν μὲν 
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en même temps les affaires de la Macédoine et de 

l'Achaïe; mais l’extravagance de Diæus ne lui permit 
pas de réussir dans son projet. 


CHAPITRE XVI. 


Mummus avec Oreste arrive dans l'Isthme. Digus imite 
Calhstrates ; il s'empoisonse et meurt. Muramins s’empare 
dg Corinthe et la brûle. 1] établit des magistrats dans la 
Grèce. Les Romains rendent aux Grecs leur ancien gou- 


vernemcat, et caroyemt un préteur en âchsie. ᾿ 


Ds ces entrefaites, Mummius amenant avec lui 
Oreste, qui étoit déjà venu à cause des différents 
des Lacédæmoniens et des Achæens, arriva vers le 
matin dans le camp des Romains ; et ayant ren- 
voyé dans la Macédoine Métellue et son armée, il 
résta daps l'isthme > pour attendre que toutes 598 forces 
fussent rassemblées : . 1] réonit trois mille cine cents 
hommes de cavalerie et vingt-trois mille d'infanterie ; 
il lui arriva en outre des archers Crétois et quelques 
troupes que Pbilopæmen lui amena de Pergame sur le 
Caïque, de la part d'Attale. Mumuius plaça quelques 
troupes de l’Halie et tous les alliés à environ douze 
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stades, de son camp, pour la sûreté de l’armée; les 
Achæens . voyant que les Romains trop confiants se 
tenoient assez mal sur leurs gardes, fondirent sur 
ceux qui étoient aux avant-postes, en tuèrent une 
partie, en repoussèrent un bien plus grand nombre 
dans le camp, et prirent environ cinq cents boucliers. 
Enflés par ce succès, ils eurent l'audace de se ranger 
en. bataille et d'offrir le combat aux Romains. Mum- 
mius ayant aussi rangé ses troupes, la cavalerié des 
Achæens s'enfuit tout de suite sans même attendre 
le premier choc de celle des Romains; l'infanterie, 
quoique découragée par la déroute de la cavalerie, 
n'en résista pas moins à la première attaque du 
corps d'armée des Romains; et quoique accablée par 
le nombre et couverte de blessures, son courage 
la fisoit tenir ferme; mais un corps d'élite de 
mille Romains ayant attaqué les Achæens en flanc, 
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ἔταξε -ς-αδίοις ,. πρὸς τοῦ." παντὸς εἶναι ς“ρατεύματος 
φυλαχήν. Αχαιοὶ δὲ, ἐχόντων ἀφυλαχτότερον ὑπὸ ppové- 
μᾶτος τῶν Ρωμαίων,,. ἐπιτίθενται τοῖς ἐπὶ pute 
αὐτοῖς τῆς. πρώτης, καὶ τοὺς μὲν φονεύουσι, πλείονας 

δὲ ἔτι ἐς τὸ paténedov κατεῖρξαν, καὶ ἀσπίδας. ὅσον τε | 
πενταχοσίας εἶλον. And τούτον δὲ τοῦ ἔργου χαὶ. ἐπήρ- 
θησαν οἱ Ἀχαιοὶ πουΐσασθαι τὴν ἔξοδον πρότερον, 

πρὶν à Ῥωμαίους. ἄρχεω μάχης. ὡς δὲ ἀντεπῶγε χαὶ 
ὁ Μόμμιος, οἱ μὲν ἐς τὸ ἱππικὸν τῶν Αχαιῶν ταχ- 
θέντες αὐτίκα ᾧχοντο φεύγοντες, τῆς ῥωμαίων ἕππου 
μηδὲ τὴν πρώτην ἔφοδον ὑπομείναντες" ὁ δὲ «πεζὸς 
ς:ρατὸς ἀθύμως μὲν εἶχεν ἐπὶ τῶν ἱππέων τῇ τροπῇ, 
δεξάμενοι δὲ τὴν ἐμβολὴν τοῦ ὁπλιτικοῦ τοῦ Ῥωμαίων, 
 βιαξόμενοί τε τῷ πλήθει, χαὶ ἀπαγορεύοντες τοῖς 
τραύμασιν. 2, ὅμως ἀντεῖχον ὑπὸ τοῦ ϑυμοῦ, πρίν. Tr 
δὲ Pouauy λογάϑες. χίλιοι ιτροςπεσόντες κατὰ τὰ 
πλάγια ἐς τελέαν τοὺς Αχαιοὺς φυγὴν. χατές-ησαν. 
Ἐῤ δὲ ἐτόλμησεν ἐςδραμεῖν μετὰ τὴν μάχην Δίαιος ἐς 
Κόρινθον , καὶ ὑποδέξασθαι τῷ τείχει τοὺς. διαπίπτοντας 
ἐκ τῆς φυγῆς, κἂν εὕρασθαί τι παρὰ Μουμίον οἱ 
Ἀχαιοὶ φιλάνθρωπον ἠϑυνήθησαν ἐς πολιορχίαν καὶ 
τριδὴν πολέμου xatacavtrec. Νῦν δὲ ἀρχομένων ἔτι 
ἐνὸιδόναι τῶν Αχαιῶν, εὐθὺ Μεγάλης πόλεως ἔφευγεν 
ὁ Δίαιος οὐδέν τι γενόμενος ἐς Ἀχαιοὺς ὅμοιος, ἢ καὶ 


1 Πρὸ τοῦ. 2 Τοῖς ςρατεύμασιν. 
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Καλλέξατος ὁ Éprédeu πρὸς Αθηναίους. Τούτῳ γὰρ 
τῷ. ἀνδρὶ ἱππαρχήσαντι ἐν Σικελίᾳ, ἔτε Αθηναῖοι τ 
nai’ ὅσοι ἄλλοι τοῦ ς-όλου μετεσχήκεσαν, ἀπώλλυντο 
πρὰς τῷ ποταμῷ τῷ Ασινάρῳ' τούτῳ τε τῷ Καλλις“ράτῳ 
παρέσχε τόλμα διεχπέσαι διὰ τῶν πολεμίων, ἄγοντι 
τοὺ ἱππέας. ὡς δὲ τὸ πολὺ ἀπέσωσεν αὐτῶν ἐς Κατά- 
νήν» θνέςτρεφεν ὀπίσω τὴν αὐτὴν αὖθις ἐδὸν ἐς Συρα- 
κούσας, διαρπάζαντας "δὲ ἔτι εὑρὼν 5 τὸ ᾿Αθηναίων 
φρατόπιδον', καταβάλλει τε ἔσον πέντε ἐξ αὐτῶν, 
χαὶ τραύματα ἐπίχαιρα αὐτὸς καὶ ὁ ἵππος λαδόντες 
ἀφιᾶσι τὴν ψυχήν. Οὗτος μὲν δὴ ἀγαϑὲν δέξαν ἀθη- 
ναίοις καὶ αὐτῷ κτώμενος, περιεποίησέ τε, ὧν ἦρχε, 
χαὶ ἐτελεύτησεν αὐτὸς ἑκουσίως. Δίαιος δὲ ἀχαιοὺς 
ἀπολωλικὼς, Μεγαλοπολίταις κακῶν τῶν ἐφες-ηκότων 
ἧκεν ἄγγελος: ἀπακτείνας δὲ αὐτοχειρὶ τὴν γυναῖκα, 
Ba μὴ γώοιτο αἰχμάλωτος, τελευτᾷ πιὼν φάρμακον, 
ἐοικυῖαν μὲν παρασχόμενος Μεναλκίδᾳ τὴν ἐς χρήματα 
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fils d'Empédus, qui commandeit en Sicile la cavalerie 
des Athéniens : lorsqu'il les vit avec leurs alliés taillés 
en pièces, vers le fleuve Asinarus, il ent l'audace 
de se faire jour avec sa cavalerie à travers les enne- 
mis. Ayant mis la plus grande parte de son mondd 
en sûreté à Catane , il revint par ls même chemin 
à Syracuse, où trouvant les habitants encore occu- 
pés à piller le camp des Athéniens , il en tua envi. 
ron cinq; et ayant reçu ainsi que son cheval plusieurs 
blessures mortelles, il expira avec lui. Voilà comme en 
se couvrant de gloire, et en honorant sa patrie, il périt 
volontairement après avoir sauvé ceux qu'il comman- 
doit. Diæus ayant ainsi ruiné les affaires des Achæens, 
apporta lui-même ces mauvaises nouvelles aux Mé- 
galopolitains ; il tua de sa propre main sa.femme, 
pour qu'elle ne devint pas ésclave, et se fit mourir 
en prenant du poison; après avoir montré duranë 
toute sa vie la même avarice que Ménalcidas, il 
termina avec la même lâcheté sa carrière. Ceux des 
Achæens qui s'étoient réfugiés à Corinthe après le com- 
bat, en sortirent la nuit suivante, ainsi que la plu- 
part des Corinthiens eux-mêmes; cependant, quoique 
toutes les portes fussent ouvertes, Mummius ne voulut 
pas entrer sur-le-champ dans Corinthe, craignant 
qu'on ne lui eût dressé quelque embuscade dans l'in- 
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térieur des ‘murs. Mais le troisième -jour après le 
combat, äl la prit et la brûla ; les Romains tuè- 
rent Ja plus grande partie de ceux qui y étoient 
restés, et -Mummius vendit à l'encan les femmes et 
. es enfants ; il vendit aussi tous ceux des esclaves 
. “qui, -ayant été affranchis, n'avoient pas été tués dans 
la”guerre; il enleva tout ce qu'il y avoit de plus 
rémarquable en statues et en autres objets précieux, 
+et donna ce qui étoit d'un moindre prix à Philopæ- 
-men, général dés troupes du roi Attale; lorsque 
j'étois à Pergame » lil y avoit encore des dépouilles des 
Corinthiens. Mummius fit ensuite raser les murs de 
toutes les villes qui avoient pris les armes contre les 
Romains et en désarma les habitants, avant même 
l'arrivée de ceux qu'on lui envoyoit de Rome pour 
conseils ; lorsqu'ils furent venus, il abolit partout la 
démocratie, ordonna qu'on choïsiroit les magistrats 
parmi les plus riches, soumit toute la Grèce à un 
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ἐντὸς τοῦ τείχους ὑποπτεύων Evedpav τρίτη δὲ ἡμέρᾳ 
μετὰ τὴν μάχην ἥρει τε κατὰ χράτοψ,"καὶ ἔχαιε Képrv- 
θον. Τῶν δὲ ἐγκαταληφθέντων τὸ μὲν πολὺ οἱ Ῥωμαῖοι 
φονεύουσι, γυναῖκας δὲ καὶ παῖδας ἀπέδοτο Μόμμιος" 
> », 4 CN A Ψ αν 3 , > 
ἀπέδοτο δὲ χαὶ οἰκέτας, ὅσοι τῶν ἐς ἐλευθερίαν ἀφε- 
θέντων καὶ μαχεσαμένων μετὰ Αχαιῶν μητ᾽ 1 εὐθὺς 
ὑπὸ τοῦ πολέμον τὸ ἔργον ἐτεθνήκεσαν. Αναθημάτων 
δὲ χαὲ τοῦ ἄλλου χόσμον τὰ μὲν μάλις“α ἀνήχοντα ἐς 
ϑαύματα ἀνήγετο᾽ τὰ δὲ ἐχείνοις οὐχ ὁμοίου λόγου 


Φιλοποίμενι ὁ ὁ Μόμμιος τῷ παρ’ Αττάλου ς-ρατηγῷ À 


door χαὶ ἣν Περγαμηνοῖς καὶ ἐς ἐμὲ ἔτι λάφυρα Kopiv- 
θια. Πόλεμον δὲ ἔσοι 2 Ῥωμαίων ἐναντία ἐπολέμησαν, 
τείχη μὲν ὁ Μόμμιος κατέλυε, καὶ ὄπλα ἀφῃρεῖτο, 
πρὶν ñ χαὶ συμβούλους 5 ἀπος αλῆναι παρὰ Ρωμαίων. 
ὡς δὲ ἀφίκοντο οἱ σὺν αὐτῷ βουλευσόμενοι, ἐνταῦθα 
δημοκρατίας μὲν κατέπανε , χαθίς-ατο δὲ ἀπὸ τιμη-- 
μάτων τὰς ἀρχάς xai φόρος τε ἐτάχθη τῇ Ἑλλάδι, 

χαὶ οἱ τὰ χρήματα ἔχοντες ἐχωλύοντο ἐν τῇ ὑπερορίᾳ 
χτάσθαι" συνέδρια τε χατὰ ἔθνος τὸ ἑκάς“ων ᾿Αχαιῶν , 
xai τὸ ἐν Φωχεῦσιν, ἣ Βοιωτοῖς, ἢ ἑτέρωθί πον τῆς 
Ἑλλάδος, κατελέλυτο ὁμοίως πάντα. ἕτεσι δὲ οὐ πολ- 
λοῖς ὕς τερον ἐτράποντο ἐς ἔλεον Ῥωμαῖοι τῆς Ἑλλάδος, 
καὶ συνέδριά τε κατὰ ἔθνος ἀποδιδόασιν ἑχάςοοις τὸ 
doxaia, καὶ γῶν ἐν τῇ ὑπερορίᾳ κτᾶσθαι" ἀφῆκαν δὲ 

1 Maroc. 2 Îo. πόλεων δὲ ὅσαι. 3 Ἐμθούλους. 
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καὶ ἔσοις ἐπιδιδλήχει Μόμμιος ζημίαν" Βοιωτούς re γὰρ 
Ἡρακλεώταις ,χριὼ Εὐθοεῦσι ' τάλαντα ἑχατὸν, χαὶ 
ἀχαιοὺς ᾿Λαχεδαιμονίοις δυακόσια ἐχέλευσεν ἐχτίσαι. 
Τούτων μὲν δὴ ἄφεσιν παρὰ Ῥωμαίων εὕροντο ἔλλη- 
vis ἡγεμὼν - δὲ ἔτι καὶ ἐς ἐμὲ ἀπες-έλλετο. Καλοῦσι 
δὲ οὐχ ἐλλάδος, ἀλλ᾿ Αχαΐας ἡγεμόνα οἱ ῥωμαῖοι, 
διότι ἐχειρώσαντο ἕλληνας δὲ ἀχαιῶν τότε τοῦ Ἐλλη- 
νυιοῦ προες"ηκότων. ὁ à πόλεμος ἔσχεν οὗτος τέλος, " 
ἀντιθέου μὲν ᾿Αθήνησιν ἄρχοντος, ὀλυμπιάδι δὲ Er 
χοςτῇ πρὸς ταῖς ἑκατὸν, ἣν ἐνίκα Διόδωρος Σιχυώνιος. 


ῃ 
ΚΕΦΑΔΑΙΟΝ IZ. 


Ἑλλάδος κατ᾽ ἐκεῖνον τὸν καιρὸν ἀσθένεια, Τὰ τῆς Ἑλλάδος 
ἐπὶ Νέρωνος καὶ Οὐεσπασιανοῦ. ἀχαΐας ὅροι καὶ πόλεις, 
ὧν πρώτη Δύμη, διὰ τὰ ἐν αὐτῇ μνημεῖα. ἅττης δαίμων. 
Δρομέως Οἰδώτα νίκη. 
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limites de leur pays; ils remirent aussi les amendes 


à tous ceux à qui Mummius en avoit imposé; car il 
avoit condamné les Bæotiens à payer cent talents aux 
Héracléotes et aux Eubéens, et les Achæens à en payer 
deux cents aux Lacédæmoniens. Les Grecs obtinrent des 


Romains la remise de toutes ces amendes. On envoye’ 


encore maintenant un préteur qu'on nomme le pré- 
teur de l'Achaïe, et non le préteur de la Grèce, parce 
que les Grecs furent soumis à l’occasion des Achæens 
qui étoient alors à leur tête. Cette guerre se ter- 
mina dans l’année où Antisthéus fut archonte à 
- Athènes; c'étoit alors la cent-soixantième olympiade, 
dans laquelle Diodore de Sicyone fut couronné. 


CHAPITRE XVII. 


Foible état de la Grèce. Sa situation sous Néron et Vespasien, 
Limites de l’Achaïe. Ses villes, dont la principale est Dyme. 
Monuments de Dyme. Démon Attes. Victoires d'OEbotas, 
coureur. 


(ὦ fat alors que la Grèce , ravagée en partie , et tour- 
mentée dès ses commencements par un mauvais génie, 
se trouva réduite à la plus extrême foiblesse. Argos, 
dont la puissance s’étoit élevée au plus haut degré dans 
les temps nommés héroïques, se vit abandonnée de la 
fortune et soumise au pouvoir des Doriens; le peuple 
Athénien étoit à peine remis des maux qu'il avoit souf- 
[εἶ 


9 
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ferts, à peine échappé aux dangers qu'il avoit courus par 
la guerre du Péloponnèse, et aux ravages de la mala- 
die épidémique , lorsque peu d'années après, la puissance 
des Macédoniens vint encore l'accabler; ce fut aussi de la 
Macédoine que la colère d'Alexandre éclata sur la ville 
de Thèbes dans la Bæotie. Les Lacédæmoniens furent 
. très-affoiblis d’abord par Epaminondas le Thébain, et 
ensuite par la guerre contre les Achæens; enfin lors- 
que, semblable aux rejetons d’un arbre qui vient d'être 
mutilé, la nation Achæenne sembloit renaître au sein de 
R Grèce, la perversité de ses chefs l'arrêta au milieu 
de son accroissement. Dans la suite, Néron, devenu 
empereur des Romains, rendit la liberté à toute la 
Grèce, en donnant en échange au peuple Romain la 
Sardaigne, île des plus fertiles. Lorsque je considère 
cette action de Néron, je trouve que Platon, fils d’Aris- 
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pavés. Τὸ δὲ ἔθνος τὸ Αττικὸν, ἀπὸ τοῦ Πελοποννη-- 
σίων πολέμον χαὶ νόσου τῆς λοιμώδους ἀνενεγκόν τε 
καὶ αὖθις ἀνανηξάμενον, ἔτεσιν ἔμελλεν οὐ πολλοῖς 
ὕς ερον ἡ Μαχεδόνων ἀκμὴ καθαιρήσειν. Κατέσχηψε 
δὲ ἐκ Μακεδονίας καὶ ἐς τὰς Βοιωτίας Θύξας τὸ 
Αλεξάνδρον μήνιμα' Λαχεδαιμονίοις 1 δὲ Ἑπαμινών-- 
δὰς ὁ Θηδαῖος. Καὶ αὖθις ὁ À χαιῶν πόλεμος ἐγένετο. 
ὅτε δὴ καὶ μόγις, ἅτε ἐκ δένδρου λελωθημένου καὶ 
εὐθὺ 2 τὰ πλείονα, ἀνεδλάς.ησεν ἐκ τῆς Ἑλλάδος τὸ 
Axainôv , nai αὐτὸ ἡ κακία τῶν ς-ρατηγησάντων 
ἐχόλουσεν ἔτι αὐξανόμενον. Χρόνῳ. δὲ ὕςερον ἐς 
Νέρωνα ἡ βασιλεία περιῆλθε ἡ Ῥωμαίων" xai ἐλεά- 
θερον ὁ Νέρων ἀφίησιν ἁπάντων, ἀλλαγὴν πρὸς δῆμον 
ποιησάμενος τὸν Ῥωμαίων' Σαρδὼ γὰρ τὴν νῆσον ἐς 
τὰ μάλις-α εὐδαίμονα ἀντὶ Ελλάδος σφίσιν ἀντέδωκεν. 
ἀπιδόντι οὖν ἐς τοῦτό μαι τοῦ Νέρωνας τὸ ἔργον ὀρθό». 
tata εἰρηκέναι Πλάτων ἐφαίνετο ὁ Αρίς-ωνος , πόσ᾽ 
ἀδικήματα μεγέθει nai τολμήματί ἐςτιν ὑπερηρχότα, 
οὐ τῶν ἐπιτυχόντῳν εἶναι ταῦτα ἀνθρώπων, ψυχῆς 
δὲ γενναίας ὑπὸ ἀτόπου παιδείας διεφθαρμένης. Οὐ 
μὲν ἕλλησί γε " ἐξεγένετο ὄνασθαι τοῦ δώρου. Οὐεσ- . 
πασιανοῦ γὰρ μετὰ Νέρωνα ἄρξαντος, ἐς. ἐμφύλιον 
géo προήχθησαν, καὶ σφᾶς ὑποτελεῖς τε αὖθις ὅ 
Οὐεσπασιανὸς εἶναι φόρων καὶ ἀκούειν ἐκέλευσεν ἡγε- 


A Λαχεδαιμονίου, 2 Εὐθὺς. 3 re, 
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μόνος, ἀπομεμαθηκέναι φήσας τὴν ἐλευθερίαν τὸ ἐλ- 
ληνικόν. Τάδε μὲν οὕτω συμδάντα εὕρισκον. 

ἀχαιοῖς δὲ ὅροι χαὶ Ἠλείοις τῆς͵ χώρας ποταμός τε 
Adpioog , καί ἀθηνᾶς ἐπὶ τῷ ποταμῷ ναός ἐςτι Λαρισ- 
σαίας. Καὶ ἀχαιῶν πόλις Δύμη ςταϑίους ἕαον τε 
τριακοσίους ' ἀπέχει τοῦ Λαρίσου. Ταύτην Φίλιππος 
ὁ Δημητρίου πολεμῶν, μόνην τῶν Αχαϊκῶν ἔσχεν 
ὑπόκοον" καὶ ἐπὶ τῇ αἰτίᾳ ταύτη Σουλπίκιος ? ἡγεμὼν 
καὶ οὗτος Ῥωμαίων ἐπέτρεψε τῇ ς-ρατιᾷ διαρπάσαι 
τὴν Δύμην" Αὔγους-ος δὲ ὕς:ερον καὶ προσένειμεν αὐ- 
τὴν Πατρεῦσιν. Ἐκαλεῖτο δὲ τὰ μὲν ἀρχαιότερα Πάλεια" 
ἐχόντων δ᾽ ἔτι ἰώνων, ὄνομά οἱ μετέθετο τὸ ἐς ἡμᾶς, 
σαφῶς δ᾽ οὐκ οἶδα, εἶτε ἀπὸ γυναικὸς ἐπιχωρίας 
Δύμης, εἴτε ἀπὸ Δύμαντος τοῦ Αἰγιμίον. ὑπὸ δὲ τοῦ 
ἐλεγείου τοῦ ὀλυμπιάσιν ἐπὶ τῇ εἰκόνι τῇ Οἰδώτα οὐ προα- 
χθείη τις εἰς ἀλογίαν. Οἰδώτᾳ γὰρ ἐνδρὲ Δυμαίῳ, ς-αδίου 
μὲν ἀνελομένῳ νίκην ὀλυμπιάδι ἕκτη, εἰκόνος δὲ ἐν 


ὀλυμπίᾳ περὶ τὲν ὀγδοηκος-ὴν ὀλυμπιάδα κατὸ μάν- 
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un préteur pour les gouverner, en disant, que les Grecs 
avoient désappris la liberté. C’est ainsi que tout se passa. 

_Le fleuve Larisus forme la limite entre les Eléens et 
les Achæens ; sur les bords de ce fleuve est le temple : 
de Minerve Larissæa. Dyme, ville des Achæens, est à 
environ trois cents stades du Larisus; elle fut la seule 
qui se soumit ἃ Philippe, fils de Démétrius, lorsqu'il fit 
la guerre aux Achæens, et ce fut par cette raison que 
Sulpicius, général romain, la livra au pillage. Auguste 
la donna dans la suite aux habitants de Patras. Dyme se 
nommoit anciennement Paléia, elle appartenoit encore 
aux Ioniens- lorsqu'elle prit le nom qu’elle porte mainte- 
nant; je ne sais pas au juste si ce fnt de Dyme, femme du 
pays, ou de Dymas, fils d’Ægimius. Quelqu'un pourroit 
être trompé par l'inscription en vers élégiaques qu'on 
voit à Olympie sur la statue d'OEbotas; car cet OEbotas, 
natif de Dyme, ayant remporté 16 prix de la course du 
stade, dans la sixième olympiade, on lui érigea en 
l'olympiade quatre-vingt, d’après un oracle rendu à 
Delphes, une statue à Olympie, sur laquelle on lit 
l'inscription suivante : OEbotas, fils d'OEnias, remporta 
le prix de la course du stade, et illustra par cette victoire 


Paléia sa patrie. On ne doit pas trauver étrange que 
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cette ville soit nommée Paléia, et non Dyme, dans 
cette inscription; car les Grecs ont assez l'usage d'em- 
ployer dans la poésie les noms les plus anciens, de 
préférence aux nouveaux; c'est ainsi qu'Amphiaraüs 
et Adraste sont désignés par le nom de Phoronéides, 
εἰ Thésée par celui d'Erechthéide. Un peu en avant 
de Dyme, et à droite du chemin, on voit le tombeau 
de Sostratus, jeune homme du pays, qui étoit, à ce 
‘qu'on dit, le bien-aimé d’Hercules; il mourut tandis 
que ce héros étoit encore parmi les mortels. Ce fut 
Hercules lui-même qui lui érigen ce tombeau, et il 
coupa de ses propres cheveux, qu'il lui offrit comme 
des prémices. Le tertre qui forme ce tombeau est 
éncore maintenant surmonté d'un cippe, sur lequel 
Hercales est représenté; et on dit que les gens du "“ 
pays ‘sacrifient à Sostratus comme à un héros. Les 
: Dymæens ont chez eux un temple et une statue de 
Minerve extrêmement ancienne; ils ont encore un autre 





+ 
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λεῖαν , ἀλλὰ μὴ Δύμην τὸ ἐπήραμμα χαλεῖ τὴν πόλιν. 
Τὰ γὰρ ἀρχαίοτερα ὀνόματα ἐς ποίησιν ἐπάγεσθαι τῶν 
ὑπέρων » χαθες-ηχός ἐς ιν ἕλλησιν: καὶ À μφιάραόν τε 
χαὶ Αδρας-ον Φορωνείδας , χαὶ Ἐρεχθείδην ἐπονομά-- 
ἕουσι τὸν Θησέα. ὀλίγον δὲ πρὸ τοῦ ἄς-εὡς ἐς-ι. τῶν 
Δυμαίων 1 ἐν δεξιᾷ τῆς ὁδοῦ τάφος Σως“ράτονυ᾽ μειράχιον 
δὲ ἦν τῶν ἐπιχωρίων" γενέσθαι δὲ Ἡρακλέους ἐρώμε- 
νόν φασιν αὐτὸν, καὶ ( ἀποθανεῖν γὰρ τὸν Zécparov 
Ἡρακλέους ἔτι ὄντος μετὰ ἀνθρώπων ) οὕτως οἱ τὸν 
Ἡρακλέα τότε μνῆμα αὐτὸν εἶναι τὸν ποιήσαντα, καὶ 
ἀπαρχὰς ἀπὸ τῶν ἐν τῇ κεφαλῇ τριχῶν δοῦναι. Eni- 
θημα δὲ χαὶ ἐς ἐμὲ ἔτι cn τε ἣν ἐπὶ τοῦ χώμα- 
τος, χαὶ Ηραχλῆς ἐπειργασμένος" ἐλέγετο δὲ, ὡς οἱ 
ἐπιχώριοι καὶ ἐναγίζουσι τῷ Σως-ράτω. Δυμαίοις δὲ 
ἔςστι μὲν Αθηνᾶς ναὸς καὶ ἄγαλμα ἐς τὰ μάλις-α 
ἀρχαῖον" cr δὲ καὶ ἄλλο ἱερόν σφισι Δινδυμήνη μητρὲ 
χαὶ ἅττη πεποιημένον. ἅττης δὲ ὅςτις ἦν, οὐδὲν οἷός 
τε ἣν ἀπόῤῥητον ἐς αὐτὸν ἐξευρεῖν. ἀλλὰ Ἑρμησιά--: 
vante μὲν τῷ τὰ ἐλεγεῖα γράψαντι πεποιημένα ἐςτὶν, 
ὡς υἱός τε ny Καλαοῦ Φρυγὸς, χαὶ ὡς οὐ τεκνοποιὸς 
ὑπὸ τῆς μητρὸς τεχθείη. Ἐπεὶ δὲ ηὔξητο > μετῴκησεν 
ἐς Λυδίαν τῷ Ἑρμησιάνακτος λόγῳ, καὶ Λυδοῖς ὄρ- 


γιὰ ἐτέλει μητρὸς > ἐς τοσοῦτο ἥχων παρ᾽ αὑτῇ τιμῆς, 


ὡς Δία αὐτῇ νεμεσήσαντα ὑν ἐπὶ τὰ ἔργα ἐπιπέμψαι 


1 Τοῦ ἐν Δυμαίῳ. 
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τῶν Λυδῶν. ἐνταῦθα ἄλλοι τε τῶν Λυδῶν καὶ αὐτὸς 
ἅττης ἀπέθανεν ὑπὸ τοῦ ὑός" καί τι ἑπόμενον τούτοις 
Ῥαλατῶν δρῶσιν οἱ Πεσινοῦντα ἔχοντες, ὑῶν οὐχ 
ἁπτόμενοι. Νομίζουσί γε μὲν οὐχ οὕτω τὰ ἐς τὸν 
ἄντην, ἀλλὰ ἐπιχώριός ἐξιν ἄλλος σφίσιν ἐς αὐτὸν 
ὁδγος. Δία ὑπνωμένον ἀφιέναι σπέρμα, ἐς γῆν, τὴν 
δὲ ἀνὰ χρόνον ἀνεῖναι ϑαίμονα διπλᾶ ἔχοντα αἰδοῖα, 
πὰ μὲν ἀνδρὸς, τὰ δὲ γυναικός 1" ὄνομα δὲ ἀγϑίςιν 
αὐτῷ τίθενται. Θεοὶ δὲ Adi δείσαντες, τὰ αἰδοῖά 
οἱ τὰ ἀνδρὸς ἀποχόπτουτιν. ὡς δὲ ἀπ᾽ αὐτῶν ἀνα-- 
φῦσα ἀμυγδαλῆ εἶχεν ὡραῖον τὸν χαρπὸν, ϑυγατέρα 
«οὔ Σαγγαρίου ποταμοῦ λαβεῖν φασι τοὺς καρπούς" 
Ἐςθεμένης δὲ ἐς τὸν κόλπον, καρπὸς μὲν ἐχεῖνος ἦν 
ἀφανὴς αὐτίκα, αὐτὴ δὲ ἐκύει" τεκούσης δὲ, τράγος 
περιεῖπε τὸν παῖδα ἐκχείμενον. ὡς δὲ αὐξανομένῳ κάλ-- 
λους οἱ μετῆν : πλέω à κατὰ εἶδος ἀνθρώπου, ἐνταῦθα τοῦ 
παιδὸς ἔρως ἔσχεν Αγὸδίςο. Ααὐξηθέντα δὲ ἅττην ἀπο- 


ἔλλουσιν ἐς ἹΠεσιυοῦντα οἱ 
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çsontre elle, envoya un sanglier ravager les champs des 
Lydiens; plusieurs d’entre eux et Attès lui-même furent 
tués par ce sanglier. C’est d'après quelque tradition 
de ce genre que les Galates de Pésinunte s'abstiennent 
entièrement de porc. Ils ne racontent çependant pas 
de même l'histoire d’Attès; is ‘ont à son sujet une 
autre tradition qui leur est particulière. Hs disent que 
Jupiter endormi eut une pollution , et que sa semence 
tomba sur la terre, qui, au bout de quelque temps, 
enfanta un génie qui avoit les deux sexes; ils disent 
qu'on le nommot Agdistis. Comme il inspiroit beau- ᾿ 
coup de crainte aux Dieux, ils lui coupèrent les parties 
viriles; de ces parties naquit un amandier. Lorsque 
ses fruits furent mûrs, la fille du fleuve Sangaris en 
cueillit, et les mit dans son sein; mais ces fruits dispa- 
rurent aussitôt , et elle se trouva enceinte. Après 
son accouchement, un bouc prit soin de l'enfant, 
qu'elle avoit exposé, et comine en grandissant il deve- 
noit d'une beauté plus qu'humaine, Agdistis en de- 
vint amoureux. ÂAttès étant parvenu à l'âge viril, ses pa-_ 
rents l'envoyèrent à Pésinunte, pour y épouser la fille 
du roi; on chantoit déjà l'hyménée , lorsque Agdistis 
survint, et Attès devenu furieux, se coupa les parties 
viriles; le père de la fille en fit de même. Agdistis 
se repentit bientôt de ce qu'il avoit fait à Attès, et il 
obtint de Jupiter qu'aucune partie de son corps ne 
pût se pourrir ni se desséchér. Voilà ce qu’il y a de plus 
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connu sur Âttès. On voit aussi dans le pays de Dym- 
la statue d'OEbotas le coureur. Ayant été le premier 
Achæen qui eut été couronné à Olympie, il ne reçut 
aucune récompense de ses concitoyens; c'est pourquoi 
il fit des imprécations, en souhaitant que dans la suite 
aucun Achæen ne remportât de victoires aux jeux olym- 
piques; et comme quelque dieu veilloit à ce que cette 
imprécation ne fût pas vaine, les Achæens apprirent 
enfin de l'oracle de Delphes, qu'ils avoient envoyé 
consulter, par quelle raison ils n'obtenoient jamais 
de couronnes à Olympie. A peine eurent-ils érigé 
une statue à Olympie, et décerné d’autres honneurs 
à OŒbotas, que Sostratus de Pellène fut vainqueur 
à la course du stade parmi les enfants; encore au- 
jourd'hui les Achæens qui veulent combattre aux 
jeux olympiques, rendent auparavant des honneurs à 
OEbotas, et s'ils remportent la victoire, ils couron- 
nent sa status. 
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ϑὲ τῇ χώρα τῇ Δυμαίᾳ éçi χαὶ ἡ τοῦ δρομέως Οἰδώτα 
νικήσαντι ἐν τ ὀλυμπίᾳ Ἀχαιῶν πρώτῳ, γέρας οὐδὲν 5 
ἐξαίρετον παρ᾽ αὑτῶν ἐγένετο εὕρασθαι καὶ ἐπὶ τοῦτο 
κατάρας ὁ Οἰδώτας ἐποιήσατο, μηδενὲ Ολυμπιακὴν 
νίκην ἔτι Αχαιῶν γενέσθαι. Καὶ ( ἦν γάρ τις ϑεῶν, 
ὦ τοῦ Οἰδώτα τελεῖσθαι τὰς κατάρας οὐχ ἀμελὲς ἥν) 
διδώσχονταί ποτε οἱ Αχαιοὲ, καθ᾽ ἥντινα αἰτίαν ς-εφά- 
νου τοῦ Ολυμπιάσιν ἡμάρτανον, διδάσκονται δὲ ἀπο- 
ς-εἴλαντες ἐς Δελφούς. Οὕτω δὺ xai ἀλλα ἐς τιμήν 
σφισι τοῦ Οἰδώτα ποιήσασι, καὶ τὴν εἰκόνα αἀναθεῖσιν 
ἐς Ὀλυμπίαν » Σώςτρατος Πελληνεὺς ς"αδίου νίκην ἔσχεν 
ἐν παισί. Διαμένει δὲ ἐς ἐμὲ ἔτι Αχαιῶν τοῖς ἀγωνί- 
ζεσθαι μέλλουσι τα ὀλύμπια, ἐναγίζειν τῷ Οἰδώτᾳ, 
χαὶ ἣν χρατήσωσιν ἐν ὀλυμπίᾳ, ς-ερανοῦν τοῦ Οἰδώτα 
τὴν εἰκόνα. LL 

1 Néxn. Τούτῳ δ᾽ ἐν. Îo. ἡ τοῦ δρομέως Οἰδώτα εἰχών. Οἰδώτα 
νιχήσαντι ἐν, 2 Λαδόντι οὐδὲν. 
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ΚΕΦΆΛΑΙΟΝ IH. 


Πεῖρος ποταμὸς καὶ ὥλενος πόλις. Ηατρέων πόλις καὶ 
Τλαῦκος ποταμός. Τὰ ὑπὸ Πατρέων περὶ Διονύσου. 
Πατρέων ςέμματα. Αὔγουςος τοὺς ἐκ Πατρέων μετοι- 
χήσαντας ἐπανήγαγεν ἐς αὐτήν. Τὰ ἐν αὐτῇ ἐξαίρετα 
μνημεῖα, ὁ ναὸς καὶ τὸ ἄγαλμα Λαφρίας ἀρτέμιδος. 
ἱεραὶ ἐνιαύσιαι ἑορταὶ τῇ ἀρτέμιδι. 


Zraaiors δὲ ὅσον τεσσαράκοντα προελθόντι ἐκ Δύμης 
ποταμὸς Πεῖρος ἐς ϑάλατταν κχάτεισι' xai ἀχαιῶν 
πόλις ποτὲ ὥλενος φχεῖτο παρὰ τῷ Πείρῳ. ὁπέσοι δὲ 
ἐς Ἡρακλέα xai τὰ ἔργα αὐτοῦ πεποιήκασιν, ἔςιν οὐκ 
ἔλάχις ἀ σφισιν δείγματα τοῦ λόγου, Δεξαμενὸς δὲ 1 
ἐν ὠλένῳ βασιλεὺς 3 καὶ ὁποίων Ἡρακλῆς παρ᾽ αὐτῷ 


ὙΠ LE \ 
χε. Καὶ ἔτι μὲν ἦν πόλισμα υἱχοὸν à 
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cuAPiTRE X VIII 


Le fleuve Pirus; ville d’Olèné. Ville de Patras; le fleuve Glau- 
cus. Ce que les Patréens rapportent de Bacchus. Couronnes 
de Patras. Auguste fait rentrer à Patras ceux qui l’avoient 
quittée. Monuments remarquables de Putras; temple et 
statue de Diane Laphria. Fêtes annuelles en son honneur, 


Ex avançant dans le pays à environ quarante stades 
de Dyme, vous trouvez l'endroit où le fleuve Pirus 
se jette dans la mer; il y avoit autrefois vers ce fleuve 
une ville nommée Olène; tous ceux qui ont parlé 
d'Hercules et de ses travaux, se sont fort étendus sur 
Dexamènus, roi d'Olène, et sur l'hospitalité qu'il donna 
à Hercules. Olène étoit dès son origine une très-petite 
ville, comme le témoigne Hermésianax , dans son 
élégie sur le centaure Eurytion; on dit que dans la 
suite, les habitants se trouvant trop foibles par leur 
nombre, l'abandonnèrent et allèrent s'établir à Piras 
et à Eurytias. La ville de Patras est à environ 
quatre - vingt stades du fleuve Pirus, et à peu de 
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distance de l'endroit où le fleuve Glaucus se jette dans 
la mer. Ceux des Patréens qui connoissent les anti- 
quités de leur pairie, disent qu'Eumélus Autochthone 
fut le premier qui habita ce pays, et qu'il n'avoit 
pas un grand nombre de ‘sujets. Triptolème y vint ΄ 
de l'Attique , fit connoître l’art de cultiver le bled 
et celui de fonder une ville; Eumélus en fonda 
unè qu'il nomma Âroé, du mot #ro, qui signifie Îa- 
bourer la terre. Triptolème s'étant livré au sommeil, 
on dit qu'Anthéas, fils d'Eumélus, attela les serpents 
ailés à son char, et que voulant aussi se méler de 
semer, il tomba de ce char et se tua. Triptolème 
et Eumélus fondèrent conjointement une ville qu'ils 


nommèrent Anthéa, en mémoire de cet enfant. On 
bâtit enfin entre Anthéa et Aroé une troisième ville 
appelée Mésatis. Quant à tout ce que les Patréens 
disent au sujet de Bacchus, qu'il fut élevé à Mésatis, 
etque là il-lui fut dressé des embûches par les Pans, 
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OÙ αὐτῆς rorauès Τλαῦχος ἐχϑίδωσιν ἐς ϑάλασσαν. 
Πατρέων δὲ οἱ τὰ ἀρχαιότατα μνὴημονεύοντέξ φάσιν, 
Εὔμηλον αὐτόχθονα οἰχῆσαι πρῶτον ἐν τῇ χώρᾳ, 
βασιλεύοντα οὐ πολλῶν αὑτὸν ἀνθρώπων. Τριπτολέ- 
μου δὲ ἐκ τῆς Αττικῆς ἀφοιομένου, τόν τε καρπὸν 
λαμδάνει τὸν ἥμερον, καὶ οἰκίσαι διδαχθεὶς πόλιν, 
Αρόαν ὠνόμασεν ἐπὶ τῇ ἐργασίᾳ τῆς γῆς. ὡς δὲ πρὸς 
ὕπνον ἐτρέπετο ὁ Τριπτόλεμος, ἐνταῦθα ἀνθείαν 
παῖδα Εὐμήλον τοὺς δράκοντάς φασιν ὑπὸ τοῦ Τριπτο- 
λέμου τὸ ἅρμα ζεύξαντα ἐθελῆσαὶ καὶ αὐτὸν σπεῖραι. 
Καὶ τὸν μὲν ἐπιλαμδάνει τὸ χρεὼν, ἐκπεσόντα τοῦ 
ἅρματος. Τριπτόλεμος δὲ xal Εὔμηλος ἄνθειαν πέλιν 
οἰκίζουσιν ἐν κοινῷ τοῦ Εὐμήλου παιδὸς ἐπώνυμον. 
Qxicôn δὲ καὶ τρίτη μεταξὺ Ανϑείας χαὶ À βέης 
Μεσάτις πόλις. ὁπόσα δὲ οἱ Παξρεῖβ περὶ Διονύσου 
λέγουσι, τῤαφῆναί τε αὐτὸν ἐν τῇ Μεσάτει, χαὶ ἐν- 
ταῦθα ἐπιδουλευόμάνον ὑπὸ ἸΙἀνῶν 1, ἐς παντοῖον ἄφι- 
χέσθαι κίνδυνον, οὐκ ἐναντιούμενος τὸϊς Πατρεῦσι 
τῆς Μεσάτεως τὸ ὄνομα, αὑτὸϊς ὀφισιν ἐξηγεῖσθαι 
παρίημι. Α͂ χαιῶν δὲ ὑφερόν ἐχδαλόνξων ἴωνας, Πα- 
τρεὺς ὁ Πρευγέδσυς +00 Αγήνορόξ, ἐς μὲν ἄνθειαν καὶ 
ἐς Mec μὴ ἐνοιχΐξεσθϑαι τοῖς Αχαϊιοῖς ἀπεῖπε περί- 
ξολον δὲ τεΐχονς ἡρὸς τῇ À pêr βόδόμενος μείξονα, 
να ἐντὸς τοῦ κεριϑόλον καὶ ἡ Αρόη γένηται, ὄνομα 


1 ἷσ. ὑπὸ Τιτάνων. 


ΙΝ. 10 
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ἔθετο ἀφ’ ἑαυτοῦ Πάτρας τῇ πόλει. ἀγήνωρ δὲ ὁ πατὲρ 
τοῦ Πρευγένους ἀρέως παῖς ἦν τοῦ Âpruxos ὁ ὃὲ 
ἄμπυξ. Πελίου τοῦ Αἰγινήτου τοῦ Δηρείτου τοῦ ἀργά- 
λου ï τοῦ ἀμύκλα τοῦ Λακεδαίμονος. Πατρεῖ μὲν 
τοιαῦτα ἐς τοὺς προγόνους ὑπάρχοντα ἦν. ἰδίᾳ δὲ 
ἀνὰ χρόνον Πατρεῖς διέδησαν ἐς Αἰτωλίαν ἀχαιῶν 
μόνοι κατὰ φιλίαν τὴν Αἰτωλῶν, τὸν πόλεμόν σφισι 
τὸν. πρὸς Γαλάτας συνδιοίσοντες. Προςπταίσαντες δ᾽ ἐν 
ταῖς μάχαις λόγον μειζόνως, καὶ ὑπὸ πενίας ἅμα 
οἱ πολλοὶ πιεζόμενοι, Πάτρας μὲν πλὴν ὀλίγων τινῶν 
ἐχλείπουσιν᾽ οἱ δὲ ἄλλοι κατὰ χώραν ὑπὸ φιλεργίας ἐσ- 
χιδάσθησαν, καὶ πόλίσματα παρὲξ αὐτὰς Πάτρας 
τοσάδε ἄλλα ὥχησαν» Μεσάτιν, καὶ ἄνθειαν, καὶ Βολέσ᾽ 
γην, καὶ ἀργυρᾶν τε καὶ ἀρθᾶν. Αὔγουςτος δὲ ἡ τοῦ 
παράπλου νομίζων κεῖσθαι καλῶς.τὰς Πάτρας, À xat” 
ἄλλην τινὰ αἰτίαν, ἐπανήγαγεν αὖθις ἐκ τῶν πολισ- 
μάτων τῶν ἄλλων τοὺς ἄνδρας ἐς ξὰς Πάτρας" προς- 
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il lui donna son propre nom, celui de Patras: Agé=: 
nor, père-de Préygènes, étoit fils d'Aréus, fils d’Ams 
pyx; Pélias, père de ce dernier, étoit fils d’Æginéte, fils 
de Déritas, fils d'Argalus, fils d'Amyclas, fils de Lacé- 
dæmon. Telle étoit Torigine de Patras. De tous les 
Achæens les Patréens sont les seuls qui, par amitié 
pour les Ætoliens, ayent passé en Ætolie lors de la 
_ guerre contre les Gaulois. Ayant été maltraités au-delà 
de toute expression dans différentes guerres, et étant 
en même temps pour la plupart réduits à l'extrême 
indigence, ils abandonnèrent presque tous Patras, se 
dispersèrent dans le pays pour y trouver de l’occu- 
pation, et s'établirent dans les petites villes des envi- 
rons, comme Mésatis, Anthéa, Boline, Argyra et 
Arba. Auguste, trouvant que Patras étoit située d’une 
manière très-avantageuse pour la traversée, ou par 
quelque autre raison, y fit rentrer les habitants de 
toutes les petites villes où ils s'étoient retirés; il y 
transporta même tous les Achæens de Rhypes, et il 
rasa entièrément cette ville. Les Patréens furent les seuls 
Achæens auxquels il donna la liberté; il leur accorda 
différents privilèges, outre ceux dont jouissoient les 
colonies romaines. On voit à Patras, dans la citadelle, 
un temple de Diane Laphria; ce surnom de la déesse est 


étranger , et sa statue a été apportée d'ailleurs. Auguste 
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ayant dépeuplé Calydon et 16 reste de l'Ætolie pour 
établir la nation Ætolienne à Nicopolis, ville qu’il avoit 
fondée sur le promontoire Actium, les Patréens eurent 
alors la statue de Diane Lapbria, et beaucoup d'autres 
statues de l'Ætolie et de l'Acarnanie; la plus grande 
partie de ce qui restoit fut portée à Nicopolis, mais 
Auguste donna aux Patréens cette statue de Laphria, 
et plusieurs ‘autres dépouilles de Calydon; on lui 
rend encore maintenant un culte dans la citadelle 
de Patras. On dit que ce surnom de la déesse vient de 
Laphrius, Phocéen, fils de Castalius, fils de Delphus, 
qui avoit anciennement érigé cette statue de Diane 
chez les Calydoniens. D’autres disent que la colère 
de Diane eontre OEnée, devint avec le temps plus 
légère (élaphotéra) pour les Calydoniens, et que ce 
fut pour cela qu'on denna ce surnom à la déesse. 
Cette statue est en ivoire et en or, et la déesse est 
en habit de chasse; elle a été faite par Ménæchmus 
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Καλυδῶνος γὰρ καὶ Αἰτωλίας τῆς ἄλλης ὑπὸ Αὐγού-- 
cou βασιλέως ἐρημωθείσης διὰ τὸ ἐς τὴν Νικόπολιν 
τὴν ὑπὲρ τοῦ Αχτίον συνοικίξεσθαι ani τὸ. Αἰτωλικὸν, 
οὕτω τὸ ἄγαλμα τῆς Λαφρίας οἱ Ἰατρεῖς ἔσχον, ὡσαύ-- 
τως δὲ καὶ ὅσα ἄλλα ἀγάλματα ἐκ τε Αἰτωλίας καὶ 
παρὰ Ἀκαρνάνων: Τὰ μὲν πολλὰ ἐς τὴν Νοιόπολιν 
κομισθῆναι, Πατρεῦσι δὲ ὁ AUyousros ἄλλα τε τῶν. ἐκ 
Καλυδῶνος λαφύρων, καὶ δὴ καὶ τῆς Λαφρίας ἔδωκε 
τὸ ἄγαλμα, ὃ δὴ καὶ ἐς ἐμὲ ἔτι ἐν τῇ ἀκροπόλει τῇ 
Πατρέων εἶχε τιμάς. Γενέσθαι δὲ ἐπίκλησιν τῇ ϑεῷ 
Λαφρίαν ἐπο ανϑρὸς Φωχέω; φασί Λάφριον γὰρ 
τὸν KaçaMou τοῦ Δελφοῦ ! Καλυϑωνίοις ἱδϑρύσα- 
σθαι τὸ ἄγαλμα τῆς Ἀρτέμιδος τὸ ἀῤχαῖον. Où δὲ 
τῆς Αρτέμιδος τὸ μήνιμα τὸ ἐς Οἰνέα ἀνὰ χρόνον 
rois Καλυϑωνίοις ἐλαφρότερον γενέσθαι λέγουσι, καὶ 
αἰτίαν τῇ ϑεῷ τῆς ἐπικλήσεως ἐθέλουσιν εἶναι ταῦ- 
την. Τὸ μὲν δὺ σχῆμα τοῦ ἀγάλματος ϑηρεύουσά 
ἐς τιν᾽ ἐλέφαντος δὲ χαὶ χρυσοῦ πεποίηται. Ναυπάχτιοι 
δὲ Μέναιχμος καὶ Σοίδας εἰργάσαντο τεκμαίρονται 
σφᾶς Κανάχου τοῦ Σικυωνίου καὶ τοῦ Αἰγινήτου Καλ- 
λωνος οὐ πολλῷ γενέσθαι τινὲ ἡλικίαν Üerépous. Αγουσε 
δὲ χαὶ Λαφρίᾳ ἑορτὸν τῇ Ἀρτέμιδι οἱ Πατρεῖς ἀνὰ πᾶν 
ἔτος, ἐν ἢ τρόπος ἐπιχώριος ϑυσίας ἐς-ἷὶν αὑτοῖς. Περὲ 
μὲν τὸν βωμὸν ἐν κύκλ» ξύλα ἱς-ᾶαιν ἔτι χλωρὰ, xai 
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ds ἑκκαίδεκα Enaçov πέχεις" ἐντὸς δὲ τοῦ βωμοῦ τὰ 
αὐότατά σφισι τῶν ξύλων κεῖται. Μηχανῶνται δὲ 
ὑπὸ τὸν καιρὸν τῆς ἑορτῆς καὶ ἄνοδον ἐπὶ τὸν βωμὸν, 
λειοτέραν ἐπιφέροντες γῆν ἐπὶ τοῦ βωμοῦ τοὺς ἀναδα- 
θμούς. Πρῶτα μὲν δὴ πομπὸν μεγαλοπρεπες“άτην τῇ 
ἀρτέμιδι πομπεύουσι, καὶ ἱερουμένη παρθένος ὀχεῖται 
««εἐλευταία τῆς πομπῆς ἐπὶ ἐλάφων ὑπὸ τὸ ἅρμα ἐἔζευ- 
γμένων. Ἐς δὲ τὴν ἐπιοῦσαν, τηνικαῦτα ἤδη δρᾶν τὰ 
ἐς τὸν ϑυσίαν νομίζουσι, δημοσίᾳ τε ἡ πόλις οὐχ ἧσσον 
ἐς τὴν ἑορτὴν ἢ οἱ ἰδιῶται φιλοτίμως ἔχουσιν. Ἐσθάλ- 
λουσι γὰρ ζῶντας ἐς τὸν βωμὸν, ὄρνιθάς τε τοὺς 
ἐδωδίμους, xai ἱερεῖα ὁμοίως ἅπαντα, ἔτι δὲ ὗς 
ἀγρίους, καὶ ξιάφους τε. καὶ δορκάδας, οἱ δὲ χαὶ 
λύκων καὶ ἄρκτων σχύμνφυς, οἱ δὲ καὶ τὰ τέλεια 
τῶν ϑηρίων. κατατιθέασι δὲ ἐπὶ τὸν βωμὸν καὶ ϑέν-- 
ὅρων καρπὸν -τῶν ἡμέρων. Τὸ δὲ ἀπὸ τούτου πῦρ 
ἀνιᾶσιν ἐς τὰ ξύλα. Ἐνταῦθά που καὶ ἄρκτον χαὶ ἄλλο 
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dans l’intérieur; vers le temps de la fête ils prâtiquent 
un escalier pour mènter sur cet autel, sur lequel ils 
répandent de la terre très-fine. La fête commence 
par une procession très-magnifique en l'honneur de 
Diane, et la vierge qui lui est consacrée, comme pré- 
tresse, vient la dernière sur un char traîné par des 
cerfs. La journée suivante est destinée au sacrifice 
que la ville offre en son nom, mais dans lequel les 
particuliers ne cherchent pas moins à se distinguer; 
car ils jettent tout vivants Sur l'autel des oiseaux pris 
dans les espèces qu'on mange, des victimes de toutes 
sortes, et en outre, des sangliers, des cerfs, des che- 
vreuils; quelques-uns y jettent aussi des louveteaux, 
des oursons, et même des loups et des ours. On met 
aussi sur cet autel des fruits de toutes sortes d'arbres 
cultivés; ensuite on met le feu au bois. J'ai vu quel- 
quefois un ours, ou quelque autre animal, chercher à 
s'échapper, dès qu'il sentoit la première impréssion 
du feu; quelques-uns même y réussissent, mais ceux 
qui les ont offerts les reprennent et les mmettent sur 
le bûcher; ils ne se souviennent pas que jamais per- 
gonne ait été blessé par aucun de ces animaux. 
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cæarirne XIX. 


‘Tombeeu d'Eurypyle. Diane Triclaria. Malheurs de Mélanippus 
et de Comætho. Coffre d’Eurypyle. 


On trouve dans l'intervêlle qui sépare cet autel du 
temple de Diane Lapbria, le tombeau d'Eurypylus : 
je dirai qui il étoit et par quelle raison il vint dans 
la contrée, lorsque j'aurai expliqué dans quelles cir- 
constances se trouvoient les habitants à l'époque de 
l'arrivée. d'Eurypylus Ceux des Ioniens qui habi- 
toient Aroé, Anthéa et Mésatis, avoient en commun 
l'enceinte et le temple de Diane surnommée Tri- 
claria ; ils y célébroient tous les ans une fête ét une 
veilléo en son honneur. Le sacerdoce de la déesse 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΙΘ΄. 


Εὐρνπύλου μνῆμα. Τριχλάρια ἄρτεμις. Μελανίππου καὶ 
Κομαιθοῦς auppopai. Ἑῤρυπύλον λάρναξ. 


Ἔστι δὲ ἐν τῷ μεταξὺ τοῦ ναοῦ τε τῆς Λαφρίας καὶ 
“« αν 7 “ 3 LA A 
τοῦ βωμοῦ πεποιημένον μνῆμα Evpunudou. Ta δὲ, 
ὅςτις τε ὧν χαὶ χαθ’ ἥντινα αἰτίαν ἀφίκετο ἐς τὴν γῆν 
# / , - ς ? 
ταύτην, δηλώσει μοι καὶ ταῦτα ὁ λόγος προδιηγησα- 
μένῳ πρότερον, ὁποῖα ὑπὸ τοῦ Ἐῤρυπύλου τὸν ἐπι- 
δημίαν τοῖς ἐνταῦθα ἣν τὰ πάρόντα ἀνθρώποις: Ἰώνων 
- ν . ” 4 > + Ρ» 
τοῖς Αρόην καὶ Ανθειαν χαὶ Μεσάτιν οἰκοῦσιν ἣν ἐν 
χοινῷ τέμενος καὶ ναὸς Ἀρτέμιδος Τρικλαρίας ἐπίκλη-- 
σιν, χαὶ ἑορτὲὴν οἱ ἴωνες αὑτῇ καὶ πανννχίδα ἤγον ἀνὰ 
πᾶν ἔτος. Ἱερωσύνην δὲ εἶχε ' τῆς ϑεοῦ παρθένος, ἐς ὃ 
3 a FT æ 
ἀπος-ἔλλεσθαι παρὰ ἄνδρα ἔμελλε" Λέγουσιν οὖν συμθῆ- 
ναί ποτε, ἱερᾶσθαι μὲν τῆς ϑεοῦ Κομαιθῶ τὸ εἶδος καλ- 
λίςτην παρθένον, τυγχάνειν δὲ αὑτῆς ἐρῶντα Μελανιπ- 
πον, τά τε ἄλλα τοὺς ἡλικιώτας καὶ ἔψεως εὐπρεπείᾳ 
μαλις-α ὑπερηρκότα. Ὡς δὲ ὁ Μελάνιππος ἐς τὸ ἴσον τοῦ 
€ , = 2 
ἔρωτος ὑπηγάγετο τὸν παρθένον, ἐμνᾶτο αὑτὴν παρὰ 


1 Ἱερωσύνη δὲ εἴχετο. 
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τοῦ πατρές. ἕπεται δέ πως τῷ γήρᾳ τά τε ἄλλα ὡς τὸ 
πολὺ ἐναντιοῦσθαι νέοις, καὶ οὐχ ἥκις-α ἐς τοὺς ἐρῶν- 
τὰς τὸ ἀνάλγητον" ὅπου nai Μελανίππῳ τότε ἐθέλοντι 
ἐθέλουσαν ἀνάγεσθαι Κομαιθῶ, οὔτε παρὰ τῶν ἑαυ- 
τοῦ γονέων, οὔτε παρὰ τῶν Κομαιθοῦς ἥμερον ἀπήν- 
τησιν οὐδέν. Ἐπέδειξε δὲ ἐπὶ πολλῶν τε δὴ ἄλλων καὶ 
ἐν τοῖς Μελανίππου παθήμασιν, ὡς μέτες:ιν ἔρωτι 
καὶ ἀνθρώπων συγχέαι νόμιμα, καὶ ἀνας:ρέψαι θεῶν 
τιμάς" ὅπου καὶ τότε ἐν τῷ τῆς Âpréudos ἱερῷ Ko- 
ψμαιθὼ καὶ Μελάνιππος ἐξέπλησαν τοῦ ἔρωτος τὴν ὁρμήν. 
Καὶ οἱ μὲν ἔμελλον τῷ ἱερῷ καὶ ἐς τὸ ἔπειτα ἴσα καὶ 
ϑαλάμῳ χρήσεσθαι' τοὺς δὲ ἀνθρώπους αὐτίκα ἐξ 
ἀρτέμιδος μήνιμα ἔφθειρε, τῆς τε γῆς καρπὸν οὐδὲν 
ἀποδιδούσης, καὶ νόσοι σφίσιν οὐ χατὰ τὰ εἰωθότα, 
καὶ ἐπ᾽ αὐτῶν ϑάνατοι πλέονες À τὰ πρότερα ἐγίνοντο. 
Καταφυγόντων δὲ αὑτῶν ἐπὶ χρηςτήριον τὸ ἐν Δελφοῖς, 
ἤλεγχεν ἡ Πυθῖα Μελάνιππον καὶ Κομαιθῶ" καὶ ἐκεί-- 


épudt 





vous τε αὐτοὺς μάντευμα ἀφίχετο ϑῦσαι τῇ Apr 
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pourquoi, de la nature des vieillards, de s’opposer le 
plus souvent aux désirs des jeunes gens, et surtout 
d'être indifférents aux peines que leur cause l'amour; 
c'est ce qu'éprouva Mélanippus, qui, bien que d’ac- ὁ 
. cord avec Comætho pour l'épouser, éprouva une égale 
opposition de la part de ses propres parents, et de 
ceux de la fille. L'amour montra en cette occasion, 
comme il l'a fait dans beaucoup d’autres circons- 
tances, qu’il se joue des lois humaines, et qu’il ne res- 
pecte même pas le culte des dieux; car Mélanippus 
et Comætho satisfirent leur passion dans le temple 
même de Diane, qui continua long-temps à leur 
servir de chambre nuptiale. La colère de la déesse se 
ananifesta bientôt par la stérilité de la terre, par des 
maladies d'un genre particulier, et qui étoient sui- 
vies de morts beaucoup plus fréquentes que de cou- 
tume. Les habitants ayant consulté l’oracle de Del- 
phes, la Pythie dévoila le crime de Mélanippus et de 
Comætho; elle ordonna de les sacrifier tous deux 
à Diane , et de lui immoler tous les ans un jeune 
garçon et une jeune fille, les plus remarquables par 
leur beauté. Ce fut à cause de ce sacrifice qu'on 
donna au fleuve qui passe auprès du temple de Diane 
Triclaria, le nom d’Amilichus, il n’avoit eu jusque- 
Jà aucun nom. Il faut plaindre les jeunes garçons et 
les jeunes filles qui périrent ainsi à cause de, Méla- 
nippus et de Comætho, sans avoir eux-mêmes offensé 
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la déesse ; il faut plaindre leurs parents. Quant aux 
deux amants, je crois que la mort n'eut rien d'affli- 
geant pour eux;-car l'homme est le seul être qui sa- 
crifie volontiers sa vie pour le succès de son amour. 
Is disent que ces sacrifices cessèrent de la manière 
suivante. Il leur avoit été prédit anciennement par 
l'oracle de Delphes, qu'un roi étranger qui viendroit 
dans leur pays et qui leur amèneroit en même temps 
une divinité étrangère, feroit cesser ces sacrifices ἃ 
Diane Triclaria. Troye étant prise, et les Grecs fai- 
sant entre eux le partage du butin, Eurypylus, fils 
d'Évæmon, eut un coffre contenant une statue de 
* Bacchus, ouvrage de Vulcain, dont Jupiter avoit fait 
présent à Dardañus. On rapporte deux autres tradi- 
tions sur ce coffre; l'une, qu'Enée l’avoit abandonné 
en prenant la fuite, et l’autre que Casssandre l'avoif 
jeté pour qu'il portât malheur à celui des Grecs qui 
le trouveroit. Eurypylus ouvrit donc ce coffre, et il 
n'eut pas plutôt vu la statue qu'il perdit l'esprit; sa 
folie étoit presque continuelle , et il n’avoit que peu 
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σχον. Μελάνιππον δὲ xai Κομαιθῶ͵ συμφορᾶς ἐκτὸς 
γενέσθαι τίθεμαι. Μόνῳ γὰρ δὴ. ἀνθρώπῳ ψυχῆς ἐςιιν 
ἀντάξιον χατορθῶσαί τινα ἐρασθέντα. Παύσασθαι δὴ 
οὕτω λέγονται ϑύοντες τῇ ἁρτέμιδι ἀνθρώπους. Εχέ. 
xpnTo γὰρ αὐτοῖς πρέτερον ἔτι ἐκ Δελφῶν, ὡς βαδι- 
λεὺς ξένος παραγενόμενός σφισιν ἐπὶ τὴν γῆν, ξενικὸν 
ἅμα ἀγόμενος δαίμονα, τὰ ἐς τὴν ϑυσίαν τῆς Tpt= 
χλαρίας παύει. ἰλίου δὲ ἁλούσης, καὶ νεμομένων τὰ 
λάφυρα τῶν Ἑλλήνων, Εὐρύπυλος ὁ Εὐαίμονος λαμ- 
Cave λάρνακα" Διονύσου δὲ ἄγαλμα ἦν ἐν τῇ λάρνακι, 
ἔργον μὲν ( ὥς φασιν) Ἡφαίςου, ϑῶρον δὲ ὑπὸ Διὸς 
ἐδόθη Δαρϑάνῳ. Λέγονται δὲ χαὶ ἄλλοι δύο λόγοι ἐς 
αὑτήν" ὡς, ὅτε ἔφυγεν Αἰνείας, ἀπολίποι ταύτην τὴν 
λάρναχα' οἱ δὲ ῥιφῆναί φασο αὑτὴν ὑπὸ Κασσάνδρας, 
συμφορὰν τῷ εὑρόντι Ελλήνων. ἤνοιξε δ᾽ οὖν ὁ Εὐρύ- 
πυλος τὴν λάρνακα, nai εἶδεν τὸ ἄγαλμα, καὶ abri. 
. "ἕν ἔχφρων μετὰ τὴν Séav τά μὲν δὴ πλείονα ἐμαίνετο, 
ὀλεγάκις δὲ ἐγίνετο ἐν ἑαυτῷ. ἅτε δὲ οὕτω διαχείμενος, 
οὐκ ἐς τὲν Θεσσαλίαν τὸν πλοῦν ἐποιεῖτο, ἀλλ᾽ ἐπί 
τε Κίῤῥαν καὶ ἐς τὸν ταύτῃ κόλπον". ἀναδὰς δὲ ἐς 
Δελφοὺς ἐχρᾶτο ὑπὲρ τῆς νόσου. Καὶ αὐτῷ γενέσθαι 
λέγουσι μάντευμα » ἔνθα ἂν ἐπιτύχῃ ϑύουσιν ἀνθρώ-- 
ποις ϑυσίαν ξένην, ἐνταῦθα ἱδρύσασθαί τε τὴν λάρ-- 
vaxa , χαὶ αὐτὸν οἰκῆσαι. ὁ μὲν δὴ ἄνεμος τὰς ναῦς 
τοῦ Εὐρυπύλου κατήνεγκεν ἐπὶ τὴν πρὸς τῇ ἀρέη 
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ϑάλασσαν. Énbas δὲ ἐς τὸν γῆν, καταλαμϑάνει παῖδα 
χαὶ᾿ παρθένον ἐπὶ τὸν βωμὸν τῆς Tpodapias ἠγμέ- 
vous: καὶ à μὲν ἔμελλεν οὐ χαλεπῶς συνήσειν τὰ ἐς 
τὸν ϑυσίαν. ἀφίκοντο δὲ ἐς μνήμην καὶ οἱ ἐπιχώριοι 
τοῦ χρησμοῦ, βασιλέα τε ἰδέντες, ὃν οὔπω πρότερον 
ἑωράχεσαν., καὶ ἐς τὸν λάρνακα ὑπενόησαν,, ὡς. 
εἴη τὶς ἐν αὐτῇ ϑεός. Καὶ οὕτω τῷ Εὐρυπύλῳ 
τὸ ἡ νέσος καὶ τοῖς ἐνταῦθα ἀνθρώποις τὰ ἐς τὴν 
ϑυσίαν ἐπαύσθη, τό τε ὄνομα ἐτέθη τὸ νῦν τῷ 
“ποταμῷ Μείλιχος. ἔγραψαν δὲ ἤδη τινὲς, οὐ τῷ 
Θισσαλῷ συμδάντα Εὐρυπύλῳ τὰ εἰρημένα: ἀλλὰ 
Εὐρύπυλον Δεξαμενοῦ παῖδα τοῦ ἐν ὠλένῳ βασιλεύ-- 
σαντος ἐθέλουσιν ἅμα Ἡρακλεῖ φρατεύσαντα ἐς ἴλιον, 
λαβεῖν παρὰ τοῦ Ἡρακλέους τὴν λάρνακα" τὰ δὲ ἄλλα 
κατὰ τὰ αὐτὰ εἰρήκασι καὶ οὗτοι. ἐγὼ δὲ οὔτε Hpa- 
χλέα ἀγνοῆσαι τὰ ἐς τὴν λάρνακα, εἰ δὴ τοιαῦτα ἦν, 
πείθομαι οὔτε τὰ ἐς αὐτὴν émigdpuvos δοχεῖ μοι ποτὲ", 
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d'Aroé. Étant descendu à terre, il trouva un jeune 
garçon et une jeune fille qu'on conduisoit à l'autel 
de Tridlaria; il ne lui fut pas difficile de conjecturer 
que c’étoit le sacrifice désigné par l’oracle; de leur 
côté les gens du pays voyant un roi qu'ils n'avoient 
jamais vu auparavant, et un coffre dans lequel ils 
soupçônnoient qu’il y avoit quelque divinité, se sou- 
virrent de l’oracle qui leur avoit été rendu; ainsi 
Eurypylus fut guéri de sa maladie, et les gens du 
pays cessèrent leurs sacrifices. On donna au fleuve 
le nom de Milichus, qu’il porte encore maintenant. 
Quelques auteurs ont écrit que ce que je viens de 
dire arriva non à Eurypylus de Thessalie, mais à: 
Eurypylu, fls de Dexaménus, roi d'Olène. ἢ étoit 
allé avec Hercules au siège de Troie, et il avoit eu 
de lui ce coffre en présent; le reste de l’histoire est 
le même suivant eux. Mais je ne puis me persuader 
qu'Hercules ait ignoré ce qu’il y avoit dans ce coffre, 
et l'effet qui devoit en résulter; et ilne me paroît pas 
vraisemblable que connoissant cet effet, il en eut ‘fait 
présent à un homme qui avoit été son allié; d’ailleurs, 
les Patréens disent que ce fut Eurypylus, fils d’'Evæ- 
mon, qui vint chez eux, et non un autre; et ils lui 
rendent tous les ans des honneurs, lorsqu'ils célébrent 
les fêtes de Bacchus. 
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cuaritre XX, 


‘Le dieu Æsymnètes et son gite. Temple de Minerve Pans-- 
chaïde; temples et statues des dieux à Patras. Odéon de 
Patras. Celui d'Athènes. Temple de Diane Limnatide. Diffé- 
rents autres temples et. statues. 


La dieu qui est dans ce coffre est surnommé Æsym- 
nètes; ceux qui veillent principalement à son culte sont 
des hommes au nombre de neuf, que le peuple choisit 
parmi lés principaux du pays, ét autant de femmes. 
Dans de des nuits'de la fête qu'on célébre en son 
honneur, le prêtre porte ce coffre hors du temple, 
et on fait dans la même nuit la cérémonie suivante, 
Tous les enfants du pays descendent avec le prêtre 
versie fleuve Milichus, et portent des couronnes d'épis 
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Aicupvéms. Θεὸς, nai ἡ ὑπὲρ αὐτοῦ λατρεία. ἀθηνῶς 
Παναχαΐδος ναὸς, καὶ ἕτεροι ναοὶ καὶ ἀγάλματα 
Θεῶν ἐν Πάτραις. Πατρέων ὠδεῖον. Αθηναίων ὠδεῖον. 
ἀρτέμιδος Λιμνάτιδος ναός. ἕτεροι ναοὶ καὶ ἀγάλματα. 


Τὰ ϑεῷ δὲ τῷ ἐντὸς τῆς λάρναχος ἐπίκλησις μέν ἐς ιν 
ἰσυμνήτης. Οἱ δὲ αὐτὸν ἐς τὰ μάλις"α ϑεραπεύοντες, 
ἐννέα τέ εἰσιν ἄνδρες, οὃς ἂν ἐκ πάντων ὁ δῶμος 
προέληται κατ᾽ ἀξίωμα, καὶ ἰσαι γυναῖκες τοῖς ἀνδράσι. 
Μιᾷ δὲ ἐν τῇ ἑορτῇ νυχτὲ εἰς τὸ ἐκτὸς ' φέρει τὴν 
λάρνακα ὁ ἱερεύς" αὕτη μὲν δὴ κα νὺξ γέρας τοῦτο 
εἴληφε. Καταδαίνουσι᾿ δὲ καὶ ὁπόσοι δὲ τῶν ἐπιχωρίων 
παῖδες ἐπὶ τὸν Μείλιχον ἀς-ἄχυσιν ἐς’εφανωμένοι τὰς 
κεφαλάς" ἐχόσμουν δὲ οὕτω καὶ τὸ ἀρχαῖον, οὺς ἄγοιεν 
τῇ Ἀρτέμιδι ϑύοντες. Τὰ δὲ ἐφ’ ἡμῶν ς-ἐφάνους μὲν 
τῶν ἀς αχύων ἀποτίθενται παρὰ τῷ ϑεῷ" λονσάμενοι 
δὲ τῷ ποταμῷ, καὶ αὖθις ς-ἐφάνους ἐπιθέμενοι κισ- 
σοῦ, πρὸς τὸ ἱερὸν ἴασι τοῦ Αἰσυμνήτον. Ταῦτα μέν 
σφισιν οὕτω δρᾶν καθέςτηκε. Τοῦ περιβόλου δέ éçrey 
ἐντὸς τῆς Λαφρίας καὶ Αθηνᾶς ναὸς ἐπόκλησιν Πανα- 
1. Τὸ ἐντὸς. | 
IV. “15 
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χαΐδος" ἐλέφαντος τὸ ἄγαλμα καὶ χρυσοῦ. ἐρχομένῳ 
δὲ ἐς τὴν κάτω πόλιν μητρὸς Δινδυμήνης ἐςτὶν ἱερὸν, 
ἐν δὲ αὐτῷ καὶ ἅττης ἔχει τιμάς. Τούτου μὲν δὴ 
τὸ ἄγαλμα οὐδὲν ἀποφαίνουσι: τὸ δὲ τῆς μητέρος 
λίθου πεποίηται. ἕςτι δὲ ἐν τῇ ἀγορᾷ Διὸς ναὸς ὀλυμ- 
πίου, αὐτός τε ἐπὶ ϑρόνου, καὶ ἑς-ῶσα ᾿Αθηνᾶ παρὰ 
τὸν ϑρόνον. Τῆς τε Hpas ἄγαλμα τοῦ ὀλυμπίου 
πέραν, ἱερόν τε Ἀπόλλωνος πεποίηται, ai Ἀπόλλων 
χαλκοῦς γυμνὸς ἐσθῆτος" ὑποδήματα δὲ ὑπὸ τοῖς ποσίν 
ἐς αὐτῷ, καὶ ἑτέρῳ ποδὶ ἐπὶ κρανίου βέδηχε βοός. 
Βουσὶὲ γὰρ χαίρειν μάλις-α ἀπόλλωνα ἀλκαῖός τε ἐδή-- 
λωσεν ἐν ὕμνῳ τῷ ἐς Ἑρμῆν γράψας, ὡς ὁ Ἑρμῆς 
βοῦς ὑφέλοιτο τοῦ ᾿Απόλλωνος: καὶ ἔτι πρότερον, à 
ἀλκαῖον 'γενέσθαϊ, πεποιημένα ἦν ὁμήρῳ, βοῦς ἀπόλ- 
λωνα Λαομέδοντος ἐπὶ μισθῷ νέμειν, καὶ Ποσειδῶνι 
περιέθηκεν ἐν ἰλιάδι τὰ ἔπη" 


τοι ἐγὼ Τρώεσσι πόλιν πέρι τεῖγος ἔδειμα 
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d'or et d'ivoire. En allant dans la partie basse de la 
ville, on trouve un temple de Dindymène, dans lequel 
Attès est aussi honoré. On ne montre point sa statue ; 
celle de la déesse est en marbre. ILy a dans la place 
publique un temple de Jupiter Olympien; il est assis 
sur un trône, et Minerve est debo@t auprès de lui. 
Un peu au-delà du temple de Jupiter Olympien, on 
voit une statue de Junon et un temple d’Apollon; la 
statue d'Apollon est en bronze et sans vêtements ; le 
dieu a cependant les pieds chaussés; le gauche porte 
sur la tête d’un bœuf; car Apollon ge plaît beaucoup 
avec les bœufs, comme on le voit par ce que dit 
Alcée dans son hymne à Mercure, que ce dieu déroba 
les bœufs d’Apollon; et long-temps avant Alcée, Ho- 
mère avoit dit dans ses vers, qu’Apollon s'étoit mis aux 
gages de Laomédon pour mener paître ses bœufs ; le 
même poëte met dans la bouche de Neptune les expres- 
sions suivantes : Et certes j'entourai moi-méme la ville de 
Troie de murailles épaisses et très-belles, pour qu'elle 
Jüt imprenable, et toi, Phæbus , tu menois pattre ses 
bœufs aux pas tortueux et aux cornes recourbées. Cette 
tête de bœuf qui est sous son pied, a probablement 
rapport à cette tradition. Il y a dans la place publi- 
que une statue de Minerve en plein air; le tombeau 


de Patréus est devant cette statue. L'Odéon tient 
11 * 
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à la place publique, on y voit une très-belle sla- 
tue d’Apollon, qui a été faite du produit du butin 
que les Patréeps rapportèrent, lorsque, seuls de tous 
les Achæens, ils allèrent au secours des Ætoliens 
contre les Gaulois. Cet Odéon est sous tous les rapports 
le plus beau 48}}} y ait dans la Grèce, excepté celui 
d'Athènes, qui est bien au-dessus pour la grandeur 
et pour la magnificence : c'est un Athénien, nommé 
‘Hérodes, qui l'a fait ériger pour honorer la mémoire 
de sa femme que la mort lui avoit enlevée. Je n'ai 
point parlé de cet Odéon dans ma description de l’At- 
tique, parce qu'elle étoit terminée avant qu'Hérodes 
eut commencé cet édifice. En sortant de la place pu- 
blique de Patras, par l'endroit où est le temple d'Apol- 
lon ᾿ vous passez par une porte au-dessus de laquelle 
sont trois statues dorées, qui représentent Patréus , 
. Préygènes et Athéfion, ses fils, tous les trois encore 


enfants; en face de la place publique, du côté de 
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ἔχεται δὲ τῆς ἀγορᾶς τὸ ὠδεῖον, καὶ Ἀπόλλων ἐν-- 
ταῦθα ἀνάχειται ϑέας ἄδιος" ἐποιήθη δὲ ἀπὸ λαφύρων , 
dix ἐπὶ τὸν ς"ρατὸν. τῶν Γαλατῶν οἱ Πατρεῖς ruv- 
ναν Αἰτωληῖς Αχαιῶν μόνοι. Κεκόσμηται δὲ καὶ ἐς 
ἄλλα τὸ ὠδεῖον ἀξιολογώτατα τῶν. ἐν ἔλλησι, πλήν 
γε dÙ τοῦ Αθήνηαι' τοῦτο γὰρ μεγέθει τε vai ἐς 
τὴν πᾶσαν ὑπερῇρχε κατασκευήν. ἀνὴρ dE ᾿Αθηναῖος 
ἐποίησεν. Ἡρώδης ἐς μνήμην ἀποθανούσης ᾿ γυναικός. 
Ἐμοὶ δὲ ἐν τῇ Ατθίδι συγγραφῇ τὸ ἐς τοῦτο παρείθη 
τὸ ὠδεῖον, ὅτι πράτερον ἔτι ἐξείργας “ὁ μοι τὰ ἐς 
Αθηναίους, ἢ ὑπῆρκτο Ἡρώδης. τρῦ οἰκοδομήματος. 
ἕν Πάτραις δὲ ἰόντι ἐκ τῆς ἀγορᾶς, ἢ τὸ ἱερὸν τοῦ 
Ἀπόλλωνος, πύλη data τὴν ἔξοδόν ἐς“ ταάτην, καὶ 
ἐπιθήματα ἐπὶ τῆς πύλης ἀνδριάντες εἰαὶν ἐπίχρυσος, 
Πατρεύς τε καὶ Πρευγένης καὶ Αθερίων » οἱ Πατρέως 
ἡλικίαν παιδὲς ἔχοντος 1 καὶ αὐτοὶ παῖδές εἰσι. Τῆς 
δὲ ἀγορᾶς ἄντικρυς κατὰ ταύτην τὴν ἔξοδον τέμε- 
γός ἐς-ιν Ἀρτέμιδος χαὶ ναὺς Λιμνάτιδος. Ἐχόντων 
δὲ On Λαχεδαίμονα καὶ ἀργος Δωριέων, ὑφελέ-. 
σθαι Πρεμγένην τῆς Λιμνάτιδος τὸ ἀγαλμα κατὰ 
ὄψιν ὀνείρατος ἐκ Σπάρτης λέγουσι, χοινωνῆσαι δὲ 
αὑτῷ τοῦ ἐγχειρήματος τῶν δούλων τὸν εὐνούς ατον. 
Τὸ δὲ ἀναλμα τὸ ἐκ τῆς Λακεδαίμονος τὸν μὲν 
ἄλλον χρόνον ἔχοναιν ἐν Μεσόᾳ, ὅτι καὶ ἐξ ἀρχῆς 


.Ε χοντες. 
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ὑπὸ τοῦ Πρευγένους ἐς τοῦτο ἐχομίσθη τὸ χωρίον" 
ἐπειδὰν δὲ τῇ Λιμνάτιδι τὴν ἑορτὴν ἄγουσι, τῆς 
ϑιοῦ τῶν τις οἰκετῶν ἐκ Μεσόας ἔρχεται τὸ ξόανον 
χομίζων τὸ ἀρχαῖον ἐς τὸ τέμενος τὸ ἐν τῇ πόλει. 
Ἰούτου δὲ τοῦ τεμένους ἐς πὶ καὶ ἄλλα τοῖς Πατρεῦσιν 
ἑιρά. πεποίηται δὲ ταῦτα οὐκ ἐν ὑπαίθρῳ, ἀλλὰ 
ἔσοδος ἐς αὐτὰ διὰ τῶν ς-οῶν ἐςτι. Τὸ μὲν δὴ ἄγαλ- 
pa τοῦ ᾿Ασκληπιοῦ, πλὴν ἐσθῆτος, λίθου τὰ ἄλλα' 
ἀθηνᾶ δὲ ἐλέφαντος εἴργαςται καὶ χρυσοῦ. Πρὸ δὲ 
τῆς ᾿Αθηνᾶς τοῦ ἱεροῦ Πρευγένους μνῆμά ἐςτιν. Ἐναγί- 
ζουσι δὲ καὶ τῷ Πρευγένει κατὰ ἔτος, ὡσαύτως δὲ 
καὶ Παίρεῖ * τὸν ἑορτὴν τῇ Λιμνάτιδι ἄγοντες. Τοῦ 
Βιάτρου δὲ οὐ πόῤῥω Νεμέσεως ναὸς, καὶ ἕτερός ἐςτιν 
Âppodtens μεγέθει μεγάλα λίθου λευκοῦ τὰ ἀγάλ- 
ματα. 


τ πρὸς. 
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à Lacédæmone, parce que ce fut là que Préygènes 
l'apporta d’abord; mais lorsqu'on célébre la fête de 
cette déesse , un de ceux qui sont attachés à son service, 
sort de Mésoa avec cette ancienne statue qui est en 
bois, et la porte dâns l'enceinte qu'on lui a consacrée à 
Patras. Outre cette enceinte, Patras renferme d'autres 
endroits sacrés, mais ils ne sont pas à découvert, et 
on y entre par des portiques. On y voit la statue 
d'Esculape toute en marbre, à l'exception des vête- 
ments ; et celle de Minerve, qui est en or et en ivoire. 
Le tombeau de Préygènes est devant le temple de 
Minerve; on lui sacrifie tous les ans de même qu'à 
Patréus, son fils , lorsqu'on célébre la fête de Diane 
Limnatide; à peu de distance du théâtre est le temple 
de Némésis et celui de Vénus; leurs statues sont très- 
grandes et en marbre blanc. 
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cuaariree XXI. 


Bacchas Calydonien. Amours de Corérus pour Callirhoé. Noms 
de trois statues de Bacchus. Noms. de Neptune. Temples 
et statues de Patras. Oracle infaillible des Patréens. Oracle 
d’Apollon Thyrzéus à Cyanées. Temple de Sarapis à Patras. 
Fenimes de Patras. 


IL YA dans le même endroit de la ville un temple 
de Bacchus surmommé Calydonien, parce que sa sta- 
tue a été apportée de Calydon. Lorsque cette ville 
étoit encore habitée, parmi les Calydoniens qui furent 
prêtres de ce dieu, il y en eut un nommé Corésus, 
qi fut entre les hommes un de ceux que l'amour a le 
plus maltraités. ἢ étoit devenn amoureux d'une fille 
nommée Callirhoé, qui avoit autant de haine pour lui 
qu'il avoit d'amour pour elle. Corésus voyant que 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ KA. 


Αἰόνυφος ὁ Καλυδώνιος. Κορέσον ἔρως ἐς Καλλιρόην. 
ὀνόματα τριῶν ἀγαλμάτων τοῦ Διονύσον. Ποσειδῶνος 
ὀνόματα. Ναοὶ καὶ ἀγάλματα ἐν ἸΙάτραις. Πατρέων 
ἀψευδὲς μαντεῖον. ἀπόλλωνος Θυρξέως ἐν Κυανέαις χρη- 
ςύριον. Σαράπιδος ἐν Πάτραις ἱερά. Πατρέων γυναῖχες. 


Kai Διονύσου κατὰ τοῦτο τῆς πόλεως ἱερόν ἐς-ὦὉ 
ἐπίκλησιν Καλυδωνίου: μετεκομίσθη γὰρ καὶ τοῦ 
Διονύσου τὸ ἄγαλμα ἐκ Καλυδῶνος. τε δὲ ὠχεῖτο 
ἔτι Καλυδὼν, χαὶ ἄλλοι τε Καλυϑωνίων ἐγένοντο 
ἱερεῖς τῷ ϑεῷ, καὶ δὴ καὶ Κόρεσος, ὃν ἀνθρώπων 
paca ἐπέλαδεν ἄδικα ἐξ ἔρωτος παθεῖν. Hpa μὲν 
Καλλιρόης παρθέναν' ὁπόσην δὲ ἐς Καλλιρόην ἔρωτος 
Κορέσῳ μετῆν, τοσοῦτον εἶχεν ἀπεχθείας ἐς αὐτὸν 
ἡ παρθένος. ὡς δὲ τοῦ Κορέσον δεήσεις τε ποιουμένον 
πάσας xai δώρων ὑποσχέσεις παντοίας οὐκ ἐνετρέπετο 
ἡ γνώμη τῆς παρθένον, κομίζεται 1 ἱκέτης ἤδη παρὰ 
τοῦ Διονύσου τὸ ἄγαλμα. ὁ δὲ ἤκουσέ τε εὐχομένου 
τοῦ ἱερέως, χαὶ οἱ Καλυδώγιαι τοπαραυτίκα ὥςπερ 
ὑπὸ μέθης ἐγίνοντο ἔχφρονες, χαὶ ἡ τελευτὴ σφᾶς 
παραπλᾷγας ἐπελάμβανε. Καταφεύγουσιν οὖν ἐπὶ τὸ 
χρηςτἤριον τὸ ἐν Δωδώνη" τοῖς γὰρ τὴν ἤπειρον ταύ- 
τὴν οἰκοῦσι, τοῖς τε Αἰτωλοὶς χαὶ τοῖς προςχώροις 


3 Jo. χαθίζεται. 
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αὐτῶν ἀκαρνᾶσι καὶ Ἠπειρώταις, αἱ πέλειαι καὶ τὰ 
ἐκ τῆς δρυὸς μαντεύματα μετέχειν μάλις-α ἐφαίνετο 
ἀληθείας. Τότε δὴ τὰ χρησθέντα ἐκ Δωδώνης Διονύ-- 
σου μὲν ἔλεγεν εἶναι τὸ μήνιμα, ἔσεσθαι δὲ οὐ πρέ-- 
τερον λύσιν » πρὶν ἢ ϑύση τῷ Διονύσῳ Κόρεσος à 
αὐτὲν Καλλιρόην, À τὸν ἀποθανεῖν ἀντ᾽ ἐκείνης To 
μήσαντα. ὡς δὲ οὐδὲν ἐς σωτηρίαν εὑρίσκετο ἡ πάρ-- 
θένος, δεύτερα ἐπὶ τοὺς ϑρεψαμένους καταφεύγει" 
ἁμαρτάνουσα δὲ καὶ τούτων, ἐλείπετο οὐδὲν ἔτι à 
αὐτὰν 1 φονεύεσθαι. Προεξεργασθέντων δὲ, ὁπέσα ἐς 
τὸν ϑυσίαν ἄλλα ἐκ Δωδώνης μεμαντευμένα ἦν, ἡ 
μὲν ἱερείου τρόπον ἦχτο ἐπὶ τὸν βωμόν" Κόρεσος δὲ 
ἐφες ἤχει μὲν τῇ ϑυσίᾳ, τῷ δὲ ἔρωτι εἴξας καὶ οὐ τῷ 
ϑυμῷ, ἑαυτὸν ἀντὶ Καλλιρόης διεργάζεται. ὁ μὲν 
δὴ ἀπέδειξεν ἔργον ἀνθρώπων, ὧν ἴσμεν, διατεθεὶς 
ἐς ἔρωτα ἀπλας-ὅτατα. Καὶ Καλλιρόη τε, ὡς Κόρεσον 
τεθνεῶτα εἶδεν, μετέπεσε τῇ παιδὶ ἡ γνώμη" xai 


RAS 





αὐτὴν Κορέσου τε ἔλεος χαὶ ὅσα ἐς αὐτὲν 
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les Arcananiens, leurs voisins , et les Épirotes ,» sont 
ceux qui ajoutent le plus de foi aux oracles que les 
colombes rendent de dessus le chêne sacré. Il leur 
fut alors répondu de Dodone, que c’étoit la colère de 
Bacchus qui s'apesantissoit sur eux, et qu’elle ne ces- 
seroit que lorsque Corésus auroit sacrifié à ce dieu, 
ou Callirhoé elle-même, ou celui qui consentiroit 
à mourir pour elle. La jeune fille n'ayant trouvé 
auprès de personne aucune espérance de salut, 
s'adressa ensuite à ses parents, et comme elle fut 
également refusée de ce côté là, il ne lui restoit 
plus qu’à subir son sort. Tous les préparatifs pour le 
sacrifice ordonné par l’oracle étant faits, on l'amena 
à l'autel comme victime. Alors Corésus, que regar- 
doit ce sacrifice, faisant céder la colère à l'amour, 
se frappa lui-même à la place de Callirhoé; et donna 
par cette action un exemple de l'amour le plus sin- 
cère qu'on ait jamais vu parmi les hommes. Quant à 
Callirhoé, lorsqu'elle vit Corésus mort, ses sentiments 
changèrent tout-à-fait, et soit regret de sa mort, soit 
commisération de ce qu’il avoit fait pour elle, elle 
se tua vers la fontaine qui est auprès du port de 
Calydon; c’est d'elle que cette fontaine a pris le 
nom de Callirhoé. Il y a près du théâtre de Patras une 
enceinte consacrée à une femme du pays. On y voit 
des statues de Bacchus égales en nombre aux anciennes 
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villes qui forment Patras et qui en portént le nom; 
on les nomme Mésatéus, Añthéus et Aroëus. Α Ja 
fête de Bacchus on porte ces statues dans le temple 
&Æsymnètes ; ce temple est dans la partie de la 
ville qui est auprès de la mer, et à droite du che- 
min qui y conduit de la place publique. En sor 
tant du temple de Bacchus Æsymnètes, vous trauvez 
au-dessous un autre temple avec une statue de marbre; 
on nomme cette déesse Sotéria. Ce temple lui fut 
érigé anciennement, à ce qu'on dit, par Eurypylus, 
lorsqu'il fut déivré de sa démence. J1 y a vers le 
port un temple de Neptune et sa statue en marbre, 
qui le représente debout. Ce dieu, outre les noms 
que les poëtes lui ont donnés, en a plusieurs autres 
particuliers à chaque pays dans lequel il est honoré. 
Les surmioms qu'on lui donne partout sont ceux de Pé- 
lagius , d'Asphalius et d'Hippius. On allègue beaucoup 
de raisons différenteà de cette dernière dénomination ; 
ma conjecture, à moi, est qu'elle vient de ce qu'il 
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ὁμώνυμοι: Μεσατεὺς γὰρ καὶ Ανθεύς τε καὶ ἀροεὺς 2 
ἐςτὶν αὐτοῖς τὰ ὀνόματα. Ταῦτα τὰ ἀγάλματα ἐν τῇ 
Διονύσον ἑορτῇ κομίζουσιν ἐς τὸ ἱερὸν τοῦ Αἰσυμ-- 
νήτου: Τὸ δὲ ἱερὸν τοῦτο ἐς τὰ ἐπὶ ϑαλάσση τῆς 
πόλεώς ἐςτιν, ἐρχομένοις ἔτι ἐκ τῆς ἀγορᾶς ἐν δεξιᾷ 
τῆς ὁδοῦ. And δὲ τοῦ. Αἰσυμνήτου κατωτέρω ἰόντι 
ἄλλο ἱερὸν καὶ ἄγαλμα λίθον" καλεῖται μὲν Σωτηρίας, 
ἱδρύσασθαι δὲ αὐτὸ ἐξ ἀρχῆς ἀποφυγόντα φασὶ τὴν 
μανίαν Ἑὐρύπυλον. Πρὸς δὲ τῷ λιμένι Ποσειδῶνός τε 
ναὸς χαὶ ἀγαλμά ἐςτιν ὀρθὸν λίθου. Ποσειδῶνι δὲ 
παρὲξ ὁπόσα ὀνόματα ποιηταῖς πεποιημένα écriv ἐς 
ἐπῶν κόσμον, καὶ ἰδίᾳ σφίσιν ἐπιχώρια ὄντα ἕκας-οι 
τίθενται. Τόσαι δὲ ἐς ἅπαντας γεγόνασιν ἐπικλήσεις 
αὐτῷ Πελάγιος, καὶ Ασφάλιός 5 τε καὶ ἵππιος. ὧνο-- 
μάσθαι δὲ “ἵππιον τὸν ϑεὸν πείθοιτο μὲν ἄν τις χαὶ 
ἐπ’ αἰτίαις ἄλλαις" ἐγὼ δὲ εὑρετὴν ἱππικῆς ὄντα ἀπὸ 
τούτου σχεῖν καὶ τὸ ὄνομα εἰκάζω. μηρος μέν γε 
ἕππων ἄθλοις Μενελάῳ κατὰ τοῦ ϑεοῦ τούτου πρόχλησιν 
περιέθηκεν ὅρκου 4" 

ἵππων ἁψάμενος γαιήοχον ἐννοσίγαιον 
Ομνυθι μηδὲν ἑκὼν τὸ ἐμὸν δόλῳ ἅρμα πεδῆσαι. 

Πάμφως δὲ, ὃς ᾿Αθηναίοις τοὺς ἀρχαιοτάτους ὕμνων 
ἐποίησεν, εἶναί φησι τὸν Ποσειδῶνα 


1 Μεσαδεὺς.... ἄρευς. 3 Πελαγαῖος και ἀσφαλιαῖος. ᾧ Iliade, 
EL. un, v. 584. 
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ἵππων τε δοτῆρα 1 νεῶν τ᾽ ἰθυκρηδέμνων. 

Οὕτω διὰ τὴν ἱπποιὴν χαὶ οὐκ ἀπὸ ἑτέρας προφάσεως 
τὸ ὄνομα ἔσχηκεν. ἐν Πάτραις δὲ οὐ πολὺ ἀπωτέρω 
τοῦ Ποσειδῶνος ἱερά ἐςτιν ἀφροϑίτης" τὸ δὲ ἕτερον 
τῶν ἀγαλμάτων γενεᾷ πρότερον À xar ἐμὲ ἁλιεῖς 
ἄνδρες ἀνείχκυσαν ἐν διχτύῳ. Éçr δὲ καὶ ἀγάλματα 
τοῦ λιμένος ἐγγυτάτω χαλκοῦ πεποιημένα τὸ μὲν ] 
ἄρεως 5 τὸ δὲ ἀπόλλωνος. Καὶ Αφροδίτης πρὸς τῷ 
λιμένι δέ ἐςτι τέμενος [ καὶ ἄγαλμα ] λίθου 5 μὲν πρό- 
σωπον χαὶ ἄχραι χεῖρες καὶ πόδες, ξύλου δὲ τὰ λοιπὰ 
εἴργας-αι. ἐς: δέ σφισι καὶ ἄλσος ἐπὶ ϑαλάσσῃ, 
δρόμους τε ἐπιτηδειοτάτους καὶ ἐς τὰ ἄλλα δίαιταν 
ἡδεῖαν ὥρᾳ παρεχόμενον ϑερινῇ. Ἐν τούτῳ τῷ ἄλσει 
καὶ ναοὶ ϑεῶν [ ὁ μὲν ] 4 ἀπόλλωνος, ὁ δὲ Ἀφροδίτης 
πεποίηνται" λίθον καὶ τούτοις τὰ ἀγάλματα. Τοῦ δὲ 
ἄλσους ἱερὸν ἔχεται Δήμητρος" αὕτη μὲν καὶ ἡ παῖς 
ἑςᾶσι, τὸ δὲ ἄγαλμα τῆς Τῆς ἐςι χαθήμενον. Πρὸ 
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connoisse, dit que Neptune préside à la course des 
chevaux et à celle des vaisseaux à la voile. C'est 
donc par cette raison, et non par aucune autre, qu'on 
lui a donné le surnom d'Hippius. On voit aussi à 
Patras , à peu de distance du temple de Neptune, deux 
temples de Vénus. L'une des statues de la déesse a été 
tirée de la mer par des pêcheurs, qui la trouvèrent 
dans leurs filets, une génération avant moi. Il y a tout 
auprès du port deux statues en bronze, l'une de Mars, 
l'autre d'Apollon; on remarqué aussi vers le port une 
enceinte consacrée à Vénus, avec sa statue en bois à 
l'exception du visage, des pieds et des mains qui 
sont en marbre. Les Patréens ont sur le bord de la . 
mer un bois qui leur offre des promenades très-com- 
modes et des retraites très-agréables pendant les grandes 
chaleurs. Il y a dans ce bois un temple de Vénus et un 
temple d’Apollon : leurs statues sont en marbre. Au- 
près du bois est un temple de Cérès; elle est debout 
ainsi que sa fille : la statue de la Terre est assise. 
Devant ce temple est une fontaine ; elle en est cepen- 
dant séparée par un mur de pierres sèches, et on y 
arrive par un chemin en dehors de ce mur. Cette fon- 
taine est un oracle infaillible, non en toutes matières, 


mais seulement à l'égard des malades. On attache un 
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miroir avec une corde très-fine, et on le descend 
dans la fontaine, en prenant ses mesures pour qu'il 
n'en soit pas trop éloigné; car il fant que l'eau touche 
les bords du cadre du miroir; alors après avoir 
adressé des prières à la déesse , et brlé des parfums, 
où regarde dans ce miroir, et il vous représente le 
malade ou vivant ou mort, suivant ce qui doit lui 
arriver; c’est-là tout ce que vous apprend cette fon- 
taine, On trouve pareillement près des îles Cyanées, 
vers la Lycie, l'oracle d'Apollon Thyrxéus, oracle 
qui est aussi une fontaine : en regardant dedans, 
chacun y voit ce qu'il a envie de savoir. 11 y a 
aussi à Patras, vers le bois dont je viens de parler, 
‘deux temples de Sarapis, dans l'un desquels est le 
tombeau d'Ægyffus, fils de Bélus; les Patréens disent 
qu'il se réfugia à Aroé, frissonnant au seul nom d’Ar- 
gos, à cause des malheurs de ses fils, et encore plus 
par la frayeur qu'il avoit de Danaüs. Les Patréens 
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δίῳ τῶν λεπτῶν δήσαντες χαθιᾶσι, ς-αθμώμενοι μὴ 
πρόσω καθικέσθαι τῆς πηγῆς, ἀλλ’ ὅσον. ἐπιψαῦσαι 
τοῦ ὕδατος τῷ κχύχλῳ τοῦ κατῴπτρον. Τὸ δὲ ἐν- 
πεῦθεν εὐξάμενοι τῇ ϑεῷ καὶ ϑυμιάσαντες ἐς τὸ χάτο- 
πτρὸν βλέπουσι' τὸ δέ σφισι τὸν νοσοῦντα ἤτοι ζῶντα 
ἢ καὶ τεθνεῶτα ἐπιδείκνυσι. τούτῳ μὲν τῷ ὕϑατι 
ἐς τοσοῦτο μέτεφςιν ἀληθείας. Κνανέων δὲ τῶν πρὸς 
Λυχίαν πλησιαίτατα χρηςτἥριον Απέλλωνός ἐς ἰ Θυρ- 
ξέως. Παρέχεται δὲ ὕδωρ τὸ πρὸς ταῖς Κνανέαις, εἰς 
ὅ ἐςιν ἰδόντα τινὰ ἐς ! τὴν πηγὴν, ὁμοίως πάντα 
ὁπόσα 5 ϑέλει ϑεάσασθαι. Ἐν Πάτραις δὲ πρὸς τῷ 
ἄλσει καὶ ἱερὰ δύο ci Σαράπιδος" ἐν δὲ τῷ ἑτέρῳ 
πεποίηται μνῆμα Αἰγύπτου τοῦ Βήλου. Φυγεῖν δὲ ἐς 
τὴν Αρέην οἱ Ilatpeis φασιν αὐτὸν, τοῖς 2: ἐς τοὺς 
παῖδας παθήμασι καὶ τὸ ὄνομα αὑτὰ πεφρικότα τοῦ 
ἄργους » καὶ ἐς πλέον τοῦ Δαναοῦ δείματι. Εςι δὲ 
χαὶ ἱερὸν Πατρεῦσιν Ασκχκληπιοῦ" τοῦτο τὸ ἱερὸν ὑπὲρ 
τὴν ἀλχρόπολιν τῶν πυλῶν ἐς ιν ἐγγὺς, αἱ ἐπὶ Μεσά- 
τιν ἄγουσιν. Ai δὲ γυναῖκές εἰσιν ἐν ταῖς Πάτραις 
ἀριθμὸν μὲν καὶ ἐς δὶς τῶν ἀνδρῶν" Αφροδίτης δὲ, 
εἴπερ- ἄλλαις γυναιξὶ, μέτεςπι καὶ ταὔταις βίος δὲ 
αὐτῶν ταῖς πολλαῖς ἐςπιν ἀπὸ ὅ τῆς βύσσου τῆς ἐν 
τῇ HA φυομένης" κεκρυφάλους τε γὰρ ἀπ᾽ αὐτῆς 
xai ἐσθῆτα ὑφαίνουσι τὴν ἄλλην. 

1 Εἰς ὃ ἐνιϑόντα ἐς 2 Πάντα ὁρᾷ ὁπόσαι. À ὑπὸ. 
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Φαραὶ πόλις, Πίερος ποταμός. Ἑρμοῦ τοῦ ἀγοραίου χρυ- 
ςήριον. Τετράγωνοι λίθοι οὺς οἱ Φαρεῖς σέβονται. Φαρῶν 
οἰκιςής. Τριταία πόλις, καὶ Νικίου γραφαί. Τριταίας 
οἰκιςής. Μεγίςων ϑεῶν ἱερόν. Ἐς Αἴγιον ἐκ Πατρῶν 
πλοῦς. Χαράδρονυ ποταμοῦ ϑαυμάσια. 


Darai δ ᾿Αχαιῶν πέλις, τελοῦσι μὲν ἐς Πάτρας 
δόντος Αὐγούςτον. ὁδὲς δὲ ἐς Φαρὰς Πατρέων μὲν 
ἐκ τοῦ ἄςτεος ς.ἄδιοι πεντήκογτά εἰσι χαὶ ἑχατὸν, 
ἀπὸ ϑαλάσσης δὲ ἄνω πρὸς ἤπειρον περὶ ἐδδομή- 
χοντα, Πδταμὸς δὲ ῥεῖ πλησίον Φαρῶν Πίερος, ὁ 
αὐτὸς ( ἐμοὶ δοκεῖν), ὃς καὶ τὰ ὠλένου παρέξεισιν 
ἐρείπια, ὑπὸ ἀνθρώπων τῶν πρὸς ϑαλάσσῃ καλού- 
μενος Πεῖρος. Πρὸς δὲ τῷ ποταμῷ πλατάνων éçiv 


7 " Μ 


er τῶν 


-- — 


ACHAIE, cu. XXII. 179 


CHAPITRE XXII. 


Ville de Phares, Piérus fleuve. Oracle de Mercure Agoræus. 
Culte rendu par les Pharéens à quelques pierres quadran- 
gulaires. Fondateur de Phares. Ville de Tritæa , et peintures 
de Nicias. Fondateur de Tritæa. Temple des Grandes Déesses, 
Trajet par mer de Patras à Ægium. Merveilles du fleuve 
Charadrus. 


Paunss, ville des Achæens, est maintenant dans la 
dépendance de Patras, d’après les ordres d'Auguste; 
il y a cent cinquante stades de chemin de l'une de 
ces villes à l’autre, et environ soixante-dix stades de 
Phares à la mer. Près de Phares coule le fleuve Piérus, 
qui est, à ce que je crois, le même qui passe vers les 
ruines d'Olène, et à qui ceux qui habitent les bords 
de la mer, donnent le nom de Pirus. Il y a auprès de 
ce fleuve un bois de platanes; ces arbres sont si vieux 
qu’ils sont creux pour la plupart, et leur grosseur est 
si prodigieuse que plusieurs personnes pourroient man- 
ger et même dormir, s’il leur convenoit, dans les antres 
qu'ils forment. L’enceinte de la place publique de Pha- 
res est très-grande, suivant l'ancienne manière; il y 


a au milieu une statue en marbre de Mercure, qui 
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le représente avec de la barbe. Elle est debout à 
terre, sans piédestal; ‘sa forme est carrée; cette statue 
n'est pas grande. Elle porte une inscription qui nous ap- 
prend qu'elle a été dédiée par Simylus, Messénien. On 
donne à ce Mercure le nom d’Agoræus; un oracle 
ΜΗ auprès de lui. On ‘trouve en effet devant sa statue 
θα table qui est aussi de marbre, à laquelle des 
lampes de bronze sont attachées avec du plomb. Celui 
qui veut consulter le dieu, y vient vers le soir, il 
brûle de l'encens sur la table, remplit les lampes 
d'huile et les allume, met sur l'autel, à droite de la 
statue, une pièce de monnoie du pays, qu'on nomme 
un chalcus , et il demande ensuite à l'oreille du dieu 
ce qu'il veut savoir. La question faite, il s'en va de la 
place publique en se bouchant les oreilles; et lorsqu'il 
en est dehors, il les débouche en retirant les mains, et 
prend pour la réponse de l'oracle la première parole qu'il 
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χαὶ γένεια" éçnxas δὲ πρὸς αὐτῇ τῇ γῇ, παρέχεται 
μὲν τὸ τετράγωνον σχῆμα, μεγέθει δέ éciv οὐ μέγας 
Xai αὐτῷ καὶ ἐπίγραμμα ἔπεςπιν, ἀναθεῖναε αὐτὸ 
Μεσσήνιον Σίμυλον. Καλεῖται μὲν δὴ ἀγοραῖος" παρὰ 
δὲ αὑτῷ xai χρης ριον χαθές-ηχε. Κεῖται δὲ πρὸ 
τοῦ ἀγάλματος ἑς ἴα λίθου καὶ αὐτή" LANCE) δὲ πρὸς 
τὴν ἐςτίαν προσέχοντες λύχνοι χαλκοῖ. Αφοιόμενος οὖν 
περὶ ἑσπέραν ὁ τῷ ϑεῷ χρώμενος, λιδανωτόν τε ἐπὶ 
᾿ σῆς ἑςίας ϑυμιᾷ, χαὶ ἐμπλήσας τοὺς λύχνους ἐλαίου 

xai ἐξάψας, τίθησιν ἐπὶ τὸν βωμὸν τοῦ ἀγάλματος 
à δεξιᾷ νόμισμα ἐπιχώριον ( καλεῖταε δὲ χαλκοῦς 
τὸ νόμισμα ) καὶ ἐρωτᾷ πρὸς τὸ οὺς τὸν ϑεὸν,, ὁποῖόν 
τι καὶ ἑκάςτῳ τὸ ἐρώτημά ἐςτι. Τὸ ἀπὸ τούτου δὲ 
ἄπεισιν ἐχ τῆς ἀγορᾶς ἐπιφραξάμενος τὰ ὦτα. Προελ- 
θὼν δὲ ἐς τὸ ἐκτὸς, τὰς χεῖρας ἀπέσχεν ἀπὸ τῶν 
ὦτων, καὶ ἥςτινος ἂν ἐπαχούσῃ φωνῆς, μάντευμα 
ἡγεῖται. Τοιαύτη xai Αἰγυπτίοις ἑτέρα περὶ τοῦ ἀπι- 
δος ᾿τὸ ἱερὸν μαντεία χαθές ηχεν. Εν Φαραῖς δὲ χαὶ 
ὕδωρ ἱερόν ét τοῦ Ἑρμοῦ" ἅμα 1 μὲν τῇ πηγῇ τὸ 
ὄνοι δ᾽ τοὺς δὲ ἰχθῦς οὐχ αἱροῦσιν ἐξ αὑτῆς, ανά- 
θημα εἶναι τοῦ ϑεοῦ νομίζοντες.. Ἐς-ἤκασε δὲ ἐγγύ-- 
tata τοῦ ἀγάλματος τετράγωνοι λίθοι τριζκοντα μά-- 
λιφτα ἀριθμόν. Τούτους σέβουσιν οἱ Φαρεῖς, ἑχάςτῳ 2 
ϑεοῦ τινος ὄνομα ἐπιλέγοντες. Τὰ δὲ ἔτι παλαιότερα 


. 1 ἶσα, Ἑρμοῦ" ἐμοῦ vaut. 2 Ἑχάςον. 
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καὶ τοῖς πᾶσιν ἕλλησι, τιμὰς ϑεῶν ἀντὶ ἀγαλμάτων 
εἶχον ἀργοὶ λίθοι. Φαρεῦσι δὲ ὅσον πέντε ς-αὐίους 
καὶ δέκα ἀπωτέρω τῆς πόλεώς ἐςτιν ἄλσος Διοσκούρων. 
Δάφναι μάλιςα ἐν αὐτῷ πεφύκασι, ναὸς δὲ οὐκ ἦν ἐν 
αὐτῷ, οὔτε ἀγάλματα" κομισθῆναι δὲ οἱ ἐπιχώριοί 
φασιν ἐς ῥώμην τὰ ἀγάλματα ἐν Φαραῖς δὲ ἐν τῷ 
ἄλσει βωμὸς λίθων λογάδων ἐς. Πυθέσθαι δὲ σὺκ 
εἶχον, εἰ ὁ Φάρης ὁ Φιλοδαμείας τῆς Δαναρῦ Φαρῶν 
À ὁμώνυμος ἐκείνῳ τὶς ἐγένετο ous. Τριταία dù 
᾿Αχαιῶν αὕτη πόλις ἐν μεσογαίῳ μὲν ᾧκις-αι, τελοῦσι 
δὲ ἐς Πάτρας καὶ αὐτοὶ, βασιλέως. δόντος. Στάδιοι ἡ 
δὲ ἐς Τριταίαν εἴκοσί τε καὶ ἑκατόν εἰσιν ἐκ Φαρῶν. 
Πρὶν δὲ ἢ ἐς τὴν πόλιν εἰσελθεῖν, μνῆμά ἐς ι λευκοῦ 
λίθον ϑέας καὶ ἐς τὰ ἄλλα ἄξιον, καὶ οὐχ ἥκιςα 
ἐκὶ. ταῖς γραφαῖς, αἵ εἰσιν ἐπὶ τοῦ τάφον, τέχνη 
Nociou ϑρόνος τε ἐλέφαντος, καὶ γυνὴ νέα καὶ εἴδους 
εὖ ἔχουσα ἐπὶ τῷ ϑρόνῳ, ϑεράπαινα δὲ αὐτῇ προέ- 
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les plus reculés , tous les Grèts en général rendoient 
de même les honneurs diviné à des pierres brutes qui 
leur tenoient lieu de statues. Quinze stades ou environ 
un peu plus loin que la ville de Phares se trouve le 
bois des Dioscures, qui est planté principalement de 
lauriers; il n'y a plus de temple ni. de statues; les 
gens du pays disent que les statues ont été transpor- 
tées à Rome; on y voit seulement un autel construit 
avec des pierres de choix. Je n'ai pu savoir si cette 
ville reconnoît pour son fondateur Phares, fils de 
Philodamie , fille de Danaüs, ou un autre du même 
nom. 

Tritæa , qui ést aussi une ville des Achæens , est 
dans l'intérieur des terres; elle est également dans 
la dépendance de Patras, à qui Auguste l'a donnée. 
11 y a cent-vingt stades de Phares à Titi ; avant 
d'entrer dans la ville on trouve un tombeau de marbre 
blanc, qui est remarquable entre autres choses par 
les peintures dont Nicias l'a orné. On y voit une 
femme jeune, et d’une figure tfès-agréable, assise sur 
un siège d'ivoire; une esclave est debout devant elle 
et tient un parasol. On voit aussi ui jeune homme 
debout, qui n'a pas encore de barbe; il est revêtu 
d’une tunique et par-dessus d’un manteau de pour- 
pre ; auprès de lui est un esclave qui porte des 
traits, et qui mène des chiens de chasse : je n'ai 
pu savoir le nom de ceux à qui ce tombeau a été 
érigé, mais il est évident que c'est à un mari et ἃ 
sa femme ; quelques-uns disent que Tritæa a été fon- 
dée par Celbidas, qui étoit venu de Cumes dans 
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l'Opique; suivant d'autres, Mars ayant eu commerce 
avec Tritæa, fille de Triton, et prêtresse de Minerve, 
£a eut un fils nommé Mélanippus, qui s'établit dans 
cette ville, l’augmenta, et lui donna le nom de sa mère. 
On voit à Tritæa un temple consacré aux divinités 
qu'on appelle les grandes déesses; leurs statues sont 
en terre. On célébre tous! les ans en leur honneur 
une fête qui ne diffère en rien de celles que les 
Grecs célébrent en l'honneur de Bacchus. La statue 
‘ qui y est maintenant est en marbre; l'ancienne a été 
transportée à Rome, à ce que disent les Tritæens. 
On est dans l'usage d'y offrir des sacrifices à Mars et à 
Tritæs. Voilà toutes les villes de l'Achaïe qui sont à quel- 
que distance de la mer, et tout à fait sur le continent. 
En allant par mer de Patras à Ægium, vous 
trouvez d'abord un promontoire nommé Rhium, 
‘qui est à environ cinquante stades de Patras. Le 
port Panormuys est à quinze stades au-delà de ce pro- 
Il 


montoire, a la même distance de Panormus à 
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τῆς ἐν ὑπικοῖς᾽ οἱ δὲ, ὡς ἄρης συγγένοιτο Τριταίᾳ 
ϑυγατρὶ Τρίτωνος" ἱερᾶσθαι δὲ τῇ Αθηνᾷ TRY Rap 
ϑένον' Μελάνιππον δὲ παῖδα ἄρεως χαὶ Τριταίας οἱ- 
κίσαι τε καὶ αὐξῆσαι τὴν πόλιν, καὶ ϑέσθαι τὸ ὄνομα 
ἀπὸ τῆς μητέρος. ἕν Τριταίᾳ δὲ Ecru μὲν ἱερὸν καλου-- 
μένων μεγίς ων ϑεῶν’ ἀγάλματά τε σφισι πηλοῦ πεποιη- 
μένα. 1 Τούτοις ἑορτὴν ἄγουσι κατὰ ἔτος, οὐδέν τι 
ἀλλοίως ἢ καὶ τῷ Διονύσω δρῶσιν ἕλληνες. ἔς: δὲ 
καὶ ἀθηνᾶς ναός" τὸ δὲ ἄγαλμα λίθον τὸ ép ἡμῶν' 
τὸ δὲ ἀρχαῖον ἐς Ῥώμην, καθὰ οἱ Τριταιεῖς λέγουσιν, 
ἐχομίσθη. Θύειν δὲ οἱ ἐνταῦθα καὶ ἄρει xai τῇ Τρι- 
καίᾳ νομίζουσιν. Aide μὲν οὖν ϑαλάσσης τέ εἰσιν 
ἀπωτέρω πόλεις , καὶ ἠπειρώτιδες βεδαίως. Πλέοντε 
δὲ ἐς Αἴγιον ἐχ Πατρῶν, ἄκρα πρῶτόν ἐςτιν ὀνομα- 
ξομένη Ῥίον, ς-αδίους δὲ Πατρῶν πεντήκοντα ἀπέ- 
xouau λιμὲν δὲ ὁ Πάνορμος ς-αδίοις πέντε καὶ δέκα 
ἀπωτέρω τῆς ἀἄχρας. Τοσούτους δὲ ἀφέςτηκεν ἑτέρους 
ἀπὸ Πανόρμον τὸ Αθηνᾶς καλούμενον τεῖχος. Ες δὲ 
λιμένα Ἐρινεὸν ἐξ Αθηνᾶς τείχους παράπλους ἐννενή- 
χοντά εἰσι ς-ἀδιοι' ἐξήχοντα δὲ ἐς Αἴγιον ἀπὸ τοῦ 
Ἐρινεοῦ, Odès δὲ n πεζὴ cadtouc τεσσαράκοντα μάλις-α 
ἐς τὸν ἀριθμὸν ἀποδεῖ τὸν εἰρημένον. Οὐ πόῤῥω δὲ 
τοῦ Πατρέων açsog ποταμός τε ὁ Μείλιχος καὶ τὸ 
ἑερὸν τῆς Τρικλαρίας ἐςτὶν, ἄγαλμα οὐδὲν ἔτι ἔχον" 


y Ayduata δὲ σφισι πηλοῦ ϑεῶν πεποιημένα, 
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τοῦτο μὲν δή ἐςτιν ἐν δεξιᾷ. Πρσελθόντι δὲ ἀπὸ τοῦ 
Μειλίχου, ποταμός ἐςιιν ἄλλος" ὄνομα μὲν τῷ πο-- 
ταμῷ Χάραδρος. ὥρᾳ δὲ ἦρος πίνοντα ἐξ αὐτοῦ τὰ 
βοσκήματα ὀφείλει τίκτειν ἄῤῥενα, ὡς τὰ πλείω συμ- 
βαίνει: καὶ τοῦδε ἐΐνεκα οἱ νομεῖς ἑτέρωσε αὐτὰ τῆς 
χώρας μεθις-ᾶσι, πλήν γε δὴ τὰς βοῦς. Ταύτας δὲ 
αὐτοῦ καταλείπουσιν ἐπὶ τῷ ποταμᾷ,, διότι καὶ πρὸς 
ϑυσίας οἱ ταῦροί σφισι καὶ ἐς τὰ ἔργα ἐπιτηδειότεροι 
ϑηλείων βοῶν εἰσιν" ἐπὶ δὲ τοῖς ἄλλοις κτήνεσι τὸ ϑῆλυ 
ἐπιπλέον τετίμηται. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΚΓ΄. 


Πόλεως ἀργυρᾶς ἐρείπια, Τὰ περὶ Σελέμνου ποταμοῦ καὶ 
ἀργυρᾶς πηγῆς. Βολιναῖος ποταμὸς, καὶ Βολίνα πόλις. 
Δρέπανον ἄκρα, καὶ Ῥυπῶν ἐρείπια. Αἴγιον πόλις, 

καὶ Λειθυίας ἱερὸν καὶ ἄγαλμα. Περὶ ἀσκληπιοῦ. Τὰ 
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chemin. En avançant, après le fleuve Mélichus, vous 
en trouvez un autre nommé le Charadrus; les bestiaux 
qui s'y abreuvent pendant le printemps, n’engendrent 
pour la plupart que des mâles; aussi les bergers ont- 
ils soin dans cette saison de mener leurs troupeaux 
paître ailleurs, à moins que ce ne soit dès troupeaux 
de bœufs. On les laisse en effet auprès de ce fleuve, 
parce que les mâles de cette espèce sont beaucoup plus 
utiles que les femelles, soit pour les sacrifices, soit 
pour le travail; mais dans toutes les autres espèces 
de bestiaux on donne la préférence aux femelles. 


caariree XXIII. 


Restes de la ville d'Argyra. Ce qu’on dit de Ia rivière Sélem- 
nus et de la fontaine Argyra. Bolinéus, fleuve, et ville 
de Bolina. Promontoire Drépanum et ruines de Rhypes. 
Ville d'Ægium, temple et statue d’Ilithye. Dispute sur 
Esculape. Monuments d’Ægium. 


À ras avoir traversé le Charadrus, vous trouvez des 
ruines peu apparentes de la ville d'Argyra; la fontaine 
Argyra est à droite du chemin, ainsi que l'embou- 
chure du fleuve Sélemnus dans la mer. La tradition 
des gens du pays à son égard, est que Sélemnus étoit 
un beau jeune homme, qui gardoit les troupeaux dans 
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cet endroït, et qu'Argyra étoit une des nymphes de 
la mer, qui, étant devenue amoureuse de Sélemnus, 
sortoit des flots et venoit coucher avec lui sur le bord 
du fleuve. Après uu intervalle de temps assez court, 
Sélemhus ne lui paroissant plus aussi beau, la nymphe 
cessa de venir le trouver; se voyant abandonné par 
, Argyra, il mourut d'amour, et Vénus le changea 
en fleuve; je ne fais que dire ce que racontent les 
Patréens. Quoique changé δὰ éau , il aimoit encore 
Argyra, de même que l'Alphée, à ce qu’on raconte, 
aime toujours Aréthuse; Vénus fit à Sélemnus la 
faveur de lui faire oublier Argyra. J'ai entendu dire 
de plus que son eau est un remède pour les deux 
sexes contre l'amour, et qu'en s'y baignant on en perd 
le souvenir; si cela est vrai, cette eau est plus pré- 
cieuse que 165 plus grandes richesses. Un peu plus 
avant qu’Argyra est le fleuve Bolinéüs, et il y avoit 
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εἶναι μὲν τῶν ! ἐν ϑαλάσσῃ νυμφῶν, ἐρασθεῖσαν δὲ 
αὐτὴν Σελέμνον φοιτᾷν τε ὡς αὐτόν φασιν ἐκ ϑαλάσ- 
ons ανιοῦσαν καὶ χαθεύδειν παρὰ τῷ ποταμῷ. Μετὰ 
δὲ οὐ πολὺν χρόνον οὔτε ὡραῖος ἔτι ἐφαίνετο Σέλε-- 
μνος, οὔτε ὡς αὑτὸν φοιτήσειν ἔμελλεν ἡ νύμφη. 
Σέλεμνον δὲ μονωθέντα Ἀργυρᾶς, καὶ τελευτήσαντα 
ὑπὸ To ἔρωτος, ἐποιήσεν Ἀφροδίτη ποταμόν" λέγω 
δὲ τὰ ὑπὸ Πατρέων λεγόμενα. Καὶ ἤρα γὰρ καὶ ὕδωρ ᾿ 
γενόμενος Ἀργυρᾶς, καθότι ἔχει καὶ ἐπὶ τῷ Αλφειῷ 
λόγος, Αρέθούσης ἔτι ἐρᾶν αὑτόν δωρεῖται καὶ τῷδε 
Αφροδίτη Σέλεμνον, ἐς λήθην ἄγει τὸν ποταμὸν ἀργυρᾶς. 
Hxovoa δὲ καὶ ἄλλον ἐπ᾽ αὑτῷ λόγον. τὸ ὕδωρ τὸ 
Zehéuvou σύμφορον καὶ ἀνδράσιν εἶναι καὲ γυναιξὶν 
ἐς ἔρωτος ἴαμα, λονομένοις ἐν τῷ ποταμῷ λήθην 
ἔρωτος γίνεσθαι. Et δὲ μέτεςτιν ἀληθείας τῷ λέγῳ, 
τιμιώτερον χρημάτων πολλῶν ἐς-ιν ἀνθρώποις τὸ ὕδωρ 
τοῦ Σελέμνουν. ἀπωτέρω δὲ Αργυρᾶς ποταμός ἐς-ιν 
ὀνομαζέμενος Βολιναῖος, καὶ πόλις ποτὲ ὥχητο πρὸς 
αὐτῷ Βολίνα. Παρθένον δὲ ἐρασθῆναι Βολίνης Απέλ-- 
λωνα, τὴν δὲ φυγοῦσαν ἐς τὴν ταύτη φασὶν ἀφεῖναι 
ϑάλατταν, καὶ αὑτὴν ἀθάνατον γενέσθαι χάριτι τοῦ 
Απόλλωνος. Ἐφεξῆς δὲ ἄχρα τε ἐς αὐτὴν ἔχει τὴν 
ϑάλασσαν, καὶ ἐπ’ αὐτῇ λέγεται λόγος, ὡς Κρόνος 
τῆς ϑαλάσσης ἐνταῦθα ἔῤῥιψε τὸ δρέπανον, ὦ τὸν 


΄ 
1 Ἰσ, μίαν τῶν. 
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πατέρα Οὐρανὸν ἐλυμήνατο" ἐπὶ τούτῳ δὲ καὶ τὴν 
ἄκραν Δρέπανον ὀνομάζουσιν. λέγον δὲ ὑπὲρ τὴν 
λεωφόρον ῥυπῶν dcr τὰ ἐρείπια. Σταδίους δὲ Αἴγιον 
περὶ τοὺς τριάχοντα ἀπέχει ῥυπῶν. Αἰγίου δὲ τὴν ἡ 
χώραν διέξεισι μὲν ποταμὸς Φοίνιξ, διέξεισι δὲ καὶ 
ἕτερος Μεγανίτας, ἐς θάλασσαν ῥέοντες. Στοὰ δὲ τῆς 
πόλεως πλησίον ἐποιήθη Στράτωνι ἀθλητῇ, ὀλυμπιά- 
"σιν ἐπὶ ἡμέρας τῆς αὐτῆς παγκρατίου καὶ πάλης ἀνε- 
λομένῳ vixas αὕτη μὲν ἐγγυμνάξεσθαι τούτῳ τῷ 
ἀνδρὶ ἐποιήθη. Αἰγιεῦσι δὲ Εἰλειθυίας ἱερόν ἐξν ἀρχαῖον, 
καὶ κ Εἰλείθυια ἐς ἄκρους ἐκ κεφαλῆς τοὺς πόδας 
ὑφάσματι κεχκάλυκται λεπτῷ, ξόανον 1 πλὴν προσώπου 
τε καὶ χειρῶν ἄκρων καὶ ποδῶν' ταῦτα δὲ τοῦ Ilev- 
τελησίου λίθον πεποίηται" καὶ ταῖς χερσὶ τῇ μὲν ἐς 
εὐθὺ ἐκτέταται, τῇ δὲ ἀνέχει δᾷδα. Ἐϊλειθυίᾳ δὲ 
εἰκάσαι τὶς ἂν εἶναι δᾷϑας,, ὅτι γυναιξὶν ἐν ἴσῳ xai 
πῦρ ? εἰσιν ai ὠδῖνες. ἔχοιεν δ᾽ ἂν λέγον xai ἐπὶ 
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mer la faux avec laquelle 1] avoit mutilé Uranus, son 
père, et c’est pour cela qu'ils nomment ce promon- 
toire Drépanum. Un peu au-dessus du grand chemin, 
on voit les ruines de Rhypes, qui sont à environ 
trente stades d'Ægium. Le territoire d'Ægium est 
traversé par le Phœnix et le Méganitas, qui se jettent 
tous deux dans la mer. On a construit auprès de 
la ville un portique pour l'athlète Straton, qui rem- 
porta dans un même jour aux jeux olympiques le 
prix du pancrace et celui de la lutte; on fit ce porti- 
que pour lui servir à s'exercer. Il y ἃ à Ægium un 
ancien temple d'Ilithye; la statue de la déesse est en 
bois, à l'exception du visage, des pieds et des mains, 
qui sont en marbre Pentélique; elle est couverte 
depuis la tête jusqu’à l'extrémité des pieds d'un tissu 
très-léger ; elle a une de ses mains étendue droit devant 
elle, et elle tient de l’autre un flambeau; je conjec- 
ture qu'on lui a donné ce flambeau, parce que les 
douleurs de l’enfantement sont aussi âpres que celles 
que le feu occasionne, ou @eut-être a-ton voulu 
signifier par-là, que c’est ithye qui fait voir le jour 
aux enfants. Sa statue est un ouvrage de Damophon 
de Messène. L’enceinte consacrée à Esculape n'est 
pas éloignée du temple d'Ilithye; on y voit les statues 
d’Esculape et d'Hygie; on lit sur la base une ins- 
cription iambique qui nous apprend que ces statues 
sont de Damophon de Messène. C'est dans ce temple 
d'Esculape que je suis entré en discussion avec un 
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Sidonien, qui prétendoit que les Phéniciens connois- 
soient bien mieux que les Grecs, ce qui concer- 
noit les dieux, et entre autres Esculape , auquel 
ils donnent bien Apollon pour père, mais non 
une mortelle pour mère; ils disent en effet qu'Es- 
culape est l'air qui est nécessaire ἃ l'espèce hu- 
maine, et à tous les animaux également, pour la 
santé; et qu'Apollon est le soleil, qu'on dit avec 
raison le père d'Esculape , puisque c’est lui qui 
en réglant son cours, suivant les différentes saisons 
de l'année, rend à l'air sa salubrité. Je lui dis que 
tout cela étoit vrai, mais que cette opinion n’appar- 
tenoit pas plus aux Phéniciens qu'aux Grecs, puis- 
qu'à Titané, dans la Sicyonie, la statue d'Esculape 
porte aussi lé nom d'Hygie, et que les enfants même, 
savent que le soleil, par son cours sur la terre, est 
le principe de la salubrité. 11 y a à Ægium un temple 
de Minerve avec deux statues de cette déesse en 
marbre blanc, et un bois consacré à Junon; il n’est 
permis qu'aux femmes δὶ seulement à celle qui en est 
la prêtresse, de voir la statue de Junon. Il y a vers 
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ἐγνωχέναι τὰ ἐς τὸ ϑεῖον ἔφασκε Φοίνικας καὶ τά 
re. ἄλλα Ἑλλήνων βέλτιον, καὶ δὴ χαὶ Ἀσκληπιῷ : 
πατέρα μὲν σφᾶς ᾿Απόλλωνα ἐπιφημίζειν, ϑνητὴν δὲ 
γυναῖκα οὐδεμίαν μητέρα". Ἀσκληπιὸν μὲν γὰρ ἀέρα 
γένει τε ἀνθρώπων ᾿εἶναι χαὶ πᾶσιν ὁμοίως ζώοις ἐπι-- 
τήδειον πρὸς ὑγίειαν, ἀπόλλωνα δὲ ἥλιον, καὶ αὐτὸν 
ὀρθότατα Ασκληπιῷ πατέρα ἐπονομάζεσθαι, ὅτι ἐς τὸ 
ρμόζον ταῖς ὥραις ποιούμενος ὃ ἥλιος τὸν δρόμον 
μεταδίδωσι τῷ ἀέρι ὑγιείας. Ἐγὼ δὲ ἀποδέχεσθαι μὲν ‘ 
τὰ εἰρημένα, οὐδὲν δέ τι Φοινίκων μᾶλλον ἢ καὶ Ἐλ- 
λήνων εἶναι τὸν λόγον ἔφην" ἐπεὶ καὶ ἐν Τιτάνη τῆς 
Σικυωνίων τὸ αὐτὸ ἄγαλμα Ὑγείας τε ὀνομάζεσθαι ; : 
χαὶ παιδὲ εἶναι - δῆλα, ὡς τὸν ἡλιακὸν δρόμον ᾿ἐπὲ 
γῆς ὑγείαν ποιοῦντα ἀνθρώποις. Αἰγιεῦσι δὲ ᾿Αθηνᾶς 
τε ναὸς, καὶ Hpas éçiv ἄλσος. ᾿Αθηνᾶς μὲν δὴ δύο ᾿ 
ἀβίλματα λευκοῦ “λίθου: τῆς δὲ ρας τὸ ἄγαλμα, . 
ὅτι μὴ γυναιξὶν, ἢ ἂν τὴν ἱερωσύνην ἔχει, ἄλλῳ 
τινί τε οὐδενί gt ϑεάσασθαι. Διονύσου δὲ πρὸς τῷ 
ϑεάτρῳ πεποίηταί σφισιν ἱερὸν, καὶ ἄγαλμα οὐχ ἔχον 
πω γένεια. ἔςι δὲ καὶ Διὸς ἐπῥιλησιν Σωτῆρος ἐν τῇ 
ἀγορᾷ τέμενος, χαὶ ἀγάλματα ἐξελθόντων ἐν apt- 
ς-ερᾷ χαλχοῦ μὲν ἀμφότερα: τὸ δὲ οὐκ ἔχον πω 
γένεια ἐφαίνετο ἀρχαιότερον εἶναί μοι. Ἐν δὲ οἰκή-- 
ματι κατευθὺ τῆς ὁδοῦ. χαλκοῦ καὶ ταῦτα ἔστι μὲν 
Ποσειδῶν χαὶ Ηρακλῆς, er δὲ Ζεὺς χαὶ ᾿Αθηνᾶ. 

IV. 13 
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Θεοὺς δὲ σρᾶς καλοῦσιν ἐς αὐτοὺς  , ὡς μὲν ὁ ἀρ- 
γείων ἔχοι λόγος͵, ὅτι ἐποιήθησαν ἐν τῇ πέλει τῇ 
ἀργείων" ds δὲ αὐτοὶ λέγουσιν οἱ Αἰγιεῖς, παρακατα- 
Wxn σφίσιν ὑπὸ ἀργείων ἐδόθη [ τὰ] ἀγάλματα 5, 
ταὶ αὑτοῖς nai τάδε ἔτι προςταχθῆναί φασιν, éxéçn 
ιοῖς ἀγάλμασιν ἡμέρᾳ ϑύειν" αὐτοὶ δὲ σόφισμα εὑ-- 
ἠόντες, ϑύειν μὲν πλεῖςτα Cou, χατευώχουμένοις δὲ 
τὰ ἱερεῖα ἐν χοινῷ, ἀνάλωμα οὐδὲν ἐς αὐτὰ γίγνε- 
ϑαι τέλος δὲ ἀπαιτεῖσθαι ὑπὸ τῶν ᾿Αργείων, χαὶ 
κὑὐτοὶ τὰ ἐς τὰς ϑυσίας ἀναλούμενα ἀπαιτεῖν" τοὺς 
δὲ (οὐ γὰρ ἔχειν ἐχτίσαι ) καταλιπεῖν σφισιν αὐτοὺς 
τὰ ἀγάλματα. Αἰγιεῦσι δὲ ἔξει μὲν πρὸς τῇ ἀγορᾷ ναὸς 
ἀπόλλωνι χαὶ Ἀρτέμιδι ἐν κοινῷ" ἔςι δὲ ἐν τῇ ἀγορᾷ 
Ἑρὸν ἀρτέμιδος" τοξευούση δὲ εἴκαςται' xai Ταλθυ- 
βίον τοῦ κήρυκος τάφος. Κέχως-αι δὲ τῷ Ταλθυξίῳ 
καὶ ἄλλο μνῆμα ἐν Σπάρτῃ, καὶ αὐτῷ αἱ πόλεις ἐδὰ-- 
puy ἀμφότεραι. . 


- 
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les dieux introduits, soit parce que leurs statues ont été 
faites à Argos, comme le disent les Argiens; soit,comme 
le disent les Ægiens, parce qu'elles leur avoient été don- 
nées en dépôt par les Argiens, qui leur avoient recom- 
mandé, à ce qu’ils ajoutent, de leur sacrifier tous les 
jours ; pour que ces sacrifices fussent moins coûteux , ils 
eurent recours à cet expédient : ils immoloient toutes 
sortes d'animaux ,et mangeoïent ensuite en commun 
les chairs des victimes; il n’en résultoit ainsi aucune 
dépense pour eux. Les Argiens leur ayant par la suite 
redemandé ces statues, les Ægiens voulurent exiger les 
frais qu'ils avoient faits pour ces sacrifices, et comme | 
les Argiens étoient hors d'état de les payer, ils les 
leur laissèrent. 11 y a à Ægium, vers la place pu- 
blique, un temple érigé à Apollon et à Diane en com- 
mun; il y a aussi dans la place même, un temple de 
Diane où elle est représentée tirant de l'arc; on y voit 
encore le tombeau du hérault Talthybius; on lui a érigé 
aussi un autre monument à Sparte, et ces deux villes 
lui offrent des sacrifices funèbres. 


13* 
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cuarirre XXIV. 


Méônuments d'Ægium. Statues de Jugiter Homagyrius et de 
Cérès Panachæenne. Conseil des Achæens à Ægium. Ville 
d'Hdlice et Neptune Héliconien. Destruction d’Hélice. Signes 
qui précèdent les tremblements de terre. Différentes idées 
sur ces phénormèues. Destruction de Sipyle. 


1, y a à Ægium,.vers la mer, quatre temples, l'un 
à Vénus, l'autre à Neptune , le troisième à la fille 
de Gérès, et le.quatrième à Jupiter Homagyrius; on 
voit dans ce dernier les statues de Jupiter, de Vénus 
et de Minerve. Ce Jupiter a pris le surnom d'Homa- 
gyrius, parce que c'est dans cet endroit qu'Agarhem- 
non rassembla les principaux des Grecs , pour tenir 
conseil avec eux suy la manière dont il falloit s'y 
prendre pour aller porter la guerre dans les états 
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Ἰμνημεῖα ἐν Αἰγίῳ. ὁμαγυρίου Διὸς καὶ Παναχαῖας Añun- 
τρος ἀγάλματα. ἀχαιῶν ἐν Αἰγίω συνέδριον. Ἑλίκη 

. πόλις καὶ Ποσειδῶν Ἐλικόνιος. Ἑλίκης καταςροφή. Πρὸ 
τῶν σεισμῶν σημεῖα. Σεισμῶν ποικίλαι ἰδέαι. Σιπύλαν 
ἀφανισμός. | 


Très ϑαλάσση δὲ Ἀφροδίτης ἱερὸν ἐν Αἰγίῳ, 'χαὶ 
per” αὐτὸ Ποσειδῶνος, Κόρῃ τε πεποίηται τῇ Δήμη»- 
τρος, RAÏ τέταρτον ὁμαγυρίῳ At. ἐνταῦθα Διὸς χαὲὶ 
ἀφροδίτης éçi nai ἀθηνᾶς ἀγάλματα. ὁμαγύριος δὲ 
ἐγένετο τῷ Διὲ ἐπίκλησις, ὅτι Ἀγαμέμνων ὄθροισεν 
ἐς τοῦτο τὸ χωρίον τοὺς λόγου μάλις-α ἐν τῇ Ἑλλάδε 
ἀξίους, μεθέξοντας ἐν κοινῷ βουλῆς, καθ᾽ ὄντινα χρὴ 
τρόπον ἐπὶ ἀρχὴν τὴν Πριάμου ς-ρατεύεσθαι. Αγαμέ- 
μνονι δὲ καὶ ἄλλα ëgriv ἐς ἔπαινον, καὶ ὅτι [ σὺν 1 
τοῖς ! ἐξ ἀρχῆς ἀκολουθήσασι, nai οὐδεμιᾶς ἐπελ- 
θούσης ὕςτερον ς-ρατιᾶς, τήν τε ἴλιον ἐπόρθησε, καὲ 
ὅσαι περίοικοι πόλεις ἦσαν. Ἑφεξῆς δὲ τῷ ὁμαγυρίῳ 
Διξ Παναχαιᾶς éçt Δήμητρος. Παρέχεται δὲ ὃ αἰγια- 
λὸς, ἐν © καὶ τὰ ἱερὰ Αἰγιεῦσίν ἐς ι τὰ εἰρημένα, 
ὕδωρ ἄφθονον, ϑεάσασθαί τε χαὶ πιεῖν ἐκ πηγῆς ἡδύ. 


4 ὅτι τοῖς. 


A 
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Écr δέ σφισι καὶ Σωτηρίας ἱερόν" ἰδεῖν μὲν ὃ τὸ 
ἄγαλμα οὐδενὶ πλὴν τῶν ἱερουμένων éçi δρῶσι δὲ᾽ 
ὥλλα τε καὶ τοιαῦτα' λαμβάνοντες παρὰ τῆς ϑεοῦ 
πέμματα ἐπιχώρια, ἀφιᾶσιν ἐς ϑάλασσαν, πέμπειν δὲ 
τῇ ἐν Συρακούσαις ἀρεθούσῃ φασὶν αὐτά. ἐς: δὲ χαὶ 
ἄλλα Αἰγιεῦσιν ἀγάλματα χαλχοῦ πεποιημένα, Ζεύς 
τε ἡλικίαν παῖς, καὶ Ἡρακλῆς, οὐδὲ οὗτος ἔχων πω 
γένεια, Αγελάδα τέχνη τοῦ ἀργείου. Τούτοις κατὰ 
ἔτας ἱερεῖς αἱρετοὶ γίνονται, καὶ ἑκάτερα τῶν ἀγαλ- 
μάτων ἐπὶ ταῖς οἰκίαις μένει τοῦ ἱερουμένου '. Τὰ δὲ 
ἔτι παλαιότερα προεκέκριτο ἐκ τῶν παίδων ἱερᾶσθαι 


«τῷ Aù ὁ νικῶν κάλλει ἀρχομένων δὲ αὐτῷ γενείων, 
ἐς ἄλλον παῖδᾳ ἡ ἐπὶ τῷ κάλλει pure τιμή. Ταῦτα 
Ὧν αὕτως ἐνομίζετο, ἐς δὲ Αἴγιαν χαὶ ἐφ' ἡμῶν ἔτι 
συνέδριον τῶν ἀχαιῶν ἀθροίζεται, καθότι ἐς Θερμο- 
πύλας τε καὶ ἐς Αὐλφοὺς αἱ État ἰόντι δὲ ἐς 
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Les Ægiens ont aussi un temple de la déesse Soté- 
ria; iln'y a que les prêtres qui puissent voir sa sta- 
tue. Entre autres cérémonies qu'on y fait, se trouve la 
suivante : on prend auprès de la déesse des gâteaux faits 
à la manière du pays, on les jette dans la mer, et on 
dit qu'on les envoye à Aréthuse, fontaine de Syra- 
cuse. Les Ægiens ont d’autres statues en brouze: 
savoir , un Jupiter encore enfant, et un Hercules 
imberbe ; elles sont toutes les deux d'Agéladas 
d'Argos. On leur choisit tous les ans des prêtres, 
et chaque statue reste toute l'année dans la maison 
_ de celui qui a été nommé. Dans des temps plus 
reculés on choisissoit pour prêtre de Jupiter celui des 
jeunes garçons qui avoit remporté le prix de la beauté; 
lorsque la barbe coinmençoit à ταὶ pousser, cette charge 
. passoit à un autre qu'on choisissoit de même : tel 
étoit- alors l'usage. C'est à Ægium que se rassemble 
encore maintenant le Conseil suprême des Achæens, 
comme les Ampbhictyons se réunissent à Delphes 
et aux Thermopyles. En laissant Æsium et en allant 
plus avant, vous trouvez le fleuve Sélinus, et qua- 
rante stades plus loin qu'Ægium, sur les bords de 
la mer, l'endroit nommé Hélice. IL y avoit là autre- 
fois une ville de ce nom, et le temple de Neptune 
Héliconien, pour lequel les Joniens avoient la plus 
grande vénération. Lorsque chassés par les Achæens, 
ils se retirèient à Athènes, et que dans la suite ils 
passèrent delà sur les côtes de l'Asie, ils ne ces- 
sèrent pas de révérer Neptune Héiiconien; ce dieu a un 
autel à Milet devant la ville, sir le chemin qui con- 
duit à la fontaine de Biblis. Il y a aussi à Téos une 
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νὸς πρὸ τῆς πόλεώς Ecru Ἐλικωνίου βωμός" καὶ ὡσαύ- 
τως ἐν Τέῳ περίδολός τε χαὶ βωμός ἐςτι τῷ Ed 
χωνίῳ ϑέας ἄξιος. Éct δὲ χαὶ Ὁμήρῳ πεποιημένα ἐς 
Ἑλίκην καὶ τὸν Ἑλικώνιον Ποσειϑῶνα. Χρόνῳ δὲ Ügre- 
ρον Αχαιοῖς τοῖς ἐνταῦθᾳ, ἱκέτας ἄνδρας ἀπος:ήσα- 
σιν 1 ἐκ τοῦ ἱεροῦ καὶ ἀποκτείνασιν, οὐκ ἐμέλλησε τὸ 
μήνιμα ἐκ τοῦ Ποσειδῶνος, ἀλλὰ σεισμὸς ἐς τὴν 
χώραν σφίσιν αὑτίκα κατασκήψας, τῶν τε οἰχοδὸ-- 
μημάτων τὴν κατασκευὴν, καὶ ὁμοῦ τῇ χατασχευῇ 
καὶ αὐτὸ τῆς πόλεως τὸ ἔδαφος ἀφανὲς ἐς τοὺς ἔπειτα 
ἐποίησε. 

Τὰ μὲν οὖν ἄλλα ἐπὶ τοῖς σεισμοῖς, ἔσοι μεγέθει 
τε ὑπερήρκασι χαὶ ἐπὶ μήκιςςον δικνοῦνται τῆς γῆς » 
᾿ προσημαίνειν ὁ ϑεὸς κατὰ τὰ αὐτὰ ὡς ἐπίπαν εἴωθεν. 

À γὰρ ἐπομθϑρίαι συνεχεῖς ἢ αὐχμοὶ πρὸ τῶν σεισμῶν 
σνμϑαίνουσιν ἐπὶ χρόνον πλείονα" καὶ ὁ ἀὴρ παρὰ τὴν 
ἑχάςτοτε τοῦ ἔτους ὥραν χειμῶνός τε γίνεται χαυμα-- 
τωδέςτερος, χαὶ ἐν ϑέρει μετὰ ἀχλύος μᾶλλον ὃ κύκλος 
“παρέχεται τοῦ ἡλίου τὴν χρόαν παρὰ τὸ εἰωθὸς, ἤτοι 
ἐς τὸ ἐρυθρότερον, À καὶ ἡσυχῆ τρέπουσαν ἐς τὸ 
“μελάντερον τῶν τε ὅλων. ὡς τὸ πολὺ ἐπιλείπουσιν 
αἱ πηγαὶ, καὶ ἀνέμων éçriv οἷς ἐγέπεφον ἐς τὴν χώραν 
ἐμδολαὶ, περιτρέπουσαι τὰ δένδρα: καί ποὺ χαὶ ἐν 
“τῷ οὐρανῷ διαδρομαὶ σὺν πολλῇ τῇ φλογί τὰ δὲ καὶ 
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“enceinte et un autel dédiés à Neptune Héliconien, et 
qui méritent qu'on les voie. Homère a aussi parlé 
dans ses vers d’Hélice et de Neptune Héliconien. 
Dans la suite, les Achæens de cette contrée ayant 
arraché du temple de ce dieu des gens qui s'y étoient 
.Féfugiés en qualité de suppliants, et les ayant fait 
mowir, la colère de Neptune ne tarda pas à se ma- 
nifester; car un tremblement de terre se fit sentir sur- 
le-champ dans le pays, et fit disparoître non seule- 
ment les édifices, mais encore le sol de la ville, de 
sorte qu'il n'en resta plus de vestiges. 

Les dieux ont contume de prédire tonjours à peur 
- près de la même manière, les tremblements de terre 
.les plus considérables et qui se font sentir dans une 
très-grande étendue de pays; ils sont en effet précé- 
dés, ou par des pluies continuelles, ou par des séche- 
resses de longue durée; la température de l'air ne se ᾿ 
trouve point en rapport avec la saison; l'hiver est plus 
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οὐ ΜΟΡ πρὸ τῆς πόλεώς ἐς ιν Ἐλικωνίου βωμός" χαὶ ὡσαύ- 
τῶς ἐν Τέῳ περίϑολές τε χαὶ βωμός ἐς τῷ É)e 
XVe ϑέας ἄξιος. Éct δὲ χαὶ ὁμήρῳ πεποιημένα ἐς 
Ἑλίκην καὶ τὸν Ἐλικώνιον Ποσειδῶνα. Χρόνῳ ϑὲ ὕς:ε- 
ρον Αχαιοῖς τοῖς ἐνταῦθα, ἱκέτας ἄνδρας πος: ἡσα- 
σιν 1 ἐκ τοῦ ἱεροῦ χαὶ ἀποχτείνασιν, οὐκ ἐμέλλησε τὸ 
μήνιμα ἐκ τοῦ Ποσειδῶνος, ἀλλὰ σεισμὸς ἐς τὰν 
χώραν σφίσιν αὐτίκα κατασχήψας, τῶν τε οἰκοδο-- 
μημάτων τὴν χατασχευὴν, καὶ ὁμοῦ τῇ κατασχευῦῇ 
καὶ αὐτὸ τῆς πόλεως τὸ ἔϑαφος ἀφανὲς ἐς τοὺς ἔπειτα 
ἐποίησε, | 

Τὰ μὲν οὖν ἄλλα ἐπὶ τοῖς σεισμοῖς, ἔσοι μεγέθει 
τε ὑπερήρκασι χαὶ ἐπὶ μήκχιςτον διἰκνοῦνται τῆς γῆς. 
προσημαίνειν ὁ ϑεὸς κατὰ τὰ αὐτὰ ὡς ἐπίπαν εἴωθεν. 
À γὰρ ἐκομθρίαι συνεχεῖς À αὐχμοὶ πρὸ τῶν σεισμῶν 
σνμδαίνουσιν ἐπὶ χρένον πλείονα" καὶ ὁ ἀδλἪ παρὰ τὴν 
ἑχάςτοτε τοῦ ἔτους ὥραν χειμῶνός τε γίνεται καυμα- 
τωδέςτερος, καὶ ἐν ϑέρει μετὰ ἀχλύος μᾶλλον ὁ χύκλος 
“παρέχεται τοῦ ἡλίου τὴν χρόαν παρὰ τὸ εἰωθὸς, ἤτοι 
ἐς τὸ ἐρυθρότερον, À χαὶ ἡσυχῆ τρέπουσαν ἐς τὸ 
μελάντερον᾽ τῶν τε ὑδάτων. ὡς τὸ πολὺ ἐπιλείπουσιν 
αἱ πηγαὶ, καὶ ἀνέμων ἐς-ὶν οἷς ἐνέπεσον ἐς τὴν χώραν 
ἐμδολαὶ, περιτρέπουσαι τὰ δένδρα: καί που καὶ ἐν 
τῷ οὐρανῷ διαδρομαὶ σὺν πολλῇ τῇ φλογί τὰ δὲ καὶ 
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ἀφέρών ὥφθη σχήματα, οὔτε ἐγνωσμένα ὑπὸ τῶν 
πρότερον, χαὶ μεγάλην τοῖς ὁρῶσιν ἐμποιοῦντα ἔκ-- 
πληξιν" ἔστι δὲ καὶ ἐκ τῆς γῆς κάτω πνευμάτων ὑφή- 
χησις ' ἰσχυρά" ἄλλα τε πολλὰ ὁ ϑεὸς ἐπὶ τοῖς 
βιαίοις τῶν σεισμῶν ἐθέλει προδείκνυσθαι. Τῆς δὲ 
χινήσεως αὐτῆς καθέςτηκεν οὐχ εἷς τρόπος" ἀλλ᾽ οἱ 
φροντίσαντες τὰ τοιαῦτα ἐξαρχῆς καὶ οἱ παρ᾽ ἐκείνων 
διδαχθέντες, ἰδέας. καταμαθεῖν ἐδυνήθησαν τοσάςδε 
ἐπὶ τοῖς σεισμοῖς. Ηκιώτατος μέν ἐςτιν αὐτῶν, ( ἣν δὴ 
ἐν κακῷ γε τοσούτῳ ῥᾳς-ὦνην ἐνεῖναί τινα ἡγησαίμεθα) 
ἐπειδὰν ὁμοῦ τῇ κινήσει τῇ ἀρξαμένη τὸ πρῶτον rai τῇ ἐς 
τὸ ἔδαφος τροπῇ τῶν οἰκοδομημάτων ἀντις-ἄσα ἐναν- 
tie κίνησις ἐξεγείρῃ τὰ ἤδη τραπέντα" καὶ ἐν τῇ τοιᾷδε 
ἰδέᾳ τοῦ σεισμοῦ χίονας ὁρᾶν éçuw ἀνορθουμένους, 
οἱ ὀλίγον ἐδέησαν ἐς ἅπαν ἐκριφῆναι, καὶ ὁπόσα διέςη 
τοίχων, συνερχόμενα ἐς τὸ ἐξαρχῇς" doxoi δὲ, ὅσας 
EP ME confus déc £ 
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enflammés; des étoiles d’une forme nouvelle, et in- 
connues auparavant, apparoissent et remplissent d’ef- 
froi ceux qui les voient, et les vents font entendre 
leurs mugissements dans les entrailles de la terre. 
C'est par ces signes et par beaucoup d’autres que les 
dieux annoncent d'avance les violents tremblements de 
terre; quant à la commotion elle-même, elle ne se 
fait pas toujours sentir de la même manière; voici les 
différentes espèces de tremblements de terre qui ont 
été remarquées par ceux qui ont les premiers observé 
ces phénomènes, et par ceux à qui ils ont transmis 
leurs observations. Le plus léger de tous, s'il y a 
rien de léger dans une aussi grande calamité, est ce- 
lui où après la première secousse qui a fait pencher 
vers la terre les édifices, il en survient une contraire 
qui les redresse; À n’est pas rare dans un pareil 
tremblement de terre de voir des colonnes qui 
étoient presqu'entièrement renversées se relever ; 
des parties de murs qui avoient été désunies se re- 
juindre comme elles l'étoient auparavant ; et les 
poutres que la première secousse avoit déplacées, 
rentrer de nouveau dans leur place; il en est de 
même des tuyaux et des autres conduits pour les 
eaux, les parties qui avoient été séparées se rejoi- 
gnent et se lient mieux d’elles-mêmes que par l'art 
des hommes. Les tremblements de terre de la se- 
conde espèce détruisent tout ce qui y est exposé, et 
ἰὰ où ils exercent leurs ravages, ils renversent’ les 
édifices comme les renverseroient les machines qu'on 
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emploie pour les siéges, Mais les plus désastreux de 
tous les tremblements de terre sont ceux qu'on peut 
volontiers comparer à l'effet que produisent les vents 
enfermés dans le corps de l'homme, lorsqu'ils sont 
‘poussés en haut avec force par une fièvre violente ; 
ils cherchent à s'ouvrir une issue par toutes les parties 
du corps, et principalement par les mains, au-des- 
sous de chaque poignet; c'est ainsi que ces tremble- 
ments de terre soulèvent les fondements des maisons, 
de la même manière que les taupes soulèvent la terre; 
ils sont les seuls qui ne laissent aucun vestige 
des édifices qui existoient auparavant. Ce fut par 
un tremblement de terre de cette espèce qu'Hélice 
fut détruite de fond en osmble : à ce malheur s'en 
joigait, à ce qu'on dit, un autre qui survint dans 
l'hiver; la mer couvrit la plus grande partie du pays, 
entoura Hélice tout entière, et s'éleva tellement qu’on ne 
voit plus que le sommet des arbres du bois consacré 
à Neptune. La terre s'étant mise à trembler de nou- 
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μασῖν ὁμοίως. Τὸν δὲ αὐτῶν ὀλεθριώτατον τοιῷδέ. 
rec ἐθέλουσιν εἰκάζειν, τὸ ἐντὸς τοῦ ἀνθρώπου πνεῦμα 
εἰ συνεχεῖ πυρετῷ πυχνότερόν τε καὶ ὑπὸ πολλῆς ἄνω 
τῆς βίας ὠθοῖτο᾽ τοῦτο δὲ ἀλλαχοῦ τε τοῦ σώματος 
ἐπισημαίνει, καὶ ἐν ταῖς χερσὶν ὑπὸ ἑχάτερον μά-- 
λιςτα τὸν καρπόν" κατὰ ταῦτὰ οὖν χαὶ τὸν σεισμὸν, 
εἴτ᾽ εὐθὺς ὑποδύεσθαι τῶν οἰκοδομημάτων χαὶ ϑεμέλια 
ἀναπάλλειν φασὶν αὐτὸν, καθότι xal τὰ ἔργα τῶν 
ἀσπαλάχων ἐκ μυχοῦ τῆς γῆς ἀναπέμπεται. Μόνη τε 
ἣ τοιαύτη χίνησις οὐδὲ τοῦ οἰκισθῆναί ποτε ὑπολείπει. 
σημεῖα ἐν τῇ γῇ. Τότε ἰδέαν μὲν ταύτην ἐπὶ τῇ Ἑλίκη 
τοῦ σεισμοῦ τὴν ἐς τὸ ἔδαφος ἀναχινοῦσαν, σὺν δὲ 
αὐτῇ καὶ ἄλλο πῆμα τοιόνδε ἐπιγενέσθαι φασὶν ὥρᾳ. 
χειμῶνος. Ἐπῆλθε γάρ σφισιν ἐπὶ πολὺ τῆς χώρας à 
ϑάλασσα, καὶ τὴν Ελύκην περιέλαδεν ἐν κύκλῳ πᾶσαν' 
χαὶ δὴ χαὶ τὸ ἄλσος τοῦ Ποσειδῶνος ἐπὶ τοσοῦτον 
ἐπέσχεν ὁ χλύδων, ὡς τὰ ἄχρα τῶν δένδρων σύνοπτα 
εἶναι μόνον. Σείσαντος δὲ ἐξαίφνης τοῦ ϑεοῦ,, χαὶ ὁμοῦ 
τῷ σεισμῷ τῆς ϑαλάσσης ἀναδραμούσης, χαθείλκυσεν 
αὔτανδρον τὸ χῦμα τὴν Ελίκην. Τοιοῦτό γε δὺ κατέ- 
λαθεν nai ἕτερον τὴν ἰδέαν ἐν Σιπύλῳ πόλιν ἐς χάσμα 
εἰφανιαθῆναν ἐξότον δὲ ἡ ἰδέα κατεάγη, τοῦ ὄρους 
ὕδωρ αὐτόθεν ἐῤῥύη, καὶ λίμνη τε ὀνομαζομένη Σαλόη 
τὸ χάσμα éyéero χαὶ ἐρείπια πόλεως δῆλα ἥν ἐν 
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τῇ Mpwns πρὶν À τὸ ὕδωρ ἀπέκρυψεν αὐτὰ τοῦ χει- 
μάῤῥου. Σύνοπτα δὲ καὶ Ékén ἐςὶ τὰ ἐρείπια, 
οὐ μὲν ἔτι γε ὁμοίως, ἅτε ὑπὸ τῆς ἅλμης λελυμα- 


ἢ σμένα. 


ΧΈΦΑΛΑΙΟΝ KE. 


ἱκετῶν παραδείγματα. Édéuns ἀπώλεια, Κερύνεια πόλισμα, 
καὶ τὰ ἐν αὐτῷ μνημεῖα. Βούρα πόλις. Βουραϊκοῦ Hpa- 

" κλέους μαντεῖον. Κράθις ποταμὸς καὶ Αἰγαὶ πόλις. 
Ταῖος, Τῆς ἱερόν. 


Τὸ ot τοῦ ἱκεσίου μήνιμα, πάρες-ι μὲν τοῖς ἐς τὴν 
Ἐλίκην, πάρεςτι δὲ xai ἄλλοις διδαχθῆναι πολλοῖς, 
ὅς ἐςτιν ἀπαραίτητον." Φαίνεται δὲ καὶ ὁ ϑεὸς παραι- 
γῶν ὁ ἐν Δωδώνῃ, νέμειν ἐς ἱκέτας αἰδῶ. ᾿Αθηναίοις 
γὰρ ἐπὶ ἡλικίᾳ pla τῇ Αφείδαντος ἀφίκετο παρὰ 
ποῦ ἐν Δωδώνη Διὸς τὰ ἔπη τάδε' 


Φράξεο δ᾽ Ἀρειόν τε πάγον, βωμούς τε ϑυώδεις 
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avant que l'eau du torrent les eut tout à fait cachées. 
On voit aussi à Hélice quelques ruines, mais elles 
paroissent peu, étant détériorées par les eaux de 
la mer. 


CHAPITRE X XV. 


Suppliants. Ruine°d’'Hélice. Petite ville Cérynée et ses monu- 
ments. Ville de Burat Oracle d’Hercules Buraïque. Fleuve 
Crathis et ville d’Æges. Gæum , temple de la Terre. 


J uritEeR Hicésius montra à l’occasion d’'Hélice, comme 
il l'avoit fait dans beaucoup d’autres, que sa colère 
est implacable ; le dieu qui rend des oracles à 
Dodone a recommandé aussi d'avoir les plus grands 
égards pour les suppliants, et voici l'oracle que Jupi- 
ter de Dodone rendit aux Athéniens, à peu près ἃ 
l'époque du règne d'Aphidas : Respectez l’Aréopage 
et les autels parfumés des Euménides ; les Lacédæmo- 
niens, pressés pur leurs ennemis, doivent un jour sy 
réfugier et recourir à votre protection ; n’employez pas 
le fer contre eux, il ne faut pas maltraiter les sup- 
pliants , car ils sont sacrés et toujours purs. Cet or:cle 
revint à la mémoire des Grecs, lorsque les Pélopon- 
nésiens marchèrent contre Athènes, sous le règne de 
Codrus, fils de Mélanthus ; le reste de leur armée 
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se retira de-l'Attique lorsqu'ils eurent appris la mort 
de Codrus ,-et comment elle étoit arrivée, ce qui, 
d'après l'oracle qui leur avoit été rendu à Delphes, 
leur ôtoit toute espérance de victoire. Mais quelques 
Lacédæmoniens qui étoient entrés dans la ville, sy 
* tinrent cachés durant la nuit. Lorsque le jour fut venu, 
s'étant aperçu que les leurs s'étoient retirés, et que 
les Athéniens se réunissoient pour venir les attaquer, 
. ils se’réfugièrent dans l'Aréopage, et vers les autels 
des déesses nommées Semnæ ou Sévères; alors les 
Atbéniens leur permirent de se retirer sains et saufs. 
A une époque postérieure, les magistrats d'Athènes 
ayant fait mourir ceux qui, après s'être emparé de 
de la citadelle avec Cylon, s'étoient mis sous la 
protection de Minerve, furent regardés, eux et leur 
postérité, comme souillés d'impiété envers la déesse. 
Les Lacédæmoniens aussi ayant tué ceux qui s'étoient 
réfugiés à Tænare, dans le temple de Neptune, la 
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τῶν Πελοποννησίων ἀπεχώρησεν ἐκ τῆς Αττιχῆς, 
> ἢ - ᾿ 
ἐπειδὴ ἐπύθοντο τοῦ Κόδρου τὴν τελευτὴν, χαὶ ὄντινα 
ἐγένετο αὑτῷ τρόπον' οὐ γὰρ εἶναι νίκην ἔτι σφίσι 
χατὰ τὸ ἐκ Δελφῶν μάντευμα ἤλπιζον. Λαχεϑδαιμό-- 
γιοι 1 dE ἀνὸρες γενόμενοι μὲν ἐντὸς τείχους λανθά-- 
νουσιν ἐν τῇ νυχτὶ, ἅμα δὲ ἡμέρᾳ τούς τε ἑαντῶν 
ἀπεληλυθέτας αἰσθάνονται, καὶ ἀθροιζομένων ἐπ᾽ αὐ - 
\ » ᾿ ’, / , #7: 
τοὺς τῶν Αθηναίων χαταφεύγουσιν ἐς τὸν Apetoy 
’ . 2 - - a ᾿ “ \ 
πάγον χαὶ ἐπὶ τῶν ϑεῶν, ai Σεμναὲ χαλοῦνται, τοὺς 
βωμούς. Αθηναῖοι δὲ τότε μὲν διδόασι τοῖς ἱκέταις 
ἀπελθεῖν ἀζημίοις. Χρόνῳ δὲ Ugrepoy αὐτοὶ οἱ ἔχοντες 
C7 ᾿ … e - ΄ 
τὰς ἀρχὰς διέφθειραν τῆς Αθηνᾶς ἱκέτας τῶν Κύλωνι 
ὁμοῦ τὴν ἀκρύπολιν χατειληφότων᾽ χαὲ αὐτοί τε οἱ 
ἀποκτείναντες ἐνομίσθησαν χαὶ οἱ ἐξ ἐχείνων ἐναγεῖς 
“ “- , À 3 , 4 ’ 
τῆς ϑεοῦ. Λακεδαιμονίοις QE αἀποχτείνασι χαὶ τοὺ-- 
τοις ἀνόρας εἰς τὸ ἱερὸν καταπεφευγότας τὸ ἐπὶ Ται- 
, “ - 3 \ V5 y , 
γάρῳ τοῦ Ποσειδῶνος, οὐ μετὰ πολὺ ἐσείσθη σφίσιν 
- “ € “« + 2 “ “- ES 
ἡ πόλις συνεχεῖ τε ὁμοῦ καὶ ἰσχυρῷ τῷ σεισμῷ, 
ὥςτε οἰκίαν μηδεμίαν τῶν ἐν Λαχεδαίμονι ἀντισχεῖν. 
Ἐγένετο δὲ τῆς Ἑλίκης ἀπώλεια Ας-είου μὲν Αθήνησιν 
5 Ν “- 4 
ἔτι apyovtos, τετάρτῳ δὲ ἔτει τῆς πρώτης ὀλυμπια- 
2 κα “« 3 » 4 « 
δος ἐπὶ ταῖς ἑκατὸν, ἣν Δάμων Θοὕριος ἐνίκα τὸ πρῶ- 
Φ , \ / 
τον. Ἐλικαίων δὲ οὐκ ἔτι ὄντων νέμονται τὴν χώραν 
φ » = 
οἱ Αἰγιεις. 
1 Λαχεδαιμονίων. 
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Μετὰ δὲ Ἑλίκην ἀποτραπήσῃ τε ἀπὸ ϑαλάσσης ἐς 
δεξιὰν, καὶ ἥξεις ἐς πόλισμα Κερύνειαν" ὥχις-αι δὲ 
ὑπὲρ τὴν λεωφόρον ἐν ὄρει, καί οἱ τὸ ὄνομα À δὺυ- 
νάςτης ἐπιχώριος, ἢ ὁ Κερυνίτης ποταμὸς πεποίηκεν, 
ὃς ἐξ ἀρκαδίας καὶ ὄρους Κερυνείας ῥέων Αχαιοὺς 
τοὺς ταύτῃ παρέξεισι. Παρὰ τούτους ᾿σύνοσιοι Muxn- 
ναῖοι χατὰ συμφορὰν ἀφίκοντο ἐκ τῆς ἀργολίδος. 
Μυκηναίοις μὲν γὰρ τὸ μὲν τεῖχος ἁλῶναι κατὰ τὸ 
ἰσχυρὸν οὐκ ἐδύνατο ὑπὸ ἀργείων ( ἐτετείχις-ο γὰρ 
κατὰ ταυτὰ τῷ ἐν Τίρυνθι ὑπὸ τῶν Κυκλώπων καλου-- 
μένων) κατὰ ἀνάγκην δὲ ἐκλείπουσι Μυκηναῖοι τὴν 
πόλιν., ἐπιλειπόντων σφᾶς τῶν σιτίων" χαὶ ἄλλοι μέω 
τίνες ἐς Κλεωνὰς ἀποχωροῦσιν ἐξ œbräv τοῦ δήμου 
δὲ πλέον μὲν ἢ ἤμισυ ἐς Μακεδονίαν χαταφεύγουσι 
παρ᾽ ᾿Αλέξανδρον » ᾧ Μαρδόνιος ὁ Τωδρύου τὴν αγ- 
γιλίαν ἐπίξευσεν ἐς Αθηναίους ἀπαγγεῖλαι" ὁ δὲ ἄλ-- 
λος δῆμος ἀφίκοντο ἐς τὴν Κερύνειαν. Καὶ δυνα-- 
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En quittant le rivage de la mer après Hélice, et 
en prenant à droite, vous arrivez à une petite ville 
nommée Cérynée; elle est bâtie sur une montagne 
au-dessus du grand chemin; elle a pris son nom ou 
de quelque souverain du pays, ou du fleuve Céry- 
nites , qui a sa source dans le mont Cérynée, en 
Arcadie, coule à travers l’Achaïe, et se jette dans la 
mer auprès de cette ville. Les Mycénæens, après le 
malheur qu'ils éprouvèrent dans l’Argolide, vinrent 
s'établir à Cérynée avec les anciens habitants; les Ar- 
giens, en eflet, n’avoient pas pu prendre cette ville 
par force ouverte, les murs en ayant été bâtis par les 
Cyclopes, de même que ceux de Tirynthe ; mais le 
défaut de vivres avoit forcé les Mycénæens à l’aban- 
donner. Quelques-uns d’entre eux se retirèrent à 
Cléones; une autre partie, qui formoit plus de la 
moitié du peuple , se réfugia dans la Macédoine vers 
Alexandre, celui que Mardonius, fils de Gobryas, 
avoit chargé d'une mission auprès des Athéniens; le 
reste alla s'établir à Cérynée, qui devint plus puis- 
sante par cet accroissement du nombre de ses habi- 
tants, et dans la suite bien plus célébre à cause de la 
réunion des habitants de Mycènes. Il y ἃ à Cérynée un 
temple des Euménides, qui a été construit, à ce qu'on 
dit, par Oreste. Si quelqu'un s'est souillé d'un meurtre, 
soit de quelque autre crime , ou a commis quelque im- 
piété, il ne peut y entrer sans éprouver, dès les premiers 
regards qu’il y jette, une terreur qui lui trouble l’es- 
prit; c'est pour cela que l'accès n'en est pas permis à 


14* 
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tout le monde, et qu'on n'y entre pas de prime abord. 
Les staiues des déesses sont en bois et ne sont ‘pas 
grandes. Il y a vers l'entrée du temple des statues 
de femmes en marbre et très-bien exécutées; les gens 
da pays disent que ces femmes ont été prêtresses des 
Euménides. En retournant de Cérynée sur le grand 
chemin, vous. vous détournez de nouveau un peu plus 
loin pour aller à Bura; cette ville, à droite de la 
mer, est aussi sur une montagne. Son nom lui 
vient, à ce qu'on dit, d'une femme nommée Bura, fille 
d'Ion, fils de Xuthus et d'Hélice. Lorsque les dieux 
firent disparoitre la ville d'Hélice, Bura éprouva des 
secousses de tremblement de terre si violentes, que 
même les anciennes statues des dieux ne restèrent 
pas dans les temples. Quant aux haBitants, il ne sur- 
vécut que ceux qui étoient absents, soit à cause de 
la guerre, soit par quelque autre raison, et ils fon- 
dèrent Bura une seconde fois. On y voit un temple de 
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ot. Τοῖς μὲν δὲ ἀγάλμασι ξύλων εἰργασμένοις, μέ- 
, 3 ΄ A \ 4 LU , 
γεθός εἰσιν οὐ μεγάλαι ? , xaTo δὲ τὴν ἐσοδὸν ἐς 
τὸ ἱερὸν γυναριῶν εἰκόνες λίθου τέ εἰσιν εἰργασμέναι, 

. Ν 7 “ ͵ λ € A . ἢ 
χαὶ ἔχουσαι τέχνης εὐ" ἐλέγοντο δὲ ὑπὰ τῶν ἐπιχω-- 
ρίων ἱέρειαι ταῖς Εὐμενίσιν αἱ γυναίχες. γενέσθαι. Ex 
Κερυνείας δὲ ἐπανελθόντι ἐς τὴν λεωφόρον nai ὁδεύ-- 
σᾶντι οὐχ ἐπὶ πολὺ, δεύτερά ἐςτιν ἐς Βούραν ἀποτρα- 
πέσθαι ϑαλάσσης δὲ ἐν δεξιᾷ καὶ ἡ Βούρα ἐν ὄρει 
χεῖται. Τεθῆναι δέ φασι τῇ πόλει τὸ ὄνομα ἀπὸ γυ- 
A , , ϑ4ι +» . ve 2 
vaxôs Βούρας, ϑνγατέρα δὲ αὑτὴν ἴωνος τοῦ Ξοὺ- 
bou καὶ ᾿λίκης εἶναι. ὅτε δὲ ἐλίκην ἐποίησεν ἄδηλον 
ἐξ ἀνθρώπων ὁ ϑεὸς, τότε καὶ τὴν Βούραν σεισμὸς 
ἐπέλαβεν ἰσχυρὸς, ὡς μηδὲ τὰ ἀγάλματα ἐν τοὶς 
ἱεροῖς ὑπολειφθῆναι τὰ ἀρχαῖα. ὁπέσοι δὲ τηνικαῦτα 
ἀποδημοῦντες À ς:ρατείας ἕνεκα ἔτυχον, À κατὰ πρό- 
’ LA La ’ ’ 

φασιν ἀλλοίαν, μόνοι τε ουτοι Βουραίων ἐλείφθησαν, 
χαὶ αὐτοὶ τῆς Βούρας ἐγένοντο οὐκις αἰ. Ναὸς δὲ ἐν-- 
ταῦθα Δήμητρος" ὁ δὲ Αφροδίτης Διονύσον τέ ἐξ, 
nai ἀλλος Εἰλειθυίας. Λίθον᾽ τοῦ Πεντελησίου τὰ dyx)- 
ματα, Λθηναίου δὲ ἔργα Εὐκλείϑου: χαὶ τῇ Δήμη- 
τρί és ἐσθής. Πεποίηται δὲ καὶ ἴσιδι ἑερόν. Κατα- 
βάντων δὲ ἐκ Βούρας ὡς ἐπὶ ϑάλασσαν, ποταμός 
τε Βουραϊκὲς ὀνομαζόμενος, χαὶ H ραχλῆς οὺ μέγας 
Est ἐν σπηλαίῳ" ἐπίχλησις μὲν καὶ τούτου Βουραϊχός. 


1 ἰσ. μέγεθος ἐτιν οὐ μέγα’ αἱ κατὰ τὴν ἔαοδον, 
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Μαντείας de ὑπὸ πίναχί 1 te καὶ ἀςτραγάλοις ἐπὶ 
λαθεῖν. Εὔχεται μὲν γὰρ πρὸ τοῦ ἀγάλματος ὁ τῷ 
ϑεῷ χρώμενος, ἐπὶ δὲ τῇ εὐχῇ λαθὼν ἀς-ραγάλους 
(οἱ. δὲ ἄφθονοι παρὰ τῷ Ἡρακλεῖ κεῖνται ) τέσσαρας 
ἀφίησιν ἐπὶ τῆς τραπέζης. Ἐπὶ δὲ παντὶ ἀς:ραγάλῳ 
σχήματα γεγραμμένα ἐν πίνᾳκι ἐπίτηδες ἐξήγησιν 
ἔχε τοῦ σχήματος. Σταδίων δὲ ἐπὶ τὸν Hpa- 
κλέα. ὡς τρίακοντα ἐξ Ἑλίκης ὁδὸς ἡ εὐθεῖά ἐς-ιν. 
Ἱροελθόντι δὲ ἀπὸ τοῦ Ἡρακλέους, ποταμὸς ἐς ϑά- 
λασσαν ἐκδίδωσιν ἀένναος, ἐξ ἔρους Ἀρκαδικοῦ 
κατερχόμενος" ὄνομα δὲ αὐτῷ τῷ ποταμῷ Κράθις, 
καὶ ἔνθα 2? αἱ πηγαὶ τοῦ ποταμοῦ τῷ ἔρει: ἀπὸ ταύ- 
τὴς τῆς Κράθιδος καὶ πρὸς Κρότωνι τῇ ἐν ἰταλίᾳ 
ποταμὸς ὄνομα ἔσχηκε. Πρὸς δὲ τῇ Αχαϊκῇ Κράθιδι 
᾿Αχαιῶν ποτε ᾧχητο Αἰγαὶ πόλις" ἐκλειφθῆναι δὲ 
αὐτὴν ἀνα χρόνον ὑπὸ ἀσθενείας λέγουσι. Τούτων δὲ 
καὶ ὄμηρος 5 τῶν Αἰγῶν ἐν ρας λόγοις ἐποιήσατο 

νήμην" 
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un oracle qui fait connoître l'avenir par le moyen 
d’un tableau et de dés. Celui qui veut le consulter, 
adresse d'abord des prières à la statue, il prend en- 
suite des dés , qui sont toujours en très-grand nombre 
devant cette statue, il en jette quatre sur la table, 
et va chercher l'explication du coup sur le tableau, 
où tous les différents coups de dés sont représentés, 
avec l'explication de ce qu'ils prédisent. Cette caverne 
est à environ trente stades d'Hélice par le chemin le 
plus court. En avançant un peu vous trouvez dans 
la mer l'embouchure d’un fleuve qui ne tarit jamais. 
1] descend d'une montagne de l’Arcadie, et porte 
comme elle le nom de Crathis; c'est aussi de cette 
montagne qu'a pris son nom le fleuve Crathis, qui 
coule auprès de Crotone en Italie. Il y avoit autre- 
fois auprès de celui qui arrose l'Achaïe une ville nom- 
mée Æges ,: que ses habitants abandonnèrent dans la 
suite, à ce qu'on dit, à cause de sa foiblesse ; Homère 
en parle dans le discours de Junon à Neptune: Ceux 
qui te font des offrandes à Hélice et à Æges. Ce qui 
prouve que Neptune recevoit le même culte dans ces 
deux villes. A peu de distance du Crathis , vous voyez 


à droite du chemin un tombeau sur lequel est peint 
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un homme à cheval; la peinture est presque eflacée. 
Le Ghyum est à environ trente stades de chemin de 
ce tombeau; on donne ce nom à un temple de Ghé 
\b Terre) sumommée Euwry'sternos (au large sein); sa 
statue est en bois et de la plus haute antiquité La 
femme qu’on lui choisit pour prétresse doit vivre chaste 
tout le reste de ses jours, et il ne faut pas qu'elle ait 
auparavant eu commerce avec plus d'un homme; on 
Téprouve en lui faisant boire du sang de taureau; et celle 
qui auroit voulu tromper, en seroit punie sur-le-champ 
par l'effet de ce breuvage; si plusieurs femmes se 
trouvent avoir les mêmes droits au sacerdoce, on 
choisit entre elles par la voie du sort, 


cuarirae XXVL 


Ville et port d'Ægira, jadis appelés Hypérésie ; motif de ce 
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εὑρήσεις ἐπὶ τῷ μνήματι, ἵππῳ παρες-ῶτα, ἀμυδρὰν 
γραφήν. Odès δὲ ἀπὸ τοῦ τάφου ς-αδίων ὅσον τριά- 
χοντὰ ἐπὶ τὸν καλούμενον Taiov Τῆς δὲ ἱερόν ἐςτιν 
ὁ Ταῖος ἐπίκλησιν Eupuc-épyou ξόανον dE ἐν τοῖς 
μάλιςτα ὁμοίως ἐςτὶν ἀρχαῖον. Τυνὴ δὲ ἡ ἀεὶ τὴν 
ἱερωσύνην λαμδάνουσα ἁγις“εὔει μὲν τὸ ἀπὸ τούτον, 
οὐ μὲν οὐδὲ τὰ πρότερά ἐςτι πλέον ἣ ἑνὸς ανδρὸς 
ἐς πεῖραν ἀφιγμένη. Πίνουσαι δὲ αἷμα ταύρου δοχι- 
μάζονται: ἣ δ᾽ ἂν αὐτῶν τύχη μὴ ἀληθεύουσα, 
αὐτίκα ἐκ τούτου τὲν δίκην ἔχει. Ην δὲ ὑπὲρ τῆς 
ἱερωσύνης ἀφίκωνται γυναῖχες εἰς ἀμφισδήτησιν πλέο-- 
vas, ἡ τῷ χλήρῳ λαχοῦσα προτετίμηται. 


κεφάλλιον KG. 
Φ 


ἸΙόλις καὶ ἐπίνειον Αἰγειρατῶν, ἧς ὄνομα to πάλαι 
Ὑπερησία > καὶ νέου ὀνόματος αἰτία. Ναοὶ καὶ ἀγάλ- 
ματα ἐν Αἰγείρᾳ. Φελλόη πόλισμα χαὶ τὰ ἐν αὐτῷ 
ἱερά. Πελλήνη πόλις καὶ Δονοῦσα πόλισμα, Πελλή- 
νῆς ἐπίνειον. 


’ 3 “ . 9 [4 
Es δὲ τὸ ἐπίνειον τὸ Αἰγειρατῶν ( ὄνομα τὸ αὑτὸ Ἢ τε 
/ \ N δ y > 7 À >” ; 
πόλις καὶ τὸ ἐπίνειον ἔχει ), ἐς ουν τὸ ἐπίνειον Αἰγειρα- 
Ca vd 2 * . 4 ΄ῳ \ 
τῶν ! δύο καὶ ἐδδομήχοντα ἀπὸ τοῦ κατὰ τὴν ὁδὸν τὴν 


L Αὐγειρῶν. 





218 AXAIKA. KG. 

“Βουραϊκήν εἰσιν Ἡρακλέους ς-άδιοι. ἐπὶ ϑαλάσσῃ μὲν δὴ 

Αἰγειράταις οὐδέν ἐςτιν ἐς μνήμην" ὁδὸς δ᾽ ἐκ τοῦ ἐπι-- 

ψείου δύο ς"αδίων καὶ δέκα ἐς τὸν ἄνω πόλιν. ὁμήρου 

δὲ ἐν τοῖς ἔπεσιν Ὑπερησία ὠνόμας-αι' τὸ δὲ ὄνομα 

τὸ νῦν ἐγένετο ἰώνων ἐποικούντων, ἐγένετο δὲ ἐπ’ 

αἰτίᾳ τοιᾷδε. Συινωνίων ἀφίεσθαι ς“ρατὸς ἔμελλεν αὐὖ- 

τοῖς πολέμιος ἐς τὴν γῆν. Οἱ δὲ [οὐ γὰρ ἐδόκουν ἀξιό- 

μαχοι τοῖς Σιχνωνίοις εἰναι) ἀθροίζουσιν αἶγας, ἑπόσαι - 
σφίσιν ἦσαν ἐν τῇ χώρᾳ. Σνλλέξαντες δὲ ἔδησαν πρὸς 

τοῖς κέρασιν αὐτῶν δᾶδας, καὶ, ὡς πρόσω νυχτὸς, 

ἦν, ἐξάπτουσι τὰς dada. Σικυώνιοι δὲ ( ἰέναι γὰρ 

συμμάχους. τοῖς Ὑπερησιεῦσιν ἴλπιζον καὶ εἶναι τὲν 

φλόγα ἐκ τοῦ ἐπιχουρικοῦ πυρὸς ) οἱ μὲν οἴκαδε ἐπαν-- 

ἤρχοντο, Ὑπερησίας δὲ τῇ πόλει τὸ ὄνομα τὸ νῦν 

μετέθεντο ἀπὸ τῶν αἰγῶν" καὶ χαθότι αὐτῶν ἡ καλ- 

Mon καὶ ἡγουμένη τῶν ἄλλων ὥκλασεν, Αρτέμιδος 

Αγροτέρας ἐποιήσαντο ἱερὸν, τὸ σέφισμα ἐς τοὺς 

Apr 


2,9 


ἐμιδός σφισιν 





Σικυωνίους οὐκ ἄνευ τῇ; 
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quable. Du port à la ville il y a douze stades de 
chemin. Homère donne à cette ville le nom d'Hypé- 
résie; elle avoit pris celui qu’elle porte maintenant au 
temps qu'elle étoit encore habitée par les Ioniens; 
voici à qu'elle occasion. Ils s'attendoient à être atta- 
qués par une armée de Sicyoniens,,et comme ils 
ne se sentoient pas -asses forts pour se défendre, ils 
s'avisèrent de rassembler toutes les chèvres qu'ils purent 
trouver dans le pays; ils leur attachèrent des torches 
aux cornes, et allumèrent ces torches lorsque la nuit 
fut un peu avancée. Les Sicyoniens croyant qu'il 
étoit arrivé du secours aux Hypérésiens, et que ces 
feux étoient ceux qu’allamoient leurs alliés, retour- 
nèrent dans leur pays, et les Hypérésiens changèrent 
le nom de leur ville en celui d’Ægira, du mot ægôn, 
chèvres. Dans la persuasion que c'étoit Diane qui 
leur avoit inspiré ce stratagême pour se défendre 
contre les Sicyoniens, ils lui érigèrent un temple sous 
le nom de Diane Agrotéra, à l'endroit où s’étoit re- 
posée celle de ces chèvres qui étoit la plus belle, 
et qui avoit toujours marché à lu tête des autres. Le 
nom d'Ægira ne l'emporta cependant pas tout de 
suite sur celui d'Hypérésie, et cela n’est pas éton- 
nant, puisque encore maintenant quelques personnes 
donnent l’ancien nom d'Hestiga à Oréum, ville de 
l'Eubée. Vous remarquerez à Ægira, d'abord le 
temple de Jupiter, et sa statue en marbre Pen- 
télique, qui le représente assis ; elle est d'Euclide, 
Athénien. Il y a dans le même temple une statue de 
Minerve debout, dont le visage, les pieds et les mains 
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sont en ivoire, tout le reste est en bois, orné de do. 
rures ét de différentes couleurs. Le temple de Diane 
et sa statue sont des ouvrages de notre temps. C'est 
üne jeune fille qui en est prêtresse, jusqu'à ce qu'elle 
soit en âge de se marier. Il y a aussi dans ce temple 
une très-anciefine statue, qui, à ce que disent les 
Ægirates, représente Iphigénie, fille d'Agamemnon; 
5115 disent la vérité, il est évident que ce temple a 
originairement été consacré à Iphigénie, Il y a aussi 
à Ægira un temple d'Apollon qui est de la plus haute 
antiquité, ainsi que. les sculptures qu'on voit à ses 
frontons. La statue en bois. de ce dieu est aussi très- 
ancienne, elle est très-grande, et le représente tout 
nu; aucun des gens du pays n'a su me dire de qui 
elle étoit, mais quiconque a vu l'Hercules qui est à 
Sicyone, s’apercevra facilement qu'elle est du même 
sculpteur, Laphaès de Phlionte. 11 y a dans ce temple 
une statue d'Esculape debout, et dans un autre en- 
droit: celle de Sarapis et d'Isis; ces trois stalues sont 
en marbre Pentéique. Les. Ægirates révèrent plus 


AXAIKA. κζ΄. aa! 
ἐλέφαντος χαὶ οἱ πόδες, τὸ de ἀλλο ξόανον χρυσοῦ 
τε ἐπιπολῆς διηνθισμένον éci καὶ φαρμάκοις. ἀρτέ- 
μιδός τε ναὸς nai ἀγαλμα τέχνης τῆς ἐφ᾽ ἡμῶν" ἱερᾶ- 
ται δὲ παρθένος, ἔςτ᾽ ἄν ἐς Gpay ἀφίκηται γάμον. 
ἔς χε δὲ καὶ ἄγαλμα ἐνταῦθα ἀρχαῖον, ἰφιγένεια ἡ 
Ayauéuvevos, ὡς οἱ Αἰγειρᾶταί φασιν" εἰ δὲ ᾿ ἀληθῆ 
λέγουσιν οὗτοι, δῆλός dev ἐξαρχῆς ἰφιγενείᾳ ποιηθεὶς 
ὁ ναός. Éçt καὶ ἀπόλλωνος ἱερὸν ἐς τὰ μάλιςτ-α ἀρ- 
χαῖον, τό τε ἱερὸν αὐτὸ καὶ ὁπόσα ἐν τοῖς ἀετοῖς" 
ἀρχαῖον δὲ mai τοῦ ϑεοῦ τὸ ξόανον, γυμνὸς, μεγέ- 
θει μέγας 1" τὸν ποιήσαντα δὲ εἶχεν οὐδεὶς τῶν ἐπι- 
χωρίων εἰπεῖν᾽ ὅςτις δὲ γδὴ τὸν Hpaxkéa τὸν ἐν 
Σικυῶνι ἐθεάσατο, τεχμαίροιτο ἂν καὶ ἐν Αἰγείρᾳ 
τὸν Απόλλωνα ἔργον εἶναι τοῦ αὐτοῦ Φλιασίου Aa- 
φαοῦς. Ασκληπιοῦ δὲ ἀγάλματα ὀρθά ἐςτιν ἐν ναῷ, 
xai Σαρχπιδος ἑτέρωθι καὶ ἴσιδος, λίθου χαὶ ταῦτα 
Πεντελησίον. Try δὲ Οὐρανίαν σέδουσι μὲν τὰ μάλις-α: 
ἐσελθεῖν δὲ ἐς τὸ ἱερὸν οὐκ ἔςτιν ἀνθρώποις. Θεοῦ δὲ, 
ἣν Συρίαν ἐπονομάζουσιν, ἐς ταύτης πὸ ἱερὸν εἰσίασιν 
ἐν ἡμέραις ῥηταῖς, ἄλλα τε, ὅσα νομίζουσι, προ- 
καθαριεύσαντες nai ἐς τὴν δίαιταν. Οἰδα καὶ οἴκημα 
ἐν Αἰγείρᾳ ϑεασάμενος. ἄγαλμα ἦν ἐν τῷ οἰκήματι 
Τύχης » τὸ κέρας φέρουσα τὸ Apadeias παρὰ δὲ 
αὑτὴν ἔρως πτερὰ ἔχων ἐςίν ἐθέλει δὲ σημαίνειν, 


1 jo. γυμνὸν, μεγέθει μέγα. 
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ἔτι ἀνθρώποις καὶ τὰ ἐς ἔρωτα τύχῃ μᾶλλον ἢ ὑπὸ 
κάλλους κατορθοῦται. Ἐγὼ μὲν οὖν Πινδάρου τά τε 
ἄλλα πείθομαι τῇ ὠδῇ καὶ μοιρῶν τε εἶναι μίαν τὸν 
Τύχην, καὶ ὑπὲρ. τὰς ἀδελφάς τι ἰσχύειν. ἐν Αἰγείρᾳ 
δὲ, ἐν τούτῳ τῷ οἰκήματι, ἀνήρ τὲ ἤδη γέρων ἶσα 
καὶ ὀδυρόμενος, καὶ γυναῖκες αἱ τρεῖς ἀφαιρούμεναι 
Dé εἰσι, nai ἴσοι νεανίσκοι ταῖς γυναιξὶν, ὁ δὲ 
ἐνδεδυχὼς ϑώραχκα. Ἑἰς τοῦτόν φασιν Αχαιοὶ, γενο- 
μιένὸν πολέμου μαχεσάμενον ἀνδρειότατα Αἰγειρατῶν 
τελευτῆσαι, καὶ αὐτοῦ τὸν ϑάνατον οἱ λοιποὶ τῶν 
ἀδελφῶν οἴκαδὲ ἀπήγγειλαν καὶ τοῦδε εἵνεκα αἴ τε 
ἀδελφαὶ διὰ τὸ ἐπ᾿’ αὐτῷ πένθος ἀποχοσμοῦνται, καὶ 
τὸν πατέρα ἐπονομάζουσιν οἱ ἐπιχώριοι Συμπαθῆ, 
ἅτε ἐλεεινὸν καὶ ἐν τῇ εἰκόνι. ὁδὸς δὲ ἐξ Αἰγείρας 
εὐθεῖα ἀπὸ τοῦ ἱεροῦ τοῦ Διὸς διά τε ὀρῶν καὶ ἀνάν-- 
της [ ἅπασά ] ἐςι τ᾿ μῆχος μὲν οὖν τῆς ὁδοῦ τεσσαρά- 
κοντά εἰσι ς“ἄδιοι, ἄγει δὲ ἐς Φελλόην, πόλισμα οὐκ 
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tendre qu'en amour la fortune (le hasard) fait plus 
que la beauté; je partage l'opinion de Pindare sur beau- 
coup de choses, et entre autres sur ce qu'il dit dans 
une de ses odes, que la Fortune est l’une des Parques, 
et qu'elle est bien plas puissante que ses sœurs. On 
voit à Ægira, dans le même temple, un bas-relief 
qui représente un homme déjà vieux et qui semble 
pleurer, et trois femmes qui ôtent leurs bracelets; 
il y a autant de jeunes gens , et l'un d'eux est revêtu 
d'une cuirasse : les Achæens disent que ce dernier 
étoit un guerrier d'Ægira qui fut tué dans une 
guerre en combattant avec la plus grande valeur; ses 
frères viennent chez lui annoncer sa mort, et c’est 
pour témoigner leur affliction que ses sœurs ôtent leurs 
ornements. Les gens du pays donnent au père le 
nom de Sympathès, parce qu'il a dans ce bas-relief 
l'air très-aflligé. Le chemin direct du temple de Jupiter 
à Ægira et à Phelloé est d'environ quarante stades ; 
il est tout entier à travers des montagnes et fort es- 
carpé. Phelloé est une petite ville peu célébre, qui 
n'étoit même déjà plus habitée lorsque les Ioniens 
avoient encore le pays. Les environs de Phelloé sont 
très-propres à la culture de la vigne; les endroits 
les plus pierreux sont plantés de chênes et remplis de 
sangliers, de cerfs, et d’autres animaux sauvages. On 
peut mettre Phelloé au nombre des petites villes de 
la Grèce les mieux pourvues d'eau. On ‘y voit un 
temple de Bacchus et un temple de Diane; la statue 
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de celle-ci est en bronze, et elle prend un trait dans 
son carquois ; celle de "Bacchus est peinte en vermil- 
lon. En descendant au port d'Ægira, et en avan- 
çant de nouveau, vous tronvez à droite du chemin 
le temple de Diane Agrotéra, qui est bâti, à ce qu'on 
dit, à l'endroit où la chèvré se reposa. Les Pellenéens 
sont limitrophes des Ægirates, et ils sont les derniers 
des Achæens du côté de Sicyone et d'une portion de 
l'Argolide. Leur ville a pris son nom, à ce qu'ils disent, 
de Pallas, l'un des Titans; mais si l'on en croit les 
Argiens, elle a été fondée par Pellen, Argien, fils, 
à ce qu'ils disent, de Phorbas, fils de Triopas. Il y 
avoit entre cette ville et celle d'Ægira une petite ville 
nommée Donuse , qui étoit soumise aux Sicyoniens, et 
ΜΕΝ été détruite par eux. On prétend que c'est d'elle 


qu'Homère parle dans son catalogue des vaisseaux, 





AXAIKA. KG. 225 
πεποίηται, βέλος dE ἐχ φαρέτρας λαμβάνουσα: τῷ 
Διονύσῳ δὲ ὑπὸ χινναδάρεως τὸ ἀγαλμά ἐς"ιν ἐπην-- 
θισμένον. Ες δὲ τὸ ἐπίνειον καταβᾶσιν ἐξ Αἰγείρας, 
χαὶ αὖθις ἐς τὰ πρόσω βαδίζουσιν, ἔςτιν ἐν δεξιᾷ τῆς 
ἑδοῦ τὸ ἱερὸν τῆς. Ἀγροτέρας, ἔνθα τὲν αἴγα ὀκλάσαι 
λέγουσι. Τῆς δὲ Αἰγειρατῶν ἔχονται Πελληνεῖς" πρὸς 
Σικυῶνος δὲ οὗτοι χαὶ μοίρας τῆς Ἀργολίδος Ἀχαιῶν 
οἰχοῦσιν ἔσχατοι. Τὸ δὲ ὄνομα ἐγένετο τῇ πόλει, 
λόγῳ μὲν τῷ Πελληνέων 1, ἀπὸ Πάλλαντος, (τῶν Τιτά- 
νων δὲ χαὶ Πάλλαντα εἶναι λέγουσι ), δόξη δὲ τῇ Αρ- 
γείων, ἀπὸ ἀνδρὸς ᾿Αργείου Πέλληνος" Φόρθαντος δὲ 
εἶναι τοῦ Τριόπα παῖδα αὐτὸν λέγουσιν. Αἰγείρας δὲ 
ἐν τῷ μεταξὺ xai Πελλήνης πόλισμα ὑπήκοον Σικνω- 
νίων Δονοῦσα καλουμένη, ἐγένετο μὲν ὑπὸ τῶν Σικνω- 
νίων ἀνάς“ατος" μνημονεύειν δὲ καὶ Ounpov ἐν κατα- 
λόγῳ τῶν σὺν Αγαμέμνονί φασιν αὐτῆς ποιήσαντα 
ἔπος" 


y L 4 A # 
Où © Ὑπερησίην te καὶ αἰπεινὴν Δονόεσσαν 3. 


Πεισίςρατον δὲ, ἡνώια ἔπη τὰ Ὁμήρου διεσπασμένα 
τε καὶ ἀλλαχοῦ μνημονευόμενα ἠθροίζετο, à αὐτὸν Πει- 
σίςιῥατον,, À τῶν τινα ἑταίρων μεταποιῆσαι τὸ ὄνομα 
ὑπὸ ἀγνοίας. Eer δὲ Ἀρις-οναῦται Πελληνεῦσιν ἐπί- 
γείον. Ἐς τοῦτο ἐξ Αἰγείρας τῆς ἐπὶ ϑαλάσση ς αδίων 


8 Πελλήνων. 4. Iliade, L, 11, v. 573. ἮΝ 
IV. 15 
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éçiv εἴκοσιν ὁδὸς καὶ ἑκατόν" ταύτης δὲ ἡμίσεια ἐς 
Πελλόνην ἀπὸ τοῦ ἐπινείον. ὄνομα δὲ Αρις-οναύτας 
γενέσθαι τῷ ἐπινείῳ λέγουσιν, ὅτε καὶ ἐς τοῦτον τὸν 
λιμένα ὡρμίσαντο οἱ πλεύσαντες ἐπὶ τῆς Ἀργοῦς. 
Πελληνεῦσι δὲ ἡ πόλις ἐςσὶν ἐπὶ λόφου κατὰ ἄκραν 
τὴν κορυφὴν ἐς ὀξὺ ἀνες-ηκότος. Τοῦτο μὲν δὴ ané- 
τόμον, καὶ δ, αὐτό ἐςτιν ἀοίκητον" τῷ δὲ χθαμαλω- 
τέρῳ πεπόλις-αί φφισιν οὐ συνεχὴς ἡ πόλις, ἐς δὲ μοίρας 
γενεμημένη δύο ὑπὸ τῆς ἄχρας μεταξὺ ἀνεχούσης. 

. . 


. ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ KZ’. 


ἀξιόλογα κατὰ τὴν ἐς Πελλήνην ὁδόν. Ἑρμῆς ὁ Δόλιος., 
Διονύσου Λαμπτῆρος ἱερὸν καὶ ἑορτή. ἀπόλλωνος Θεο- 
ξενίον ἱερόν, Πελληνῶν γυμνάσιον. Τὰ περὶ Προμάχου. 
Ποσείδιον. Μυσαῖον. ἀσκληπιοῦ ἱερόν. 


Τόντων δὲ ἐς Πελλήνην, ἄγαλμά ἐς-ιν ἢ 


ACHAIE, cn. XX VIL 227 
et il y en a soixante de la ville de Pellène à son port. 
On lui a donné ce nom, à ce qu’on dit, parce que 
les Argonautes y abordèrent. La ville de Pellène est 
située sur une colline dont le sommet se termine en 
pointe; il est très-escarpé, et par cela même inhabi- 
table. La ville est bâtie à l'endroit le plus uni de 
cette colline, et elle est divisée en deux parties par ce 


sommet qui s'élève au milieu. 


CHAPITRE X XVII. 


Monuments remarquables sur la route qui conduit à Pellène, 
Mercure Dolius. Temple et fête de Bacchus Lampter. Temple 
d’Apollon Théoxénien. Gymnase des Pellenéens. Promachus. 
Posidium. Mysæum. Temple d’Esculape. 


Ex allant à Pellène vous trouvez sur le chemin une 
‘statue de Mercure surnommé Dolus; il est toujours 
prêt à exaucer les prières des mortels; sa statue est 
de forme carrée, avec une barbe et un bonnet tra- 
vaillé sur la tête. Sur la même route et près de la 
ville, il y a un temple de Minerve bâti en pierres 
du pays; la statue de là déesse est en ivoire et en 
or; on dit qu'elle est l'ouvrage de Phidias, qui l’a 
faite avant celle qui est dans la citadelle d'Athènes, 
: 1 5 * 


\ 
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«et avant celle de Platées. Les Pellénéens disent qu'il y 
ἃ sous le piédestal de la statue une chapelle secrette 
.creuèée dané la terre; que l'air de ce souterrain est 
humide, ce qui est favorable à la conservation de 
l'ivoire. Au-dessus du temple de Minerve est un 
bois enclos de murs, et consacré à Diane surnommée 
Soteira; on jure par elle dans les plus grandes occa- 
sions; l'entrée de ce bois n'est permise à personne, 
excepté aux prêtres qui sont principalement choisis 
dans les meilleures familles du pays. Le temple de Bac- 
chus Lampter est vis-à-vis le bois de Diane Soteira; 
on célébre en son honneur une fête nommée Lamp- 
térie; pendant laquelle on porte durant la nuit des 
flambeaux dans son temple, et l'on place par toute 
la ville des vases remplis de vin. Il y a aussi à Pellène 
un temple d’Apollon Théoxénius. Sa statue est en 
bronze, et on célébre en son honneur des jeux nom- 
més Théoxéniens; le prix de la victoire est une somme 
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ἐν Πλαταιαῖς ποιῆσαι τῆς Αθηνᾶς τὰ ἀγάλματα. 
Λέγουσι δὲ οἱ Πελληνεῖς καὶ ἄδυτον τῆς Αθηνᾶς 
χαθήκειν ἐς βάθος τῆς γῆς, εἶναι δὲ τὸ ἄδυτον τοῦτο 
ὑπὸ τοῦ ἀγάλματος τῷ βάθρῳ, καὶ τὸν ἀέρα ἐκ τοῦ 
ἀδύτου νότιόν τε εἶναι, καὶ δι’ αὐτὸ τῷ ἐλέφαντι ἐπι- 
τήδερνδ' Ὑπὲρ δὲ τὸν ναὸν τῆς Αθηνᾶς ἐςτιν ἄλσος 
περιῳχοδομημένον τείχει Σωτείρας ἐπίκλησιν Αρτέ-- 
pudos , καὶ ὀμνύουσιν ἐπὶ μεγίς οις αὑτήν" ἔσοδός τε 
πλὴν τοῖς ἱερεῦσιν, ἄλλῳ δὲ οὐδενί ἐςτιν ἀνθρώπων. 
ἱερεῖς δὲ ἄνδρες τῶν ἐπιχωρίων εἰσὶ κατὰ δέξαν γέ- 
vous μάλιςα αἱρούμενοι. Τοῦ δὲ ἄλσους τῆς Σωτεί- 
ρας ἱερὸν ἀπαντικρὺ Διονύσου Λαμπτῆρός ἐς ιν ἐπί- 
χλησιν. Τούτῳ καὶ Λαμπτηρίαν ἑορτὴν ἄγουσι, καὲ 
δᾶδας τε ἐς τὸ ἱερὸν κομίζουσιν ἐν vuxti, καὶ οἴνου 
χρατῆρας ἱς"ἄσιν ἀνὰ τὴν πόλιν πᾶσαν. Éet καὶ 
Απόλλωνος Θεοξενίον Πελληνεῦσιν ἱ ερόν᾽ τὸ δὲ ἀγαλμα 
χαλκοῦ πεποίηται καὶ ἀγῶνα ἐπιτελοῦσι Θεοξένια τῷ 
Ἀπόλλωνι, τιθέντες ἀργύριον ἄθλα τῆς νίκης: nai 
ἄνδρες ἀγωνίζονται τῶν ἐπιχωρίων. Πλησίον δὲ τοῦ 
Ἀπόλλωνος ναός ἐς: ιν Ἀρτέμιδος: τοξευούσης δὲ ἢ 
ϑεὸς παρέχεται σχῆμα. ῷκοδόμηται δὲ καὶ ἔλυτρον 
χρήνης ἐν τῇ ἀγορᾷ » Χαὶ λουτρά éçtv αὑτοῖς τὰ 
ὕϑωρ τὸ ἐκ τοῦ ϑεοῦ, ἐπεί τοι πίνειν πηγαί σφισιν 
ὑπὸ τὴν πόλιν εἰσὶν οὐ πολλαί: τὸ δὲ χωρίον, ἔνθα 
αἱ πηγαὶ, Γλυχείας ὀνομάζουσι. Γυμνάσιον δὲ ἀρ-- 
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χαῖον ἐς ἐφήθων paca τελεῖται μελέτην" οὐδὲ ἐς 
τὴν πολιτείαν ἐγγραφᾶναι πρότερον καθέξτηκεν οὐδενὶ, 
πρὶν ἂν ἐφηθεύσωσιν. Ἐνταῦθα ἀνὸρ Πελληνεὺς ἕςτηκε 
Πρόμαχος ὁ Δρύωνος, ἀνελόμενος παγκρατίου νίκας, 
τὴν μὲν ὀλυμπιάσι » τρεῖς δ' ἰσθμίων,, καὶ Νεμέᾳ 
© δύο τ καὶ αὐτοῦ καὶ εἰκόνας 3 ποίώσαντες οἱ Πῷλη- 
γεῖς, τὴν, μὲν ἐς Ὀλυμπίαν ἀνέθεσαν, τὴν δὲ ἐν γυμ- 
γασίῳ, λίθου ταύτην χαὶ οὐ χαλκοῦ. Λέγεται δὲ καὶ 
ὡς Κορινθίου συνες-ῶτος πολέμου. Πελληνεῦσιν, ἀπο- 
xedveuv 6 Πρόμαχος πλείςους τῶν ἀντιτεταγμένων. 
Λέμται δὲ καὶ ὡς Πουλυδάμαντος τοῦ Σκοτουσσαίου 
κρατήσειν Ὀλυμπίᾳ" τὸν δὲ Πουλυδϑάμαντα δεύτερα 
τέτε ἐς ἀγῶνα ἀφῖχθαι τὸν ὀλυμπιακὸν παρὰ βασι- 
λέως τοῦ Περσῶν ἀνασωθέντα oixade. Θεσσαλοὶ δὲ, 
ἡσσηθῆναι Πουλυδάμαντα οὐχ ὁμολογοῦντες, παρέ- 
χονται καὶ ἄλλα ἐς πίςτιν, καὶ ἐλεγεῖον ἐπὶ τῷ Που- 
λυϑάμαντι' 
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très-ancien, est destiné principalement aux exercices 
des adolescents ; il n'est permis d'inscrire personne 
parmi les citoyens, qu'il ne soit parvenu à l'âge de 
puberté. On voit dan$ ce gymoase la statue de Pro- 
machus, fils de Dryops, natif de Pellène , qui remporta | 
plusieurs victoires au pancrace; savoir, une à Olympie, 
trois dans l’Isthme, et deux à Némée. Les Pellénéens 
lui érigèrent deux statues, l’une à Olympie , en bronze, 
et l'autre en marbre dans leur gymnase. On dit que 
dans une guerre qui s’éleva entre les Corinthiens et les 
Péllénéens , Promachus tua la plus grande partie des 
ennemis. On dit aussi qu'il vainquit à Olympie Poly- 
damas de Scotusse ; c’étoit la seconde fois que Polyda- . 
mas étoit venu aux jeux Olympiques -depuis son 
retour de la cour du roi des Perses. Les Thessaliens 
ne conviennent pas que Polydamas ait jamais été 
vaincu, et entre autres preuves qu'ils allèguent en 
faveur de leur opinion, ils citent ce vers d’une ins- 
cription élégiaque sur Polydamas : O Scotusse , qui as 
donné le jour à l’invincible Polydamas. Les Pellénéens 
rendent donc à Promachus les plus grands honneurs; 
quant à Chæron, qui a remporté deux victoires à la 
lutte à Némée et quatre à Olympie, ils ne veulent | 
pas même proférer son nom : cela vient, je pense, 
de ce qu’il renversa le gouvernement établi à Pellène, 
et accepta d'Alexandre, fils de Philippe, le don qui ex- 
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pose le plus à l'envie, le pouvoir suprême dans sa patrie. 

On voit aussi à Pellène uh temple d'Iithye; il est situé 

dans la partie de la ville, ‘la plus petite. L'en- 

droit qu'on nomme Posidium étoit autrefois un bourg, 

il est désert maintenant. Ce Posidium est situé au- 

dessous du gymnase, et il est resté jusqu'à présent 

consacré à Neptune. Le Mysæum, qui est un temple 

de Cérès Mysienne , est à environ soixante stades de 

Pellène : il a été érigé, à ce qu'on dit, par un cer- 

tain Mysius d'Argos, qui, suivant les Argiens, avoit 

donné l'hospitalité à Cérès.. Il y a dans le Mysæum 
un bois trèstouffu et des fontaines très-abondantes. 

On y.célébre en l'honneur de Cérès des fêtes qui. 
durent sept jours; le troisième jour de ces fêtes 168. 
hommes sortent du temple, les femines y restent, et font 

pendant la nuit les cérémonies qui leur sont prescrites 


par la loi. On en renvoie non-seulement les hommes, 
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τοῦ Φιλίππου. λαδὼν, τύραννος πατῤίδος τῆς αὑτοῦ 
“χατας ἤναι. Εςι δὲ χαὶ Εξλειθνίας Πελληνεῦσιν ἱερόν" 
τοῦτο ἐν μοίρᾳ τῆς πόλεως τῇ ἐλάσσονί écriv ἱδρυμέ- 
vov. . Τὸ δὴ ὀνομαζόμενον Ποσείδιον τὰ μὲν ἀρχαιό--: 
τερα. ἦν δῆμος, ἔρημον δὲ ἐφ᾽ ἡμῶν. Éce μὲν δὴ τὸ, 
Ποσείδιον τοῦτο ὑπὸ τὸ γυμνάσιον" διαμεμένηκε δὲ 
xai ἐς τόδε ἔτι αὑτῷ Ποσειδῶνος ἱερὸν νομίζεσθαι. 
Πελλήγης δὲ ἔσον ς-ἄδια ἑξήκοντα ἀπέχει τὸ Μυσαῖον, 
ἱερὸν Δήμητρος Μυσίας" ἱδρύσασθαι δὲ αὐτὸ Μύσιόν 
φασιν ἄνδρα Ἀργεῖον" ἐδέξατο δὲ οἴκῳ Δήμητρα καὶ 
ὁ Μύσιος λόγῳ τῷ Αργείων. Εςιι δὲ ἄλσος ἐν τῷ 
Musaio , δένδρα ὁμοίως τὰ πάντα, καὶ ὕδωρ ἄφθονον 
ἄνεισιν ἐκ πηγῶν" ἀγουσι δὲ καὶ ἑορτὴν τῇ Δήμητρι ἐν- 
ταῦθα ἡμερῶν ἑπτά" τρίτῃ δὲ ἡμέρᾳ τῆς ἑορτῆς ὑπε- 
ξίατιν οἱ ἄνδρες ἐκ τοῦ ἱεροῦ, καταλειπόμεναι δὲ αἱ 
γυναῖκες δρῶσιν ἐν τῇ νυχτὶ, ὁπόσα νόμος ἐς-ὶν αὖὺ- 
ταῖς" ἀπελαύνονται δὲ οὐχ οἱ ἄνδρες μόνον, ἀλλὰ 
χαὶ τῶν χυνῶν τὸ ἄῤῥεν. Ἐς δὲ τὴν ἐπιοῦσαν ἀφιχο- 
μένων ἐς τὸ ἱερὸν τῶν ἀνδρῶν, αἱ γυναῖκές τε ἐς 
αὑτοὺς, καὶ ἀνὰ μέρος ἐς τὰς γυναῖκας οἱ ἄνδρες 
γέλωτί τε ἐς ἀλλήλους χρῶνται καὶ σκώμμασιν. ἀπω- 
τέρω δὲ οὐ πολὺ ἀπὸ τοῦ Μυσαίον ἱερόν ἐς ιν Ασχλη- 
πιοῦ καλούμενον Κῦρος, καὶ ἰάματα ἀνθρώποις παρὰ 
τοῦ ϑεοῦ γίνεται. ὕδωρ δὲ καὶ ἐνταῦθα ἀνέδην éci, 


χαὶ ἐπὶ τῇ μεγίς τῶν πηγῶν τοῦ Ασχληπιοῦ τὸ 
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ἄγαλμα ἵδρυται. Ποταμοὶ δὲ ἐκ “τῶν ὀρῶν κατέρ-- 
χονται ὑπὲρ τὴν Πελλήνην, πρὸς μὲν Αἰγείρας καλού- 
μενος Κριός ἔχειν δὲ αὐτὸν joua ἀπὸ Τιτᾶνος 
Ἐριοῦ" καὶ ἄλσος 1 ὠνόμας-αι ποταμὸς, ὃς ἀρχέμενος 
de Σιπύλου τοῦ ὄρους ἐς τὸν ἕρμον κάτεισι. Καθότι 
δὲ Πελληνεῦσιν ὅροι τῆς χώρας πρὸς Σικυωνίους εἰσὲ, 
χατὰ τοῦτο ποταμός σφισι Σῦς ἔσχατος ποταμῶν τῶν 
Ἀχαϊκῶν ἐς. τὴν Σιχνωνίαν ἐκδίδωσι ϑάλασσαν. 


τ ἧς καὶ ἄλλος. 
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grande de ces fontaines. Les fleuves qui sortent des 
montagnes au-dessus de Pellène sont le Crius, qui se 


rend à Ægira, et qui a pris son nom, à cequ’on dit, . 


de Crius l’un des Titans. Il y a un autre fleuve nommé 
Alsus, qui prend sa source dans le mont Sipyle, et 


va se jeter dans l’'Hermus. Du côté où Pellène confine 


à Sicyone, coule le Sys qui est le dernier des fleuves 
de l'Achaïe; il se jette dans la mer de Sicyone. 


»”- 
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EAAÂAAOZ ΠΕΡΙΒΓΙΓΗΣΕΩΣ 
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DESCRIPTION 
DE LA GRÉCE, 
Pan PAUSANIAS. 


ARCADIE. 





ΠΑΥΣΑΝΊΟΥ 


EAAAAOZ ΠΕΡΙΗΓΗΣΕΩΣ 
APKAAIKA. 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Α΄. 


ἀρκάδες οἰκοῦσι τὸ μεσόγαιον "τῆς Πελοποννήσου. ὅρια 
τῶν λοιπῶν πόλεων. Πελασγός. 


Ἀρκάδων δὲ τὰ πρὸς τῆς ἀργείας τ Τεγεάται τε 
" A - NA ΠΝ ἢ 

: ἔχουσι καὶ Μαντινεῖς. Νέμονται δὲ ουτοί τε nai τὸ 
ἄλλο ᾿ἀρκαδικὸν τὸ μεσόγαιον τῆς Πελοποννήσου. 
Κορίνθιοι γὰρ οἰκοῦσιν ἐπὶ τῷ ἰσθμῷ πρῶτοι: Κοριν-- 
θίοις δὲ τὰ πρὸς ϑαλάσσης εἰσὶν Ἐπιδαύριοι γείτονες. 


μὰ; 2 








DESCRIPTION 


DE LA GRÈCE, 


Pan PAUSANIAS. 
LIVRE VIII. ARCADIÉ, 


CHAPITRE J. 


Les Arcadiens habitent l'intérieur du Péloponnèse. Frontières 
| des autres états. Pélasgus. 


L'ancanre est, du côté de l'Argolide, habitée par 
les Tégéates et les Mantinéens. Ces peuples ; ainsi 
que tous les autres Arcadiens, occupent le milieu des 
terres dans le Péloponnèse. En effet, en entrant par 
l'Isthme dans cette partie de la Grèce, on trouve 
d’abord les Corinthiens; en suivant les côtes de la 
mer , les Epidauriens sont voisins des Corinthiens ; 
après Epidaure viennent Trœzène, Hermione, le 
golphe Argolique, et la partie du pays des Argiens 
qui est sur les bords de la mer; les peuples qui en- 
vironnent les Lacédæmoniens, occupent 165 côtes qui 
suivent; délà les Messéniens descendent jusqu'à 
la mer, à Méthone, Pylos et Cyparissies. Vers 
Léchée, les Corinthiens ont pour voisins immé- 


diats les Sicyoniens, qui sont de ge côté-là le dernier 
IV. ω 





, 
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peuple de l'Argolide. Au dessus de Sicyone se trouvent 
ceux des Achæens qui habitent les bords de la mer ; les 
Eléens occupent l'autre côté du Péloponnèse qui est en 
face des îles Echinades. L'Élide n’est bornée que par 
la Messénie vers Olympie et l'embouchure de l'Alphée ; 
vers l'Achaïe, elle l'est par le pays des Dyméens. Tous 
les peuples dont je viens de parler touchent à lamer, 
mais les Arcadiens habitent l'intérieur des terres , et 
sont par conséquent éloignés de la mer de tous les 
côtés; c'est pour cela qu'Homère dit qu'ils allèrent 
au siège de Troie sur des vaisseaux qu'Agamemnon 
leur avoit prêtés, et non sur les leurs. Les Arcadiens 
disent que Pélasgus fut ke premier homme qui ait 
existé ἄμα: cette contrée ; il est naturel qu'il y en ait 
eu d’autres avec Jui, et qu’il n'ait pas été seul, car 
sur qui auroit-ik régné ? Pélasgus étoit sans doute su- 
périeur aux autres par la taille, par la force et par la 
“beauté il Les surpassoit même en prudence ; c'est pour 
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γολίδος. Μετὰ Σικυῶνα Αχαιοὶ τὸ ἐντεῦθέν εἰσιν οἱ 
παρὰ τὸν αἰγιαλὸν cirobvres. Τὸ δὲ ἕτερον Πελοπονα 
γήσου πέρας τὸ ἀπαντιχρὺ τῶν Ἐχινάδων οἰχοῦσιν 
Ἠλεῖοι. Τῆς δὲ γῆς τῆς Ἡλείας κατὰ μὲν Ολυμπίαν - 
χαὶ τοῦ Ἀλφειοῦ τὰς ἐχθολὰς πρὸς τὴν Μεσσηγίαν 
εἰσὶγ᾽ pot, τὰ δὲ πρὸς Αχαΐαν Δυμαίων εἰσὶν ὅροι. 
Τούτων τῶν κατειλεγμένων καθηκόντων ἐπὶ ϑάλασ- 
σαν, Ἀρκάδες τὸ ἐντὸς οἰκοῦσιν ἀποχλειόμενοι ϑαλάσ- 
ons ! πανταχόθεν" ὅθεν σφᾶς καὶ Opnpos ἀφικέσθαι 
φησὶν ἐς Τροίαν παρ᾽ Αγαμέμνονος πλοῖα εἰληφότας, 
χαὲ οὐχὶ ναυσὶν οὐκείαις. Φασὶ δὲ Apradec , ὡς Πελασ- 
γὸς γένοιτο ἐν τῇ γῇ ταύτη πρῶτος. Εἰκὸς δὲ ἔχει τοῦ 
λόγου, χαὶ ἄλλους ὁμοῦ τῷ Πελασγῷ, μηδὲ αὐτὸν 
Πελασγὸν “γενέσθαι μόνον" ποίων γὰρ ἂν χαὶ ἦρχεν 
ὁ Πελασγὸς ἀνθρῴκων ; μεγέθει μέν τοι καὶ κατὰ 
ἀλκὴν καὶ κάλλος προεῖχεν ὁ Πελασγὸς, καὶ γνώμην 
ὑπὲρ τοὺς ἀλλους ἥν, καὶ τούτων ἕνεκα αἱρεϑῆναί, 
μοι δοκεῖ βασιλεύειν ὑπ’ αὑτῶν. Πεποίηται δὲ καὶ 


ν᾿, >» 7 
Ασίῳ τοιάδε ἐς αὑτόν" 


ἀντίθεον δὲ Πελασγὸν ἐν ὑψικόμοισιν ὄρεσσι 
Γαῖα μέλαιν᾽ ἀνέδωκεν, ἵνα ϑνητῶν γένος εἴη. 
Πελασγὸς δὲ βασιλεύσας, τοῦτο μὲν ποιήσασθαι καλύ- ᾿ 
Éas ἐπενόησεν, ὡς μὴ ῥιηροῦν τε καὶ ὕεσθαι τοὺς 


1 Θαλάσση: 


ΙΥ. 16 
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ἀνθρώπους, μηδὲ ὑπὸ τοῦ χαύματος ταλαιπωρεῖν" 
τοῦτο δὲ τοὺς χιτῶνας τοὺς ἐκ τῶν δερμάτων τῶν 
ὑῶν, οἷς καὶ νῦν περί τε Εὔβοιαν ἔτι χρῶνται καὶ ἐν 
τῇ Φωχίδι, «ὁπόσοι βίου σπανίζουσιν, οὗτός ἐξτιν ὁ 
ἐξευρών. Καὶ δὴ καὶ τῶν φύλλων τὰ ἔτι χλωρὰ χαὲ 
πόας τε καὶ ῥίξας οὐδὲ ἐδωδίμους, ἀλλὰ ὀλεθρίους 
ἐνίας, σιτουμένους τοὺς ἀνθρώπους, τούτων μὲν ἔπαυ- 
σεν ᾧ Πελασγός" ὁ δὲ τὸν καρπὸν ' τῶν δρυῶν οὔτι 
που πασῶν, ἀλλὰ τὰς βαλάνους τῆς φηγοῦ τροφὲν 
ἐξεῦρεν εἶναι. Πρρέμεινέν τε ἐνίοις ἐς τοσοῦτον ἀπὸ 
Πελασγοῦ τούτου ἡ δίαιτα, ὡς καὶ τὲν Πυθίαν, ἑνύκα 
Λᾳκεδαιμηνίοις γῆς τῆς ἀρκάϑων ἀπηγόρευεν ἅπτε- 
σθᾳι,, καὶ τάδε. εἰπεῖν τὰ ἔπη" 

Πολλοὶ ἐν ἀρκαδίῃ βαλανηφάγοι ἄνδρες ἔασιν, ᾿ 

ΟἹ σ᾽ ἀποκωλύσουσιν. Ἐγὼ δέ τοι οὔ τι μεγαίρω. 


Πελασγοῦ δὲ βασιλεύοντος γενέσθαι καὶ τῇ χώρᾳ Πελασ- 
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leur, soit celui de se faire des vêtements avec des 
peaux de sangliers, vêtements dont les gens pauvres 
se servent encore maintenant dans l'Eubée et la Pho- 
cide. Les hommes vivoient encore de feuilles vertes, 
d'herbes et de racines qui n'étoient pas toutes man- 
geables, et dont quelques-unes même étoient mor- 
telles; Pélasgus les fit renoncer à cette noarniture, 
et il découvrit que Îles glands, noh pas ceux de 
toutes les espèces de chênes, mais ceux que pro- 
duit le hêtre, étoient un aliment. Cette manière 
de se nourrir, trouvée par Pélasgus, se conserva si 
long-temps chez quelques Peuples de l’Arcadie, que 
la Pythie, lorsqu'elle défendit aux Lacédæmoniens. 
d'envahir le pays des Arcadiens, leur dit les vers sui- 
vants : {27 a dans l Arcadie beaucoup de mangeurs de 
glands , qui t'empécheront de réussir; quant à moi je 
ne my oppose pas. On dit que le pays porta le nom 
de Pélasgie sous le règne de Pélasgus. | 


16* 
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Lycson. Jupiter Lycéen. Jeux Lycéens. Panathénées, Hôtes 
et convives des dieux. Hommes mis au rang des dieux, 
Contes fabuleux. 

Lrciox, fils de Pélasgus, fut plus ingénieux que son 

père. 11 fonda sur le mont Lycée la ville de Lycosure, 

donna à Jupiter le surnom de Lycéus, et institua les 
jeux Lycéens. Je ne crois pas que les Panathénées eus- 
sent déjà été célébrées à Athènes, et je me fonde 
sur ce que ces jeux, connus d'abord sous le nom 
d’Athénées , ne prirent celui de Panathénées que sous 

Thésée, lorsqu'il eut réuni tous les Athéniens dans la 

même ville. Quant aux jeux olympiques, comme on 

les fait remonter à une époque plus reculée que la 
création du genre humain, puisqu'on dit que Jupiter 
et Saturne 


.disputèrent Je prix de la lutte, et les 
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? 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ B. 


Auxduv. Ζεὺς ᾿Ανκαῖος. Λύχαια χαὶ Παναθήναια ἀγῶνες. 
ἄνθρωποι ξένοι καὶ ὁμοτράπεζοι Θεοῖς. ἀνθρωποι ϑεοί. 
Τὰ περὶ τούτων μυθολογούμενα. 


“Ἄ κ4 

Λυκίων δὲ ὁ Πελασγοῦ τοσάδε εὗρεν à ὁ πατήρ " 

, / A / w “ΟΣ es 
σοφώτερα. Λνχοσούραν τε γὰρ πόλιν ὠχισεν ἐν τῷ 
ὄρει τῷ Λυχαίῳ, χαὶ Δία ὠνόμασε Λνυκαῖον, χαὲὶ 
ἀγῶνα ἔθηκε Λύχαια. Οὐχ ἔτι 2 δὲ τὰ παρ᾽ Αθηναίοις᾽ 
Παναθήναια τεθῆναι πρότερα ἀποφαίνομαι τούτῳ γὰρ 
τῷ ἀγῶνι Αθήναια ὄνομα ἦν, Παναθήναια δὲ κλη-- 
θῆναί φασιν ἐπὶ Θησέως, ὅτι ὑπὸ Αθηναίων ἐτέθη 
᾿ συνειλεγμένων εἰς μίαν ἁπάντων πόλιν. Ο δὲ ἀγὼν 
e À \ , , L A γ , Lt 3 
ὁ Ολυμπικὸς, ( ἐπανάγουσι γὰρ δὲ αὑτὸν ἐς τὰ ἀνω- 
4 “2 , , , ᾿ , » / 
τέρω τοῦ ἀνθρώπων γένους, Κρόνον xat Δία αυτόθι 

= / | y € / , » 
παλαῖσαι λέγοντες, καὶ ὡς Κούρητες δράμοιεν πρῶτοι) 
τούτων εἵνεκα ἐκτὸς ἔςτω μοι τοῦ παρόντος λόγον. 
Δοχῶ δὲ ἔγωγε, Κέιροπι ἡλικίαν τῷ βασιλεύσαντι Αθη-- 
ναίων χαὶ Λυκάονι εἶναι τὲν αὐτὲν, σοφίᾳ δὲ οὐχ 
ὁμοίως σφᾶς ἐς τὸ ϑεῖον χρήσασθαι. ὁ μὲν γὰρ Δία 
τε ὠνόμασεν ἵπατον πρῶτος ᾽ καὶ ὁπόσα ἔχει φυχὴν, | 


1 0 πατὴρ oi. 2 Οὐχὶ ἔτι. 
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τούτων μὲν ἠξίωσεν οὐδὲν ϑῦσαι, πέμματα δὲ ἐπι-- 
χώρια ἐπὶ τοῦ βωμοῦ. καθήγισεν, ἃ πελάνους καλοῦ- 
σιν ἔτι χαὶ ἐς ἡμᾶς ᾿Αθηναῖοι. Λυκάων δὲ ἐπὶ τὸν 
βωμὸν τοῦ Λυκαίου Διὸς βρέφος ἤνεγκεν ἀνθρώπου, 
χαὶ vas τὸ βρέφος, καὶ ἔσπεισεν ἐπὶ τοῦ βωμοῦ τὸ 
αἷμα χαὶ αὐτὸν αὐτίκα ἐπὶ τῇ ϑυσίᾳ γενέσθαι λύκον 
φασὶν ἀντὶ ἀνθρώπον' καὶ ἐμέ γε ὁ λόγος οὗτος πείθει, 
λέγεται δὲ ὑπὸ ἀρχάδων ἐκ παλαιοῦ, καὶ τὸ εἰκὸς 
αὐτῷ: πρόσεσιν, Οἱ γὰρ δὴ τότε ἄνθρωπαι ξένοι καὶ 
ὁμοτράπεξοι ϑιοῖς ἧσαν, ὑπὸ ϑικαιοσύνης καὶ εὐσε- 
βείας" “καί σφισιν. ἐναργῶς ἀπήντα παρὰ τῶν ϑεῶν 
σιμή. τε οὖσιν ἀγαθοῖς, καὲ ἀδικήσασιν ὡσαύτως ὀργή. 
Ἐπείεοι αι ϑιοὶ: τότε. ἐγένοντο ἐξ ἀνθρώπων͵, οἱ γέρα 
καὶ, ἐφ τόδε. ἔτε ἔχουσιν.,. ὡς͵ ἀρις-αἴος » καὶ Βριτό- 
paris καὶ Κρητοκὴ, καὶ Ἡρακλῆς ὁ ἀλκμένης, καὶ 
ἀμφιάραος. ὁ. Θκλέους: ", ἐπὶ δὲ αὐτοῖς Πολυδεύκης ᾿ 
τὸ καὶ Κάςωρ. Θὕτῳ. πείθηιτο ἄν τις, καὶ Auxdovæ 
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ser l'autel des gâteaux faits à la manière du pays, 
et que les Athérïiens nomment encore maintenant 
Pdlanoi. Lycaon δὰ contraire, porta sur l'autel de Jupiter 
un enfant nbuvèau né, le sacrifid ét arrosa l'autel 
avec son sang. On dit qu'il fut cliangé en loup 
aussitôt aptès le: sacrifice , ce quë je n’aï pas de peine 
à crojre; cdr outre que cette tradition est très: 
anc#ine chez les Arcadiens, ellé a quélque vrai- 
semblance; en effet, lés hommes de ce teipé étoient, 
à cause de leur justice et de leur piété ; les hôtes et 
les commensaux des dieux; c'est pourquoi lès dieux 
les récompénsoient prompitément lorsqu'ils étoient ver- 
tueux, et les pumissoierit de même lorsqu'ils cogmet- 
toïent duélque crime; aussi voyons-nous que plusieurs 
honimes de ces temps-là ont été mis au rang des dieux, 
et sühf ericôré mäintenañt honorés coitime’ tels : de ce 
nombre sünt Aristée, Britbmautis de Crète, Hercules, 
fils d’Alcrmèné ; Amphiaraits, fils d'Ioclès, et ensuite 
Castor‘et Pollux; d'après cela on peut croire à la méta- 
. morphose de Lytaon en loup, et à célle de Niobé, 
fille de Tantalé, ent rocher; maïs adjourd'hui que la 
méchanceté est portée à l'excès, et a gagné toutes les 
villes .et tous les pays, on ne voit plus d'hommes 
placés au rang des dieux, si ce n’est par de vaines 

apothéoses qu'invente la flatterie pour celui qui ἃ 
l'autorité; et la vengeance divine, plus lente et plus 
tardive, n'atteint les méchants que lorsqu'ils ont quitté 
la vie d'ici-bas. On a vu dans tous les siècles que 
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+ beaucoup de choses arrivées anciennement, ou même 
qui venoient d'arriver, ont été rendues incroyables 
pour beaucoup de gens, par les fables dont on a sur. 
chargé la vérité. C'est ainsi que les Arcadiens pré- 
tendent. que depuis Lycaon d’autres hommes ont été 
Shangés en Joups lars du sacrifice qu'on fait à Jupiter 
Lycéen; qu'ils ne le deviennent pas pour toute la vie; 
. mais que si, tandis qu’ils sont loups, ils s'abstiennent 
‘ de chair humaine, ils redeviennent hommes au bout 
de dix ans; et que s'ils en mangent, ils restent tou- 
jours laups. On débite aussi à l'égard de Niohé, 
qu'elle pleure tous les ans pendant l'été sur le mont 
Sipyle. J'ai encore entendu raconter d'autres fables 
pareilles ; comme-par exemple, que les griffons ont 
la .pegu mouchetée comme les léopards ; que les tri- 
tons parlent comme [68 hommes; d’autres disent qu'ils 
rendent des sons en soufflant dans une conque percée; 
tous ceux qui se plaisent à écauter de pareils contes, 
sont très-disposés à en ajauter eux-mêmes de nou- 
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ouuBavra , nai ἔτι δὲ γινόμενα, ana εἶναι πεποιύή- 
κασιν ἐς τοὺς πολλοὺς οἱ τοῖς ἀληθέσιν ἐποικοδομοῦντες 
ἐψευσμένα. Aéjovor γὰρ δὴ, ὡς Λνκάονος ὕςερον 
δή τις ἐξ ἀνθρώπου λύκος γένοιτο ἐπὶ τῇ ϑυσίᾳ τοῦ 
Λυκαίου Au ; γίγνοιτο δὲ οὐκ εἰς ἅπαντα, τὸν βίον" 
ὁπότε δὲ εἴη λύκος, εἰ μὲν κρεῶν ἀπόσχοιτο ἀνθρω-- 
πίνων, ὕςερον ἔτει δεκάτῳ φασὶν αὑτὸν αὖθις ἂν-- 
θρωπον ἐκ λύχου γενέσθαι, γευσάμενον δὲ, ἐσαεὶ μένειν 
ϑηρίον. ὡσαύτως δὲ καὶ Νιόβην λέγουσιν ἐν Σιπύλῳ 
τῷ ὄρει ϑέρους ὥρᾳ χλαίειν. Hdn δὲ καὶ ἀλλα ἤκουσα, 
τοῖς ρυφὶ ς-ματα ὁποῖα καὶ τοῖς παρδάλεσιν εἶναι, 
χαὶ ὡς οἱ Τρίτωνες ἀνθρώπον φωνῇ φθέγγοιντο" οἱ δὲ 
καὶ φυσᾶν διὰ κχόχλου τετρυπημένης φασὶν αὐτούς. 
Ὁπόσοι δὲ μυθολογήμασιν ἀκούοντες ἥδονται, πε- 
φύχασι χαὶ αὐτοί τι ἐπιτερατεύεσθαι' καὶ οὕτω τοῖς 
ἀληθέσιν ἐλυμήναντο σνγκεραννύντες΄ αὐτὰ ἐψευσ- 
μένοις. 
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o ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Γ΄. 


Noos χαὶ ἄλλοι τοῦ Auxdovos παῖδες. Πόλεις παρ᾽ 


αὐτῶν ισθεῖσαι. Οἴνωϊρος ἐς Ἰταλίαν. Καλλιςὼ Av- 
© χάδνος ϑυγάτηρ. 


Τρίτιὶ δὲ ὕςερον γενεᾷ μετὰ“ Πελασγὸν ἔς τε πόλεων 
za ἐς ἀνθρώπων πλῆθος ἐπέϑωχεν. ἡ χώρα. Νύχτι-- 
pos μὲν γὰρ πρεσδύτατός τε ἦν καὶ εἶχε τὸ πᾶν 
aporos οἱ δὲ ἄλλοι παῖδες τοῦ Λυκάονος πόλεις 
ἐνταῦϑα ἔῤτιχον ἔνθα. ἑκάςτῳ ἦν μάλις-ἃ χατὰ γνώ- 
μην. Πάλλαφ μὲν καὶ Ορεσθεὺς nai Φίγαλος. Παλ-- 
μένε. ὀρεσθεὺς dÙ ὀρεσθάσιον., Φιγαλίαν" δὲ οἰκί- 
| Eee Φίγαλος.. Παλλαντίου μὲν δὴ καὶ Σκησίχορος ὁ 
ἱμεραῶς ἐν se ἐποιήσατο μνήμην. Paie δὲ 


εσῇ à 
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Enfants de Lycaon. Villes qu'ils ont bâties. OEnotrus va en 
italie. Callisto, fille de Lycaon. 


À la troisième génération après Pélasgus, la popu- 
lation se trouva fort augmentée ainsi que: [e nombre 
des villes. Nyctimus, l'aîné des fils de Lycaon, avoit 
en main toute l'autorité; les autres allèrent fonder 
des villes, chacun dans le canton qui étoit le plus. 
à sa convenance. Pallas, Oresthéus et Phigalus .fon- 
dèrent Pallantium , Oresthasium et Phigalie ; Stésichore 
d'Himère a parlé de Pallantium dans son poëme sur 
Géryon. Phigalie et Oresthasium ont changé de nom 
dans la suite : cette dernière a pris d'Oreste, fils d'Aga= 
memnon , le nom d'Orestéum, et Phigalie: a pris celui 
de Phialie de Phialus, fils de Bucolion: Trapézéus, 
Eléatas , Macaréus, Hélisson, Acacus et Thnocus 
furent aussi fondateurs de plusieurs villes; Thnocus, 
de Thnocie; Acacus , d'Acacésium. C’est de cet Aca- 
cus qu'Homère ἃ. γέ, suivant les Arcadiens, le 
surnom qu'il a denné à Mercure. Hélissan donna 
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son nom à une ville et à un fleuve; les villes de 
Trapéonte, de Dasées εἰ de Macarie reçurent le 
‘leur des autres fils de Lycaon. Orchoménus fonda | 

--Méthydrium et Orchomène, qu'Homère a surnom- ‘ 
mée riche on bétes à laine. -Hypsus et Mélænéus 
‘fondèrent Hypsonte et Mélænées; Tyræum et Hæmo- 
nies furent fondées par Thyræatas et Hæmon. Les 
Arcadiens prétendent que c'est aussi de ce Thyræatas 
que Thyrée, dans l'Argolide, et le golphe Thyræate 
ont pris: leur nom. Mænalus fonda Mænale, ville 
anciennement la plus célébre de: toute l'Arcadie. 
Tégéatès et Mantinéus fondèrent Tégée et Mantinée. 
Cromes a pris son nom %e .Cromus, et Charisia de 


Charisius son fondateur. Les Tricoloniens oht pris 


le Jeur de Tricolonus ; les Péræthéens de Péræthus: 
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ἐποίηδεν ἐπίκλησιν. Απὸ δὲ Édocévros # τέ πόλις 
xai ὁ ποταμὸς ἙΕλίσσων τὰ ὀνόματα ἐαχήκασιν. ὠσαύ- 
τως καὶ Μαχαρία τε χαὶ Δασέα, καὶ Τραπεζοῦς, 
ἀπὸ τῶν Λυχάονος ἐκλήθησαν χαὶ are παίδων. 
ὀρχομενὸς δὲ ἐγένετο οἰκις-ὸς Μεθυδρίου τε χαλου- 
μένης, καὶ Ὀρχομενίων, οὺς ἐν τοῖς ἔπεσι πολυμή-- 
ous ὠνόμασεν Opnpos. Ὑπὸ δὲ γὙψοῦντος χαὶ Μελαι- 
γεαί 1 τε ἐχτίσθησαν καὶ Ὑψοῦς, ἔτι δὲ Θύραιόν τε 
χαὶ Αἱμονιαί. 2 Δόξῃ δὲ τῇ Ἀρκάδων, καὶ ἡ Θυραία 
ἐν τῇ Δργολίδι γῇ, καὶ ὁ Θυραιάτης καλούμενος 
χόλπος, ἀπὸ τοῦ Θυραίου 3 τούτον τὰ ὀνόματα ἐσχή- 
κασι. Μαντινεὺς δὲ χαὶ Τεγεάτης καὶ Μαίναλος, ὁ 
μὲν τῶν ἐν Ἀρκαδίᾳ πόλεων ὀνομας-οτάτην τὸ ἀρ- 
χαῖον Maivalov, Τεγεάτης. δὲ καὶ Μαντινεὺς Τεγέαν 
χτίζουσι καὶ Μαντίνειαν. ὠνομάσθησαν δὲ ἀπὸ Κρῴ- 
μου Κρῶμοι' καὶ Χαρισία Χαρίσιον ἔχουσα onto 
Τρικόλωνοι" δὲ ἀπὸ Τρικολώνον' καὶ ἀπὸ μὲν Περαίθου 
Περαιθεὶς’ ἀσαία δὲ ἀπὸ ἀσαιάτα' καὶ ἀπὸ Λυχέως 
Λυκεάται' Σουματία ἀπὸ Σουματέως. Αλίφειρος 4 δὲ 
χαὶ ἢ ραιεὺς ἐπώνυμοι χαὶ οὗτοι πόλεσίν εἰσιν ἀμφό- 
τεροι. Οἴνωτρος δὲ ὁ τῶν παίδων νεώτατος Ανχᾶονι 
τῶν ἀρσένων, Νύχτιμον τὸν ἀδελφὸν χρήματα xai 
ἄνδρας αἰτήσας, ἐπεραιώθη ναυσὶν ἐς ἰταλίαν, χαὶ ἡ 

1 ἷσ, χαὶ Μελανέως, χαὶ Αἱμόνος, καὶ Θυραίον, Μελαινεχί, 


2 Er Θύραιόν τε χατ᾽ ἐμέ. 3 Θυραιάται. ἤἦ ἀλίφθορος. 
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Οἰνωτρίᾳ χώρα τὸ ὄνομα ἔσχεν ἀπὸ Οἰνώτρου Bar 
λείοντος. Οὗτος ἐχ τῆς Ἑλλάδος ἐς ἀποικίαν ς-ὅλο 
πρῶτος ἐς ἄλη" ἀναριθμουμένῳ δὲ ἐς τὸ ἀχριδέξτατον, 
φὐδὲ ἐκ. τῶν βαρδάρων οὐδένες πρότερον À Οἰνωτροῇ 
dgérovro ἐς τὴν ὠλλοδαπέν. ἐπὶ δὲ τῷ γένει παντὶ 
τῷ ἄρσενι ϑυγάτηρ Λυχάονι ἐγένετο Καλλις-ώ. Ταύτῃ 
τῇ Καλλις-οἵ (λέγω δὲ τὰ λεγόμενα ὑπὸ Ἑλλήνων ) συνε- 
γένετο ἐρασθεὶς Ζεύς. Hpa δὲ ὡς ἐφώρασεν, ἐποίησεν 
ἄρκτον τὴν Καλλιςὼ, ἄρτεμις δὲ ἐς χάριν τῆς ρας 
χατετόξευσεν αὐτήν. Καὶ ὁ Ζεὺς Ἑρμῆν πέμπει, σῶ- 
σαι τὸν παῖδά οἱ προςτάξας, ὃν ἐν τῇ γας-ρὶ εἶχεν 
ἡ Καλλις-ώ. Καλλις-ὼ δὲ αὐτὴν ἐποίησεν ἀς-έρας 
χαλουμένην ἄρκτον μεγάλην, ἧς καὶ ὅμηρος τ à 
δυσσέως ἀνάπλῳ παρὰ Καλυψοῦς μνήμην ἔσχε" 


“Πληϊάδας τ᾽ ἐσορῶντι,, καὶ ὀψὲ δύοντα Βοώτην, 
ω ἄρκτον 9᾽, ἣν καὶ ἅμαξαν ἐπίκλησιν καλέουσιν. 
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eontrée dont il fut roi. C'est la première expédition na- 
vale qui soit partie de la Grèce pour aller fonder une 
colonie; et même, à bien examiner la chose, je ne 
crois pas qu'aucun peuple barbare soit allé s'établir 
dans un autre pays avant cette expédition d'OEnotrus. 
Après avoir eu tous ces fils, Lycaon eut une file 
nommée Callisto. Jupiter étant devenu amoureux de 
Callisto (je ne fais que répéter ce que disent les Grecs), 
eut commerce avec elle. Junon l'ayant découvert la 
changea en ourse, et Diane, pour satisfaire Junon, 
la tua à coups de flèches. Jupiter envoya Mercure en 
lui enjoignant de sauver l'enfant dont Callisto. étoit 
enceinte ; et il la plaça elle-même dans le ciel parmi 
les astres, où elle est la grande ourse, dont parle | 
Homère dans le départ d'Ulysse d’auprès de Calypso, ». 
en ces termes ; 1} vayoit les Pleïades, le Bouvier qui 
se couche tard, et l'Ourse qu'on nomme aussi le Chariot. 
Mais on pourroit bien avoir donné ce nom à cet astre 
seulement pour honorer la mémoire de Callisto , car 


les Arcadiens montrent son tombean. 





456. ARCADIE, cu. IV. 
caâriTre IV. 


Arcsdie, ainsi nommée d’Arcas, fils de Callisto. Nymphe 
Érato. Arcas partagé le pays entre ses enfants. Æpy- 
tus meurt de la piqûre d’un serpent. Aléus et Augé sa fille, 
Lycurgue. δ 


Ancas, fils de Callisto, monta sur le trône après la 
mort de Nyctimus. I introduisit dans l'Arcadie l'art 
de cultiver le bled, qu'il avoit appris de Triptolême. 
Il enseigna aussi à ses sujets à faire du pain, à filer 
et à tisser des étoffes pour en faire des vêtements , 
arts dont:il'devoit la connoissance à Aristée. Le pays 
prit sous son règne le nom d'Arcadie, au lieu de 
celui de Pélasgie qu'elle portoit précédemment, et 
les Pélasges prirent celui d'Afadiens. On dit qu'Arcas 





APKAAIKA. Δ΄. 257 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Δ΄. 


ἀρχὰς ὁ Καλλις οῦς, καὶ Apradla ἡ χώρα. Ἐρατώ νύμφη. 
ἀρκὰς διένειμε τὴν χώραν τοῖς παισὶν αὐτοῦ. Αἴπυτος 
ϑανατωθεὶς ὑπὸ τοῦ ὄφιος. ἀλεὸς καὶ Αὔγη Jvyémo 
αὐτοῦ. Λυκοῦργος. 


Mari δὲ Νύχτιμον ἀποθανόντα, Αρκὰς ἐξεδέξατο ὁ 
Καλλις-οῦς τὴν ἀρχήν᾽ καὶ τὸν τε ἥμερον χαρπὸν ἐση- 
άγετο οὗτος παρὰ Τριπτολέμου > καὶ τὴν ποίησιν 
ἐδιδάξε τοῦ ἄρτον, καὶ ἐσθῆτα ὑφαίνεσθαι, καὶ ἄλλα 
τὰ ἐς ταλασίαν μαθὼν παρ᾽ ἀρις ἕα 1. Ἀπὸ τούτον 
δὲ βασιλεύσαντος Apradia τε ἀντὶ Πελασγίας ἡ χώρα, 
xai ἀντὶ Πελασγῶν Αρκάδες ἐχλήθησαν oi ἄνθρωποι. 
Συνοικῆσαι δὲ οὐ ϑνητῇ γυναικὶ αὐτὸν, ἀλλὰ νύμφη 
Δρυάδι ἔλεγον" Δρνάϑας γὰρ' δὺ χαὶ Ἐπιμηλίάδας 
τὰς ἑαυτῶν ἐκάλουν Naïdas” χαὶ ὁμήρῳ γε ἐν τοῖς 
ἔπεσι Ναίδων νυμφῶν μαλις-α ἐφςῖι μνήμη. Τὸν δὲ 
νύμφην ταύτην καλοῦσιν Ἐρατὼ, καὶ ἐκ τούτης φασὶν 
ἁρκάδι ÂGäva καὶ Αφείδαντα γενέσθαι καὶ Édatoy 
ἐγεγόνει δὲ αὐτῷ πρότερον ἔτι Αὐτόλαος νόθος. Τοῖς 
δὲ παισὶν, ὡς ηὐξήθησαν, διένειμεν Αρχὰς τριχῆ 
. 4 Âdpica. 


JV. 17 
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τὴν χώραν" καὶ ἀπὸ μὲν ᾿ζᾶνος à ÂGavia μοῖρα ὠνο- 
μάσθη" παρὰ τούτων δὲ ἀποικισθῆναι λέγουσιν, Eco 
περὶ τὸ ἄντρον ἐν Φρυγίᾳ τὸ καλούμενον ιΣτεῦνος 
χαὶ Πέγκαλαν ποταμὸν οἰκοῦσιν. ἀφείδας δὲ Τέγεαν 
χαὶ τὴν προσεχῇ ταύτῃ ἔλαχεν" ἐπὶ τούτῳ de καὶ 
ποιηταὶ καλοῦσιν ἀφειϑάντειον κλῆρον τὴν Τέγεαν. 
Édaros δὲ ἔσχε τὸ ὄρος τὴν Κυλλήνην, ἔτι τότε 
οὖσαν ἀνώνυμον" χρόνῳ δὲ ὕςτερον μετῴχησεν ὁ ἔλα- 
τὸς ἐς τὴν νῦν καλουμένην Φωχίδα,, καὶ τοῖς τε Φω- 
χεῦσιν ἤμννεν ὑπὸ Φλεγύων πολέμῳ πιεζομένοις, καὶ 
Ἐλατείας πόλεως ᾿ἐγένετο οἰκις-ἧς. Παῖδα δὲ Αζᾶνε 


μὲν Κλείτορα, Αφείδαντι δὲ Αλεὸν, Ἐλάτῳ δέ φασιν 





εἶναι πέντε, Αἴπυτον, Περέα, Κυλλῆνα, ἴσχυν, Στύμ- 
φηλον. ἐπὶ δὲ Αζᾶνι τῷ Ἀρκάδος τελευτήσαντι ἀθλα 
ἐτέθη πρῶτον" εἰ μὲν καὶ ἄλλα, οὐκ οἶδα, ἱπποῦρο-- 
μίας δὲ ἐτέθη. Κλείτωρ μὲν δὲ ὁ Âtäios ἐν Λυχο-- 
σώρᾳ τε due, 


+ 
καὶ ἦν τῶν βασιλέων δυνατώτατος, 





τοι πιὰ 1 Δὲ 7 
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royaume eh trois portions ; l'Aranie prit son nom 
d’Azan, et c'est de cette contrée que sont sortis, à 
ce qu’on dit, ceux qui habitent dans la Phrygie les 
environs de l’antre de Steunus et du fleuve Pencalas. 
Aphidas eut pour sa part Tégée et les pays adjacents ; 
c'est pourquoi les poètes nomment Tégée le ἰοάς 
d’Aphidas : Elatus eut pour la sienne le mont Cyl- 
lène, qui n'avoit point encore de nôm. 1} alla en- 
suite s'établir dans le pays qui porte maintenant le 
nom de Phocide. 1] donna du secvurs aux Phocéens, 
qui étoient en guerre avec les Phlégyens qui leur fan 
soient beaucoup de mal, et il fut le fondateur de la 
ville d'Elatée. Azan eut Clitor pour fils. Aphidas fut 
père d'Aléus, et Elatus eut, à ce qu'on dit, cinq 
815, Æpytus, Péréus, Cyllèn, Ischys et Symphélus. 
Les premiers jeux funèbres qui aient été célébrés, 
le furent à la mort d’Asan, fils d’Arcäs ; je ne sais 
pas s’il y eut d’autres prix, mais je sais tout au moins 
qu'il y en eut pour la course des chars. Clitor , fils 
d'Azan, faisoit sa résidence à Lycosure; il étoit le 
plus puissant des rois de l’Arcadie , et il fonda Clitor 
à qui il donna son nom. Aléus eut en héritage la 
portion qui avoit échu à son père. Quant aux fils 
d'Elatus, Cyllèn donna son nom au mont Cyllène ; 
Stymphélus doma le sien à une fontaine, et à 
une ville qui est auprès. J'ai parlé ci-dessus, dans 
la description de lArgolide, de la moït d'Ischys, 
fils d'Elatus. Péréus n'eut point de fils, maïs seule- 
ment une fille nommée Néæra. Elle fut mariée à Auto- 

17" 
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lycus, qui demeuroit sur le mont Parnasse ; il passoit 
pour: δὲς de Mercure, mais il étoit réellement fils 
de: Dædalion. Clitor, fils d’Azan, n'ayant point eu 
d'enfants, la couronne d'Arcadie passa à Æpytus, 
fils d'Élatus. Æpytus étant allé à la chasse fut tué, 
non par une bête féroce, mais par un Seps qu'il 
n'avoit pas aperçu. J'ai vu moi-même un serpent de 
oette espèce; il n'est pas plus grand qu'une très- 
petite vipère ; il est couleur de cendre, et avec des 
taches par intervalles ; il a la tête large, le col mince, 
le ventre gros et la queue courte : ce serpent, ainsi 


que le Céraste, se meut obliquement, de même que 
les Cancres ‘ 
: Aléus eut la couronne après Æpytus; car Aga- 
mèdes et Gortys, fils de Stymphélus; ne descendoient 
d'Arcas qu’à la quatrième génération, tandis qu'Aléus, 
étant fils d'Aphidas, en étoit plus rapprüché d'un 
degré. Aléus bâtit à Tégée l'ancien temple de Minerve 
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λυχος, οἰκῶν μὲν ἐν τῷ ὄρει TO Παρνασσῷ,, λεγόμενος 
δὲ Ἑρμοῦ παῖς εἶναι, Δαιϑαλίωνος. δὲ ὧν τῷ ἀληθεῖ 
λόγῳ. Κλείτορι δὲ τῷ Αζᾶνος. οὐ γενομένων παίδων, 
ἐς Αἴπυτον Ἐλάτου περιεχώρησεν ἡ Ἀρκάδων βασιλεία. 
Τὸν .δὲ Αἴπυτον ἐξελθόντα ἐς ἄγραν, ϑηρίων μὲν τῶν 
ἀλκιμωτέρων οὐδὲν", σὲψ δὲ οὐ προϊδόμενον ἀποχτείν- 
γυσι. Τὸν δὲ ὄφιν τοῦτον xai αὐτός ποτε εἶδον χατὰ 
ἔχιν ἐςὶ τὸν μικρότατον, τέφρᾳ ἐμφερὴς, «ςὥμασιν 
οὐ συνεχέσι πεποικιλμένος. χεφαλὴ δέ ἐξτιν αὐτῷ 
πλατεῖα, χαὶ τράχηλος ς-ενὸς, yacépa δὲ ἔχει μεί- 
ζονα, καὶ οὐρὰν βραχεῖαν: βαδίζει δὲ οὗτός τε καὶ 
ὄφις ἕτερος ὁ χεράς-ης καλούμενος, ἐνδιδόντες ἐς τὰ 
πλάγια, ὥςπερ οἱ καρκίνοι. Μετὰ δὲ Αἴπυτον ἔσχεν 
Αλεὸς τὸν ἀρχήν: Αγαμήδης μὲν "γὰρ καὶ Γόρτυς 
οἱ Στυμφήλου τέταρτον γένος ἤσαν. ἀπὸ Ἀρκάδος" 
Αλεὸς δὲ τρίτον ὁ Αφείϑαντος.. Αλεὸς δὲ τῇ τε Αἀθηνᾷ 
τῇ Αλέᾳ τὰ ἱερὸν ὠχοδόμησεν êu Τεγέα. τὸ ἀρχαῖον;, 
xai αὐτῷ χατεσχεύας-ο αὐτόθι ἡ βααιλεία. Féprus δὲ 
ὁ Στυμφήλον πόλιν Γόρτυνα ᾧχισεν ἐπὶ ποταμῷ" Ka 
λεῖται δὲ Γορτύνιος χαὶ ὁ ποταμός. Αλεῷ δὲ ἄρσενες 
μὲν παῖδες Λυκοῦῶργός τε καὶ ἀμφιδάμας καὶ Κηφεὺς ;. 
ϑυγάτηρ δὲ ἐγένετο Αὔγη. Τούτη τῇ Αὔγη τῷ Éxa- 
ταίου λόγω συνεγένετο. Ἡρακλῆς, ὁπότε ἀφύιοιτο ἐς 
Τέγεαν᾽ τέλος δὲ χαὶ ἐφωράθη τετοχυΐα ἐκ τοῦ Hpa= 
χλέους καὶ αὐτὴν ὁ Αλεὸς ἐςθέμενος ὁμοῦ τῷ παιδὲ 


΄ 
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ἐς λάρνακα ἀφίησιν ἐς ϑάλασσαν' καὶ ἡ μὲν ἀφίκετο 
ἐς Τεύθραντα δυνάςτην ἀνὰρα ἐν Καίκου πεδίῳ, καὶ 
συνῴχησεν ἐρασθέντι τῷ Τεύθραντι καὶ νῦν ct μὲν 
Αὔγης μνῆμα ἐν Περγάμῳ τῇ ὑπὲρ τοῦ Καίκου, γῆς 
χῶμα, λίθον περιεχόμενον χρηπῖδι' ἔςι «δὲ à τῷ 
μνήματι ἐπίθημα χαλκοῦν πεποιημένον, γυνὴ γυμνή. 
Μετὰ δὲ Ally τελευτήσαντα Λυκοῦργος ὁ ἀλεοῦ τὴν 
βασιλείαν πρεσβείᾳ ἔσχε" παρέσχετο δὲ ἐς μνήμην 
ἀρηΐθον 1 ἄνδρα πολεμικὸν δόλῳ καὶ οὐ σὺν τῷ δικαίῳ 
κτείνας. Γενομένων δὲ αὐτῷ παίδων Αγκαίου τε xai 
Ἐπόχου, τὸν μὲν νοσήσαντα ἐπιλαμβάνει τὸ χρεών' 
ἀἀγκαῖας δὲ ἰάσονί τε τοῦ πλοῦ μετέσχεν ἐς Κόλχους, 
αὶ ὕσερον ὁμοῦ Μελεάγρῳ τὸ ἐν Καλυδῶνι χατεργα- 
ζόμενος ϑηρίον, ἀπέθανεν ὑπὸ τοῦ ὑός. Λυκοῦργος 
pv δὴ ποῤῥωτάτω γήρως ἀφίκετα ἐπιδὼν τοὺς παῖδας 
εἰμφοτέρους τελεντήσαντας. Λυχούργου δὲ ἀποθανέντος, 
Ἔχεμος ὃ Δερόπου τοῦ Κηφέως τοῦ ἀλεοῦ τὴν Ἀρχά- 


ARCADIE, ca. IV. 263 
enfermée avec son enfant dans un coffre, les jeta à 
la mer. Ils furent portés par les flots dans la plaine 
qu'arrose le Caïque, et Teuthbras, roi de ce pays, 
étant devenu amoureux d'Augé, l'épousa. On voit 
encore son tombeau à Pergame, sur le Caïque; c’est 
une butte de terre, entourée d’un soubassement 
de pierres. Il y a sur le tombeau une statue de 
bronze qui représente une femme nue. Après la mort 
d’Aléus, Lycurgue, son fils, eut la couronne par 
droit d’ainesse. Il n'a rien fait de mémorable, sinon 
qu'il se défit par trahison, et non par des moyens 
légitimes, d’Areithus, son ennemi. ἢ eut deux fils, 
Ancæus et Epochus : ce dernier mourut de maladie, 
Ancæus alla avec Jason à Colchos, et dans la suite 
avec Méléagre à la chasse du sanglier de Calydon , 
où il fut tué par le sanglier. Lyeurgue parvint à un 
âge très-avancé, après avou vu périr ses deux fils 
avant lui; et il eut pour successeur au trône Échémus, 
fils d'Æropus, fils de Céphéus, fils d'Aléus. 
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caaritae V. 


Les. Doriens sont chassés du Péloponnèse. Agapénor bâtit 
Yaphos. Hippothoüs et. Æpytus. Cypsélus. Les Lacédæmo- 
niens entrent dans le pays des Tégéates. Guerre entre les 
Messéniens et les Lacédæmoniens. Impiété d’Aristocrates. 


Sous le règne de ce dernier, les Doriens ayant pour 
chef Hyllus, fils d'Hercules, firent une tentative pour 
rentrer dans le Péloponnèse. Les Achæens les défirent 
vers l'isthme de Corinthe, et Echémus tua Hyllus 
‘dans'an combat singulier, qui eut lieu d'après un défi. 
Cette opinion me paroîtplus vraisemblable que celle que 
j'ai rapportée précédemment , quand j'ai écrit qu'Oreste 


étoit alors roi des Achæens, et qu'Hyllus, sous son règne, 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Ε. 


Οἱ Δωριεῖς χαταδιώκονται ἐχ Πελοποννήσου. ἀγαπήνωρ 
Παφου οἰχιςς. ἱππόθους καὶ Αἴπυτος. Κύψελος. Οἱ 
Λακεδαιμόνιοι ἐπιδράμουσιν ἐς τὴν Τεγεατῶν χώραν. 
Μεσσηνιακὸς πόλεμος. ἀριςοχράτους ἀσέθεια. 


Eni τούτου : Δωριεῖς κατιόντας ἐς ἸΠελοπέννησον ὑπὸ 
ἡγεμόνι ὕλλῳ τῷ Ηρακλέους Αχαιοὶ περὶ ἰσθμὸν τῶν 
Κορινθίων χρατοῦσι μάχῃ, χαὶ ἔχεμος ἀποχτείννυσιν 
Ὕλλον μονομαχήσαντά οἱ κατὰ πρόκλησιν. Τάδε γὰρ 
ἐφαίνετο εἰκότα εἰναί μοι μᾶλλον ἢ ὁ πρότερος λόγος, 
ἐν ᾧ βασιλεύειν τε ἀχαιῶν τηνικαῦτα Ορές-ην ἔγρα- 
φαν, καὶ ὕλλον Ορέςτου 2 βασιλεύοντος ἀποπειράσαι 
καθόδον τῆς ἐς Πελοπόννησον. Φαίνοιτο δ᾽ ἄν τῷ ὑς“ἔρῳ 
τῶν λόγων καὶ Τιμάνδρα συνοικήσασα ἡ Τυνδάρεω 
τῷ ἀποκτείναντι ἴλλον Ἐχέμῳ. ἀγαπήνωρ δὲ ὁ Αγ- 
χαίου τοῦ Λυχούργου μετὰ Exeuov βασιλεύσας, ἐς 
Τροίαν ἡγήσατο ἀρκάσιν. ἰλίου δὲ ἁλούσης, ὁ τοῖς 
Ἑλλησι κατὰ τὸν πλοῦν τὸν οἴκαδε ἐπιγενόμενος χειμὼν 


F Ἐπὶ τούτῳ, 5 Kai Opéçov, 
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᾿Αγαπήνορα χαὶ τὸ Ἀρκάδων ναυτικὸν κατήνεγκεν ἐς 
Κύπρον" καὶ Πάφου τε Ἀγαπήνωρ ἐγένετο οἰκις ὃς, 
καὶ τῆς Ἀφροδίτης κατεσχενάσατο ἐν πόλει Πάφῳ τὸ 
ἱερόν" τέως δὲ ἡ ϑεὸς παρὰ Κυπρίων τιμὰς εἶχεν ἐν 
Kyo καλουμένῳ χωρίῳ. Χρόνῳ δὲ ὕςτερον Λαοδίκη 
γεγονυῖα ἀκὸ ἀγαπήνορος ἔπεμψεν ἐς Τἔγεαν τῇ ἀθηνᾷ 
τῇ Αλέᾳ πέκλον" τὸ δὲ ἐπὶ τῷ ἀναθήματι ἐπίγραμμα 
καὶ αὐτῆς. Λαοδίκης ἅμα ἐδήλου τὸ γένος" 

Λαοδίκης ὅδε πέπλορ' ἐᾷ δ᾽ ἀνέθηκεν ἀθηνᾷ 

Πατρίδ᾽ ἐς εὐρύχορον Κύπρον ἀπὸ ξαθέας. 


᾿ἀγαπήνορος δὲ οὐκ ἀνασωθέντος οἴκαδ’ ἐξ ἰλίου, 
παρέλαδε τὴν ἀρχὴν ἱππέθους Κερκύωνος τοῦ Âya- 
μεήϑους τοῦ Στυμφήλου. Kai τῷ μὲν ἐπιφανὲς συμ-- 
θῆναι παρὰ τὸν βίον φασὶν οὐδὲν, πλὴν ὅσον οὐκ 
ἐν Τεγέᾳ τὴν βασιλείαν κατες-ἤσατο, ἀλλὰ ἐν Τραπε- 
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Cypre, les vaisseaux que montoient les Arcadiens et 
Agapénor, qui y fonda Paphos, et érigea dans cette ville 
le céébre temple de Vénus. Cette déesse auparavant 
n'étoit honorée que dans l'endroit de l'île nommé 
Golgos. Plus tard Laodicée, fille d'Agapénor , envoya 
un voile à Minerve Aléa, à Tégée; et l'inscription qui 
étoit sur ce voile faisoit connoître l'origine de Laodicée, 
elle étoit conçue en ces termes : Ce voile vient de Lao- 
dicée, elle l'envoie de la divine le de Cyrpre à Minerve 
de Tégée, sa patrie. Agapénor n'étant pas revenu daus 
son pays après le siége de Troie, la couronne passa 
à Hippothoüs , fils de Cercyon, fils d'Agamèdes, fils 
de Stymphéus. On dit qu'il ne fit rien de mémo- 
rable pendant sa vie, si ce n’est qu'il transféra le siége 
de l'empire de Tégée, où il étoit, à Trapésonte. Il eut 
pour successeur Æpytus , son fils, sous le règne duquel 
Oreste, fils d'Agamemnon, d’après un oracle qui lui | 
avoit été rendu à Delphes, transféra son domicile 
de Mycènes en Arcadie. Æpytus, fils d'Hippothoüs, 
ayant eu la témérité d'entrer dans le temple de Nep- 
tune, à Mantinée, dont l'entrée étoit interdite à tout 


le monde, comme elle l’est encore maintenant, de- 


vint aveugle aussitôt ; il ne survécut pas long-temps 


La 
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à son malheur. Cypsélus , son fils , lui succéda, et 
les Doriens rentrèrent sous son règne dans le Pélo- 
ponnèse, non par l'Isthme de Corinthe, comme ils 
avoient tenté de le faire trois générations auparavant, 
mais par mer, en abordant à Rhium. Cypsélus ayant 
pris des informations à leur sujet, sut que Cresphontes, 
Jun des fils d'Aristomachus, n'étoit pas marié, il lui 
fit épouser sa fille; et se l'étant ainsi attaché, il se 
mit, lui etles Arcadiens, à l'abri de toute inquiétude. 
Laias, fils de Cypsélus, de concert avec les Héraclides 
de Lacédæmone et d'Argos, ramena à Messène Æpy- 
tus,-fils de sa sœur. Bucolion, fils de Laias , fut père 
de Phialus, qui enleva à Phigalus , fils de Lycaon, 
l'honneur de la fondetion' de Phigalie , en faisant nom- 
mer cette ville Phialie : cependant le nouveau nom 


ne l'emporta. pas entièrement sur l’ancien. Sous le règne 
de Simus , fils de Phialus , l’ancienne statue en bois de 
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οἱ τὸν βίον ἐγένετο. Κυψέλου dE τοῦ Αὐπύτου βασι- 
λεύοντος μετὰ Αἴπυτον, ὁ Δωριέων ς ὅλος οὐ. διὰ 
τοῦ Κορινθίων ἰσθμοῦ, κατὰ ἐπὶ τρεῖς τὰς πρότερον. 
γενεὰς, ναυσὶ δὲ κατὰ τὸ ὀνομαζόμενον Ῥίον κάτεισιν 
ἐς Πελοπόννησον. Πυνθανόμενος τὰ ἐς αὐτοὺς 1 ὁ 
Κύψελος, ἕνα τῶν Αρις-ομάχονυ παίδων οὐκ ἔχοντά 
πω γυναῖκα espions” τούτῳ τὴν ϑυγατέρα ἐχδοὺς χαὶ 
οἰκειωσάμενος τὸν Κρεσφόντην , αὐτός τε χαὶ οἱ 
Αρχάδες ἐχτὸς ἑφτήκεσαν δείματος. ὦ Λαίας δὲ ἦν 
Κυψέλου παῖς, ὃς καὶ τῆς ἀδελφῆς τὸν παῖδα Αἴπυ-- 
τον, σὺν δὲ αὑτῷ καὶ οἱ ἐκ Λακεδαίμονος καὶ Ἄργους 
Ἡρακλεῖδαι κατάγουσιν ἐς Μεσσήνην τοῦ δ᾽ ἣν Βου- 
κολίων" τοῦ δὲ" Φίαλος, ὃς τὸν Λυχάονος - Φίγαλον 
οἰκις τὴν ὄντα ἀφελόμενος τὴν τιμὲν, Φιαλίαν. τὸ ὄνομα 
τῇ πόλει μετέθετο ἀπ᾽ αὐτοῦ" οὐ μὲν χαὶ ἐς ἅπαν 
γε ἐξενίκησεν. Ἐπὶ δὲ Σίμου τοῦ Φιάλου 2 βασιλεύοντος. 
ἠφανίσθη Φιγαλεῦσιν ὑπὸ πυρὸς τῆς Μελαίνης Δήμητρος 
τὸ ἀρχαῖον ξόανον" ἐσήμαινε δ᾽ ἄρα, οὐ μετὰ πολὺ 
ἔσεσθαι καὶ αὐτῷ Σίμῳ τοῦ βίου τὴν τελευτήν. Πόμ.-- 
που δὲ ἐχδεξαμένον τοῦ Σίμον τὴν ἀρχὴν, Αἰγινῆται 
κατὰ ἐμπορίαν ἐσέπλεον νανσὶν ἐς Κυλλήνην" ἐκεῖθεν 
δὲ ὑποζυγίοις τὰ φορτία ἀνῆγον παρὰ τοὺς Α ρχάϑας. 
Αντὶ τούτου. ἐτίμησεν ὁ Πόμπος μεγάλως, χαὶ δὴ 
χαὶ ὄνομα Αἰγινήτην τῷ παιδὲ ἔθετο ἐπὶ τῶν Αἰγι- 


A Tsiç αὐτοὺς. 3° Φιγάλον. 
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γητῶν τῇ φιλίᾳ. Μετὰ δὲ Αἰγινήτην Πολυμήςτωρ ἐξ- 
vero Αἰγινήτου βασιλεὺς Ἀρκάδων. Καὶ 'Λαχεϑαιμό- 
moi καὶ Χάριλλος πρῶτον τότε ἐς τὴν Τεγεατῶν ἐσξάλ- 
λουσι pan καὶ σφᾶς αὑτοί τε οἱ Τεγεάται xai 
γυναῖκες ἔπλα ἐνδῦσαι μάχγ! νεμῶει, καὶ τόν τε ἄλλον . 
ξρατὸν; καὶ αὐτὸν Χάριλλον ζῶντα αἱροῦσι. Χαρίλ- 
dou μὲν δὴ καὶ τῆς σὺν αὐτῷ. ς,ρατιᾶς ἐς πλέον μνή- 
μὴν ποιησόμεθα ἐν τοῖς Τεγιατικοῖς. Πολυμήςορι δὲ 
σὰ γενομένων παίδων, καρέλαθιν Αἶχμις τὴν ἀρχὴν, 
Βριάχα μὲν παῖς, Πολυμήςορος δὲ ἀδελφιδοῦς" Αἰγι- 
γήτου ve ἦν καὶ Βριάλας, νεώτερος δὲ ἦν Πολυμή- 
φΌροφ. Αἴχμιδος δὲ βασιλεύσαντος, Λακεδαιμονίοις 
ἐγέχετο' ὁ πρὸς Μεσσηνίους πόλεμος. Τοῖς δὲ Ἀρκάσιν 
ὑπῆρχε. μὲν ἐξ τοὺς Μεσσηνίους εὔνοια ἐξ ἀρχῆς, τότε 
δὲ nai ἐκ τοῦ. φανεροῦ πρὸς Λακεδαιμονίους ἐμαχέ- 
σαντο μετὰ ἀριςοϑήμον βασιλεύσντος ἐν Μεσσήνῃ. 
Ἀριςτοκράτης δὲ ὁ Αἴχμιδος τάχα μὲν nov καὶ ἄλλα 
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nètes, à cause de l'amitié des Æginètes. Polymestor 
devint roi des Arcadiens après la mort d'Æginètes, son 
père, et ce fut sous son règne que les Lacédæmoniens 
entrèrent pour la première fois avec une armée, 
commandée par Charillus, dans le pays de Tégée; Les 
Tégéates, assistés de leurs femmes qui avoient aussi 
pris les armes, les défirent, prirent toute leur armée 
et Charillus lui-méme. Je parlerai plus au long de 
Charillus et de cette expédition, lorsque j'en serai ἃ 
Tégée. Polymestor étant mort sans enfant, la cou- 
ronne passa à Æchmis, fils de Briacas, et neveu de 
Polymestor; car Briacas étoit aussi fils d’Æginètes, 
mais plus jeune que son frère. La guerre entre les 
Lacédæmoniens et les Messéniens commença sous le 
règne d'Æchmis ;les Arcadietis avoient eu dès les pre- 
miers temps beaucoup de bienveillance pour les 
Messéniens ; dans cette occasion ils prirent ouver- 
tement parti pour eux, en combattant sous les ordres 
d’Aristodème , roi de Messène. Aristocrates, fils d'Æch- 
mis, abusa peut-être plus d’une fois de son autorité 
sur les Arcadiens, mais je connois de lui uné action 
de la dernière impiété envers les dieux, que je vais 
rapporter. Il y a sur les frontières du pays des Orcho- 
méniens, du côté de Mantinée, un temple de Diane 
surnommée Hymnia; tous les Arcadiens ont, depuis 
les temps les plus reculés, beaucoup de vénération 
pour cette déesse. Il étoit encore d'usage alors qu'une 
jeune fille vierge fût la prétresse de ce temple. Aris- 
tocrates étant devenu amoureux de cette prétresse, 
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chercha à la séduire. Elle lui résistoit toujours; mais 
enfin, se voyant poursuivie, elle se réfugia dans le 
temple aüprès de Diane, où Aristocrates la viola. Ce 
forfait ayant été connu, les Arcadiens le lapidèrent, 
et ils changèrent dès-lors la loi, en ordonnant qu'au 
liëu d'une fille vierge, on choisiroit pour prêtresse 
de Diane une femme qui sût ce que c'étoit que le com- 
merce des hommes. Aristocrates laissa un. fils nommé 
Hicétas, qui fut père d'un autre Aristocrates, et ce 
dernier eut la même fin que son grand-père; car 
ayant été convaincu d’avoir reçu des présents des 
Lacédæmoniens, et d'avoir été, par sa trahison , cause 
dé la défaite des Messéniens vers la Grande-Fosse, 
les Arcadiens le tuèrent à coups de pierres, et sa 
méchanceté fut.cause que la royauté fut ôtée à toute 
la famille de Cypsélus. Voilà ce que les informations 
que j'ai prises auprès des Aroadiens, m'ont fait con- 
noître sur leurs rois. 


charte VI. 
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τέλος καταφεύγουσαν ἐς τὸ ἱερὸν παρὰ τῇ Ἀρτέμιδι 
ἤσχυνεν. ὡς δὲ ἐς ἅπαντας ἐξηγγέλθη τὸ τόλμημα, 
τὸν μὲν καταλιθοῦσιν οἱ Après μετεδλζθη δὲ ἐξ. 
ἐχείνου καὶ ὁ νόμος. Ἀντὶ γὰρ παρθένου διδόασι τῇ 
ἀρτέμιδι ἱέρειαν γυναῖκα, ὁμιλίας ἀνδρῶν ἀποχρών- 
τως ἔχουσαν. Τούτον δὲ υἱὸς ἐγένετο ἱκέτας, ἱχέτα 
δὲ Αριςτοκχράτης ἄλλος ὁμώνυμός τε τῷ προγόνῳ, 
καὶ δὴ καὶ τοῦ βίον τὴν avtav. ἔσχεν ἐκείνῳ τελευτήν. 
Κατελίθωσαν γὰρ καὶ τοῦτον οἱ ἀρχάϑες, φωράσαν- 
τες ϑῶρα ἐκ Λαχεϑδαίμονος εἰληφότα, χαὶ Μεσσηνίοις 
τὸ ἐπὶ τῇ μεγάλη Tappo πταῖσμα προδοσίαν τοῦ 
ἀρις-οκράτους. οὖσαν. Αὕτη δὲ καὶ ἀδικία καὶ τῷ 
γένει τῷ ἀπὸ Κυψέλου παντὲ παρέσχεν αἰτίαν παυ- 
θῆναι τῆς ἀρχῆς. Τὰ μὲ δὴ ἐς τοὺς βασιλεῖς πολυ- 
νπραγμονήσαντί μοι, κατὰ ταῦτα ἐγενεαλόγησαν οἱ 
᾿Αρκάδες. | 


κεφάλαιον CG. 
ἀρκάδων πολεμικαὶ πράξεις. ὃς ἀρκαδίαν ἐσδολαί. 


Korni δὲ Αρκάσιν ὑπῆρχεν ἐς μνήμην τὰ μὲν ἀρχαιό- 
τερα !, ὁ πρὸς Elo πόλεμος, δεύτερα δὲ, ὁπόσα 
ἀμύνοντες Μεσσηνίοις Λακεδαιμονίων ἐναντίᾳ ἐμαχέ- 


1 Àp χαιότατα. 


ΙΥ. 18 
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σαντο" μέτεςι δὲ καὶ πρὸς Μήδους σφίσιν ἔργου τοῦ 
ἐν πλαταιαῖς. Λακχιδαιμονίοις δὲ ἀνάγκη πλέον χαὶ 
où μετ᾽ εὐνοίας ἐπί τε ᾿Αθηναίονς συνεςτρατεύσαντο, 
χαὶ ἐς τὸν ἀσίαν μετὰ Ἀγησιλάου διέβησαν" καὶ δὴ 
χαὶ ἐς Λεῦκτρα αὐτοῖς τὰ Βοιωτοιὰ ἠχολούθησαν. 
Τὸ δὲ ὕποπτον τὸ ἰς τοὺς Λακεδαιμονίους ἀλλαχοῦ 
τε ἐπεδείξαντο, καὶ μετὰ τὸ ἀτύχημα Λακεϑαιμο-- 
νίων τὸ ἐν Λεύκτροι! παρὰ Θηβαίους αὐτίκα ἁπάντων 
μάλιςτα μετέςτησαν, Φιλίππῳ δὲ χαὶ Μαχεδόσιν ἐν 
Χαιρωνείᾳ, αὶ ὕςερον ἐν Θεσσαλίᾳ πρὸς Ἀντίπατρον 
οὐκ ἐμαχέσαντο μετὰ ἑλλήνων, οὐ μὲν οὐδὲ τοῖς 
Eden ἐναντία ἐτάξαντο. Πρὸς Ταλάτας δὲ τοῦ ἐν 
Θερμοπύλαιρ »ινδύνσυ φασὶ Λακεδαιμονίων εἵνεκα οὐ 
μετασχεῖν, ἵνα μή σφισιν οἱ Λακεδαιμόνιοι κακουρ- 
hi τὴν γῆν ἀκόντων τῶν ἐν ἡλικίᾳ. Συνεδρίου δὲ 
τῶν Αχαιῶν μετέσχον οἱ ἀρκάϑες προθυμότατα Ελλή- 
γων. Ὀπόσα δὲ αὐτοῖς οὐχὶ ἐν χοινῷ, χατὰ πόλεις 
δὲ ἰδίᾳ συμβεβηκότα εὕρισκον, ἀποθησόμεθα αὐ 





ARCADIE, οἷς VL. 275 


de Platées contre les Mèdes. Ce fut plutôt pâr néces- 
sité que par amitié qu'ils marchètént avec les Lacéde- 
moniens contre les Athéniens, et qu'ils passèrent en 
Asie avec Agésilàs. Ils combattirént aussi avec les 
Lacédæmoniens à Leuctres contre les Bœotiéns, mais 
ils montrèrent leur mauvaise volohté envers eux en 
diverses occations, et surtout après leur défaite à Leuc- 
tres; car ils furent les premiers dé léurs alliés qui 
passèrent du côté des Thébains. Ils ne se trouvèrent 
avec les Grecs, ni à ta bataille de Chéronée contre 
Philippe et les Matédoniens, ni dans k Thessalié 


contre Antipater; ils n'y portèrent pas non plus les 


armes contre ὀχ. Ils n’allèrept pomt aux Thermo- 
pyles pour s'opposer à l'mvasion des Gaulois, parce 
que, disent-ils, ils craignoient que les Lacédæmoniens 
ne profitassent de l'absence de toute leur jeunesse, 
pour venir ravager leur pays; ils furent de tous 
les Grecs les plus empressés à entrer dans la confé- 
dération des Achæens. Quant aux faits militaires qui 
ne leur sont pas communs à tous, je 165 rapporterai 
en parlant de chaque ville en particulier. 

D y a plusieurs routes qui conduisent de l'Argo- 
lide dans l’Arcadie; l’une vers Hysies, qui passe sur 
le mont Parthénius, et mène dans le pays de Tégée ; 
deux autres vers Mantinée, une par l'endroit nommé 
Prinas et l’autre par l'Échelle; cette dernière est la plus 


large. On lui a donné ce nom, parce qu'on ÿ descen- 
18 * 


— 
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doit par des degrés anciènnement faits à main d'homme, 
Apéès:avoir ‘passé l'Échelle vous trouvez un endroit 
norvitné -Mélangie ; c'est delà que viept l'eau qu'on 
“boit à Mantinée. En partant de Mélangie et en avan- 
gant environ sept stades, on trouve la fontaine des 
* Méliastes; ces Méliastes sont ceux qui célébrent les 
orgies de Bacchus. Il y a vers cette fontaine un édi- 
fice consatré à Bacchus, et un temple de Vénus Mé- 
lanide; la seule raison pour laquelle on ait donné ce 
surnom ‘à cette déesse, est que les hommes, pour 
la plupart, n’ont commerce avec leurs femmes que la 


. muit;-et non :en’ plein jour comme les autres ani- 
meux: La dernière des routes pour entrer dans l'Ar- 
cadie de ce côté-là est plus étroite que la première, : 

:êlle passe à travers le mont Artémisium, dont j'ai 
déja parlé ‘précédemment; j'ai dit qu'on y voyoit 
un temple et une statue de Diane, et que l'Ina- 
Chus y prend sa source. Ce fleuve, tant qu'il suit le 
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δας ποτὲ ἐμπεποιημένας. Ὑπερβαλλόντων δὲ τὴν Κλ 
axe, χωρίον ἐςπὶν ὀνομαζόμενον Μελαγγεῖα,, καὶ τὸ 
ὕϑωῶρ αὐτόθεν τὸ πότίμον Μαντινεῦσι χάτεισιν ἐς τὴν 
πόλιν. Προελθόντι δὲ ἐκ τῶν Μελαγγείων,, ἀπέχοντι τῆς 
πόλεως ς ἄδια ὡς ἑπτὰ, ἔτι χρήνη Melia οἱ 
Μελιας-αὲ δὲ οὗτοι δρῶσι τὰ ὄργια τοῦ Διονύσου" καὶ 
Διονύσου τε μέγαρον πρὸς τῇ κρήνη, καὶ Appodirne 
ἐς ὶν ἱερὸν Μελανίδος. Ἐπίχλησιν δὲ ἡ ϑεὸς ταύτην κατ᾽ 
ἄλλο. μὲν ἔσχεν οὐδὲν, ὅτι δὲ ἀνθρώπων μὴ τὰ πάντα 
αἱ μίξεις ὥςπερ τοῖς χτήνεσι μεθ᾽ ἡμέραν., τὰ πλείω 
δὲ εἰσιν ἐν ννκτί. Η δὲ ὑπολειπομένη τῶν ὁδῶν revu 
τέρα ἐςὴὶ τῆς προτέρας, καὶ ἄγει διὰ τοῦ Ἀρτεμισίου. 
Τούτου δὲ ἐπεμνήσθην καὶ ἔτι πρότερον τοῦ. ὄρους, 
ὡς ἔχοι μὲν ναὸν καὶ ἄγαλμα Ἀρτέμιδος, ἔχοι 1 δὲ, 
nai τοῦ ἰνάχου τὰς πηγάς. ὁ. δὲ ἵναχος, ἐφ' ὅσον 
μὲν πρόεισι κατὰ τὴν ὁδὸν τὴν διὰ ὄρους, [χατὰ] 
τοῦτό 3 écuy ἀργείοις καὶ Μαντινεῦσιν ἔρος τῆς χώρας’ 
anoc-pépas δὲ ἐκ τῆς ὁδοῦ τὸ ὕδωρ, διὰ τῆς Ἀργείας 
ἤδη τὸ ἀπὸ τούτον χάτεισι, χαὲ ἐπὲ τούτῳ τὸν 
ἴναχον ἄλλοι τε χαὶ Αἰσχύλας παταμὸν καλοῦσιν 
Ἀργεῖον. 


1 ἧς ἔχει..... ἔχει δὲ. 3 ὅρους y τοῦτο. 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ Z. 
Πεδίον ἀργόν, Δεινῆς λίμνης ὕδωρ γλυκὺ. Φίλιππος ἀ μύν- 
του, Ολυμπιάδος σκληρότης, καὶ τοῦ γένους τοῦ Κασ- 
σάνδρου διαφθορά. 


Ὑ περβάλλοντα δὲ ἐς τὴν Μαντινοιὴν διὰ τοῦ Âpre- 
μισίου, πεδίον ἐχδέξεταί σε ἀργὸν καλούμενον, κα- 
θάπερ γε καὶ ἔς τὸ γὰρ ὕδωρ τὸ ἐκ τοῦ ϑεοῦ χατερ- 
χόμενον ἐς αὐτὸ ἐκ τῶν ὀρῶν ἀργὸν εἶναι τὸ πεδίον 
ποιεῖ, ἐχώλυέ τε οὐδὲν αὐτὸ πεδίον τοῦτο εἶναι Mu 
Dao, εἰ μὴ τὸ ὕδωρ ἠφανίζετο ἐς χάσμα γῆς’ ἀφα- 
γισθὲν δὲ ἐνταῦθα ἄνεισι κατὰ τὴν Auvév. σι dé 
ἡ δεινὴ κατὰ τὸ Τ'Μέθλιον καλούμενον τᾶς Âpyo- 
λίϑος, ὕδωρ γλυκὺ ἐκ ϑαλάσσης ἀνερχόμενον. Τὸ 
ὁ ΕΣ ñ δ, oi δ - à 
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CHAPITRE VII. ° ° 


Plaine Argos. Diné , lac d'ean douee. Philippe, fils d'Amyn- 
tas. Cruauté d’Olympias. Destruction de la race de Cas- 
sandre. ΄ 


Lonsque vous avez traversé le mont Artémisium, et 
que vous entrez dans le pays de Mantinée, vous 
trouvez une plaine nommée Argos (stérile), et elle 
J'est effectivement ; car l’eau du ciel qui y descend 
des montagnes voisines, la rend absolument stérile; 
cette plaine seroit très - probablement un lac, ΓῚ 
l'eau ne disparoissoit pas dans un goufre; elle γε 
ensuite reparuître à Diné, vers l'endroit de l'Argo- 
lide nommé Génethlium. Diné est un lac d’eau douce 
formé par la mer. Les Argiens y jetoient autre‘ois 
des chevaux tout bridés en l'honneur de Neptune. Il 
est évident que l'eau douce qui sort dans cet endroit 
de l'Argolide, y remonte de la gner, de même que 
celle qui sort de l'endroit nommê Chimérium dans la 
Thesprotide. Cela est encore moins merveilleux que 
l'eau bouillante qu'on voit dans le Mæondre, qui 
sort d’un rocher entouré par le courant, et du limon 
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du fleuve. I y a aussi devant Dicæarchie, dans 
l'Eturie, de l'eau bouillante dans la mer elle-même; 
on ἃ fait une 116 tout‘auprès, de sorte que cette 
eau n'est pas inutile, mais fournit des bains chauds. 
Æ gauche de la plaine Argos, dans le pays de Manti- 
née, s'élève une montagne sur laquelle on voit les 
restes de la tente de Philippe, fils d'Amyntas, et 
d'une bourgade nommée Nestané; les Arcadiens disent 
en effet que Philippe avoit campé vers Nestané, et 
la fontaine qu'on y voit, a pris de lui le nom de Phi- 
Bppium. Il étoit venu chez les Arcadiens pour les 
attirer dans son parti, et les détacher des autres 
Grecs. On ne peut douter que Philippe n'ait fait de 
plus grandes actions que tous les rois de la Macé- 
doïne qui l'ont précédé et qui l'ont suivi; mais ceux 
qui pensent juste, ne sauroient le regarder comme 
un bon général ; car il ne respectoit aucunement 
la religion des serments, violoit à tout instant les 
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os ἄνεισι τοῦ ποταμοῦ. Πρὸ Δικαιαρχίας δὲ τῆς 
Τυρσηνῶν ὕδωρ τε ἐν ϑαλάσσῃ ζέον, καὶ νῆσος δὲ 
αὐτό 1 ἐςξσι χειροποίητος, ὡς μηδὲ τοῦτο τὸ ὕδωρ 
ἀργὸν εἶναι, ἀλλά σφισι ϑερμὰ λουτρὰ παρέχεσθαι. 
Τοῦ 3 δὲ ἀργοῦ καλουμένου πεδίον Μαντινεῦσιν ὄρος 
ἐςτὶν ἐν ἀριςερᾷ, σκηνῆς τε Φιλίππου τοῦ Αμύντου, 
καὶ χώμης ἐρείπια ἔχον Νες ἄνης᾽ πρὸς ταύτῃ γὰρ 
ς-ρατοπεδεύσασθαι τῇ Necravn Φίλιππον λέγουσι, καὶ 
τὸν πηγὴν αὐτόθι ὀνομάζουσιν ἔτι ἀπὸ ἐκείνου Φιλίπ- 
πιον. Αφίκετο δὲ ἐς Αρχαδίαν Φίλιππος, οἰκειωσόμενός 
τε Αρκάδας , καὶ ἀπὸ τοῦ Ἑλληνοιοῦ σφᾶς τοῦ 
ἄλλου διας-σων. Φίλιππον δὲ βασιλέων μὲν τῶν 
πρὸ αὑτοῦ, χαὶ ὅσοι Μαχεδόσι γεγόνασιν ὕςερον, 
τούτων μὲν πείθοιτο ἂν τις μάλις-α.5 αὐτὸν ἔργα ἐπιδεῖν» 
ξασθαι" sparnyoy δὲ ἀγαθὸν οὐκ ἄν τις φρονῶν ὀρθὰ. 
χαλέσειεν αὑτόν" ἔς γε καὶ ὅρκους ϑεῶν κατεπάτησεν᾽ 
ἀεὶ, καὶ σπονδὰς ἐπὶ παντὶ ἐψεύσατο, πίςιν τε ἠτίμασε 
μᾶλις-α ἀνθρώπων’ χαί οἱ τὸ ἐκ τοῦ ϑεοῦ μήνιμα 
ἀπήντησεν οὐκ ὀψέ. Πρῶτα δὲ, ὧν ἴσμεν, Φίλιπ- 
πος μὲν où πρόσω βιώσας ἔξ τε. καὶ τεσσαράκοντα 
ἐτῶν, τὸ μάντευμα ἐξετέλεσε τὸ ἐκ Δελφῶν, ὃ δὴ 
χρωμένῳ où περὶ τοῦ Πέρσου γενέσθαι λέγουσιν" 


Ἐς επται μὲν ὁ ταῦρος, ἔχει τέλος, ἔς ἷν ὁ ϑύσων. 


1 ἷφ. αὐτόθι, à Aourpa, Toë. 3 fo, μέγιςα, 
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Τοῦτο μὲν δὴ où μετὰ πολὺ ἐδήλωσεν οὐκ ἐς τὸν 
Μῆϑον, αλλὰ ἐς αὐτὸν ἔχον Φίλιππον. ἐπὶ δὲ Φιλίππω 
τολευτήσαντε Φιλίππου παῖδα νήπιον, γεγονότα δὲ ἐκ 
Ἑλιοπάφρας ἀδελφιδῆς Αττάλου., τοῦτον τὸν παῖδα. 
ἡμοῦ τῇ μητρὶ ὀλυμπιὰς ἐπὶ σκεύους χαλχοῦ πυρὸς 
ἐπιβειβλημένου διέφθειρεν ἕλχουσα' χρόνῳ δὲ ὕςτερον 
"καὶ ἀριδαῖον ἀπέκτεινεν. Ἔμελλε δ᾽ ἄρα ὁ δαίμων καὶ 
τὰ γένεος τὸ Κασσάνδρου κακῶς ἐξαμήσειν. Κασσάν- 
ὅρῳ δὲ οἱ παῖδες ἐκ Θεσσαλονίκης γεγόνασι τῆς 
Φιλίππου Θεσσαλονίκη δὲ ἦσαν χαὶ ἀριδαίῳ μητέρες 
Θεσσαλαί, Τὰ δὲ ἐς ἀλέξανδρον καὶ τοῖς πᾶσιν ὁμοίως 
δῆλά ἐφὶν ἀλεξάνδρου ϑάνατος. Εἰ δὲ τοῦ ἐς Γλαῦ-- 
χον τὸν Σπαρτιάτην ἐποιήσατο ὁ Φίλιππος λόγον, 
«αὐ. τὸ ἔπος ἐφ' ἑχάςου τῶν ἔργων ἀνεμίμνησκεν 
αὐτὸν, . 

Αὐδρὸς δ᾽ εὐόρκου γενεὴ μετόπισθεν ἀρείων. 





A 
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L'événement prouva bientôt quesce n'étoit pas le roi 
de Perse, mais Philippe lui-même que cet oracle con- 
cernoit. Lorsque Philippe fut mort, Ôlympias se saisit 
de Cléopâtre, nièce d'Attale, et'de l'enfant nouveau 
né qu’elle avoit eu de Philippe,’ et les fit périr dans un 
vase d'airain , Sous lequel elle avoit mis dn feu. Dans 
la suite elle fit aussi mourir Aridée; la vengeance 
divine s’étendit même jusque sur la famille de Cas- 
sandre, en faisant périr les fils qu’il avoit eus de Tes- 
salonice, fille de Philippe, ét née, aïnsi qu'Aridée, 
d'une mère Thessalienne. Quant à Alexahdre , ‘tout 
le monde connoît sa vie et la manière dont il mou- 
rut. Si Philippe avoit fait attention à la réponse faite 
à Glaucus le Spartiate, si avant chacune de ses ac- 
tions il s'étoit souvenu de ce vers : La race de ché 
qui respecte ses serments prospère toujours davantage ; 
les dieux n'auroient pas ainsi, contre toute appa- 
rence, mis un terme aussi court à la vie d'Alexandre 
et à la puissance des Macédoniens, Çeçi est une | 
digression, | | 
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cæarirez VII 
-Φ 


Champ appelé Mæras. Arné, fontaine, Ville de Mantinée et 
son fondateur ; Ophis, fleuve. Exploits des Mantinéens. 
Prise de Mantinée. Affaires des Mantinéens. 


A enis les ruines de Nestané, vous trouvez un temple 
de Cérès pour lequel on a beaucoup de vénération, 
et les Nantinéens y.célébrent tous les ans une fête 
en l'honneur de la déesse. 11 y a au-dessous de Nes- 
tané une plaine qui est plutôt elle-même une partie 
de la plaine Argos; on la nomme le champ Mæras. On 
a dix stades de chemin à travers cette plaine Argos 
Après avoir fait quelques pas en montant, vous redes- 
cendez dans une autre plaine, dans laquelle il y ἃ 
près du grand chemin une fontaine nommée Arné; 
. voici ce que les Arcadiens en racontent. Lorsque Rhéa 
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KE$AAAION H. 


Xüpos Μαιρᾶς. ἄρνη κρήνη. Μαντινέων πόλις καὶ 
οἰχιςὴς, καὶ Οφις ποταμός, Μαντινέων πολεμικά. Μαν- 
'πινείας ἅλωσις. Τὰ τῶν Μαντινέων. 


᾿ A \ A , - ς 
Μετὶ ot τὰ ἐρείπια τῆς Νες ανὴς ἱερὸν Δήμητρός 
σ ls 3 “ pe 
ἐςιν ἅγιον, καὶ αὐτῇ ἑορτὴν ! ἀνὰ πᾶν ἔτος ἀγουσιν 
e - s \ \\ , € ἢ» ’ 
ot Μαντινεις. Kat xata τὴν Necçravny νποχειται pa- 
λιςτα μοῖρα μὲν καὶ αὑτὴ τοῦ πεδίον τοῦ Αργοῦ, χῶρος 
δὲ ὀνομάζεται Μαιρᾶς" τοῦ πεδίου δὲ ἐς-ιν ἡ διέξοδος 
τοῦ ᾿Ἀργοῦ ςαδίων δέκα. Ὑπερδὰς δὲ οὐ πολὺ, ἐς 
Ψ , ’ ᾽ “Ὁ Ά a" 4 ° 
ἕτερον καταδήσῃ πεδίον" ἐν τούτῳ δὲ παρὰ τὴν λεω- 
+ 
φόρον ἐςπὶν Apyn χαλουμένη χρήνη. Λέγεται δὲ καὶ 
τοιάδε ὑπὸ Apxxdwv Ρέα ἡνίκα Ποσειδῶνα ἔτεκε, 
τὸν μὲν ἐς ποίμνην καταθέσθαι δίαιταν ἐνταῦθα 
Ψ % - Û “ > 4 / \ “ 
ἕξοντα μετὰ τῶν ἀρνῶν, ἐπὶ τούτῳ δὲ ὀνομασθῆναι. 
χαὶ τὴν πηγὴν, ἔτι περὶ αὑτὴν ἐποιμαίνοντο οἱ ἄρνὲς" 
’ > A \ \ = κν» , 
φάναι δὲ αὑτὴν πρὸς τὸν Κρόνον, τεκεῖν ἵππον, xai 
οἱ πῶλον ἵππου χαταπιεῖν αντὶ τοῦ παιδὸς δοῦναι, 
4 “ἷ ἰ “ “ὦ 
χαθὰ χαὶ ὕξερον. ἀντὶ τοῦ Διὸς λίθον ἔδωκεν αὑτῷ 
’ 3 7 
χατειλημένον 2 σπαργάνοις. Τούτοις Ἑλλήνων ἐγὼ 


1 Καὶ ἑορτήν. 2 Κατειλημμένον- 
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rois λόγοις ἀρχόμενος μὲν τῆς συγγραφῆς, εὐηθείας 
ἔνεμον πλέον, ἐς δὲ τὰ ἀρκάδων προςεληλυθὼς, 
πρόνοιαν περὶ αὐτῶν τοιάνδε ἐλάμβανον: ἑλλένων 
τοὺς νομιζομένους σοφοὺς δὲ αἰνιγμάτων πάλαι, καὶ 
οὗκ ἐκ τ τοῦ εὐθέος λέγειν τοὺς λόγους καὶ τὰ εἰρη- 
μένα ὀΐν ἐς τὸν Κρόνον σοφίαν εἶνὰί τινα εἴκαζον 
Ἑλλήνων. Τῶν μὲν δὴ ἐς τὸ ϑεῖον ἡκόντων τοῖς 
εἰρημένοις χρησόμεθα. 

. Μαντινέων δὲ ἡ πόλις ς“αϑίους péhçd που δό- 
δέκα 3 ἐςτὶν ἀπωτέρω τῆς γῆς ταύτης. Μαντινεὺς μὲν 
οὖν ὁ Λυκάογος ἑτέρωθι φαίνεται οἰκίσας τὲν πόλιν, 
ἣν ὀνομάζουσι καὶ ἐς ἡμᾶς ἔτι [ πτόλιν ] οἱ ἀρχάδες. 
Ἐκεῖθεν δὲ ἀντινόη Κηφέως τοῦ ἀλεὸῦ θυγάτηρ κατὰ 
μάντευμα ἀναφήσασα τοὺς ἀνθρώπους, ἤγαγεν ἐφ 
ποῦτο τὸ χωρίον ὄφιν ζ ὁποῖον, οὐ μνημονεύουσω ) 
ἡγεμόνα ποιησαμένη τῆς ὁδοῦ" καὶ διὰ τοῦτα ὁ παρὰ 
τὴν πόλιν ῥέων τὴν νῦν ποταμὸς ὄφις ἔνομα ἔσχη-- 

x CEA πα: ΞΞΑΝ 
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mençant cet ouvrage, je trouvois que les contes grecs 
annonçoient une crédulité bien stupide; mais parvenu à 
l'Arcadie , j'ai changé de façon de penser : ceux des 
Grecs qu'on honoroit du nom de säges, envelop- 
poient leurs discours sous des énigmes, et ne les 
énonçoient jamais ouvertement ; j'ai donc conjecturé 
que ce qu’on dit sur Saturne est quelque allégorie 
de ce genre, et nous devons en penser de même de 
tout ce qu’on débite sur les dieux. 

La ville de Mantinée est à douze stades tout an 
plus de la plaine dont je viens de parler. Il paroît 
que Mantinéus, fils de Lycaon, l'avoit fondée dans 
un autre endroit, que Îles Arcadiens nomment encore 
maintenant la Ville. Antinoé, ‘fille de Céphée, fils 
d'Aléus, en fit, d’après un oracle , sortir les habitants, 
se mit à leur tête; et ayant suivi pour guide un serpent, 
on ne dit pas de quelle espèce, elle les conduisit à 
l'endroit où la ville est maintenant située; c’est en 
mémoire de ce serpent qu'on a donné le nom d’Ophisau 
fleuve qui passe près de la ville. S'il est permis de former 
des conjectures d’après les vers d'Homère, on pourroit 
croire que ce serpent étoit un dragon. Ce poète, en 
effet, en racontant dans le catalogue des vaisseaux 
que les Grecs avoient laissé dans l'ile de Lemnos, 
Philoctète très-malade d'un ulcère, ne donne pas le 
nom d'Ophis, mais celui d'Hydre au serpent qui 
l’avoit blessé, tandis qu’il donne celui d'Ophis au 
dragon qu'un aigle jeta parmi les Troyens; il est donç 
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probable que ce fut un dragon qi servit de guide 
à Antinoé. Les Mantinéens ne se trouvèrent pas avec 
les autres Arcadiens au combat de Dipées contre les 
Lacédæmoniens; ils se liguèrent contre eux avec les 
Eléens dans la guerre du Péloponnèse, et ayant reçu 
des troupes auxiliaires d'Athènes, ils livrèrent un 
combat aux Lacédæmoniens. 118 s'associèrent aussi à 
l'expédition en Sicile, par amitié pour les Athéniens.' 
Quelque temps après, une armée de Lacédæmoniens, 
commandée par Agésipolis, fils de Pausanias, entra 
dans le pays des Mantinéens, et après les avoir vain- 
cus en bataille rangée, les força à se renfermer dans 
leurs murs; et Agésipolis prit leur ville peu de temps 
après, non par assaut, mais en faisant refluer le 
fleuve Ophis contre les murs qui étoient de briques 
crues. Les murs de briques résistent bien miéux aux 


machines de guerre que les murs de pierres; ceux- 
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εἰκὸς ἔχει, xai τῇ Αντινόη τὸν ἡγεμόνα γενέσθαι 
δράχοντα. Μαντινεῖς δὲ μάχην μὲν τὴν “ἐν Διπαιεῦσιν 
cux ἐμαχέσαντο πρὸς Λαχεδαιμονίους μετὰ Ἀρκάδων 
τῶν ἄλλων ἐν δὲ τῷ Πελοποννησίων καὶ Αθηναίων 
πολέμῳ συνές-ησαν ἐπὶ Λαχεδαιμονίους μετὰ Ἠλείων, 
χαὶ, παραγενομένου συμμαχωιοῦ σφισιν ἐξ ᾿Αθηνῶν, 
Λακεδαιμονίων ἐναντία ἐμαχέσαντο" μετέσχον δὲ καὶὲ 
τοῦ ἐς Σικελίαν ς “ὅλον χατὰ Αθηναίων φιλίαν. Χρόνῳ 
δὲ ὕς τερον Λακεδαιμονίων ςρατιὰ xai Αγησίπολις ὅ 
Παυσανίον βασιλεὺς ἐσέβαλον ἐς τὴν Μαντινικήν. ὡς δὲ 
ἐχράτησεν ὁ Αγησίπολις τῇ μάχη, καὶ εἰς τὸ τεῖχος 
κατέκλεισε τοὺς Μαντινέας, εἷλεν οὐ μετὰ πολὺ 1 
τὴν πόλιν, οὐ πολιορκίᾳ κατὰ τὸ ἰσχυρὸν, τὸν δὲ 
ὦφιν ποταμὸν ἀπος-ρέψας σφίσιν ἐς τὸ τεῖχος, ὠμῆς 
φχοδομημένον 3 τῆς -πλίνθου. Eis μὲν δὴ μηχανη- 
μάτων ἐμδολὴὲν ἀσφάλειαν ἡ πλίνθος παρέχεται μᾶλ- 
λον, ἣ ὁπόσα λίθον πεποιημένα éçriv λίθοι μὲν γὰρ 3 
χατάγνυνταί τε χαὶ ἐχπηδῶσιν ἐκ τῶν ἁρμονιῶν, ἡ 
δὲ πλίνθος ἐκ μηχανημάτων μὲν οὐχ ὁμοίως πονεῖ, 
διαλύεται δὲ ὑπὸ τοῦ ὕδατος οὐχ ἧσσον à ὑπὸ τοῦ 
, ἡλίου κηρὸς. Τοῦτο οὐκ Αγησίπολις τὸ ς-.ρατήγημα 
ἐς τὸ τεῖχος τῶν Μαντινέων éçiv ὁ συνεὶς, ἀλλὰ 
πρότερον ἔτι Κίμωνι ἐξευρέθη τῷ Μιλτιάδον, Βόγην 4 
πολιορχοῦντι ἄνδρα᾽ Μῆδον, καὶ ὅσοι Περσῶν Ηϊόνα 

ἃ Μετ’ οὐ πολὺ. 2 ῷχοδϑομημένης. 35. Οἱ μὲν γὰρ. ή Βοῆ, 

IV. 19 
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τὴν ἐπὶ Στρυμόνι εἶχον" ᾿Αγησίπολις δὲ καθες-ηκὸς καὶ 
ᾳδόμενον ὑφ᾽ Ἑλλήνων τ ἐμιμήσατο. ὡς δὲ εἶλε τὴν 
Μαντίνειαν, ὀλίγον μέν τι κατέλιπεν οἰκεῖσθαι, τὸ 
"πλεῖςτον δὲ ἐς ἔδαφος καταβαλὼν αὐτῆς, κατὰ κώμας 
ποὺς ἀνθρώπους διῴκισε. Μαντινέας δὲ ἐκ τῶν χωμῶν 
λατάξειν ἐς τὴν πατρίδα ἔμελλον Θηβαῖοι μετὰ τὸ 
ἤργον τὸ ἐν Λεύκτροις. Κατελθόντες δὲ οὐ τὰ πάντα 
ἐγένοντο δίκαιοι": περιληφθέντες δὲ ἐπικηρυχευόμενοι 
“Λαχεϑαιμόνίοις, καὶ ἰδέᾳ εἰρήνην πρὸς αὐτοὺς ἄνευ 
τοῦ ᾿Αρκάδων πσινσῦ πράσσοντες, οὕτω." διὰ τὸ δέος 
τῶν Θηϑαίων. ἐς τὸν Λαχεδαιμονίων συμμαχίαν μετε-- 
βάλλσοτο ἐκ τοῦ φανέροῦ, καὶ τῆς Μαντινικῆς πρὸς 
ἐπαμινάνδαν καὶ Θηβαίους μάχης Λακεδαιμονίων 
γινομένης, ὁμοῦ τοῖς Λακεδαιμονίοις ἐτάξαντο οἱ 
Μαντινεῖς. Τούτων δὲ ὕςερον διαφορὰ ἐγένετο Mas 
᾿πινεῦσιν ἐς τοὺς Λακεδαιμονίους, χαὶ an αὐτῶν 
μετέςτησαν ἐς τὸ ἀχαϊκόν. Καὶ ἅγιν τὸν Εὐδαμίδου 


ασιλεύοντα ἐν Σπάρτη νιλῶσιν ἀμύνοντες τῇ σ' 
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Perses qu'il avoit sous ses ordres. Agésipolis ne fit 
donc que renouveler un stratagème déjà connu et 
très-célébre chez les Grecs. Lorsqu'il eut pris Man- 
tinée, il la détruisit en grande partie, n’y laissa que peu 
d'habitants, et en dispersa le plus grand nombre dans 
des bourgs; les Thébains les ramenèrent dans leur patrie 
après la bataille de Leuctres. Depuis leur retour 
ils ne se conduisirent pas toujours avec équité, car 
on les surprit négociant avec les Lacédæmoniens, 
et cherchant à faire leur paix en particulier sans le 
reste des Arcadiens. Quand ils se virent découverts, la 
crainte des Thébains les porta à se ranger ouverte- 
ment du côté des Lacédæmoniens, avec lesquels ils 
se trouvèrent au combat de Mantinée contre les Thé- 
bains; commandés par Epaminondas. Ils eurent dans 
la suite quelques différents avec les Lacédæmoniens, 
et les quittèrent pour se rariger dans la confédération 
Achæenne. Ils défirent, en défendant leur pays, Agis, 
. fils d'Eudamidas, roi de Sparte ; ils avoient alors avec 
eux une armée d'Achæens commandée par Aratug, 
Ils se trouvèrent aussi à plusieurs combats que 
les Achæens livrèrent à Cléomènes, et contribuèrent 
à renverser la puissance des Lacédæmoniens. Axti- 
gone, qui gouvernoit la Macédoine pendant l'enfdnce 
de Philippe, père de Persée, s'étant montré extré- 
mement favorable aux Achæens, les Mantinéens 

19* 
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lui rendirent divers hommages, et Changèrent le 
nom de leur ville en celui d’Antigonie. Plus tard 
ils se rangèrent du côté d'Auguste , et combat- 
tirent avec lui sur mer, vers le promontoire d’Apol- 
lon Actius. Tous les autres Arcadiens avoient pris 
le parti d'Antoine, seulement , à ce que je crois, parce 
que les Lacédæmoniens avoient pris celui d'Auguste. 
Adrien, qui fut empereur. dix générations après, ôta 
aux Mantinéens le nom qu'ils avoient pris d’un roi 
de Macédoine; et leur permit de reprendre l'ancien. 


caariras IX. 


Temples de Mantinée. Tombeau d'Arcas. Temples de Vénas 
Symmachia et de Minerve Alés. Temple d'Antinoüs et 
ses statues. Monument héroïque de Podarès. 
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ἄλλα re ἐς τιμὴν αὐτοῦ Μαντινεῦσιν ἐποιήθη, καὶ 
ὄνομα τῇ πόλει μετέθεντο ἀντιγόνειαν. Χρόνῳ δὲ ὕς-ε- 
poy Αὐγούςου πρὸς τῇ ἄχρᾳ τοῦ Απόλλωνος τοῦ Ax- 
τίου ναυμαχήσειν μέλλοντος, Μαντινεῖς ἐμαχέσαντο 
ὁμοῦ Ῥωμαίοις, τὸ δὲ ἄλλο Αρχαδικὸν συνετάχθησαν 
Αντωνίῳ κατ’ ἄλλο μὲν ἐμοὶ δοκεῖν οὐδὲν, ὅτι δὲ. 
ἐφῥόνουν οἱ Λαχεδαιμόνιοι τὰ Αὐγούςου, Aéxæ ὃὲ 
ὕςτερον γενεαῖς ἐδασίλευσέ τε Ἀδριανὸς, καὶ ἀφελὼν 
Μαντινεῦσι τὸ ὄνομα τὸ ἐκ Μαχεδονίας ἐπαχτὸν., 
ἀπέδωκεν αὖθις Μαντίνειαν - καλεῖσθαί αφιαιν τὴν 
πόλιν. ' 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ©. 


Μαντινείας ναοὶ καὶ ςέμματα. Ἀρκάδος τάφος. ἀφροδίτης 
Συμμαχίας » καὶ ᾿Αθηνᾶς ἀλέας ναοί, ἀντίνου ναὸς, 
καὶ ἀγάλματα. Ποδάρους ἡρῶον. 


Ἐτι δὲ Μαντινεῦσι ναὸς διπλοῦς μᾶλις“ἀ που κατὰ 
μέσον τοίχῳ διειργόμενος" τοῦ ναοῦ δὲ τῇ μὲν ἀγαλμά 
ἐςὶν Ασχληπιοῦ, τέχνη δὲ Αλκαμένους" τὸ «δὲ ἕτερον 
Λητοῦς ἐς ιν ἱερὸν καὶ τῶν παίδων᾽ Πραξιτέλης δὲ 
ἀγάλματα εἰργάσατο τρίτη μετὰ Αλχαμένην ὕςερον 
γενεῶ᾽ τούτων πεποιημένα ἐςπὶν ἐπὶ τῷ βάθρῳ Μοῦσα 
χαὶ Μαρσύας αὐλῶν. Ἐνταῦθα ἀνὴρ ἐπείργας“ αἱ ς-ἥλη 
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Πολύβιος ὁ Aurbpre nai τοῦ μὲν ἐπιμνησθησόμεθα 
καὶ ἐν τοῖς ἔπειτα. Μαντινεῦσι δέ ἐπι xai ἄλλα ἱερὰ, 
τὸ μὲν. Σωτᾶρος Διὸς, τὸ δὲ Ἐπιδώτου καλούμενον" 
γὰρ δὴ ἀγαθὰ αὐτὸν ἀνθρώποις. ct δὲ 
Διοσχϑύρων » καὶ ἑτέρωθι Δήμητρος καὶ Κόρης ἱερόν" 
πῦρ δὲ ἐνταῦθα χαίουσι, ποιαύμενοι φροντίδα, μὴ 
λάθῃ σφίσιν ἀποσϑεσθέν. Καὶ Hpas πρὸς τῷ ϑεάτρῳ 
᾿ ναὸν, ἐθεασάμην᾽ Ἱραξιτέλης δὲ τὰ ἀγάλματα, αὐτήν 
πε καϑημίνην ἐν ϑρόνῳ, καὶ παρες-ὦσας ἐποίησεν 
ἀθηνᾶν, καὶ ἥθην παῖδα ἥρας. Πρὸς δὲ τῆς Hpas 
τῷ βωμῷ καὶ Âpxddos τάφος τοῦ Καλλις οὖς ἐςτι. 
Ta δὲ ὁς-ἃ τοῦ ἀρχάδος ἐπηγάγοντο ἐκ Μαινάλου 
χρησμοῦ σφισιν ἐλθόντος ἐκ Δελφῶν" 
ἔπι δὲ Μαιναλίη δυςχείμερος » ἔνθα τε κεῖται 
Aprés », ἀφ᾽ οὗ δὴ πάντες ἐπίκλησιν καλέονται. 
Evôa σ᾽ ἐγὼ κέλομαι ςείχειν, καὶ εὔφρονι Sup 
ἀρκάδ᾽ ἀειραμένους κατάγειν ἐς ἄςυ ἐραννὸν,, 
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même temple un cippe, sur lequel est représenté 
Polybias, fils de Lycortas, dont je: parlerai plus 
loin. Les Mantinéeas ont encore d'autres temples ; 
savoir; celui de Jupiter Soter; celui de Jupiter sur- 
nommé Epidotes, parce que c’est lui qui distribue les 
biens aux mortels; celui des Dioscures, et dans un 
autre endroit, celui de Cérès et de sa fille. On entretient 
du feu dans ce dernier, et l’on a soin qu'il ne s’éteigne 
jamais. J'ai remarqué aussi vers le théâtre un temple 
de Junon; les statues qui y sont ont été faites par 
Praxitèles; elles représentent Junon assise sur un 
trône ; Minerve et Hébé, fille de Junon, toutes 
deux debout auprès d'elle. Le tombeau d'Arcas, fils 
de Callisto, est vers l'autel de Junon. Ses ossements 
y furent apportés de Mænale, d'après un oracle que 
les Mantinéens reçurent de Delphes, en ces termes : 
Il y a une ville de Mænale , très-froide en hiver, où 
sont les restes d'Arcas, de qui vous tenez tous votre 
nom ; je vous ordonne d'y aller, d'y prendre religieu 
sement le corps d'Arcas , οἱ de l'apporter dans 
l'aimable ville qui est partagée par trois, par quatre 
et par cinq chemins, de lui consacrer une enceinte, 
et de lui offrir des sacrifices. On donne le nom 
d'Autel du Soleil à l'endroit où est le tombeau d'Ar- 
cas. On voit auprès du théâtre, des monuments 
qui ont une très grande célébrité; le premier, qu’on 


nomme le Foyer Commun, est d’une forme ronde; 
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et on dit qu'Antinoé, fille de Céphée, y est enterrée. 
L'autre ést surmonté d'un cippe, sur lequel on a 
représenté un cavalier; c'est Gryllus, fils de Xéno- 
phon: On voit derrière le théâtre les ruines du temple 
de Vénus Symmachia et sa statue. L'inscription qu'on 
Vit sur la base, nous apprend que cette statue ἃ 
été érigée par Nicippe, fille de Paséas. Les Manti- 
néens avoient élevé ce temple pour transmettre à la 
postérité la mémoire du combat d'Actium, où. ils 
s'éoient trouvés avec les Romains. Ils honorent aussi 
Minerve Aléa, qui a dans leur ville un temple et | 
une statue. Ils ont encore adopté le culte d'Antinoüs, 
et l'empereur Adrien a orné avec beaucoup de soin 
ce temple, qui est le plus moderne de ceux qu'on 
voit à Mantinée. Je n'ai point vu Anünoüs pendant ! 
sa vie; mais j'ai vu des statues et des portraits qui le 
représentent. On lui rend un culte en divers en- 
droits, et il y ἃ δὴ Ægypte, sur les bords du Nil, 
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δὲ αὐτόθι ἔλέγετο χεῖσθαι τὴν Κηφέως" Τῷ δὲ ς- ἥλη 
τε ἐφέςηκε, καὶ ἀνὰρ ἱππεὺς ἐπειργασμένος ἐς-ὶν ἐπὶ 
τῇ ςήλη, Γρύλλος ὁ Ξενοφῶντος. Τοῦ ϑεάτρου δὲ 
ὄπισθεν ναοῦ τε ᾿Αφροδίτης ἐπίκλησιν Συμμαχίας ἐρεί- 
ma καὶ ἄγαλμα : ἐλείπετο᾽ τὸ δὲ ἐπίγραμμά ἐπὶ τῷ 
βάθρῳ τὴν ἀναθεῖσαν τὸ ἄγαλμα ἐδήλου ϑυγατέρα 
εἶναι Πασέου Νιχίππην. Τὸ δὲ ἱερὸν κατεσχευάσαντο 
τοῦτο "οἱ Μαντινεῖς, ὑπόμνημα ἐς τοὺς ἔπειτα τῆς 
ὁμοῦ Ῥωμαίοις ἐπ᾽. ἀκτίῳ ναυμαχίας. Zé6ouar δὲ xai 
Αθηνᾶν Αλέαν, χαὶ ἱερόν τε καὶ ἄγαλμα Αθηνᾶς 
éçuw Αλέας αὐτοῖς. Ἐνομίσθη δὲ καὶ. ἀντίνους σφίσιν 
εἶναι ϑεός: ναῶν δὲ ἐν Μαντινείᾳ νεώτατος ὁ τοῦ 
Ἀντίνου ναὸς οὗτος ἐσπουδάσθη περισσῶς δὴ τι ὑπὸ 
βασιλέως ᾿Αδριανοῦ. Ἐγὼ δὲ μετ’ ἀνθρώπων μὲν ἔτι 
αὑτὸν ὄντα οὐχ εἶδον, ἐν δὲ ἀγάλμασιν εἶδον χαὶ ἐν 
γραφαῖς. ἔχει μὲν δὴ γέρα καὶ ἑτέρωθι, καὶ ἐπὶ τῷ 
Νείλῳ πόλις Αἰγυπτίων éciv ἐπώνυμος ἀντίνου" τιμὰς 
δὲ ἐν Μαντινείᾳ κατὰ τοιόνδε ἔσχηχε. Τένος ἵν ὁ 
Αντίνους ἐκ Βιθυνίας τῆς ὑπὲρ Σαγγαρίου ποταμοῦ" 
οἱ δὲ Βιθυνεῖς Αρκάδες τέ εἰσι καὶ Μαντινεῖς τὰ ἀνω- 
θεν. Τούτων εἵνεκα ὁ βασιλεὺς κατες-ἥσατο αὐτῷ καὶ 
ἐν Μαντινείᾳ τιμὰς, nai τελετή τε κατὰ ἔτος ἕχα- 
g'oy χαὶ ἀγών éçu αὐτῷ διὰ ἔτους πέμπτον. Οἴκος 
δὲ ἐφτιν ἐν τῷ γυμνασίῳ Μαντινεῦσιν ἀγάλματα 


: ἀγάλματα. 
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d'Antinoüs; ce temple mérite d’ailleurs d'être vu, soit 
à cause des marbres dont il est orné , soit à cause 
des peintures , qui représentent pour la plupart An- 
tinoüs sous la forme de Bacchus. On y voit aussi une 
copie du tableau du Céramique, où l'on a peint le com- 
bat des Athéniens à Mantinée. Dans la place publique 
de Mantinée est une statue en bronze, qui, suivant 
les Mantinéens, représente Déoméhnie, fille d'Arcas ; on 
remarque de plus le monument héroïque de Podarès, 
qui fut tué, à ce qu'on dit, en combattant contre les 
Thébains, commandés par Epaminondas. L'inscrip- 
tion de ce tombeau a été transportée trois généra- 
tions avant moi à Podarès, l’un des descendants du 
premier, et qui a vécu à une époque assez avancée 
pour pouvoir obtenir le titre de citoyen romain. De 
mon temps les Mantinéens honoroient la mémoire 
de l'ancien Podarès , et disoient que ceux qui mon- 
trèrent le plus de valeur dans le combat où Podarès 
fut tué, furent d’abord Gryllus, fils de Xénophon, 
ensuite Céphisodore de Marathon, qui commandoit la 
cavalerie des Athéniens : ils donnent à Podarès le 
troisième rang pour la bravoure. 
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Monuments remarquables sur les routes de l'Arcadie. Mont 
Alésium et temple de Neptune Hippius. Trophée des Man- 
tinéens. Longévité d'un cerf sacré. 


Pivsuns routes conduisent de Mantinée dans le 
reste de l'Arcadié; je vais décrire ce qu'on voit de 
plus remarquable sur chacune d'elles. En allant à 
Tégée, vous trouvez à droite du chemin, vers les 
murs de Mantinée, une place destinée à la course 
des chevaux, et à peu de distance de là un stade 
où se célébrent les jeux en l'honneur d’Antinoüs. Ce 
stade est dominé par le mont Alésium, ainsi nommé, 
à ce qu'on dit, à cause de Ja vie errante de Rhéa. 
I y a sur ce mont un bois consacré à Cérès. Vers 
le bas de la montagne, et à peu de distance du 
stade de Mantinée, on voit le temple .de Neptune 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ I. 


Θέας ἄξια ἐν ταῖς. ὁδοῖς τῆς ἀρκαδίας. ἀλήσιον ὄρος, χαὶ 
Ποσειδῶνος ἱππίου ἱερὸν. Μαντινέων τρόπαιον. Ékdpou 
ἱερᾶς μακροθιότης. 


Er Ἀρκαδίαν δὲ τὴν ἄλλην εἰσὶν ἐκ Μαντινείας éd 
ὁπόσα δὲ ἐφ’ ἑκάς-ης αὐτῶν μάλις.αἁ ἣν ϑέας ἀξια, 
ἐπέξειμι καὶ ταῦτα. ἰόντι ἐς Τέγεάν ἐςιν ἐν pis epa 
τῆς λεωφόρου παρὰ τοῖς Μαντινέων τείχεσι χωρίον τε 
ἐς τῶν ἵππων τὸν δρόμον, χαὶ οὐ πόῤῥω τοὔτονυ 
ς. ἄδιον, ἔνθα ἐπὶ τῷ Αντίνῳ τὸν ἀγῶνα τιθέασιν. 
Ὑπὲρ δὲ τοῦ gadou τὸ ὄρος ἐς ὶ τὸ Αλήσιον, διὰ 
τὴν ἄλην, ὥς φασι, καλούμενον τὴν Ῥέας, χαὶ 
Δήμητρος ἄλσος ἐν τῷ ὄρει. Παρὰ δὲ τοῦ ὄρους τὰ 
ἔσχατα τοῦ Ποσειδῶνός ἐςι τοῦ ἱππίου τὸ ἱερὸν, οὐ 
πρόσω cadiou Μαντινείας. Τὰ δὲ ἐς τὸ ἱερὸν τοῦτο 
ἐγώ τε ἀκοῇ γράφω, καὶ ὅσοι μνήμην ἄλλοι περὶ 
αὐτοῦ πεποίηνται. Τὸ μὲν δὴ ἱερὸν τὸ ἐφ’ ἡμῶν ὠχο- 
δομήσατο Αδριανὸς βασὰὼεὺς » ἐπις-ἦσας τοῖς ἐργα-- 
ζομένοις ἐπόπτας ἄνδρας, ὡς μήτε ἐνίδοι τις ἐς τὸ 
ἑερὸν τὸ ἀρχαῖον, μήτε τῶν ἐρειπίων τι αὐτοῦ μετα- 
χινοῖτο' πέριξ δὲ ἐχέλευε τὸν ναὸν σφᾶς οἰκοδομεῖσθαι 
τὸν καινόν. Τὰ δὲ ἐξ ἀρχῆς τῷ Ποσειδῶνι τὸ ἱερὸν᾽ 
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τοῦτο Αγαμήδης “λέγονται καὶ Τροφώνιος ποιῆσαι, 
δρυῶν ξύλα ἐργασάμενοι καὶ ἁρμέσαντες πρὸς ἀλληλα" 
ἐσόδου δὲ ἐς αὐτὸ εἴργοντες ἀνθρώπους, ἔρυμα μὲν 
πρὸ τῆς ἐσόδου προεβάλοντο οὐδὲν, μίτον δὲ διατεί-- 
νουσιν ἐρεοῦν, τάχα μέν που. τοῖς τότε ἄγουσι τὰ ϑεῖα 
τς ἐν τιμῇ δεῖμα καὶ τοῦτο ἔσεσθαι νομίζοντες" τάχα 
δ᾽ ἄν τι μετείη καὶ ἰσχύος τῷ μίτῳ. Φαίνεται δὲ χαὶ 
Αὔπυτος ὁ ἱππόθου, μήτε πηδήσας ὑπὲρ τὸν μίτον, 
μήτε ὑκοδὺς, διαχέψας δὲ αὐτὸν, ἐσελθὼν ἐς τὸ 
ἱερὸν, καὶ πσιέσας οὖχ ὅσια, ἐτνφλώθη τε ἐμπεσέντος 
ἐς τοὺς ὀφθαλμοὺς αὐτῷ τοῦ κύματος, καὶ αὐτίκα 
ἐπιλαμβάνει τὸ χρεὼν αὐτόν. Θαλάσσης δὲ ἀναφαί- 
γεσθαι κῦμα ἐν τῷ ἱερῷ τούτῳ λόγος iciv ἀρχαῖος" 
ἐοικότα᾽ δὲ καὶ ᾿Αθηναῖοι, λέγουσιν ἐς τὸ κῦμα τὸ ἐν 
ἀκροπόλει, καὶ Καρῶν οἱ Μύλασα ἔχοντες ἐς τοῦ 
ϑεοῦ τὸ ἱερὸν, ὃν φωνῇ τῇ ἐπιχωρίᾳ καλοῦσιν ὀγώα. 
᾿Αϑηναίδις μὲν δὴ ς-αδίους μάλις“α εἴκοσιν ἀφέςηκε 
ads το ἃ a ΑΣΣ y 
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Agamèdes et Trophonius, qui le construisirent avec 
des pièces de chène, façonnées et jointes les unes aux 
autres. [15 ne mirent aucune barrière devant la porte 
pour empêcher les hommes d'y entrer; ils y tendirent 
seulement un cordon de laine, soit que le respect qu’on 
avoit alors pour les dieux, leur semblât suffisant pour 
arréter les curieux, soit que ce cordon fût assez fort. Il 
paroît qu'Æpytus, fils d'Hippothoüs ne passa ni par- 
dessus ce cordon, ni par-dessous , mais qu’il le coupa 
pour entrer dans le temple ; il fut puni de son impiété ; 
le flot jaillissant dans ses yeux l'aveugla, et la mort 
le saisit presque aussitôt. C'est ‘une vieille tradition 
chez les Mantinéens, qu’un flot de la mer apparoît 
dans ce temple : les Athéniens disent aussi qu'il 
en vient un dans la citadelle ; il en vient encore 
un, à ce que prétendent les Carièns de Mylase, 
dans le temple du dieu, que dans leur langage ils 
nomment Ogoa ; mais la citadelle d'Athènes n’est qu’à 
vingt stades de la mer, du côté de Phalère : le port 
de Mylase est tout au plus à quatre-vingts stades 
de la ville, tandis que Mantinée est si éloignée de 
la mer, que c'est bien par la volonté spéciale du 
dieu que la mer paroît dans son temple. On voit awt 
delà du temple de Neptune un trophée de marbre 
érigé en mémoire de la défaite des Lacédæmoniens, 
commandés par Agis. Voici, à ce qu'on raconte, 
l'ordre de la bataille. Les Mantinéens formoient l'aile 
droite de l’armée ; ils avoient rassemblé tout ce qui 
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λικίας χαὶ ς-ρατηγὸν παρεχόμενοι, Ποδάρην ARC 
νον. τρίτον Ποδάρους τοῦ Θηδαίοις ἐναντία ἄγωνι- 

LA παρῆν δέ σφισι καὶ μάντις HAsios Θρασύ- 
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ουλος Αἰνέου τῶν ἰαμιδῶν᾽ outos ὁ ἀνὴρ νίκην τε 
οἷς Μαντινεῦσι προηγόρευσε, χαὶ αὑτός σφισι τοῦ 
, - ΝΣ »ἨἩ ’, - .Ν 
ργου μετεῖχεν. Ἐπὶ δὲ τῷ εὐωνύμῳ πᾶν τὸ ἄλλο 
, Ψ 
ρκαδικὸν ἐτάσσοντο. Αρχοντες δὲ κατὰ πέλεις τε 
σαν; xai Μεγαλοπολιτῶν Λυδιάδης καὶ Λεωχκύδης" 
pére ὁὲ ἐπετέτραπτο xai Σοκυωνίοις τε χαὶ ᾿Αχαιοῖς 
ὃ μέσον. Λαχεδαιμόνιοι δὲ χαὶ Αγις ἐπεξέτειναν τὴν 
ἰἄλαγγα, ὡς τῶν ἐναντίων τῷ ς“ρατεύματι ἀντι- 
œpinouv τὸ μέσον δὲ Αγις καὶ οἱ περὶ τὸν βασι- 

+ M > 1 “ 2 1 \ 
£a εἶχον. Apatog δὲ ἀπὸ τοῦ συγκειμένου αὑτῷ πρὸς 
A , > ἢ A D ω 
οὺς Apxadas ὑπέφευγεν αὐτός τε χαὶ ὁ σὼν αὐτῷ 
| Le » ’ , 3 ’ 
“paris, οἷα δὴ τῶν Λαχεδαιμονίων σφίσιν ἐγκειμέ- 
ὠν᾿ ὑποφεύγοντες δὲ ἅμα τὸ σύνταγμα σφῶν ἠρέμα 
ποίουν μηνοειδές. Λακεδαιμόνιοι δὲ καὶ Αγις νύκην 
€ ὕλπιζον καὶ τοῖς περὶ τὸν Aparoy ἐνέκειντο ἀθρόοι 
ιᾶλλον- ἐπηκολούθουν δέ σφισι nai οἱ ἀπὸ τῶν χερά- 
Υ͂ ᾿ >) 
ὧν, Apatoy καὶ τὴν σὺν αὑτῷ cpattov τρέψασθαι 
Léya ἀγώνισμα ἡγούμενοι. Ἐλαθέν τε ὃς κατὰ νώτον 
μενόμενοί σφισιν οἱ ᾿Αρκάδες, καὶ οἱ Λακεδαιμόνιοι 
υχλωθέντες τῆς ἄλλης pars τὸ πολὺ ἀποδάλλουσι, 
ai βασιλεὺς ἔπεσεν Αγις Εὐδαμίδου. Φανῆναι δὲ xai 
ὃν Ποσειδῶνα ἀμύνοντά σφισιν ἔφασαν οἱ Μαντινεῖς, 
IV. 20 





'ϑοή ARCADIE, cu. Χ. 


étoit en âge de porter les armes. Ils étoient com- 
mandés par Podarès, descendant à la troisième géné- 
. ration.de Podarès,, qui avoit combattu contre les 
Thébains : ils avoient pour. devin Thrasybule, fils 
‘d'Ænée , Eléen, de la race des lamides, qui leur 
avoit prédit la victoire, et qui prit lui-même part 
au.combat. Tous: les autres peuples de l'Arcadie, 
chacun sous leurs chefs, formoient l'aile gauche; les 
Mégalopolitains étoient commandés par Lydiades et 
Léocydes. On’ avoit placé au centre les Sicyoniens 
et les Achæens, commandés par Aratus. Agis et les 
Lacédæmoniens avoient étendu leur phalange, de ma- 
nière à présenter un front égal à celui des ennemis; 
Agis s'étoit placé au centre avec ceux qui avoient 
coutume.de combattre autour de lui. Aratus, comme 
il en-étoit convenu avec les Arcadiens, lâcha un peu 
pied, avec son armée, comme ne pouvant soutenir 
l'attaque des Lacédæmoniens; mais tout en lächant 
pied , il formoit insensiblement son armée en crois- 
sant. Agis et les Lacédæmoniens croyant la victoire 


certaine , le poursuivoient avec le plus grand acharne- 
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λικίας χαὶ ςρατηγὺν παρεχόμενοι, Ποδάρην ἀπό-" 
γονον τρίτον Ποδάρους τοῦ Θηδαίοις ἐναντία ἀἄγωνι- 
LM παρῆν δέ σφισι καὶ μάντις Ἠλεῖος Θρασύ- 
ξρυλος Αἰνέου τῶν Ἰαμιδῶν οὗτος ὁ ἀνὴρ νίκην τε 
τοῖς Μαντινεῦσι προηγόρευσε, χαὶ αὐτός σφισι τοῦ 
ἔργου μετεῖχεν. Ἐπὶ δὲ τῷ εὐωνύμῳ πᾶν τὸ ἄλλο 
Ἀρκαδικὸν ἐτάσσοντο. ρχοντες δὲ κατὰ πέλεις τε 
ἦσαν, καὶ Μεγαλοπολιτῶν Λυδιάδης χαὶ Λεωχύδης" 
Ἀράτῳ δὲ ἐπετέτραπτο χαὶ Σικυωνίοις τε χαὶ ᾿Αχαιοῖς 
τὸ μέσον. Λακεδαιμόνιοι δὲ καὶ Αγις ἐπεξέτειναν τὴν 
φάλαγγα, ὡς τῶν ἐναντίων τῷ ς:ρατεύματι ἄντι- 
παρήκοιεν᾽ τὸ μέσον δὲ Αγις mai οἱ περὲ τὸν βασι- 
λέα εἶχον. ἄρατος δὲ ἀπὸ τοῦ συγκειμένου αὑτῷ πρὸς 
τοὺς ᾿Αρκάδας ὑπέφευγεν αὐτός τε χαὶ ὁ σὺν αὑτῷ 
ςρατὸς, οἷα δὴ τῶν Λαχεδαιμονίων σφίσιν ἐγκειμέ- 
νων᾿ ὑποφεύγοντες δὲ ἄμα τὸ σύνταγμα σφῶν ἠρέμα 
ἐποίουν μηνοειδές. Λακεδαιμόνιοι δὲ καὶ Αγίς νύκην 
τε ἄλπιζον χαὶ τοῖς περὶ τὸν Aparoy ἐνέκειντο ἀθρόοι 
μᾶλλον: ἐπηχολούθουν δέ σφισι rai οἱ ἀπὸ τῶν χερά- 
των, ἄρατον χαὶ τὴν σὺν αὐτῷ ς-ρατιὰν τρέψασθαι 
μέγα ἀγώνισμα ἡγούμενοι. Ἐλαθέν τε δὲ κατὰ νώτου 
γενόμενοί σφισιν οἱ Ἀρκάδες, χαὶ οἱ Λακχεδαιμόνιοι 
κυχλωθέντες τῆς ἄλλης ςρατιᾶς τὸ rod) ἀποδάλλουσι, 
χαὶ βασιλεὺς ἔπεσεν Âys Εὐδαμίδου. Φανῆναι δὲ καὶ 


τὸν Ποσειδῶνα ἀμύνοντά σφισιν ἔφασαν οἱ Μαντινεῖς, 
IV. 20 
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cuariTre XI. 


Lieuwäppelé Pélagus. Mort de Pélias, et tombeanx de ses 
filles. Lièu appelé Phæson. Mort d'Epaminondas et son tom- 
beau, Diverses erreurs causées par la conformité des noms. 


Anis avoir passé le temple de Neptune, vous entrez 
dans un endroit tout planté de chênes qu'on nomme 
Pélagus; le chemin de Mantinée à Tégée passe à 
travers ces chênes. -L'autel rond qu'on voit sur le 
grand chemin est la limite entre le territoire de 
Tégée et celuide Mantinée; sien sortant du temple 
‘de Neptune vous vous-détournez à gauche, vous an- 
rez à peine fait cinq stades que vous trouverez les 
tombeaux des filles de Pélias. Les Mantinéens disent 
qu'elles vinrent . s'établir chez eux pour fuir-‘les 
reproches qu'on. leur: faisoit au sujet. de la mort 
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ΚΕΦΑΛΑΙῸΝ HA’. 


Χωρίον Πέλαγος.. Πελίου ϑάνατος, καὶ τῶν ϑυγατέρων 
αὐτοῦ τάφοι. Χωρίον Φοίξων. Ἐξπαμινώνδα ϑάνατος καὶ 
τάφος. ἀπάται ἐὲ ὁμονύμων ἀκολουθήσασαι, 


Mari δὲ τὸ ἱερὸν τοῦ Ποσειδῶνος χωρίον ὑποδέξεταί | 
σε δρυῶν πλῆρες, χαλούμενον Πέλαγος᾽ καὶ ἐκ. Mav- 
τινείας ἡ ἐς Τέγεαν ὁδὲς φέρει ia τῶν δρυῶν.. Μαν- 
τινεῦσι δὲ Cpor πρὸς Τεγεάταις εἰσὶν «ὁ περιφερὲς ἐν 
τῇ λεωφόρῳ βωμός. Hv δὲ ἀπὸ τοῦ ἱεροῦ τοῦ Iloour 
δῶνος ἐς ἀρις:ερὰν ἐχκτραπᾷναι ϑελήσειας, ς" αδίους 
ἕξεις μάλις"α που πέντε, nai ἐπὶ τῶν Πελίου ϑυγα-- 
τέρων ἀφίξῃ τοὺς τάφους. Ταύτας φασὶν οἱ Μαντι- 
γεῖς μετοικῆσαι σφᾶς τὰ ἐπὶ τῷ ϑανάτῳ τοῦ κατρὸς 
ὀνείδη φευγούσας. ὡς γὰρ δὴ ἀφίκετο ἡ Μήϑεια 
ἐς Ἰωλκὸν, αὐτώια ἐπεδούλευε τῷ Πελίᾳ, τῷ ἔργω 
μὲν συμπράσσουσα τῷ ἴάσανι, τῷ λόγῳ δὲ ἀπεχ- 
θανομένη. Ἐπαγγέλλεται 1 τοῦ Πελίου ταῖς ϑυγα- 
τράσιν, ὡς τὸν πατέρα αὐταῖς, ἣν ἐθέλωσιν, ἀπο- 
φήνοι νέον ἀντὲ γέροντος. Παλαιὸν δὲ 2 χατασφᾶ- 
ξασα ἕτῳ τρόπῳ κριὸν, τὰ κρέα ὁμοῦ φαρμάχοις ἐν 
Anti ἥψησεν, εἶτ᾽ ἐχ τοῦ λέδητος τὸν κριὸν ἐψόμε-- 


1 Érayy@derai τε. 2 ἀντὶ γέροντος παλαιοῦ. 





310 APKAAIKA. IA". 

νον ἄρνα ἐξήγαγε ζῶντα. Παραλαμδάνει δὴ τὸν Πελίαν 
χκαταχόψασα ἑψῆσαι, καὶ αὐτὸν ἐκομίσαντο αἱ Suye- 
τέρμ. οὐδὲ ' ἐς ταφὴν ἔτι ἐπιτήδειον. Τοῦτο ἠνάγκασε 
τὰ ρναῖκας ἐς ἀρχαδίαν μετοικῆσαι, καὶ ἐποθανού-: 
σαῖς τὰ μνήματα ἐχώσθη σφίσιν αὐταῖς" ὀνόματα 
δὲ αὐταῖς ποιητὴς μὲν ἔθετο οὐδεὶς, οἷά γ᾽ ἐπελεξά-- 
μεθα ἡμεῖς Μίκων δὲ ὁ ζωγράφος ἀς-ἐρόπειάν τὸ 
εἶναι “καὶ ἀντινδην ἐπὶ ταῖς εἰκόσιν αὐτῶν ἐπέγραψε. 
Χωρίον δὲ ὀνομαξόμενον Φοίζων περὶ εἴκοσί που 
cadious τῶν τάφων ri ἀπωτέρω' τούτων δὲ Doi- 
ἴων μνᾶμά ἐςτι περιεχόμενον χρηπίδι, ἀνέχον δὲ οὐ 
πολὺ ὑπὲρ τῆς γῆς. Κατὰ τοῦτο # τε ὁδὸς pale 
cod γίνεται, vai τὸ μνῆμα ἀρηϊθόου λέγουσιν εἶναι, 
Κορυνήτου διὰ τὸ ὅπλον ἐπονομασθέντος. Μετὰ δὲ 
πὴν ἐς Παλλάντιον ἐκ Μαντινείας ἄγουσαν, προελ- 
θόντι ὡς τριάκοντά που ς-αδίονς, παρήχει χατὰ τοῦτο 
ἐς τὴν λεωφόρον ὁ τοῦ Πελάγους χαλουμένου δρυμές" 
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retira vivant et redevenu agneau. Elle prit de même 
Pélias, le coupa en morceaux et le fit cuire, et ses 
filles l'en retirèrent dans un tel état qu’elles ne purent 
pas même lui donner la sépulture. Cela les obligea 
de changer de pays; elles allèrent dans l’Arcadie, 
où on leur érigea ces tombeaux après leur mort. Je 
n'ai trouvé leurs noms dans aucun des poëtes que 
j'ai lus; cependant le peintre Micon 8 écrit au bas 
de leurs portraits, qu’elles se nommoient Astéropée et 
Antinoé. L'endroit nommé Phæson est à environ vingt 
stades plus loin que ces tombeaux; vous y trouvez ur 
monument peu élevé et entouré d’un soubassement, 
auprès duquel le chemin devient tès-étroit; c’est à ce : 
qu'on dit le tombeau d’Aréithoüs, surnommé le Cory- 
nète, à cause de l'arme dont il faisoit usage. Après 
avoir laissé de côté la route de Mantinée à Pal- 
lantium, environ trente stades au-delà vous trouvez 
sur le grand chemin un bois de chènes qu’on nomme 
le bais de Pélagus ; c’est là que la cavalerie des Athé- 
_oiens et des Mantinéens combattit celle des Bæœotiens. 
Les Mantinéens disent qu'Epaminondas fut tué par 
Machæriaon de Mantinée; il le fut par un Spartiate 
suivant les Lacédæmoniens, qui lui donnent le même 


nom ; mais les Athéniens disent, et les Thébains sont 
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d'accord sur ce point avec eux, qu'Epaminondas fut 
blessé par Gryllus, et cela est représenté à peu près 
ainsi dans le tableau où l'on a peint la bataille 
de Mantinée; les Mantinéens eux-mêmes paroissent 
en être convenus, en rendant. aux frais de la 
nation les honneurs funèbres à Gryllus, et en lui 
érigeant, comme au plus vaillant de leurs alliés, une 
statue à l'endroit même où il fut tué. Ils parlent 
cependant, ainsi que les Lacédæmoniens, d’un cer- 
tain Machærion; mais réellement il n'y a jamais en 
πὶ ἃ Sparte, ni à Mantinée, d'homme de ce nom à 
qui on ait rendu des honneurs publics à cause de sa 
valeur. Epaminondas ayant été blessé, on l'emporta 
encore vivant hors de la mêlée. I] tint quelque temps la 
main sur sa blessure, souffrant et observant le com- 
bat; on ἃ donné le nom de Scopé à l'endroit d'où il 
xegardoit. Lorsqu'il vit que la bataille prenoit fin, et 
que l'avantage étoit égal de part et d'autre, il ôta la 
main de dessus sa blessure et rendit l'ame. On l’en- 
terra sur le champ de bataille même où les deux 
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( ἑμολογοῦσι ὃὲ αὐτῶ καὶ Θηβαῖοι ) τρωθῆναι τὸν 
Ἐπαμινώνδαν ὑπὸ Γρύλλου: παραπλήσια δέ σφίσιν 
ἐςτι καὶ τὰ ἐν τῇ γραφῇ τὸ ἔργον ἐχσύση τὸ ἐν Mav- 
τινεία. Φαίνονται δὲ οἱ Μαντινεῖς, Γρύλλον μὲν δημο- 
σίᾳ τε ϑάψαντες, χαὶ, ἔνθα ἔπεσεν, ἀναθέντες εἰκόνα 
ἐπὶ τιμῇ ἀνδρὸς ἀρίςτου τῶν συμμάχων. Μαχαιρίωνα. 
δὲ λόγῳ μὲν χἀὲ αὐτοὶ οἱ - Λακεδαιμόνιοι λέγουσιν, 
ἔργῳ δὲ οὔτε ἐν Σπάρτη Μαχαιρίων éçiv οὐδεὶς, οὐ 
μὴν οὐδὲ παρὰ Μαντινεῦσιν, ὅτῳ γεγόνασιν ὡς ἀνδρὶ 
ἀγαθῷ τιμαί. ὡς δὲ ἐτέτρωτο Ἐπαμινώνδας, ἐχκομί- 
ζουσιν ἔτι ζῶντα ἐκ τῆς παρατάξεως αὐτόν. ὁ δὲ 
τέῳς μὲν τὴν χεῖρα ἔχων ἐπὶ τῷ τραύματι, ἐταλαι- 
πώρει, καὶ ἐς τοὺς μαχομένους ἀφεώρα᾽ ὁπέθεν δὲ 
ἀπέδλεπεν ἐς αὑτοὺς, ὠνόμαζον Σχοπὲὴν οἱ ἔπειτα. Λα- 
βόντος δὲ ἴσον τοῦ ἀγῶνος πέρας, οὕτω τὰν χεῖρα ἀπέ- 
σχεν ἀπὸ τοῦ τραύματος" χαὶ αὐτὸν ἀφέντα τὲν᾽ 
ψυχὴν ἔθαψαν, ἔνθα σφίσιν ἐγένετο ἡ συμθολή. Τῷ 
᾿ τάφῳ δὲ κίων τε ἐφέςτηκε χαὶ ἀσπὶς ἐπ αὑτῷ δρά- 
κοντὰ ἔχουσα ἐπειργασμένον' ὁ μὲν δὴ δράκων ἐθέλει 
σημδάνειν γένους τῶν Σπαρτῶν χαλουμένων εἶναι τὸν 
Ἐπαμινώνδαν. Στῆλαι δέ εἰσιν ἐπὶ τῷ μνήματι, ἡ 
μὲν ἀρχαία καὶ ἐπίγραμμα ἔχονσα Βοιώτιον" τὴν δὲ 
αὐτήν τε ἀνέθηκεν : Αϑριανὸς βασιλεὺς, καὶ ἐποίησε 
τὸ ἐπίγραμμα τὸ ἐπ᾿ αὐτῇ. Τὸν δὲ Ἐπαμινώνδαν τῶν 


1 Ἶσ. τὴν δὲ ἄλλην ἀνέθηχεν. 
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παρ᾽ Éd ςρατηγίας ἕνεκα εὐδοκιμησάντων pra 
ça ἐκαινέσαι τις ἂν,  Ücrepéy γε οὐδενὸς ποιήσαιτο. 
"Λακεδαιμονίων μὲν γὰρ καὶ ᾿Αθηναίων τοῖς ἡγεμόσι 
πόλεών τε ἀξίωμα ὑπῆρχεν ἐκ παλαιοῦ, καὶ οἱ çpa- 
τιῶται φρονήματος τὸ ἰσον ἔχοντες" Θηδαίους δὲ 
ἐπαμινώνδας ἀθύμους τὰς γνώμας, καὶ ἄλλων 
ἀκούειν εἰωθότας, ἀπέφηνεν [ ἐν 1 οὐ πολλῷ 1 πρω- 
τεύοντας: ἐγεγόνει δὲ τῷ Ἐπαμινώνδᾳ μαντεία πρό- 
τερον ἔτι ἐκ Δελφῷν, Πέλαγος αὐτὸν φυλάσσεσθαι" 
καὶ ὁ μὲν τριήρους τε μὴ ἐπιβῆναι, μηδὲ ἐπὶ νεὼς ? 
φορτίδος πλεῦσαι δεῖμα εἶχε. Τὸ δὲ ἄρα Πέλαγος 
δρυμὸν χαὶ οὐ ϑάλασσαν προέλεγεν ὁ δαίμων. Χωρία 
δὲ τὰ ὁμώνυμα καὶ Ἀννίβαν ὕςτερον τὸν Καρχηϑέ- 
νιον». καὶ πρότερον ἔτι ᾿Αθηναίους ἠπάτησεν. Αννίξᾳ 
γὰρ χρησμὸς ἀφίκετο παρὰ ἄμμωνος, ὡς ἀποθανὼν 
YA καλυφθήσεται τῇ Λιβύσσῃ. ὁ μὲν δὲ ἤλπιζεν, 
ἀρχήν τε τὴν Ῥωμαίων καθαιρήσειν, καὶ οἴκαδε ἐς 


Η , αὐ, 
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Grecs qui se sont distingués par leurs talents mili- 
taires, Epaminondas me paroît le plus digne d'élo- 
ges, aucun au moins ne doit lui être préféré ; en 
effet, les généraux des Lacédæmoniens et des Athé- 
niens avoient en leur faveur l'ancienne réputation de 
leurs villes, et des troupes qui avoient autant de 
courage qu'eux; mais Epaminondas ayant trouvé les 
Thébains découragés et accoutumés à obéir aux autres, 
les fit monter en peu de temps au premier rang. 
L'oracle de Delphes lui avoit autrefois recommandé 
de se mettre en garde contre le Pélagus; croyant 
que c'étoit de la mer que l’oracle vouloit parler , il. 
n’osoit monter ni sur des trirèmes, ni même sur des 
vaisseaux marchands; mais le dieu entendoit par ce 
mot le bois Pélagus et non la mer. Une pareille . 
conformité de noms avoit déjà trompé les Athéniens, 
et trompa dans la suite le Carthaginois Annibal. L'ora- 
cle d'AÂmmon lui avoit prédit qu'il seroit enterré après 
sa mort dans la Libye; il espéroit donc détruire l'em- 
pire Romain, et revenir dans sa patrie terminer ses jours 
de vieillesse. Mais Flaminius, général romain , faisant 
tous ses efforts pour le prendre vivant, il se réfugia 
comme suppliant auprès de Prusias : celui-ci l'ayant 
renvoyé, il sauta à cheval, et son épée étant sortie” 
du foarreau il se blessa à un doigt; à peine eut-il 
fait quelques stades que cette blessure lui occa- 
sionna la fièvre, et il mourut trois jours après, dans 
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un endroit que les Nicomédiens nomment Libye. Quant 
aux Athéniens, l'oracle de Dodone leur avoit con- 
scillé de peupler la Sicile. La Sicile est une petite 
coine à peu de distance de la ville; mais ne saisis- 
sant pas le véritable sens de l'oracle, ils entreprirent 
des expéditions lointaines et la guerre de Syracuse. 
Il seroit facile de citer plusieurs autres exemples pareils 
à ceux-là. 


caaritTRe XII 


Temple de Jupiter Charmon. Chênes de l’Arcadie. Methy- 
driuir. Alcimédon, héros. Stade de Ladas et tombeau de 
Pénélope. Ruiues de l'ancienne Mantinée et de Mæras, 
Monument d’Auchise. 
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Τὸ δὲ χωρίον, ἔνθα ἀπέθαγε, καλοῦσιν οἱ Νοιομη- | 
δεῖς Λίξυσσαν. Αθηναίοις δὲ μάντευμα ἐκ Δωδώνης 
Σικελίαν Ge οἰκίζειν" ἡ δὲ οὐ πόῤῥω τῆς πόλεως ἡ 
Σικελία λόφος ἐςτὶν οὐ μέγας. Οἱ δὲ οὐ συμφρονή-- 


σαντες τὸ εἰρημένον, ἔς τε ὑπερορείους 1 ς-ρατείας 


προήχθησαν, nai ἐς τὸν Συραχουσίων πόλεμον. ἔχοι 
δ᾽ av τις xai πλέονα τοῖς εἰρημένοις ἐοικότα ἄλλα 
ἐξευρεῖν. 


KE&AAAION IB. 


Διὸς Χάρμωνος ναὸς. ἀρκάδων δρῦς. Μεθύδρῶν χώμη. 
À} κιμέδων ἥρως. Λάδα ςάδιον, καὶ Πηνελόπης τάφες. 
“Μαντινείας τῆς ἀρχαίας, καὶ Μαιρᾶς ἐρείπια. Αγχίσου 
μνῆμα. 


Τοῖ τάφου δὲ τοῦ Ἐπαμινώνδᾳ μᾶλις mou ς-αδίου 
μῆχος Διὸς αἀφέζτηκεν ἱερὸν ἐπίκλησιν Χάρμωνος. 
᾿Αρκάδων δ᾽ ἐν τοῖς δρυμοῖς εἰσιν αἱ δρῦς διάφοροι" 
χαὶ τὰς μὲν πλατυφύλλους αὐτῶν, τὰς δὲ φηγοὺς | 
καλοῦσιν" αἱ τρίται δὲ ἀραιὸν τὸν φλοιὸν καὶ οὕτω 
Où παρέχονται χοῦφον, ὥςτε ἀπ᾽ αὐτοῦ καὶ ἐν Ja 
λάσση ποιοῦνται σημεῖα ἀγκύραις καὶ δικτύοις. Ταύτης 
1 ὑπερορίας. | 
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τῆς ὁρυὸς τὸν φλοιὸν ἄλλοι τε ἰώνων καὶ Épur- 
σιάναξ ὁ τὰ ἔλεγα ποιήσας φελλὲν ὀνομάζουσιν. 
ἐς Μεθύδριον δὲ πόλιν μὲν οὐκ ἔτι, χώμην δὲ ἐς 
τὸ Μεγαλοπολιτικὸν συντελοῦσαν, ἐς τοῦτό er τὸ 
Μιθύδριον ἐκ Μαντινείας ὁδός. Προελθόντι δὲ ς-αδίους 
τριάκοντα, πεδίον τε ὀνομαζόμενον Αλκιμέδων,, καὶ 
ὑκὲρ τοῦ πεδίου τὸ ὄρος ci ἡ ὀςρακχίνα, ἐν δὲ 
αὐτῷ σπήλαιον, ἔνθα ὥκησεν ἀλκχιμέδων ἀνὲρ τῶν 
χαλουμένων ἡρώων. “Τούτον τοῦ Αλκιμέδοντος ϑυγατρὶ 
συγγενέσθαι Φιλλοῖ, Φιγαλεῖς λέγουσιν 1, Ἡρακλέα" ὡς 
δὲ ἤσθετο αὐτὴν ὁ ἀλκιμέδων τεχοῦσαν, ἐχτίθησιν 
᾿ἀπολουμβην à ἐς τὸ ὄρος, σὺν δὲ αὐτῇ καὶ τὸν παῖδα, 
ὃν ἔτεκε καλοῦσι δὲ Αἰχμαγόραν αὐτὸν οἱ Ἀρκάδες. 
᾿ἀνακλαίοντος δὲ, ὡς ἐξέχειτο, τοῦ παιδὸς, χίσσα ἡ 
ὄρνις ἐπήκουέ τε ὀδυρομένου χαὶ ἀπεμιμεῖτο ? τὰ χλαύ- 
para καί πως ὁ Ἡραχλῆς ἐρχόμενος τὴν ὁδὲν ταύ-- 
τὴν, ἐπήκουσε τῆς χίσσης, καὶ ( ἐνόμισε γὰρ παιδὲς 
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et les filets. Dans divers endroits de l'Ionie on donne 
à cette écorce le’ nom de Phellus, que le poëte Her 
mésianax ἃ employé dans ses élégies. Méthydrium 
étoit autrefois une ville; ce n'est plus maintenant 
qu'un bourg dépendant de Mégalopolis. En prenant 
la route qui conduit de Mantinée à cet endroit, lors- 
que vous avez fait trente stades, vous trouvez une 
plaine nommée Alcimédon, au-dessus de laquelle 
s'élève le mont Ostracine, où l'on voit une caverne 
qu’hàbitoit jadis Alcimédon, l'un de ceux qu'on nomme 
les héros. Les Phigaliens disent qu'Hercules eut com- 
merce avec Phillo, fille de cet Alcimédon ; ce dernier 
s'étant aperçu qu'elle étoit accouchée, l’exposa sur la 
montagne avec l'enfant à qui elle avoit donné le jour, 
pour qu'ils y périssent. On donna à cet enfant le 
nom d'Æchmagoras. L'enfant, ainsi exposé, jetant 
des cris, une pie apprit si bien à les contrefaire, 
qu'Hercules passant par hasard dans cet endroit, et 
entendant cette pie, crut que c'étoit un enfant qui 
pleuroit; 1] se détourna pour suivre la voix ; étant 
arrivé vers Phillo, il la reconnut, la délivra de ses liens, 
et sauva la vie à son fils; depuis ce temps-là, on 
donne à la fontaine voisine le nom de Cissa (pie). 
L'endroit nommé Pétrosaca est à quarante stades de 
cette fontaine ; il forme la limite entre le territoire 
de Mantinée et celui de Mégalopolis. Outre les routes 
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dont je viens de parler, il y en a deux qui conduisent 
de Mantinée à Orchomène. Sur l'une de ces routes 
vous trouvez d'abord ce qu'on appelle le stade de 
Ladas, qui est l'endroit où il s'exerçoit à la course. 
ΠΥ a un temple de Diane tout auprès, et à droite du 
chemin une éminence de terre, qui est, à ce qu'on 
dit, le tombeau de Pénélope; car la tradition des 
Mantinéens à son égard, ne s'accorde point avec le 
poëme nommé la Thesprotide; on lit en eflet dans 
ce poëme, qu'après le retour d'Ulysse du siége de 
Troie, Pénélope eut de lui un fils nommé Ptoliporthès, 
au lieu que les Mantiméens disent qu'Ulysse ayant con- 
vaincu Pénélope.d’avoir elle-même attiré des amants 
dans sa maison, la répudia; qu'elle se retira d'abord 
à Lacédæmone et ensuite à Mantinée , où elle termina 
ses jours. Auprès de ce tombeau est une plaine peu 
étendue , d'où s'élève une montagne où l'on voit 


encore les ruines de l'ancienne Mantinée, et cet 
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Μαντινέων ὄρος ἐς -ἷν ἡ Πετροσάχα. Ἐπὶ δὲ ὁδοῖς ταῖς 
κατειλεγμέναις δύο ἐς ὀρχομενόν εἰσιν ἄλλαι, καὶ τῇ 
μέν ἐς τ καλούμενον Λάδα ς ἄδιον, ἐς ὃ ἐποιεῖτο 
Λάδας μελέτην δρόμου, καὶ παρ᾽ αὑτὸ ἱερὸν Αρτέ- | 
pudos, χαὶ ἐν δεξιᾷ τῆς ὁδοῦ γῆς χῶμα ὑψηλόν" 
Πηνελόπης δὲ εἶναι τάφον φασὶν, οὐχ ὁμολογοῦντες 
τὰ ἐς αὐτὴν ποιήσει τῇ Θεσπρωτίδι ὀνομαζομένη. Ἐν 
ταύτη μέν γέ ἐςπι τῇ ποιήσει, ἐπανήκοντι ἐκ Τροίας 
Odvocsi τεχεῖν τὲν Πηνελόπην Πτολιπόρθην παῖδα. 
Μαντινέων δὲ ὁ ἐς αὐτὴν λόγος Πηνελόπην φησὶν 
ὑπὸ Ὀδυσσέως χαταγνωσθεῖσαν, ὡς ἐπισπαςοὺς ἐσα- 
γάγοιτο ἐς τὸν οἶκον, χαὶ ἀποπεμφθεῖσαν ὑπ᾽ αὐτοῦ, 
τὸ μὲν παραντίχα ἐς Λαχεδαίμονα ἀπελθεῖν, χρόνῳ 
δὲ ὕςςερον ἐκ τῆς Σπάρτης ἐς Μαντίνειαν μετοικῆσαι, 
nai οἱ τοῦ βίου τὲν τελευτὴν ἐνταῦθα σνμδῆναι. Τοῦ 
τάφον δὲ ἔχεται τούτου πεδίον οὐ μέγα, καὶ ὄρος 
ἐςτπὶν ἐν τῷ πεδίῳ, τὰ ἐρείπια ἔτι Μαντινείὰς ἔχον 
τῆς ἀρχαίας" χαλεῖται δὲ τὸ χωρίον ἐφ᾽ ἡμῶν Πτόλις. 
Κατὰ δὲ τὸ πρὸς ἄρχτον αὐτῆς προελθόντι ὁδὸν οὐ 
μριρὰν, Αλαλχομενίας ἐςτὶ πηγὴ, τῆς πέλεως δὲ 
μετὰ ς-αδίους τριάχοντα, χώμης ἐρείπια ! χαλου- 
μένης Μαιρᾶς" εἰ δὴ ἐνταῦθα, καὶ μὴ ἐν τῇ Τεγεα- 
τῶν ἐτάφη" Τεγεάταις γὰρ τοῦ λόγου τὸ εἰκὸς καὶ 


1 Κώμης τε ἐροίπια, 


IV. | ΑἹ 
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οὐ Μαντινεῦσιν ἕπεται, Μαιρὰν τὴν ἅτλαντος παρὰ 
σφίσι ταφῆναι" τάχα δ᾽ ἂν καὶ ἀπόγονος τῆς τ- 
λαντος Μαιρᾶς ἑτέρα Μαϊρὰ ἀφίχοιτο ἐς τὴν Μαν- 
τινικήν. Λείπεται δὲ ἔτι τῶν ὁδῶν καὶ ἐς Ὀρχομενὸν, 
χαθ᾽ ἥντινα ἀγχισία τε ὄρος καὶ Ἀγχίσου μνῆμά ἐςτιν 
ὑπὸ τοῦ ὄρους τοῖς ποσίν. ὡς γὰρ δὴ ἐκομίζετο ἐς 
Σικελίαν ὁ Δἰνείας » ἔσχε ταῖς ναυσὶν ἐς τὴν Λαχω- 
+ ψυχὴν, καὶ πόλεών τε ἀφροδισιάδος καὶ Οὐΐτιδος ἐγέ- 
vero οἰκις τὴς, καὶ τὸν πατέρα ᾿Αγχίσην » κατὰ πρό- 
φασιν δή τινα παραγενέμενον ἐς τοῦτο τὸ χωρίον, 
χαὶ αὐτόθι τοῦ βίου τῇ τελευτῇ χρησάμενον, ἔθαψεν 
ἐνταῦθα" καὶ τὸ ὄρος τοῦτο ἀπὸ τοῦ Αγχίσον καλοῦσιν 
Αγχισίαν. Τούτου δὲ συντελοῦσιν ἐς πίςτιν Αἰολέων οἱ 
Duov ἐφ᾽ ἡμῶν ἔχοντες, οὐδαμοῦ τῆς σφετέρας ἀπο- 
φαίνοντες μνῆμα Αγχίσου. Πρὸς δὲ τοῦ Αγχίσου 
τῷ τάφῳ ἐρείπιά ἐςτιν ἀφροδίτης ἱεροῦ, καὶ Μαν- 
τινέων ὅροι πρὸς ὀρχομενίους καὶ ἐν ταῖς Αγχισίαις 
εἰσίν. 
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autre Mæra, descendant de la fille d’Atlas, soit venue 
dans le pays de Mantinée. Il me reste à parler de 
l’autre route de Mantinée à Orchomène. On y trouve 
d’abord le mont Anchisia , et vers le pied dé ce mont 
le tombeau d'Anchise ;: lorsqu'Ænée alloit en Sicile, 
il aborda avec son escadre dans la Laconie ) Où 
il fonda les deux villes d’Aphrodisias et d'OEétis ; 
Anchise, son père, étant venu, je ne sais à quelle 
occasion, jusqu’à l'endroit dont il est question, y 
finit ses jours et y fut enterré; c'est de lui que la 
montagne a pris le nom d'Anchisia. €eux des Æoliens 
qui occupent maintenant Ilion, semblent confirmer 
cette tradition; car ils ne montrent nulle part dans 
leur pays le tombeau d’Anchise. On voit près de ce . 
tombeau les ruines d’un temple de Vénus. Les limites 
entre le territoire de Mantinée et celüi d’Orchomène 
sont sur le mont Anchisia. | 
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tremple de Diane Hymnia. Ville des Orchoméniens. Mont Tra+ 
chys. Caphyes, ville. Tombeau d'Aristocrates. Fontaines 
Ténées. Route de Stymphèle et de Phénée. 


L ya dans le pays d'Orchomène, à gauche du chemin 
par où l’on vient d'Anchisia, et sur le penchant de la 
montagne, un temple de Diane Hymnia; ce temple est 
commun aux Orchoméniens et aux Mantinéens. Il est 
desservi par un'prêtre et par une prétresse, qui sont 
pour toute leur vie, non seulement astreints à une 
chasteté sévère, mais encore assujétis à beaucoup 
d’autres obligations. Les bains leur sont interdits, et 
leur manière de vivre pour tout le reste n'est point 
la même que celle des autres; ils ne peuvent entrer 


dans Ja maison d'aucun particulier. Il en est de même, 





APKAAIKA. 1Γ΄. 3a5: 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IT”. 


Aprépuèos τῆς Ὑμνίας ναός. ὀρχομενίῳν πόλις. Opos Τραχὺ 
καὶ Καφυὰ πόλις. ἀριςοχράτους μνῆμα. Τενεῖαι Πηγαί, 
ὁδὸς ἐπὶ Στύμφηλον καὶ Φενεόν. τ 


- 


En δὲ χώρᾳ τῇ Ορχομενίων, ἐν ἀρις-ερᾷ τῆς ὁδοῦ 
τῆς ἀπὸ Αγχισίων, ἐν ὑπτίῳ τοῦ ὄρους, τὸ ἱερόν 
ἐς τῆς Ὑμνίας Ἀρτέμιδος μέτεςπι δὲ αὐτοῦ καὶ 
Μαντινεῦσι: καὶ ἱέρειαν χαὶ ἄνδρα ἱερέα, τοὔτοις οὗ 
μόνον τὰ ἐς μίξεις, ἀλλὰ καὶ ἐς τὰ ἀλλα ἁγις εὔειν 
χαθές-ηχε τὸν χρόνον τοῦ βίου πάντα; χαὶ οὔτε λου- 
τρὰ, οὔτε δίαιτα λοιπὴ κατὰ τὰ αὐτὰ σφίσι, καθὰ 
χαὶ τοῖς πολλοῖς éçriv , οὐδὲ ἐς οἰκίαν παρίασιν ἀνδρὰς 
ἰδιώτον. Τοιαῦτα οἶδα ἕτερα ἐνιαυτὸν καὶ οὐχ ἀεὶ 
πρὸς Ἐφεσίων ἐπιτηδεύοντας τοὺς τῇ Ἀρτέμιδι ἁτ-ιά- 
ropas τῇ Ἐφεσίᾳ γινομένους, καλουμένους δὲ ὑπὸ 
τῶν πολιτῶν Écoñvas. Τῇ δὲ Apréud τῇ Υμνίᾳ 
nai ἑορτὴν ἄγουσιν ἐπέτειον. Ὀρχομενίοις δὲ ἡ προ-- 
τέρα πόλις ἐπὶ ὄρους ἦν ἄκρα τῇ κορυφῇ, καὶ ἀγο-. 
ρᾶς τε χαὶ τειχῶν ἐρείπια λείπεται" τὴν δὲ ἐφ᾽ ἡμῶν. 
πόλιν ὑπὸ τὸν περίβολον οἰκοῦσι τοῦ ἀρχαίον τείχους. 
Θέχς δὲ αὐτόθι ἄξια πηγή τε, ἀφ’ ἧς ὑδρεύονται., 


326 APKAAIKA. IT’. 

χαὶ Ποσειδῶνός ἐςτι xai Âgpodirne ἱερὰ, λίθου δὲ 
τὰ ἀγάλματα. Πρὸς δὲ τῇ πόλει ξόανόν écuw ἀρτέ-. 
pudos" ἵδρυται δὲ ἐν. xédpo μεγάλη, καὶ τὸν ϑεὸν 

ὀνομάζουσιν ἀπὸ τῆς κέδρου Κεδρεάτιν. Σωροὶ δὲ ὑπὸ 

τὴν πόλιν λίθων εἰσὲ διες-ηκότες ἀπὸ ἀλλήλων" ἐγενή-- 

θησαν δὲ ἐν πολέμῳ πεσοῦσιν ἀνδράσιν εἰς τιμήν. 

Οἴςτισι δὲ Πελοποννησίων ἐπολέμησαν τῶν ἄλλων À 

᾿ἀρχάδων αὐτῶν, οὔτε ἐπιγράμματα ἐπὶ τοὶς τάφοις 
ἐσήμαινεν, οὔτε οἱ ὀρχομένιοι μνημονεύουσιν. ἔςι 
δὲ ἀπαντικρὺ τῆς πόλεως ὄρος Τραχύ.' To δὲ ὕϑωρ 
τὸ ἐκ τοῦ ϑεοῦ διὰ χαράδρας ῥέον χοίλης μεταξὺ τῆς 
πέλεως καὶ Tpayéos ὄρους, κάτεισιν ἐς ἄλλο ὀρχο-- 
μένιον πεδίον" τὸ δὲ πεδίον τοῦτο μεγέθει μὲν μέγα, ἢ 
τὰ πλείῳ δέ doi αὐτοῦ λίμνη. ἰόντι δὲ ἐξ ὀρχο- 
μενοῦ, καὶ ςταδίους προελθόντι ἔσον τρεῖς, ἡ μὲν 
εὐθεῖα ἐπὶ πόλιν Καφνὰν ἄγει., παρά τε αὐτὲν τὸν 
χαράδραν, καὶ μετὰ ταύτην ἐν ἀρις-ερᾷ παρὰ τὸ 
᾿ ne τὰ N es 


ἜΣ ἢ 
éon 
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aux habitants del'eau; ensuite les temples de Vénus et 
de Neptune, dont leg statues sont en marbre. Il ÿ a près 
de la ville une statue en hois de Diane; elle est placée 
dans l’intérieur d’un grand cèdre, et 6n donne à cause 
de cela à la déesse le surnom de Cédréatis. On voit au- 
dessous de la ville des monceaux de pierres à quelque dis- 
tance les uns des autres; ils ont été élevés pour honorer 
la mémoire de gens tués à la guerre; mais à quel peuple 
de l’Arcadie ou duYeste du Péloponnèse faisoient-ils la 
guerre ? c’est ce dont on ne trouve aucune trace dans les 
inscriptions , et ce que les Orchoméniens ignorent eux- 
mêmes. Vis-à-vis la ville est le mont Trachys; il ya 
entre ce mont et la ville un ravin profond par où 
les eaux de pluie coulent et vont’ se rendre dans une 
plaine très-étendue et qui est en grande partie occupée 
par un marais. En partant d'Orchomène, et en avançant 
environ trois stades, vous trouvez une route qui vous 
conduit directement à Caphyes, d'abord le long du 
ravin même, et ensuite à gauche le long de l'eau 
stagnante. Il y a encore une autre route, qui, après 
avoir traversé le ravin, passe au pied du mont Trachys; 
en suivant celle-ci, vous trouvez d’abord le tombeau 
d'Aristocrates, celui qui viola jadis une fille prétresse 
de Diane Hymnia. Après ce tombeau se trouvent les 
sources nommées Ténées; l'endroit nommé Amilos est 


à environ sept stades de ces sources: Amilos étoit jadis 
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une ville, Là , le chemin se divise de npuveau en deux 
branches, dont l'une conduit à Stymphèle, et l'autre 
à Phénée ; en suivant cette dernière vous trouvez une 
montagne où se réunissent les limites du territoire 
des Orchoméniens, des Phénéates et des Caphyates. 
Au,dessus de ces limites est suspendu un rocher fort 
élevé qu'on nomme la rache Caphyatique. Vous ren- 
contrez ensuite un ravin, que traverse la route qui 
conduit à Phénée; à peu près vefs le milieu de ce 
ravin est une fontaine ; et à l'extrémité, le lieu appelé 


Caryes. 


cuarirRe XIV. 


Phénée. Laonomé. Olbius, fleuve. Statue de Neptune Hippius. 

Premiers fondeurs de Statues. Monuments d'Ipiclès. Iolaüs. 
τ Mercure et jeux Herméens. Myrtilus. Cérémonies et temple 
; de Cérès. 
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αὖθις τὸ χωρίον διχὰ ἡ ὁδὸς τέμνεται καὶ ἡ μὲν 
ἐπὶ Στύμφηλον, ἡ δὲ ἐς Φενεὸν αὐτῶν ἄγει. Κατὰ δὲ 
τὲν ἐς Φενεὸν ἐκϑέξεταί σε ὄρος" ἐν δὲ τῷ ὄρει τούτῳ 
συνάπτουσιν Ὀρχομενίων χαὶ Φενεατῶν τε nai Κα- 
φυατῶν ἔροι τῆς γῆς. ἀνατείνει δὲ ὑπὲρ τοὺς ὄρους | 
κρημνὸς ὑψηλός πέτραν Καφνατικὴν ὀνομάζουσι τὸν 
χρημνόν. Μετὰ δὲ τοὺς ὄρους ταῖς -κατειλεγμέναις 
πόλεσι φάραγξ τε ὑπόκειται, καὶ φέρει δι’ αὐτῆς à . 
ἐς Φενεὸν ὁδός. Κατὰ μέσην δέ πον μάλις-α τὴν 
φάραγγα ὕδωρ ἄνεισιν ἐκ πηγῆς, καὶ ἐπὶ τῷ πέρατε 
τῆς φάραγγος Kapuai χωρίον. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IA. 


Deveés. Λαονόμη. ὥλβιος ποταμός. Ποσειδῶνος τοῦ ἷπ-: 
πίου ἄγαλμα. ἀγαλμάτων πρῶτοι χωνευταί. ἰφιχλέους 
μνῆμα. ἰόλαος. Ἑρμῆς καὶ Ἑἕρμαια ἀγών. Μυρτίλος. 
Δήμητρος τελεταὶ καὶ ἱερόν. 


Φενεατῶν δὲ τὸ πεδίον κεῖται μὲν ὑπὸ ταῖς Καρναῖς". 
πλεονάσαντος δέ ποτε αὑτῷ τοῦ ὕδατος χαταχλυ- 
σθῆναί 1 φασι τὴν ἀρχαίαν Φενεόν" ὥςτε καὶ ἐφ᾽ ἡμῶν 
σημεῖα ἐλείπετο ἐπὶ τῶν ὁρῶν, εἰς ἃ ἐπαναθῆναι τὸ 
ὕδωρ λέγουσι. Καρνῶν δὲ CH πέντε ἀφέςηκεν ἥ 
τε θρεξις καλουμένη, καὶ ἕτερον ὄρος Σκίαθις" ὑφ’ 
ἑχατέρῳ 3 δέ ἐςτι τῷ ὄρει βάραθρον τὸ ὕδωρ κατα- 
1 Καταλυθῆναέ, 23 Eg ὁχκατόρῳ. 





330 ΑΡΚΑΔΙΚΑ. IA. 
δεχόμενον τὸ ἐκ τοῦ πεδίου. Τὰ δὲ βάραθρα οἱ Φενεά- 
ται ταῦτά. φασιν εἶναι χειροποίητα, ποιῆσαι δὲ αὐτὰ 
Ἡρακλέα τηνοιαῦτα ἐν Φενεῷ παρὰ Λαονέμη τῇ 
ἀμφιτρύωνος μητρὶ οἰκοῦντα" γενέσθαι γὰρ Αμφι- 
τρύωνα. ἐκ Λαονόμης ᾿ἀλκαίῳ τῆς Τούνεω,, γυναι- 
xd Φενεάτιδος, καὶ οὐχ ἐκ τῆς Πέλοπος Λυσιδίκης. 
Εἰ où Ἡρακλῆς ἀληθεῖ λόγῳ παρὰ τοὺς Φενεάτας 
μετώκχησε, πίθοιτο ἄν τις, διωχθέντα ἐκ Τίρυνθος 
ὑπὸ Ἑὐρυσθέως αὐτὸν οὐκ αὐτίκα ἐς Θήδας, πρό- 
τορφὴ δὲ ἐς Φενεὸν ἀφικέσθαι. Διὰ μέσου δὲ ὦρυξεν 
Ἡρακλῆς τοῦ Φενεατῶν πεδίου ῥεῦμα εἶναι τῷ ποταμῷ 
τῷ ὀλβίῳ, ἔντινα ᾿Αροάνιον ᾿ἀρχάδων χαχοῦσιν ἕτεροι, 
καὶ οὐκ λξιον. Μῆκος μὲν τοῦ ὀρύγματος ς-ἄδιοι 
πεντήκοντά εἰσι' βάθος δὲ, ὅσον μὴ πεπτωγός ἐςτιν 
αὐτοῦ, καὶ ἐς τριάκοντα καθήχει πόδας. οὐ μὲν 
ταύτῃ γε ἔτι κάτεισιν ὁ ποταμὸς, ἀλλὰ ἐς τὸ ῥεῦμα 
ἀπεχώρησεν αὖθις τὸ ἀρχαῖον, καταλιπὼν ἔλυτρον, 


mec. ἍΝ 
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montagnes est un gouffre qui absorbe les eaux de la 
pluie. Les Phénéates disent que ces gouffres sont 
l'ouvrage des hommes, et qu'ils ont été creusés par 
Hercules, qui demeuroit alors à Phénée, chez 
Laonomé, mère d'Amphitryon. Ils disent, en effet, 
qu’Alcée avoit eu Amphitryon de Laonomé, fille de 
Gunéus, et non pas de Lysidice, fille de Pélops. Si 
réellement Hercules fit sa résidence quelque temps 
chez les Phénéates, 1] est probable que, lorsqu'il eut 
été chassé de Tirynthe par Eurysthée , il ne se 
retira pas sur-le-champ à Thèbes, et qu'il alla 
d'abord à Phénée. Il creusa aussi au milieu de la 
plaine de Phénée un canal pour servir de lit au fleuve 
Olbius, que d’autres Arcadiens nomment Aroanius; 
ce canal a cinquante stades de long et trente pieds 
de profondeur dans les endroits où 1] n'est pas 
dégradé ; le fleuve cependant n’y coule plus ; il est 
retourné dans son ancien lit, et a abandonné celui 
qu'Hercules lui avoit creusé. La ville est située cin- 
quante stades plus loin que les gouffres dont j'ai parlé. 
Elle été fondée, à ce que disent les habitants, par 
un certain Phénéus, Autochthone. Leur forteresse est 
escarpée de tous les côtés; on a seulement fortifié, 
pour plus de sûreté, quelques endroits qui n'étoient 
pas aussi inaccessibles. Il y a dans cette citadelle un 


temple de Minerve surnommée Tritonia, dont il ne 


-- 
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reste plus que les ruines. On y voit aussi une statue 
ea. bronse de Neptune surnommé Hippius ; elle γᾷ 
été élevée, à ce qu'on dit, par Ulysse, qui, ayant 
perdu ses chevaux, érigea après avoir parcouru toute 
la Grèce pour les chercher , un temple à Diane, qu'il 
:surnomma Heurippa , à l'endroit même du pays de 
Phénée, où il les avoit retrouvés; il y érigea aussi 
une statue à Neptune Hippius, On dit qu'Ulysse 
après les avair retrouvés , crut devoir les laisser dans 
le pays des Phénéates , de même qu’il nourrissoit ses 
.bœufs sur le continent, vis-à-vis Ithaque; les Phé- 
néates me montrèrent, sur la base de la statue de 
Neptune, une inscription contenant quelques ordres 
que donnoit Ulysse à ceux qui menoient paître 
ses chevaux. Dans tout le reste du récit des Phé- 
néates, il n'y a rien contre la vraisemblance; mais 
ils ne me persuaderont pas que ce soit Ulysse qui ait 


érigé la statue en bronze : on ne savoit pas en effet 
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Καὶ Ποσειδῶν χαλχοῦς ἔςτηχεν ἐπωνυμίαν ἵππιος" ἀνα- 
θεῖναι δὲ τὸ ἄγαλμα τοῦ Ποσειδῶνος ὀϑυσσέα ἔφα- 
σαν ἀπολέσθαι γὰρ ἵππους τῷ Οδυσσεῖ, χαὶ αὐτὸν 
γῆν τὴν Ἑλλάδα χατὰ ζήτησιν ἐπιόντα τῶν ἕππων, 
ἰδρύσασθαι μὲν ἱερὸν ἐνταῦθα ἀρτέμιδος, καὶ Ἐύρίπ- 
παν ὀνομασθῆναι τὴν ϑεὸν, ἔνθα τῆς Φενεατικῆς χώ-- 
pas εὕρε τὰς ἵππους αναθεῖναι δὲ χαὶ τοῦ Ποσει- 
ϑῶνος τὸ ἄγαλμα. τοῦ ἱππίου. Τῷ δὲ Οϑυσσεῖ λέγουσιν 
εὑρόντι τὰς ἵππους, γενέσθαι οἱ χατὰ γνώμην, ἐν 
χώρᾳ τῇ Φενεατῶν ἔχειν ἕππους, καθάπερ γε χαὶ τὰς 
βοῦς ἐν τῇ ἠπείρῳ τῆς ἰθάκης. ἀπαντικρὺ τρέφειν 
αὐτόν. Καί μοι xai γράμματα οἱ Φενεάται παρείχοντο 
ἐπὶ τοῦ ἀγάλματος γεγραμμένα τῷ βάθρῳ, τοῦ ὀδυσ- 
σέως δή τι πρός-αγμα τοῖς ποιμαίνουσι τὰς ἵππους. 
Τὰ μὲν δὴ ἄλλα ἑπομένοις ἡμῖν τῷ Φενεατῶν λόγῳ, 
εἰκὸς προσές-αι' τὸ δὲ ἄγαλμα Οδυσσέα ἀναθεῖναι τὸ 
χαλχοῦν, οὐκ ἔχω πείθεσθαί σφισιν. Οὐ γάρ πω τέτε 
τοῦ χαλχοῦ τὰ ἀγάλματα διὰ παντὸς ἠπίςαντο ἐργά- 
σασθαι καθάπερ ἐξυφαίνοντες. Τρόπον δὲ, ὅςτις ἣν 
αὑτοῖς ἐς τὰ χαλκᾶ ἐργασίας, ἔδειξεν ἤδη μοι τοῦ 
ἐς Σπαρτιάτας λόγου τὰ ἐπὶ τοῦ ἀγάλματος τοῦ 
Ὑπάτου Διός. Διέχεαν δὲ χαλκὸν πρῶτοι καὶ ἀγαλ)-- 
ματα ἐχωνεύσαντο Poixés τε Φιλαίου 1 χαὶ Θεόδωρος 
Τηλεκλέους Σάμιοι. Θεοδώρου δὲ ἔργον ἥν χαὶ ἐπὶ 


1 Φιαίον. 
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τοῦ λίθον τῆς σμαράγδου σφραγὶς, ἣν Πολυκράτης 
ὁ Σάμον τυραννήσας ἐφόρει τε τὰ μάλις-α, καὶ ἐπ᾽ 
αὐτῆς περισσῶς δή τι ἠγάλλετο. Φενεατῶν δὲ ἐκ τῆς 
ἀκροπόλεως χατἀβαίνοντι, ἔςι μὲν ςιάδιον, ce δὲ 
ἐπὶ λόφον μνῆμα ἰφοιλέους ἀδελφοῦ τε Ἡραχλέους 
χαὶ ἰολάου πατρός. ἰόλαον μὲν δὴ τὰ πολλὰ Hpa- 
κλεῖ συγκάμνειν λέγουσιν Ἑλληνες. ipods δὲ ὁ 
Ἰολάου πατὴρ, dvixa ἐμαχέσατο Η paxdñs πρὸς Ἠλείους 
τι καὶ Αὐγέαν τὴν προτέραν μάχην, τότε ὑπὸ τῶν 
παίδων ἐτρώθη τῶν ἄκτορος, καλουμένων δὲ an) 
Μολιόνης τῆς μητέρος" καὶ ἤδη κάμνοντα χομίζουσω 
pi προσήκοντες ἐς Φενεόν. Ἐνταῦθα ἀνὴρ Φενεάτης 
αὐτὸν Βουφάγος καὶ ἡ τοῦ Βουφάγου γυνὴ Πρώμνη 
περιεῖπόν τε εὖ, καὶ ἀποθανόντα ἐκ τοῦ τραύματος | 
ἔθαψαν" ἰφιιλεῖ μὲν δὴ καὶ ἐς τόδε ἔτι ἐναγίζουσιν 
ὡς ἥρωϊ. Θεῶν δὲ τιμῶσιν ἑρμῆν Φενεάται μάλις-α, 
καὶ ἀγῶνα 


ἄγουσιν Ἑρμαια" χαὶ ναός leu Ἑρμοῦ 
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avoit aussi gravé le cachet d'émeraude que , Poly- 
crate, tyran de Samos, portoit le plus ordinairement, 
et dont il faisoit’ tant de cas. En descendant de la 
citadelle de Phénée, on trouve un stade et sur une 
éminence le tombeau d’Iphiclès, frère d'Hercules, 
et pèré d'Iolas. Les Grecs disent qu'iolas aida Her- 
cules dans la plupart de ses travaux; quant à Iphi- 
clès, son père, lorsqu'Hercules livra un premier 
combat aux Eléens et à Augias, il fut blessé par les 
fils d'Actor, plus connus sous le nom de Molione, 
leur mère ; ses amis le portèrent déjà malade à Phé- 
née, où Buphagus, Phénéate, et Promné, sa femme, 
en prirent le plus grand soin et lui donnèrent la sé- 
pulture, lorsqu'il fut mort. Les Phénéates lui offrent 
encore maintenant des sacrifices comme à un héros. 
Mercure est de tous les dieux celui pour lequel ils 
ont le plus de vénération. Ils célébrent en son hon- 
neur les jeux Herméens; 1] a chez eux un temple 
et une statue de marbre, qui est l'ouvrage d’'Euchir, 
fils d'Eubulide, Athénien. Derrière le temple est le 
tombeau de Myrtilus qui suivant les Grecs étoit fils 
de Mercure et écuyer d'OEnomaüs. Lorsque quelqu'un 
venoit demander en mariage la fille d'OEnomaüs, 
Myrtilus conduisoit avec beaucoup d'adresse @ che- 


vaux de ce dernier, qui perçoit de son javelot le pré- 
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tendant, quand celui-ci l’atteignoit. Myrtilus, étoit 
lui-même amoureux d'Hippodamie 3 mais n’osant pas 
s'exposer au combat, il servoit OEnomaüs et condui- 
sait son char. On dit qu'à la fin il se laissa entrai- 
ner à trahir, OEnomaüs, Pélops s'étant engagé par 
serment à lui abandonner Hippodamie pour une nuit. 
Ayant ensuite rappelé à Pélops ses serments, celui-ci 
le précipita de son vaisseau dans la mer; les Phé- 
néates disent qu'ils receuillirent son corps qui avoit été 
jeté sur le rivage par les flots , et qu'ils l'ensevelirent; ils 
Jui sacrifient tous les ans, comme à un héros, pendant 
la nuit. Il est évident que Pélops ne fit pas un Iong 
trajet par mer, et qu'il alla seulement depuis l'em- 
bouchure de l'Alphée jusqu’au port des Eléens; il 
parott donc que ce n'est pas de Myrtilus, fils de 
Mercure, qu'a pris son nom la mer Myrtoum, qui 
commence vers l'Eubée, et qui se confond, vers l'île 
déserte d'Hélène, avec la mer Ægée; les Eubéens, 
qui connoissent leurs antiquités, me paroïssent avoir 
ris son nom d'une 


raison de dire que cette mer a 
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μὲν καὶ αὐτὸς ὁ Muprios, ἐς δὲ τὸν ἀγῶνα ἀτόλ- 
pos ἔχων ὑπεῖκε, nai ἡνιόχει τῷ Οἰνομάῳ. Τέλος 
δὲ καὶ ἀναφανῆναι τοῦ Οἰνομάου προδότην φασὶν 
αὑτὸν ὑπαχθέντα ἕρκοις, ὥς οἱ νύκτα ὁ Πέλοψ μίαν 
ἱπποδαμείᾳ συγγενέσθαι παρήσει. ἀναμιμνήσκοντα οὖν 
τῶν ἔρκων ὁ Πέλοψ ἐξέδαλεν “ἐκ τῆς νεώς" Φενεάται 
δὲ τοῦ Μυρτίλου τὸν νεχρὸν ἐχδληθέντα ὑπὸ τοῦ 
χλύδωνος λέγουσιν ἀνελόμενοι ϑάψαι, xai νύκτωρ 
χατὰ ἔτος ἐναγίζουσιν αὑτῷ. Écr δὲ ὁ Πέλοψ δῆλος 
où πολλήν τινα παραπλεύσας ϑάλασσαν, ἀλλὰ ὅσον 
ἀπὸ τοῦ ἀλφειοῦ τῶν ἐχξβολῶν ἐς τὸ ἐπίνειον τὸ Ἡλείων. 
Οὐκ ἂν οὖν τό γε πέλαγος τὸ Μυρτῶον. ἀπὸ Mup- 
τίλου τοῦ Ὡρμοῦ φαίνοιτο χεχλημένον, ἀρχόμενόν τε 
ἀπὸ Εὐβοίας καὶ παρ’ Ἑλένην ἔρημον νῆσον χαθῆχον 
ἐς τὸ Αἰγαῖον. Αλλά μοι δοχοῦσιν Εὐξροέων οἱ τὰ 
ἀρχαῖα μνημονεύοντες εἰκότα εἰρηκέναι, λέγοντες ἀπὸ 
γυναικὸς Μυρτοῦς τῷ πελάγει γεγονέναι τὸ ὄνομα τῷ 
Μυρτώῳ. Φενεάταις δὲ καὶ Δήμητρός ἐςτιν ἱερὸν ἐπί 
χλησιν Ἐλευσινίας, καὶ ἄγουσι τῇ ϑεῷ τελετὴν. τὰ 
ἐν Ἐλευσῖνι δρώμενα καὶ παρὰ σφίσι τὰ αὐτὰ φάσ- 
χοντες χαθες-ηκέναι ἀφικέσθαι γὰρ αὐτοῖς Ναὸν κατὰ 
μάντευμα ἐκ Δελφῶν" τρίτον δὲ ἀπόγονον Εὐμόλπου 
τοῦτον εἶναι τὸν Ναόν. 
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Πέτρωμα. Δήμητρος Κιδαρίας πρόσωπον καὶ Δήμητρος 
| Θεσμίας ναός. Θέας ἄξια Φενεοῦ ἔξω. Τελαμὼν καὶ 
ἡ Χαλκώδων. Φενεατῶν καὶ ἀχαιῶν ὅροι. Κρᾶθις ὄρος 
καὶ Âprépudos Πυρωνίας ἱερόν. 


Πριὶ δὲ τῆς Ἐλευσινίας τὸ ἱερὸν πεποίηται Πέτρωμα 






καλούμενον 3 λίθοι δύο ἡρμοσμέν. 
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ἑντὸς Δήμητρος πρόσωπον Κιδαρίας. Τοῦτο ὁ ispe 
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CHAPITRE XV. 


Pétroma. Masque de Cérès Cidaria, et temple de Cérès 
Thesmia. Choses remarquables en sortant de Phénée. 
Télamou et Chalcodon. Frontières des Phénéates et des 
Achæens. Mont Crathis et temple de Cérès Pyronia. 


Os a fabriqué auprès du temple ‘de Cérès Eleusi- 
nienne ce qu'on nomme le Pétroma; ce sont deux 
grandes pierres ajustées l’une contre l'autre ; cha- 
que année, lorsqu'on célébre ce qu'on nomme les 
grands mystères, on sépare ces pierres, on en tire 
des écrits qui contiennent des choses relatives à cette 
célébration; on en fait lecture aux initiés, et la | 
même nuit on les renferme de nouveau. J'ai appris 
que la plupart des Phénéates jurent dans les plus 
grandes occasions par le Pétroma. Il y a sur δ 
Pétroma une espèce de couvercle rond qui renferme 
un masque représentant Cérès Cidaria. Lorsqu'on 
célébre les grands mystères, le prêtre se met ce mas- 
que sur le visage, et d’après une certaine tradition, 
il frappe de verges les dieux infernaux. Lés Phénéates 
disent que, même avant l’arrivée de Ναῦβ, Cérès 
étoit venue chez eux dans le cours de ses voyages, et 
qu’elle donna à tous ceux qui l'avoient reçue dans 
leurs maisons, ou qui lui avoient offert des présents, 
toutes les espèces de légumes, excepté la fève. Ils 


22 * 
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. regardent donc la fève comme un légume impur; 
ils ont à cet égard une tradition sacrée. Ceux qui 
reçurent la déesse furent, à ce qu'ils disent, Trisaulès 
et Damithalès. ls lui érigèrent un temple au pied 
du mont Cyllène, et instituèrent en son honneur des 
mystères qu’ils célébrent encore maintenant. Ce temple 
de Cérès Thesmia est tout au plus à quinze stades de 
la ville, | 

Éa allant de Phénée à Pellène et à Ægire, ville 
des Achæens, vous trouvez à environ quinze stades 
de la ville un temple d'Apollon Pythien, dont il ne 
reste plus que des ruines et un grand autel de marbre 
blanc; les Phénéates y sacrifient encore maintenant à 
Apollon et à Diane : c'est Hercules, à ce qu'ils disent, 
qui a érigé cet autel après avoir pris Elis. On voit dans 
le même endroit les monuments des héros qui, ayant 
pés part avec lui à l'expédition contre les Eléens, 


ne retournèrent pas dans leur patrie après le combat. 
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ἔδωχέ σφισι. Κύαμον μὲν οὖν ἐφ’ ὅτῳ μὴ καθαρὸν. 
εἶναι νομίζουσιν ὄσπριον, ἔςπιν ἱερὸς ἐπ’ αὐτῷ λόγος. 
Οἱ δὲ τῷ Φενεατῶν μὲν λόγῳ δεξάμενοι τὴν ϑεὸν, 
Τρισαύλης καὶ Δαμιθάλης, ἐποιήσαντο μὲν Δήμητρος 
γαὸν ( ϑέσθαι δὲ 1 , ὑπὸ τῷ ὄρει τῇ Κυλλήνη ) κατε- 
ς ἥσαντο δὲ αὑτῇ καὶ τελετὴν, ὅἕντινα χαὶ νῦν 
ἄγουσιν. ὁ δὲ ναὸς οὗτος τῆς Θεσμίας ς.αϑδίους πέντε 
᾿ μᾶλις:ἀ που καὶ déna ἐς ἷν ἀπωτέρω τῆς πόλεως. 

Ες δὲ Πελλζνην ἐκ Φενεοῦ χαὶ ἐς Αἴγειραν ἰόντι 
Αχαιῶν πόλιν, πέντε που προεληλυθότι καὶ δέκα 
ς- αδίους, Απόλλωνός ἐςτι Πυθίον ναός; ἐρείπια δ᾽ 
ἐλείπετο αὐτοῦ μόνα, χαὶ βωμὸς μέγας λίθου λευκοῦ. 
Ἐνταῦθα ἔτι καὶ νῦν Απόλλωνι Φενεάται χαὶ Ἀρτέ- 
μιδὶ ϑύουσιν, Ἡρακλέα ἑλόντα λιν τὸ ἱερὸν λέγοντες 
ποιῆσαι. Éçt δὲ αὐτόθι καὶ ἡρώων μνήματα, ὅσοι 
σὺν Ἡρακλεῖ ς-ρατείας ἐπὶ Ἡλείους μετασχόντες οὐχ 
ἀπεσώθησαν οἴχαδε ἐκ τῆς μάχης. Τέθαπται δὲ Τελα- 
μὼν ἐγγύτατα τοῦ ποταμοῦ τοῦ Apoaviou , ἀπωτέρω 
μικρὸν ἢ ἐς τὸ ἱερὸν τοῦ Απόλλωνος: Χαλχώδων δὲ 
οὐ πόῤῥω χρήνης καλουμένης Οἰνόης. Τὸν μὲν δὺ 
Ἐλεφήνορος τοῦ νηνσὶν ἐς ἴλιον ἡγησαμένον, xai τὸν 
Αἴαντός τε χαὶ Τεύχρον4, τούτων μὲν τοὺς πατέρας 
οὐκ ἀποδέξαιτο ἄν τις ἐν τούτῳ πεσεῖν τῷ ἀγῶνε, 
Πῶς μὲν γὰρ συνεπελάβετο ΗἩραχλεῖ τοῦ ἔργου Χαλ-- 


1 ἴσ, Δήμητρος ναὸν Θεσμίας. 
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κώδων, ὃν πρότερον ἔτι ἀπέκτεινεν ἀμφιτρύων ; καὶ 
μαρτυρεῖται καὶ πις-εὔειν ἀξιά ἐςτι [τὰ] ἐν Θήδαις .. 
Πῶς δὲ Τεῦκρος ᾧκισεν ἂν Σαλαμῖνα ἐν Κύπρῳ πόλιν; 
μηδενὸς, ὡς ἀνέςξρεψεν ἐκ Τροίας, ἐκθαλόντος ἐκ τῆς 
οἰκίας ; τίς δ᾽ ἂν ἐξήλασεν ἄλλος πλὴν ὁ Τελαμὼν 
αὐτὸν; δῆλα οὖν ee, Χαλκώδοντα οὐ τὸν ἐξ Εὐ- 
βαίας, xai Τελαμῶνα οὐ τὸν Αἰγινήτην, ἐπὶ Ἠλείους 
Ἡρακλεῖ μετεσχηκέναι τῆς ςτρατείας: ὁμώνυμοι δὲ 
ἐπιφανέσιν ἄνδρες ἀφανέςεροι καὶ ἐφ’ ἡμῶν ἔτι καὶ τὸν 
ἄπαντα ἐγίγνοντο ὁμοίως χρόνον. Φενεάταις δὲ πρὸς 
τὸ ἀχαϊκὸν τὸ ὅμορον οὐ καθ᾽ ἕν ἔροι τῆς γῆς εἰσιν, 
ἀλλὰ πρὸς μὲν Κυλλήνην 3 ὁ καλούμενος Tlopévas , 
πρὸς δὲ τὴν Αἰγειράτιν τὸ ἐπ’ ἄρτεμιν. ἐν δὲ αὐτῶν 
Φενεατῶν τῇ χώρᾳ, μετὰ τὸ ἱερὸν, τοῦ Ἀπόλλωνος 
τοῦ Πυθίου, προήξεις 3 τε οὐκ ἐπὶ πολὺ, καὶ ἐντὸς 
ἔσῃ τῆς ὁδοῦ τῆς ἐπὶ τὸ ὄρος ἀγούσης τὴν Κρᾶθιν. 
Év τούτῳ τῷ ὄρει τοῦ ποταμοῦ τῆς Κραθιδός εἰσιν 
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pet δὲ ἐς θάλασσαν πα; 
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dans cette expédition, puisqu'il avoit été tué aupa- 
ravant par Amphitryon , ainsi que le prouvent des 
monuments Thébains dignes de foi ? et comment Teu- 
cer auroit-il fondé Salamine, dans l'île de Chypre, 
si, lorsqu'il revint du siége de Troie, personne ne l’avoit 
chassé de son pays natal? et quel autre que Té- 
lamon auroit pu le chasser? il est donc évident que 
c'est un Chalcodon autre que celui de l'Eubée, et 
un Télamon autre que celui d'Ægire, qui se sont 
trouvés à l'expédition d'Hercules contre les Eléens. 
On voit encore maintenant des gens obscurs qui por- 
tent le même nom que des gens célébres, et il a 
dû en être ainsi de tout temps. Les Phénéates ont 
plusieurs limites du côté des Achæens; ils en sont 
séparés vers Cyllène par le fleuve Porinas, et vers le 
pays d'Ægire par le temple de Diane. En avançant 
un peu dans le pays des Phénéates, après le temple 
d'Apollon Pythien, vous vous trouverez sur le chemin 
qui conduit vers le mont Crathis; c'est dans cette 
montagne que sont les sources du fleuve Crathis, 
qui se jette dans la mer vers Æges; lieu désert main- 
tenant, et qui dans les temps anciens étoit une ville 
des Achæens. C'est de ce fleuve qu'a pris son nom 
celui qui coule en Italie, dans le pays des Bruttiens. 
Sur le mont Crathis est le temple de Diane Pyro- 
nia ; dans les temps reculés Îles Argiens venoient 
prendre chez cette déesse du feu pour les fêtes Ler- 
néennes. 
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Tricrènes. Mont Sépia et tombeau d'Æpytus. Tombeaux de 
Mausole et d'Hélène la Juive. 


Ἐκ allant de Phénée vers l'orient, vous trouvez le 
mont Gérontium et une route qui passe auprès; ce 
mont forme la limite entre les Phénéates et les Stym- 
phaliens. À gauche du Gérontium, et en marchant à 
travers le pays des Phénéates, vous trouvez d’autres 
limites de leur territoire, nommées Tricrènes (les 
Trois Fontaines). Il y a là trois fontaines dans les- 
quelles on dit que les nymphes de cette montagne 
lavèrent Mercure lorsqu'il vint au monde; c'est pour 
cela que ces fontaines lui sont consacrées. À pen 
de distance de Tricrènes s'élève une autre montagne 
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Τὰ Τρίκρηνα. Σηπία ὅρος καὶ Αἰπύτου τάφος. Μαυσώλου 
καὶ Ἑλένης τῆς Éépalas τάφοι. 


Ex δὲ Φενεοῦ πρὸς ἥλιον ἰόντι ἀνίσχοντα, ὄρους ἐς"ὶν 
ἄχρα Γερόντειον , καὶ κατὰ ταύτην ὁδός" Φενεάταις 
δὲ ἔροι πρὸς Στυμφαλίους τῆς γῆς τοῦτό ἐς τὸ Τερόν- 
τειον. Τοῦ Γεροντείου δὲ ἐν ἀριςερᾷ διὰ τῆς Φενεα- 
τικῆς ὁδεύοντι ἔροι Φενεατῶν ἐςι Τρίχρηνα καλού- 
μενα, καί εἰσιν αὐτόθι χρῆναι τρεῖς" ἐν ταύταις * 
λοῦσαι τεχθέντα Ἑρμῆν αἱ περὶ τὸ ὄρος λέγονται 
Νύμφαι, καὶ ἐπὶ τούτῳ τὰς πηγὰς ἱερὰς Ἑρμοῦ νομί- 
ζουσι. Τρικρήνων δὲ οὐ πόῤῥω ἄλλο ἐςτιν ὄρος Σηπία, 
καὶ Αἰπύτῳ τῷ Ἐλάτου λέγουσιν ἐνταῦθα γενέσθαι 
τὴν τελευτὴν ἐκ τοῦ ὄφεως » χαί οἱ τὸν τάφον ἐποίη-- 
σαν αὐτόθι οὐ γὰρ οἷά ve ἦν σφίσιν ἐς. τὸ πρόσω 
φέρειν τὸν νεκρόν. Τούτους οἱ Ἀρκάδες τοὺς ὄφεις 
γίνεσθαι καὶ ἐφ᾽ ἡμῶν ἔτι ἐν τῷ ὄρει φασὶν, οὐ μέν 
τοι πολλούς γε, ἀλλὰ καὶ μάλις“α σπανίους" ἅτε γὰρ 
τοῦ ἔτους τὸ πολὺ νεφομένου τοῦ ὄρους, οἵ τε ἀπο- 
ληφθέντες ἃ τῶν φωλεῶν ἐχτὸς ὑπὸ τῆς χιόνος διαφ--: 


1 Ἐνταῦθα, 2 Ἀπολειφθέντες. 
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θείρονται, καὶ, ἣν πρότερον καταφυγόντες τύχωσιν ἐς 
τὰ φωλεὰ, ὅμως ἡ χιὼν μέρος τι αὐτῶν ἀπόλλυσιν, 
ἅτε καὶ εἰς αὐτὰ τὰ φωλεὰ χαθιχνουμένου τοῦ κρύους. 
Τὸν δὲ τοῦ Αἰπύτου τάφον σπουδῇ μάλις.α ἐθεα-- 
σάμην, ὅτι ἐν τοῖς ἐς τοὺς ἀρχάδας ἔπεσιν ἔσχεν 
ὅμηρος λόγον τοῦ Αἰπύτον μνήματος. Éct μὲν οὖν 
vs χῶμα οὐ μέγα, λίθου κρηπῖδι ἐν χύκλῳ πεέριε- 
χόμενον' ὁμήρω δὲ (où γὰρ. ἴδεν ἀξιολογώτερον μνῆ- 
pa) εἰκότως παρέξειν ἔμελλε Super ἐπεὶ καὶ ἡφαί- 
ζου τὸν χορὸν ἐπὶ τῇ ἀχωλέως ἀσπίδι εἰργασμένον 
εἰκάζει χορῷ [ὑπὸ] Δαιδάλου ' ποιηθέντι, σοφώτερα 
οὗ ϑεασάμενος. Τάφους δὲ ἀξίους ϑαύματος ἐπις-α-- 
μενος πολλοὺς, δυοῖν ἐξ αὐτῶν ἐπιμνησθήσομαι" τοῦ 
τε ἐν ἁλιχαρνασσῷ, καὶ ἐν τῇ ÉGpaiuv. ὁ μὲν δὴ 
ἐν ἁλοιαρνασσᾷ Μαυσώλῳ βασιλεύσαντι ἀλικαρνασ- 
σῶν πεποίηται. Μέγεθος δὲ οὕτω δή τί ἐςτπι μέγας 
καὶ ἐς κατασχευὲν περίδλεπτος τὴν πᾶσαν, ὥςτε xai 
Ῥωμαῖοι 


ὡς δή τι αὐτὸν ϑαυμάζοντες τὰ παρά 
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trouvent hors de leurs trous, lorsqu'elle vient à tom: 
ber, périssent; et lors même qu'ils s y sont retirés au- 
paravant, la neige et le froid, en y pénétrant, en 
font périr un grand nombre. J'ai examiné le tombeau 
d'Æpytus avec d'autant plus d'attention, qu'Homère 
en a fait mention dans ses vers sur les Arcadiens; 
c'est un tertre de terre peu considérable, entouré 
d'un soubassement de pierre; il devoit naturellement 
paroître admirable à Homère, qui n'avoit rien vu de 
plus beau : c'est ainsi qu’il compare le chœur de danse 
sculpté par Vulcain sur le bouclier d'Achille, au 
chœur fait par Dédale, parce qu'il n’avoit rien vu de 
plus artistement fait : quant à moi, je connois plusieurs 
tombeaux admirables ; mais je me contenterai d’en 
citer deux, l'un à Halicarnasse, et l’autre dans le 
pays des Hébreux. Celui qu'on voit à Halicarnasse, a 
été érigé à Mausole, roi des Halicarnasséens ; il est 
si merveilleux par sa grandeur et par sa magnifi- 
cence, que les Romains, pleins d'admiration pour 
ce monument, donnent chez eux le nom de Mauso- 
lées à tous les tombeaux remarquables. On voit dans 
le pays des Hébreux, à Jérusalem, ville que l'empe- 
reur Adrien a détruite de fond en comble, le tom- 
beau d'Hélène, femme du pays : il est tout en marbre ; 
on y a pratiqué une porte aussi en marbre, qui 


s'ouvre tous les ans à pareil jour et à pareille heure ; 
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elle s'ouvre par l'effet seul de la mécanique; et après 
être restée peu de temps ouverte, elle se referme : 
dans tout autre temps vous tenteriez vainement de l’ou- 
vrir, et vous la briseriez plutôt. 


caarirae XVII 


Mont Cyllène et temple de Mercure Cyllénien. Statues des 
Anciens. Oiseaux et bêtes blanches. Mont Chélydoréa. Eau 
du Styx. 


Anis le tombeau d'Æpytus, vous trouvez le mont 
Cyllène, la plus haute montagne de l'Arcadie. Sur 
le sommet de ce mont a été bâti le temple de Mer- 
cure Cyllénien, qui est tout en ruines ; il est 
évident que c'est de Cyllen, fils d'Elatus, que la 


ΑΡΚΑΔΙΚΑ. 1Ζ΄. 349 
ἔτος ἐπαγάγη τῶν αὑτήν" τότε δὲ ὑπὸ μόνου τοῦ 
μηχανήματος ἀνοιχθεῖσα καὶ où πολὺ ἐπισχοῦσα, 
συνεχλείσθη δι’ ὀλίγης. Τοῦτον μὲν δὴ οὕτω" τὸν δὲ 
ἄλλον χρόνον ἀνοῖξαι πειρώμενος, ἀνοίξαις μὲν οὐκ 
ἂν, χατάξεις δὲ αὐτὴν πρότερον βιαζόμενος. 


? 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IZ. 


Κυλλήνη ὄρος καὶ Ἑρμοῦ Κυλληνίου ναός. Παλαιῶν ξόανα. 
Πετεινά τινα καὶ χτήνη λευκά. Χελυδορέα ὄρος. Στυγὸς 


ὕδωρ. 


Mari δὲ τοῦ Αἰπύτου τὸν τάφον ὅρος τε ὑψηλότατον 
ὁρῶν τῶν ἐν Αρκαδία Κυλλήνην, καὶ Ἑρμοῦ Κυλ-᾿ 
ληνίου κατεῤῥιμμένος ναός ἐςπιν ἐπὶ χορνφῇ τοῦ ὄρους. 
Δῆλα δέ éeuw ἀπὸ Κυλλῆνος " τοῦ Ἐλάτου τῷ τε 
ὄρει τὸ ὄνομα καὶ ἡ ἐπίκλησις γεγενημένη τῷ ϑεῷ. 
Τοῖς δὲ ἀνθρώποις. τὸ ἀρχαῖον, ὁπόσα χαὶ ἡμεῖς 
καταμαθεῖν ἐδυνζθημὲν,, τοσάδε ἥν ἀφ’ ὧν τὰ ξόανα 
ἐποιοῦντο" ἔδενος, χυπάρισσος , αἱ κέδροι, τὰ δρύϊνα, 
ἡ σμίλαξ, ὁ λωτός" τῷ δὲ Ἑρμῇ τῷ Κύλληνίῳ τοῦ- 
τῶν μὲν ἀπὸ οὐδενὸς, ᾿ϑύου δὲ πεποιημένον τὸ ἀγαλμά 
ἐς" ὀχτὼ δὲ εἶναι ποδῶν μάλις“α αὐτὸ εἰκάζομεν. 


1 Κυλλήνου. 
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Παρέχεται δὲ χαὶ ϑαῦμα raiévd ἡ Κυλλήνη" κόσ-- 
συφοὶ γὰρ οἱ ὄρνιθες δλόλευκοί εἰσιν ἐν αὐτῇ. Οἱ δὲ 
ὑπὸ κωμῳδῶν χαλούμενοι, γένος ἄλλο που τί εἰσιν 
ὀρνίθων, οὐκ φῤυιόν. Aerods μὲν ὀνομαζομένους χυ-- 
χνίας, pla εἰκότας κύχνῳ λευχότητα, οἶδα ἐν 
Σιπύλῳ ϑεᾳσάμενος περὲ λίμνην χαλουμένην Ταντά- 
Aou ὕς δὲ ἀγρίους λενχοὺς, καὶ ἄρχτους τῶν Θρᾳ- 
κίων λευκὰς, ἃς δή που καὶ ἄνδρες ἐκτήσαντο ἰδιῶται. 
'Λαγὼ δὲ καὶ ἔλαφοι, τὸ μὲν Λιβυκὸν ϑρέμμα οἱ λαγώ 
εἰσι λευχοί: ἐλάφους δὲ ἐν ῥώμη λευκὰς εἶδόν τε καὶ ἰδὼν 
ϑαῦμα ἐποιησάμην ὁπόθεν δὲ À τῶν ἠπείρων οὖσαι 
ἢ νησιώτιϑες «ἐσεκομίσθησαν » οὐκ ἐπῆλθεν ἐρέσθαι 
μοι. Τάδε μὲν ἡμῖν 1 λελέχθω τῶν ἐν Κυλλήνῃ κοσ- 
σύφων εἵνεκα, ὡς μὰ τοῖς ῥηθεῖσιν ἐς τὴν χρόαν αὖ- 
τῶν ἀπις-οίη μηδείς. ἔχεται δὲ ἄλλο ὄρος Κυλλήνης 
Χελυδορέα, ἔνθα εὑρὼν χελώνην ἑρμῆς ἐχδεῖραι τὸ 


ϑηρίον, καὶ ἀπ᾽ αὐτῆς λέγεται ποιήσασθαι λύραν. 
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pieds de haut. Une autre merveille du mont Cyllène,. 
c'est qu'on y voit des merles tout blancs; ceux à qui 
les poëtes comiques donnent ce nom, sont une autre 
espèce d'oiseaux , qui ne chantent pas. J'ai vu moi- 
même sur le mont Sipyle, vers le lac qui porte le 
nom de Tantale, des oiseaux nommés aigles-cygnes, 
qui ressemblent tout à fait aux cygnes par la blan- 
cheur. On ἃ même vu, chez de simples particuliers, 
des sangliers blancs et des ours blancs venant de la 
Thrace; quant aux lèvres et aux cerfs, la Libye 
nourrit des lièvres blancs ; j'ai vu moi-même à Rome, 
et j'ai admiré des cerfs blancs, mais je n’ai point songé 
à demander de quelle île ils venoient, ou de quelle 
partie du continent. Je rapporte tous ces exemples 
à l’occasion de ces merles qu'on voit à Cyllène, 
afin que personne ne révoque en doute ce que je 
dis de leur couleur. Le mont Chélydoréa tient au 
mont Cyllène ; c'est là que Mercure ayant trouvé une 
tortue, la vida, à ce qu’on dit, et en fit une lyre. 
C'est vers ce mont que sont les limites qui sépa- 
rent le territoire de Phénée de celui de Pellène; les 
Achæens occupent la plus grande partie du mont 
Chélydoréa. En allant de Phénée vers le soleil cou- 
chant, le chemin que vous trouvez à gauche, vous 
conduit à la ville de Clitor; et celui qui est à droite, 
à Nonacris et à l'eau du Styx. Nonacris étoit ancien- 
nement une ville de l’Arcadie, et elle avoit pris ce 
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nom de la femme de Lycaon; on n’en voit plus main- 
tenant que les ruines, encore ne sont-elles pas très- 
apparentes. À peu de distance de ces ruines est un 
rocher très-élevé ; je n'en ai vu aucun autre d’une égale 
hauteur : c'est de ce rocher que découle l'eau que 
les poëtes nomment l'eau du Styx. 


cuapirae XVIII. 


Eau du Styx. Monts Aroaniens, Lieu appelé Lusus. Les filles 
de Prœtus. 


Hisons, dans sa Théogonie ( car beaucoup de gens 


croyent que ce poëme est de lui), dit que Styx 
étoit fille de l'Océan et femme de Pallas; on dit que 


Linus a chanté à peu près la même chose dans ses 
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εἰλήφει τὰ δὲ ἐφ᾽ ἡμῶν ἐρείπια ἦν, οὐδὲ τούτων. τὰ 
πολλὰ ἔτι δῆλα. Τῶν δὲ ἐρειπίων οὐ πόῤῥω κρημνός 
ἐςτιν ὑψηλός" οὐχ ἕτερον ἐς τοσοῦτο ἀνήκοντα ὕψους 
οἶδα καὶ ὕδωρ κατὰ τοῦ χρημνοῦ ς- ζει" χαλοῦσι 
δ᾽ ἕλληνες αὐτὸ ὕδωρ Στυγές. 


ἢ 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ IH. 


H Στύξ. ἀροάνια ὄρη. Χωρίον Λουσούς. Προίτου 
συγατέρες. 


Eïnar δὲ τὴν Στύγα Ἡσίοδος μὲν ἐν Θεογονίᾳ ἐποίη- 
σεν" Ἡσιόδου γὰρ δὴ ἔπη τὲν Θεογονίαν εἰσὶν οἵ 
νομίζουσι: πεποιημένα οὖν éçiv ἐνταῦθα, ὠκεανοῦ 
Suyatépa τὴν Στύγα, γυναῖκα δὲ αὐτὲν εἰναι Παλ- 
λαντος᾽ ἐοικότα δὲ πεποιηχέναι τούτοις καὶ Λίνον 
φασίν. Ἐμοὶ δ᾽ ἐπιλεγομένῳ παντάπασιν ἐφαίνετο 
ταῦτα γε εἰναι χίξδηλα. ἐπιμενίδης δὲ ὁ Kprs εἶναι 
μὲν καὶ οὗτος ϑυγατέρα ὠχεανοῦ τὲν Στύγα ἐποίησε, 
συνοικεῖν δὲ αὐτὴν οὐ Πάλλαντι, ἀλλὰ ἐκ Πείραντος 
Ἐχιδναν τεχεῖν, ἔςτις δὴ ὁ Πείρας ἐς- ἵν. Μαλις-α δὲ 
τῆς Στυγὸς τὸ ὄνομα ἐς τὸν ποίησιν ἐπεσηγάγετο 
ὅμηρος: ἐν μὲν γε Hpas ἐποίησεν ὄρκῳ 1° 
1 Ilade, L. xv, v. 36. 
IV. 23 
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co νῦν τόδε γαῖα καὶ οὐρανός εὐρὺς ὕπερθε, 
Καὶ τὸ κατειβόμενον Στυγὸς ὕδωρ... 


Ταῦτα μὲν δὴ ἐποίησεν ὡς ἂν ἰδὼν τὸ ὕδωρ τ 
τῆς Στυγὸς ςάζον. Βούλεται δὲ καὶ ἐν καταλόγῳ 
τῶν μετὰ Τουνέως, Τιταρησίῳ ποταμῷ ῥεῖν τὸ ὕδωρ 
ἀπὸ τῆς Στυγός. Ἐποίησε δὲ καὶ ἐν Adov ὕδωρ εἶναι, 
χαὶ ᾿Αθηνᾶ τὸν Δία οὐ μεμνῆσθαί φησιν, ὅτι à 
αὐτῆς Ἡρακλέα ἔσωζεν ἐκ τῶν Εὐρυσθέως ἄθλων" 


Εἰ γὰρ ἐγὼ τόδε pe ἐνὶ φρεσὶ πευκαλίμησιν, 
Εὗτέ μιν εἰς ἀἴδαο Πυλάρταο προὔπεμψεν 

ἐξ Ἐρέβευς ἄξοντα κύνα ςυγεροῦ Αἀἴδαο, 

Οὐκ ἂν ὑπεξέφυγε Στυγὸς ὕδατος αἰπὰ ῥέεθρα. τ 


Τὸ δὲ ὕδωρ τὸ ἀπὸ τοῦ χρημνοῦ τοῦ παρὰ τὲν 
Νώνακριν φ-ἄζον ἐμπῆττει μὲν πρῶτον ἐς πέτραν 
ὑψηλὴν, διεξελϑὸν δὲ διὰ τῆς πέτρας ἐς τὸν Κρᾶθιν 
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à témoin la terre , le ciel qu l'egvironne , et l'eau | 
du Styx distillant goye à goutte. Qn voit qu'il en 
parle comme ayant yu lui-même cetts eay ; il dit dans 
le catalogue des troupes qui accompagnoient Gunéus, 
que le fleuve Titarésius se forme des eaux du Styx; 
il en fait aussi un fleuve des enfers, gt Minerve dit 
que Jupiter ne se rappelle pas que c'est par son 
secours qu'Hercules s'est tiré des travaux qu'Eurysthée 
lui avoit ordonnés, et elle ajoute: St ma prudence 
avoit pu prévoir cela, lorsqu'Eurysthée l'envoya dans 
le séjour de Pluton pour ramener de l’Ertbe le chien 
du triste dieu des enfers, il n'auroit pas traversé le 
Lt escarpé du Styx. L'eau qui distille du rocher près 
de Nonacris, tombe d’abord sur un autre rocher 
qui est aussi très-élevé, le traverse et se jette dans 
le fleuve Crathis; elle est un poisun mortel pour 
les hommes et pour tous les animaux. On s’en 
aperçut d’ahard, à ce qu'on dit, par les chèvres 
qui allaient boire à cette fontaine; on ne connut que 
dans la suite toutes les antres qualités merveilleuses 
de cette eau. Les vases de verre, de crystal ; ceux 
qu'on appelle Myrrhins, ceux que l'on fait avec deg 
pierres ânes de .quelque espèce qu'elles soient, 


23* 
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enfin les vases de-terre cuite se -brisent, lorsqu'on 
y nièt de cette eau; elle corfode-ceux qui sont de 
corne'ou d'os, de fer, de cuivre, de plomb, d'é- 
tain ; d'argent, d'éectre et même les vases d'or, 
quoique suivant la célébre Lesbienne, ce métal soit 
toujours exempt de la rouille, comme chacun peut 
s'en essurer. Les dieux donnent souvent aux choses 
les plus abjectes une vertu secrète qui les met à 
certains égards au dessus des plus recherchées : c'est 
ainsi que le vinaigre dissout les perles, et que le 
diamant, la plus dure de toutes les pierres, est amolli 
par le sang de bouc; de même la corne du pied 
du cheval est la seule substance que l'eau du Styx 
ne puisse pas détruire; elle ne se conserve donc que 
dans un vase de cette matière. On dit que cette eau fut 
- le poison qu'on employa pour faire périr Alexandre, 
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τῶν σκευῶν TA χεράμεα, τὰ. μὲν ὑπὸ τῆς Στυγὸς 
τοῦ ὕδατος ρήγνυται" χεράτινα δὲ χαὶ. créa , σίδη-- 
ρός τε καὶ χαλκὸς, ἔτι δὲ μόλιδδός τε καὶ χασσί- 
τερος καὶ ἄργυρος χαὶ τὸ ἤλεκτρον ὑπὸ τούτου σήπε- 
ται τοῦ ὕδατος: τὸ δὲ αὐτὸ ἐν μετάλλοις τοῖς πᾶσι 
χαὶ ὁ χρυσὸς πέπονθε, καί τοί γε καθαρεύειν γὲ τὸν 
χρυσὸν ἀπὸ 1 τοῦ ἰοῦ, ἥ τε ποιήτρια μάρτυς ἐς ἷν ἡ 
Λεσδία, καὶ αὑτὸς ὁ χρυσὸς ἐπιδείκνυσι. Εδωχε d 
ἄρα ὁ ϑεὸς τοῖς μάλις-α ἀπεῤῥιμμένοις χρατεῖν τῶν 
ὑπερηρκότων τῇ δόξη. Τοῦτο μὲν γὰρ τὰ μάργαρα 
ἀπόλλυσθαι πέφυκεν ὑπὸ τοῦ ὄξους" τοῦτο. δὲ τὸν ἀδά- 
μαντα λίθον ὄντα ἰσχυρότατον τοῦ τράγου κατατήκει 
τὸ αἷμα. Καὶ δὴ καὶ τὸ ὕδῳρ οὐ δύναται τῆς Στυ- 
ps ὁπλὴν ἵππου βιάσασθαι μόνην, ἀλλὰ ἐμδληθὲν 
κατέχεταί τε ὑπ’ αὑτῆς, χαὶ OÙ διεργάζεται τὴν ὁπλήν. 
Εἰ δὲ καὶ Ἀλεξάνδρου τοῦ ᾿Φιλίππου συνέξδη τὲν τε-- 
λευτὴν διὰ τοῦ φαρμάκου γενέσθαι τούτον, σαφῶς 
μὲν οὐκ οἶδᾳ, λεγόμενον δὲ οἶδα. ὑπὲρ δὲ τὴν Νώνα- 
χριν Con τε καλούμενα Αροάνια χαὶ σπήλαιόν ct 
ἐν αὐτοῖ;. Ἐς τοῦτο ἀναφυγεῖν τὸ φπήλαιαν τὰς ϑυγα- 
τέρας τὰς Προίτου μανείσας λέγουσιν., ἃς ὁ Μελάμ- 
ποὺς ϑυσίαις τε: ἀποῤῥήτοις. ai καθαρμοῖς κατήγαγεν 
ἐς χωρίον. χαλούμενον ᾿Λουσούς. Τοῦ μὲν δὴ ὄρους 
τοῦ ᾿Αροαγίων Φενεάται τὰ πολλὰ ἐνέμοντο" οἱ δὲ ἐν 


LE γπὸ. 
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ὅροις ἤδη Κλειόρίων εἰσὶν οἱ Λουδοί" 1 
ποτὲ ei λέγουσι τοὺς Λουδούς" καὶ Αγ. 
Λουσεὺς ἀνηγόρεύθη κέλητι ἵαπῳ νικῶν, 
ἐπὶ ταῖς δέκα ἐτίθεδαν Πυθιάδὰ ἀμφικὶ 
ἐφ᾽ ἡμῶν οὐδὲ ἐρείπια ἔτι λειπόμενα 
Τὰς δὲ θυγατέρας τοῦ Προίξου κατήγαγ 
ποὺς ἐς “τοὺς Λουδοὺς, nai ἠκέσατο τὶ 
ἵρ ς ἑερῷ; rai ἀπ᾽ ἐκείνου τὴν ἂρ 
ἂν χαλοῦσίν οἱ Κλειτόριοι. 


RÉGAAAION [Θ΄. 


Κυναιθαεῖς καὶ μνημεῖα αὐτῶν. ἄλυσσος m 
Φενεατῶν ὅροι. 


ἘΠΕῚ δέ τινες γώνου; μὲν καὶ οὗτοι τῷ 
Joe δέ σφισὶ Κυναιθὰεῖς, δὲ nai ἐν 
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Luses est déjà sur les confins des Clitoriens ; C’étoit 
autrefuis uhe ville, et Agésilas de Luses fut couronné 
vainqueur de la course à cheval, lorsque les Am- 
phictyons firent célébrer les jeux Pythiques pour la 
onzièmé fois; mais de mon temps il n'en restoit pas 
même la moindre ruine. Mélampus amena les fillés 
de Prætus dans cette ville, et les guérit de ΘῈΣ 
démetioe das le temple de Diane. C'est de lui que 
les Clitoriens tiennetit le surnom d'Hémérésia qu'ile 
dunnent à cette Didhe. 


ΗΑ XIX. 


Les Cynæthdetis et létits toiurhents, Pontiine Alÿsæws. 14 
Lyvari , frontière des Phénéates. 


Las Cynæthéens sont aussi un peuple de l’Arcadie : 
ils ont érigé, à Olympie, une statue de Jupiter qui 
tient un foudre de chaque main. Leur ville est . 
située à peu près à quarante stades plus loin que 
Luses ; il y a dans leur place publique des autels 
des différents dieux et une statue de l’empereur 
Adrien; mais cette place n'offre rien de plus re- 
marquable qu'un temple de Bacchus. C'est en hiver 


qu'ils célébrent sa fête, pendant laquelle des gens 


360 ARCADIE, ca. XIX. 

frottés de graisse. enlèvent dans: un troupeau de 
bœufs, le taureau que le ‘dieu leur inspire de prendre, 
et le portent dans le temple: tel est l'usage qu'on. 
suit pour ce sacrifice, I] y a aussi ‘une fontaine d'eau 
froide qui est à deux stades tout au plus de la ville, | 
æle est ombragée par un platane ; tout homme qui 
mordu par un chien, l'est possédé par la rage, ou 
se trouve attaqué soit par un ulcère, soit par quelque 
betre mal, se guérit en buvant de l'eau de cette fontaine, 
qu'on nomme à cause de cela Æ{yssos. Si donc les 
Arcadiens ont auprès de Phénée l'eau du Styx dont 
la découverte est une calamité pour le genre hu- 


main, la fontaine des Cynæthéens produit un bien 
qui compense le mal que peut faire l’autre. 

Des deux routes de Phénée qui sont vers le soleil 
couchant, il me reste à parler de celle qui est à 
gauche; elle conduit à Clitor et passe le long du 
canal qu'Hercules avoit creusé au fleuve Aroanius; 
cette route vous conduit aussi à l'endroit nommé 
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des ἐξ ἀγέλης βοῶν ταῦρον, ὃν av σφισιν ἐπὶ νοῦν 
αὐτὸς ὁ ϑεὸς ποιήσῃ, ἀράμενοι χομίζουσι πρὸς τὸ 
ἱερόν" ϑυσία μὲν τοιαύτη σφίσι καθέξηκε. Πηγὴ δὲ 
éety αὐτόθι ὕδατος ψυχροῦ, δύο μάλις-α ἀπὸ τοῦ 
ἄςτεεως ἀπωτέρω ς-αδίοις, καὶ' ὑπὲρ αὑτῆς πλάτανος 
περυχνῖα. ὃς δ᾽ ἂν ὑπὸ χυνὸς χατάσχετος 1 λύσσῃ, 
pro. ἔλχος à καὶ ἄλλως χίνδυνον εὕρηται, τὸ ὕδωρ 
οἱ πίνοντι ἴαμα καὶ Αλυσσον τοῦδε else. ôvo- 
μάζουσι τὴν πηγήν. Καὶ οὕτω φαίνοιτο av ἀρ- 
χάσι τὸ μὲν προς; Dev ὕδωρ, ὃ Στύγα ὀνομά- 


ζουσιν, ἐπ᾿ ἀνθρώπου συμφορᾷ ἀνευρημένον, ἡ δὲ 
πηγὴ ἐν Κυναιθαεῦσιν ἀγαθὸν οὖσα ἀντίῤῥοπον τῷ 
ἐχεὶ πήματι. Λείπεται δὲ ἐκ Φενερῦ τῶν ὁδῶν, ai 
εἰσι πρὸς ἡλίου δυσμῶν, τὰ ἐν ἀρις-:ερᾷ. Αὕτη δὲ 

ὁδὸς ἄγει μὲν ἐς Κλείτορα" καθήκει dù παρὰ. τοῦ 
Η͂ ρακλέους To ἔργον » ὃ τῷ ποταμῷ ῥεῦμα ἐποίησεν 
εἶναι τῷ Αροανίῳ. Παρὰ τοῦτον ἡ ὁδὸς κάτεισιν ἐπὶ 
χωρίον ᾿Δυχουρίαν' χαὶ ἔςτι Φενεάταις ἡ Αὐυκουρία 
πρὸς Κλειτορίους ὅροι τῆς γῆς. 


2 ἴσ. καταϑηχθεὶς. 
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RESAAAION Κ΄. 


Adduv ποίαμός. Ta περὶ Δάφνης καὶ Λευκίππου. 


᾿νοκαοόκτην δὲ sadlous ὡς κεντήχοντα ἐκ Λυχον- 
plus, ini τοῦ Αἄδωνος ἐφίξη τὰς πηγάς. ἤχουσα 
δὲ, ὡς τὸ ὕδωρ λιμνάζον ἐν τῇ φενεατικῇ, κατερι 
χόμινον ἐς τὰ βάραθρα τὰ ἐν τοῖς ὄρεσιν, ἄνεισιν 
ἐνταῦθα καὶ ποιεῖ τῷ Λάδωνι τὰς πηγάς" τοῦτο μὲν 
δὴ οὐκ ἔχω σαφῶς εἰκεῖν, εἴτε οὕτως εἴτε ἄλλως 
ἐφὶν ἔχον. ὁ δὲ Ada ποταμῶν τῶν ἐν Éd 
ὕδωρ παρέχεται κάλλις-ὁν" ἔχει δὲ καὶ ἄλλως ἐφ ἀν- 
ϑρώπους φήμην, Δάφνης τὸ ἐΐνεκὰ καὶ διὰ τὰ ἀδό- 
μενα ἐᾷ τὸν Δάφνην. Τοῦ λόγον δὲ τοῦ ἐς Δάφνην 
τὰ μὲν δυρίοις τοῖς οἰκοῦσιν ἐπὶ ὁρόντῃ τῷ ποταμῷ 
παρίημι λέγεται δὲ καὶ ἄλλα τοιάδε ὑπὸ Ἀρκάδων 
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THABITRE ἌΝ. 


Fleuve Ladot. Comte sir Daphné et Leftippe. 


Er partant de Lycurie et en avançant environ ΟἿ" 
quante stades, vous arrivez àux sôbrces du Ladén,. 
J'ai entendu dire que l’eau qui forme uh mardis dans 
le pays de Ῥμόπδε, après s'être perdue dans lei 
gouffres qui sont dans les niontagnes, réparoît ici 
et forme les sources du Ladon; mais jé ne baurdis 
dire s'il en est ainsi où autrement, Le Leadon est 
de tous les fleuves de la Grèce celui qui a les plus 
belles eaux; il n'est pas moins célébre à cause de 
Daphné et de ce que les poëtes en ont dit. Je 
passerai sous silence ce que les Syriens qui habi- 
tent les bords de lOronte, racontent au sujet de 
Daphné; mais voici ce qu’en rapportent les Arcadiens 
et les Eléens. OEnomaüs, roi de Pise, avoit un fils 
nommé Leucippus, qui étant devenu ameureux de 
Daphné, désespéroit de l'obtenir pour épouse, 811 en 
faisoit ouvertement la demande, à cause de l’aversion 
qu’elle avoit pour tous les hommes. Voici donc la 
ruse qu'il imagina; il avoi} laissé crôître 868 chevéüit 
poar les cônisacrer a fleuve Alphée; il lés tréssa 
comme une jéune fille, ét s'étatit révêta d'utie robe 
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de femme, il alla trouver Daphné; il lui dit qu'il 
étoit la fille du roi OEnomaüs, et qu'il désiroit chasser 
avec.elle ; s'étant ainsi fait passer pour une fille, et ! 
étant bien supérieur à toutes les autres, tant par sa 
naissance qfle par son adresse à la chasse; et de 
plus ne négligeant rien de ce qui pouvoit plaire à 
Daphné, il lui inspira bientôt l'amitié la plus vive. 
Voici ce qu'ajoutent ceux qui ont célébré l'amour 
d'Apollon pour Daphné; ils disent que ce dieu en- 
vieux du bonheur ‘de’ Leucippus voulut le troubler. 
Daphné et les autres filles qui étoient avec elle, 
ayant désiré s'exercer à la nage dans le fleuve Ladon, 
dépouillèrent Leucippus malgré lui, et reconnoissant 
alors'son sexe, le percèrent à coups de fléches et de 
poignards; et le tuèrent. C'est ainsi qu'on raconte 
cette histoire. 


σπάρτα XXL 
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ἐνδὺς γυναικείαν, ἀφίκετο ἐς τὲν Δάφνην ἐλθὼν δὲ 
Οἰνομάου τε ἔλεγεν εἶναι ϑνγάτηρ.,, καὶ ὡς συνθηρᾷν 
ἐθέλοι τῇ Δάφνη. ἅτε δὲ εἶναι παρθένος νομιζόμενος, 
χαὶ τὰς ἄλλας ὑπερθεδλημένος παρθένους γένους τε 
ἀξιώματι καὶ σοφίᾳ τῇ ἐς τὰ κυνηγέσια, πρὸς δὲ χαὶ 
τῇ ϑεραπείᾳ περισσῇ χρώμενος, és φιλίαν ἰσχυρὰν 
ἐπάγεται τὴν Δάφνην. Οἱ δὲ τὸν ᾿Απόλλωνος ἔρωτα. 
ἐς αὐτὴν ἄδοντες, καὶ τάδε ἐπιλέγουσιν. Ἀπόλλωνα 
Λευκέππῳ νεμεσῆσαι τῆς ἐς τὸν ἔρωτα εὐδαιμονίας. 
Αὐτίκα δὲ ἐπεθύμησεν ἐν τῷ Ado ἡ Δάφνη καὶ 
αἱ λοιπαὶ παρθένοι νήχεσθαι, καὶ τὸν Λεέύκιππον 
ἐποδύουσιν ἄχοντα' ἰδοῦσαι δὲ οὐ παρθένον, τοῖς 
ἀχοντίοις αὑτὸν καὶ ἐγχειριδίοις τύπτουσαι διέφθειραν. 


Ταῦτα μὲν δὴ οὕτω λέγουσι. 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ KA’, 


Κλείτωρ καὶ ἀροάνιος ποταμοὶ καὶ ποιχίλίαι ἰχθῦς. Κλει- 
τορίων πόλις καὶ μνημεῖα, Ναὸς καὶ ἄγαλμα ᾿Αθηνᾶς 
Κορίας. 


Toi Λάϑωνος δὲ τῶν πηγῶν ἀπέχει sadux ἑξήκοντα 
4 Κλειτορίων πόλις" ἡ δὲ ὁδὸς ἡ ἀπὸ τῶν πηγῶν τοῦ 
Λάδωνός ἐςτιν αὐλὼν 1 ς-ενὸς κἀρὰ τὸν Ἀροάνιον 


1 Αὐλὸς. 
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. πρταρμόν᾽ πρὸᾳ À τῇ πέλει Radio ποταμὲν χαλού- 
never Κλείτορωι, Ἐκοίδοσιν οὖν ὁ Κλείτωρ ἐς τὸν 
ἀροίνιον, οὐ πλέον τῆς πόλεως cadiouc ἀπέχοντα 
ἑκτέ, Bi δὲ ἰχθῦς ἐν τῷ ἀροανίῳ καὶ ἄλλοι, καὶ 
φἰ πρικιλίαρ τᾳλούμενον τρύτους λέγουσι τοὺς κοικι- 
Vas φθέγμαθαι κίχλη τῇ ὄρνιθι ἐοικός. ἐγὼ ὰ 
ἐγρενθέντας μὲν εἶδου, φθεγγομέγων δὲ ἤκουσα οὐδὲν 

ψοεχμενᾳς πρὸς τῷ ποταμᾷ καὶ ἐς ἑλών δυσμὰς, 

ὅτε δὲ φθέγγεσθαι μάλιςα ἐλέγοντο οἱ ἰχθῦς. Τῇ δὲ 

Κλειτρρίῳν πόλει τὸ μὲν ὄνομα ἀπὸ τοῦ πᾳιδὲς ἐτέθη 

φτρῦ ἀζῶνος, oise δ᾽ ἐν ὁμαλῷ, κύκλῳ dù ὄρη 

φεριέχοντά ἐσὴν οὐ μεγάλα. Κλατορίοις δὲ ἱερὰ τὰ 
ἐπιμονίσατᾳ épaspes, τό τε ἀσκληκιοῦ, τρίτον 
δέ ἐςτιν Εἰλειθυίας. Εἶναι χαὶ ἀριθμὸν ἐποίησεν οὐδένα | 
ἐπ’ αὐτοῖς. Λύκιος δὲ, ὃς ἦν ἀρχαιότερος τὲν ἡλι-- 
χίαν, Δήλιος, Üuyoys καὶ ἄλλοις ποιήσας, ai ἐς 
Εείθυιάν τε, Εὔλινόν τε αὐτὴν ἀνακαλεῖ, δῆλον ὡς 


ARCADIE, ca XXI. 361 
la ville le fleuve Clitor ; ce fleuve se jette dans l’Aroa- 
nius qui n'est qu'à sept stades de la ville. Ce dernier 
. nourrit différentes espèces de poissons et entre autres 
ceux qu'on nomme les Pæcilæ, qui ont, à ce qu'on 
dit, μὴ chant semblable à celui de la grive. J'en ai vu 
hors de l’eau, mais je ne les ai jamais entendu chanter, 
quoique je sois resté pour cela sur les bords du 
fleuve jusqu'au coucher du soleil. C'est, à ce qu'on 
prétend , l'heure à laquelle ils chantent le plus ordi- 
nairement. La ville des Clitoriens ἃ pris son nom 
de Clitor, fils d'Azan; elle est située dans une plainé 
et entourée de montagnes peu élevées. Les temples. 
les plus remarquables de cette ville sont ceux de 
Cérès , d'Esculape et d'ilitbye. Homère parle de 
plusieurs Ilithyes, sans en déterminer le nombre; 
Glen de Lycie, plus ancien qu'Homère, et qui ἃ 
fait des hymnes pour les Déliens et pour d'autres, en 
a fait un sur Ilithye, où il la nomme Eulinus. f 
est évident qu'il la regarde comme la même que la 
destinée ; et qu'il la croit plus ancienne que Saturne. 
Les Cltoriens ont aussi un temple des Dioscures 
qu'ils nomment 165 Grands Dieux; ce temple est à 
environ quatre stades de la ville; les statues de ces 
dieux sont en bronte. On a érigé un temple et nne 
statue à Minerve Coria sur 16 spmmet d'une mon- 
tagne , à trente stades de la ville. 
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φῆλος πόλις. Τὰ περὶ Hpas. Στύμφαλος πηγὴ καὶ 
wrauds. Στυμφαλίδες ὄρνιθες. Ἀρτέμιδος Στυμφαλίας 
moy καὶ ἄγαλμα καὶ ϑαῦρα. 

ἈΝΆΓΕΙ δὲ ὁ λόγος με ἐπὶ Στύμφηλον καὶ ἐπὶ τὸ 
ιατῶν χαὶ Στυμφαλίων ὄρος τὸ ὀνομαζόμενον Γερόν- 
ν. Στυμφάλιοι δὲ τεταγμένοι μὲν οὐ μετὰ Aprd- 
| ἔτι εἰσὶν, αλλ’ ἐς τὸ Ἀργολικὸν συντελοῦσι μετα- 
ντες ἐς αὑτὸ ἐθελονταί: γένους δὲ εἶναι σφᾶς τοῦ 
ιάδων, τὰ ἔπη μαρτυρεῖ τὰ Ὁμήρου, καὶ ὁ Στύμ- 
06 ὁ οἰκις:ὶς ἀπόγονος ἣν τρίτος APxados τοῦ 
λλιςτοῦς. Λέγεται δὲ ἐξ ἀρχῆς ἑτέρωθι οἰκισθῆναι 
χώρας, καὶ οὐκ ἐς τὸν ἐφ’ ἡμῶν πόλιν. Ἐν δὲ 
Στυμφάλῳ τῇ ἀρχαίᾳ Τήμενόν φασιν οἰχῆσαι τὸν 
ιασγοῦ, χαὶ ραν ὑπὸ: τοῦ Τημένον τραφῆναι 
του, χαὶ αὑτὸν ἱερὰ τῇ ϑεῷ τρία ἱδρύσασθαι, 
| ἐπικλήσεις τρεῖς ἐπ’ αὐτῇ ϑέσθαι, παρθένῳ μὲν 
οὕση Παιδί’ γημαμένην δὲ ἔτι τῷ Διΐ, ἐχάλεσεν 
τὴν Τελείαν᾽ διενεχθεῖσαν δὲ ἐφ’ ὅτῳ δὺ ἐς τὸν 
«, “καὶ ἐπανήκουσαν ἐς τὴν Στύμφαλον, ὠνόμασεν 
Τήμενος Χήραν' τάδε μὲν ὑπὸ Στυμφαλίων λεγό- 

IV. | | | 24 
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caarirrs XXII. 


: “Wille de Stymphèle. Junon. Fontäine. et fleuve Stymphale. 
Oiscux Stymphalides. Temple et miracle de Diane Stym- 


Ja reviens à Stymphèle et au Gérontium qui forme 
la limite entre Je territoire des Stymphaliens ét celui 
des Phénéates. Les Stymphaliens ne sont plus rangés 
parmi les Arcadiens ; ét ils font partie des peuples 
de l’Argolide , parmi lesquels ils se sont placés eux- 
mêmes volontairement. Ils sont cependant Arcadiens 
d'origine, comme le témoignent les vers d'Homère. 
Stymphéus, leur fondateur , étoit petit-fils d'Arcas, fils 
de Callisto ;on dit que leur ville étoit anciennement 
dans un autre endroit du pays et non dans celui où 
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Στύμφηλος πόλις. Τὰ περὶ ρας. Ztiupalos πηγὴ καὶ 
ποταυός. Στυμφαλίδες ὄρνιθες. Ἀρτέμιδος Στυμφαλίας 
ἱερὸν καὶ ἄγαλμα᾽ καὶ ϑαῦβα. | 


Enanirer δὲ ὁ λόγος με ἐπὶ Στύμφηλον καὶ ἐπὶ τὸ 
Φενεατῶν χαὶ Στυμφαλίων ὄρος τὸ ὀνομαζόμενον Τερέν- 
τεῖον. Στυμφάλιοι δὲ τεταγμένοι μὲν οὐ μετὰ Αρκά- 
'δων ἔτι εἰσὶν, ἀλλ᾽ ἐς τὸ Ἀργολικὸν συντελοῦσι μετα- 
ς-ἄντες ἐς αὑτὸ ἐθελονταί" γένους δὲ εἶναι σφᾶς τοῦ 
Αρχάδων, τὰ ἔπη μαρτυρεῖ τὰ ὁμήρον, καὶ ὁ Στύμ- 
φαλος ὁ οἰκις:ς ἀπόγονος ἣν τρίτος Αρχάδος τοῦ 
Καλλις-οῦς. Λέγεται δὲ ἐξ ἀρχῆς ἑτέρωθι οἰκισθῆναι 
τῆς χώρας, χαὶ οὐκ ἐς τὴν ἐφ’ ἡμῶν πόλιν. Ἐν δὲ 
τῇ Στυμφάλῳ τῇ ἀρχαίᾳ Τήμενόν φασιν οἰκῆσαι τὸν 
Πελασγοῦ, χαὶ ραν ὑπὸ; τοῦ Τημένου τραφῆναι 
τούτου, nai αὐτὸν ἱερὰ τῇ ϑεῷ τρία ἱδρύσασθαι, 
χαὶ ἐπιιλήσεις τρεῖς ἐπ’ αὐτῇ ϑέσθαι, παρθένῳ μὲν 
ἔτι oUon Παιδί γημαμένην δὲ ἔτι τῷ At, ἐχάλεσεν 
αὑτὴν Τελείαν. διενεχθεῖσαν δὲ ἐφ᾽ ὅτῳ δὴ ἐς τὸν 
Δία, “καὶ ἐπανήχκουσαν ἐς τὴν Στύμφαλον, ὠνόμασεν 
ὁ Τήμενος Χήραν' τάδε μὲν. ὑπὸ Στυμφαλίων λεγό- 
IV. | 34 
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μενα οἶδα ἐς τὴν ϑεόν. H δὲ ἐφ’ ἡμῶν πόλις τῶν 
μὲν εἰρημένων οὐδὲν, ἄλλα δὲ εἶχε τοσάδε. Ἰξς-ιν ἐν 
τῇ Στυμφαλίων πηγὴ, καὶ ἀπὸ ταύτης ὕδωρ βασι-- 
λεὺς Αδριανὸς Κορινθίοις ἤγαγεν ἐς τὴν πόλιν. ἐν δὲ 
τῇ Στυμφάλῳ χειμῶνος μὲν ὥρᾳ λίμνην τε οὐ μεγά-- 
λην À πηγὴ, καὶ ἀπ᾿ αὐγῆς ποταμὸν ποιεῖ τὸν Στύμ- 
gala ἐν ϑέῤει δὲ προςλιμνάξει μὲν οὐδὲν ἔτι, ποτα- 


μὸς δὲ αὐτίκα ἐςὶν ἀπὸ τῆς πηγῆς. Οὗτος ἐς 





χάσμα γῆς χάτεισιν. ὁ ποταμὸς., ἀναφαινόμενος δὲ 
αὖθις ἐν τῇ Ἀργολίδι μεταβάλλει τὸ ὄνομα, καὶ αὐ- 
τὸν ἀντὲ Στυμφάλον χαλοῦσιν Ἐρασῖνον. ἐπὶ δὲ τῷ 
ὕδατι τῷ ἔφ Στυμφάλῳ χατέχει λόγος ὄρνιθας ποτε 
ἀνδροφάγους ἐπ’ αὐτῷ τραφῆναι" ταύτας χατατο- 
ξεῦσαι τὰς ὄρνιθας ἡρακλῆς λέγεται. Πείσανδρος δὲ 
αὐτὸν ὁ Κθμιρεὺς ἀποκτεῖναι τὰς ὄρνιθας οὔ φησι, 
ἀλλὰ ὡς ψόφῳ κροτάλων ἐχδιώξειεν αὐτάς. Τῆς δὲ 
τῆς ἀράξων ἡ ἔρημος παρέχεται χαὶ ἄλλα ϑηρία, 

ga 2 ᾽ ΜῊ ͵ " 
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la déesse ; mais il ne reste plus rien de tout cela dans 
la ville actuelle , et voici ce qu'on y remarque. Il 
‘ya dans le pays des Stymphaliens une fontaine , d’où 
l'empereur Adrien a fait venir l'eau qu'il a amenée 
dans la ville de Corinthe ; cette fontaine forme pen- 
dant l'hiver un petit lac d'où sort le fleuve Stym- 
phale; en été elle ne déhorde pas, et le fleuve 
sort immédiatement de la fontaine; ce fleuve se perd 
ensuite dans un gouffre et reparoît de nouveau dans 
l'Argolide, où il change de nom et prend celui 
d'Erasinus. Il y avoit autrefois à Stymphale, sur ce 
lac, des oiseaux qui vivoient de chair humaine, et 
qu’'Hercules tua à coups de flèches. Cependant Pisandre 
de Camire dit qu'il ne les tua pas, mais qu'il les chassa 
par le bruit qu'il fit avec des crotales. Parmi les 
diverses bêtes féroces que produisent les déserts de 
l'Arabie, il y a des oiseaux nommés Stymphalides, 
qui ne sont pas moins redoutables pour les hommes 
que les lions et les léopards ; ces oiseaux fondent 
sur les chasseurs et les tuent à coups de bec; on 
ne trouve en effet aucune armure de fer ou de cuivre 
qui puisse résister à leurs coups ; les chasseurs 86 
revétent d'habits faits d’une écorce très-épaisse, où 
le bec de ces oiseaux se prend et s'attache, comme 
les ailes des petits oiseaux s'empêtrent dans la 
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ὧν τῶν μικρῶν προσέχονται τῷ ἰξῷῶ. Αὗται μέγεθος 
My χατὰ γέρανόν εἰσιν αἱ ὄρνιθες, ἐοίκασι δὲ ἵἴδεσι, 
mien δὲ ἀλκιμέτερα φέρουσι, καὶ où σκολιὰ, ὥςπερ 
ki ἕξεις. Εἰ μὲν δὲ χαὶ ὡς κατ᾽ ἐμὲ ὄρνιθες αἱ ἀράξιοι 
ἐῶν ἐν ἀρκαδίᾳ ποτὲ ὀρνίθων τὸ ὄνομα, εἶδος δὲ οὐ τὸ 
εὐτὸ ἐκείναις ἔχονσιν, οὐκ οἶδα. Ei δὲ τὸν πάντα 
ἑἰῶνα κατὰ τὰ αὑτὰ ἱέραξι χαὶ ἀετοῖς χαὶ Στυμφα- 
εἶδες εἰσὶν ὄρνιθες, Αράξιόν τε εἶναί μοι ϑρέμμα αἱ 
ῥρνιθες αὕται φαίνωωται, χαὶ δύναιτο ἂν πετομένη 
κοτὲ μοῖρα ἐξ αὐτῶν ἐς Αρχαδίαν ἀφικέσθαι ἐπὶ 
Στύμφαλον. ὑπὸ μὲν δὲ τῶν Αράβων ἄλλως που ! 
ἐξ ἀρχῆς χαλοῖντο ἂν, χαὶ οὖ Στυμφαλίδες" τοῦ 
Ἡρακλέους δὲ ἡ Ex, χαὶ τὸ Ἑλληνικὸν πρὸ τοῦ 
Βαρδαρικοῦ τετιμημέναν ἐξενίκησεν, ὡς χαὶ τὰς ἐν 
τῇ ἐρήμῳ τῇ Ἀράξων Στυμφαλίδας ἐπὶ ἡμῶν ὀνομά-- 
ζεσθαι. ἔν Στυμφάλῳ δὲ καὶ ἱερὸν Αρτέμιδές écrin 
ἀρχαῖον Στυμφαλίας" τὸ δὲ ἀγαλμα ξόανόν ἐς-ι τὰ 
πολλά ἐπίχρυσον. Πρὸς δὲ τοῦ ναοῦ τῷ ὀρόφῳ πε- 
ποιημέναι καὶ αἱ Στυμφαλίδες εἰσὶν ὄρνιθες" σαφῶς 
μὲν οὖν χαλεπὸν ἦν διαγνῶναι, πότερον ξύλου παίημα 
ἣν, À γύψου" τεχμαιρομένοις δὲ ἡμῖν ἐφαίνετο εἶναι 
ξύλον μᾶλλον à γύψον. Εἰσὶ δὲ αὐτόθι καὶ παρθένοι 
λίθου λευχοῦ, σγέλη δέ σφισιν ἐς πἷν ὀρνίθων, ἐς" σι 
δὲ ὄπισθεν τοῦ ναοῦ. Λέγεται δὲ καὶ ἐφ’ ἡμῶν γενέ- 


1 Aldo τι. . 





37. ARCADIE, cu. XXII. 
glue. Ces oiseaux sont de la grandeur des grues, 
et ressemblent pour la forme aux Ibis ; mais ils ont 
le bec beaucoup plus fort qu'eux, et non re- 
courbé. Je ne sais pas si les oiseaux qu'on voit au- 
jourd'hui en Arabie, ont la même forme que les 
oiseaux de l'Arcadie dont ils ont le nom. Si les 
oiseaux Stymphalides sont une espèce qui ait existé 
de tout temps, de même que les aigles et les éper- 
viers, je pense qu'ils sont originaires de l'Arabie; 
il se peut qu'il en soit parvenu une bande en tra- 
- versant les airs, jusqu’au lac Stymphale dans l'Arca- 
die. Peut-être les Arabes leur donnoient-ils un autre 
nom que celui de Stymphalides ; mais la grande 
renommée d'Hercules, et la ‘supériorité dés Grecs 
sur les barbares, fit donner depuis à ces oiseaux 
de l'Arabie le nom de Stymphalides, qu'ils portent 


maintenant. On voit aussi à Stymphale un ancien 





ΑΡΚΑΔΙΚΑ. KB. | 373 : 
θων τῶν μικρῶν προσέχονται τῷ ἰξῷ. AUrar μέγεθος 
μὲν κατὰ γέρανόν εἰσιν αἱ ὄρνιθες, ἐοίκασι δὲ ἵδεσι, 
ἐάμφη δὲ ἐλκιμώτερα φέρουσι, καὶ οὐ σκαλιὰ, ὥςπερ 
αἱ ἴξεις. Εἰ μὲν δὲ xai ὡς κατ᾽ ἐμὲ ὄρνιθες αἱ A pd Bio 
τῶν ἐν ἀρκαδίᾳ ποτὲ ὀρνίθων τὸ ὄνομα, εἶδος δὲ οὐ τὸ 
αὐτὸ ἐχείναις ἔχουσιν, οὐκ οἶδα. Ἐῤ δὲ τὸν πάντα 
αἰῶνα κατὰ τὰ αὑτὰ ἱέραξι χαὶ ἀετοῖς καὶ Στυμφα-- 
λίδες εἰσὶν ὄρνιθες, Αράξιόν τε εἶναί μοι ϑρέμμα αἱ 
ὄρνιθες αὗται φαίνωωται, καὶ δύναιτο ἂν πετομένη 
ποτὲ μοῖρα ἐξ αὐτῶν ἐς Αρχαδίαν ἀφικέσθαι ἐπὶ 
Στύμφαλον. Ὑπὸ μὲν ὃ τῶν Αράξων ἄλλως που ! 
ἐξ ἀρχῖς χαλοῖντο ἂν, mai οὗ Στυμφαλίδες" τοῦ 
Ηραχλέους δὲ ἡ δόξα ,, χαὶ τὸ Ἑλληνικὸν πρὸ τοῦ 
Βαρδαριχοῦ τετιμημένον ἐξενίκησεν, ὡς χαὶ τὰς ἐν 
τῇ ἐρήμῳ τῇ Ἀράξων Στυμφαλίδας ἐπὶ ἡμῶν évoud- 
ζεσθαι. Ἐν Στυμφάλῳ δὲ xai ἱερὸν Ἀρτέμιδός ἐς 
ἀρχαῖον Στυμφαλίας" τὸ δὲ ἄγαλμα ξόανόν ἐς-ι τὰ 
πολλά ἐπίχρυσον. Πρὸς δὲ τοῦ ναοῦ τῷ ὀρόφῳ πε- 
ποιημέναι καὶ αἱ Στυμφαλίδες εἰσὶν ὄρνιθες: σαφῶς 
μὲν οὖν χαλεπὸν ἦν διαγνῶναι, πότερον ξύλου παίημα 
ἥν, À γύψου" τεχμαιρομένοις δὲ ἡμῖν ἐφαίνετο εἶναι 
ξύλου μᾶλλον à γύψου. Εἰσὶ δὲ αὐτόθι ai παρθένοι 
λίθου λευκοῦ, σχέλη δέ σφισιν ἐς τὶν ὀρνίθων, ἑς-ἄσι 
δὲ ὄπισθεν τοῦ γαοῦ. Λέγεται δὲ καὶ ἐφ᾽ ἡμῶν γενέ- 

1 Αλλο τι, 
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ville a été fondée par Aléus, fils d'Aphidas; les 
temples qu'on y remarque, sont ceux de Diane Ephé- 
sienne, de Minerve Aléa et celui de Bacchus ainsi que 
la statue de οὐ dernier; on célébre tous les ans en 
l'honneur de Bacchus une fête nommée Sciéria, et 
d'après un oracle de Delphes, on fouette les femmes 
pendant cette fête, comme à Sparte on fouette les ado- 
lesoents dans le temple dè Diane Orthia. 

J'ai déjà dit en parlant d'Orchomène, que le sentier 
qui conduit à Caphyes, passe d'abord le long du 
ravin, et de là à gauche de l'eau stagnante dont 
j'ai parlé; on a fait dans la plaine de Caphyes une 
levée de terre pour empêcher les eaux du pays 
d'Orchomène d'endommager les champs cultivés des 
Caphyens. En dedans de la levée il y ἃ un endroit 
d'où l'eau sort en assez grande abondance pour 
μὰν à un fleuve qui se précipite bientôt dans un 

» et ressort ensuite près de Nases à l'endroit 


gou 
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qu'on dit, de notre temps. On célébroit en général 
à Stymphale avec beaucoup de négligence les fêtes 
de Diane Stymphalia, et l'on se dispensoit de la 
plupart des cérémonies établies en son honneur. 
Des broussailles ayant été entratnées par le courant 
à l'ouverture du gouflre par où le Stymphale se 
précipite sous terre, l'obstruèrent tellement que l’eau 
n'y pouvant plus couler, couvrit toute la plaine et 
forma un lac d'environ quatre cents stades. Quelque 
temps après une biche poursuivie par un chasseur, 
se précipita dans ce lac ; le chasseur, emporté par 
son ardeur, s'y jeta après elle et la poursuivit à 
la nage, jusqu’à ce qu'arrivés tous deux à l'ouver- 
ture du gouffre, ils y furent engloutis, et l’eau du 
fleuve reprit son écoulement; de sorte que tout le 
canton qui avoit été couvert par ce lac, se dessécha 
dans le même jour. Depuis cet événement, ils célé- 
brent la fête de Diane avec la plus grande exactitfle. 


CHAPITRE X XIII. 


Aléa , ville. Fête de Bacchus. Tragus , fleuve. Mont Cnacalus et 
fontaine de Ménélas. Condylée. Diane Apanchoméné. Bois de 
Soron. 


Vous trouvez après Stymphale Aléa, qui s'est aussi 


réunie à l'Argolide; les habitants disent que leur 


\ 
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cos γενέσθαι σφίσιν ἀποφαίνουσιν ox AV. Θεῶν 
VE ἱερὰ αὐτέθι Ἀρτέμιδός ἐςτιν Ἐφεσίας, χαὶ ᾿Αθηνᾶς 

ας, χαὶ Διονύσου ναὸς καὶ ἄγαλμα. Τούτῳ παρὰ 
"ρος Σχιερίαν ἑορτὴν ἀγουσι, καὶ ἐν Διονύσου τῇ 
ἃ τῇ χατὰ μάντευμα ἐχ Δελφῶν, pas ryobvrat γυναῖ- 
Ms, καθὰ καὶ οἱ Σπαρτιατῶν ἔφηβοι παρὰ τῇ Ορθίᾳ. 
lue δὲ ἐν τῷ λόγῳ τῷ ἐς Opyxomevious, ὡς 
Gta μὲν παρὰ τὴν χαράδραν écriv ἡ εὐθεῖα ', τὸ 
πὸ τούτου δὲ ἐν ἀρις-ερᾷ τοῦ ὕδατος τοῦ λιμνα- 

ovroc. Ἐν δὲ τῷ πεδίῳ τῷ Καφνῶν πεποίηται γῆς 
(Ga 2, δὲ οὗ ἀπείργεται τὸ ὕδωρ τὸ ἐκ τῆς Opxo- 
ἰκενίας μὴ εἰναι Καφυέων βλάδος τῇ ἐδργῳ. Κατὰ 
δὲ τὸ ἐντὸς τοῦ χώματος ἔξεισιν ὕδωρ ἀλλο, πλήθει 
μὲν ἔσον τε εἶναι ποταμὸν, κατερχόμενον δὲ ἐς χάσμα 
γῆς ἄνεισιν αὖθις παρὰ Νάσους χαλουμένας" τὸ δὲ 
χωρίον, ἔνθα ἄνεισιν, ὀνομάζεται Ῥεῦνος" ἀνατείλαντος 
δὲ ἐνταῦθα τὸ ὕδωρ τὸ ἀπὸ τούτον ὅ παρέχεται ποταμὸν 
ἀένναον Τράγον. Τὸ δὲ ὄνομά ἐςτι μὲν δῆλον ἀπὸ Κη- 
φέως τοῦ Αλεοῦ τῇ πόλει γεγονός" ὀνομάξεσθαι δὲ αὐ- 
τὴν φωνῇ τῇ Αρχάδων Καφυὰς ἐχνενίκηχε. Φασὲ δὲ 
οἱ Καφνεῖς τὰ ἄνωθεν ἐχ τῆς Αττικῆς εἶναι χώρας, 
ἐχϑληθέντες δὲ ὑπὸ Αἰγέως ἐξ Αθηνῶν ἐς Αρχᾳδίαν 
φυγεῖν, καὶ ἱκέται γενόμενοι Κηφέως οἰκῆσαι ἐνταῦθα. 


1 Ἐςὶν εὐθεῖα. 2 Τῆς γῆς χῶμα. 3 ἴσ, ἀνατεῖλαν δὲ 
ἐνταῦθα τὸ ὕδωρ, ἀπὸ τούτου. 





378 © APKAAIKA. ΚΓ΄. 
Τὸ μὲν δὴ πόλισμα ἐπὶ τοῦ πεδίου τῷ πέρατι ὀρῶν 
οὐκ ἄγαν ὑψηλῶν παρὰ τοῖς ποσίν ἐςτι. Καφυάταις 
δὲ ἱερὰ ϑεῶν Ποσειδῶνός ἐςτι καὶ ἐπίκλησιν Κνσκα- 
λησίας Ἀρτέμιδος. ἔςι δὲ αὐτοῖς καὶ ἔρος Κνάμα-- 
λος, ἔνθα ἐπέτειον τελετὲν ἄγουσι τῇ ἀρτέμιδι. ὀλίγον 
δὲ ὑπὲρ τὸν πέλιν πηγή τέ ἐςτι, καὶ ἐπὶ τῇ πηγῇ 
πλάτανος μεγάλη καὶ εὐειδὸς πέφυχε" καλοῦσι δὲ αὐ- 
τὴν Μενελαίδα' Μενέλαον γὰρ ςτρατὸν ἀθροίζοντα ἐς 
Τροίαν ἀφικέσθαι τε ἐνταῦθα, καὶ ἐπὶ τῇ πηγῇ τὴν 
πλάτανον φυτεῦσαι λέγοντες" ἐφ’ ἡμῶν δὲ χαὶ τὴν 
πηγὴν χρτὰ ταυτὰ τῇ πλατάνῳ χαλοῦσι Μενελαΐδα. 
Εἰ δὲ ἕλλῴνων τοῖς λόγοις ἑπέμενον καταριθμήσα- 
σθαι δεῖ με, ὁπόσα δένδρα σῶα ἔτι καὶ τεθηλότα λεί-- 
πεται, πρεσδύτατον μὲν ἡ λύγος éçiv αὐτῶν, ἡ ἐν 
τῷ Σαμίων πεφυκυῖα ἱερῷ Ἡραίῳ" μετὰ δὲ αὐτὴν à 
ἐν Δωδώνη δρῦς, καὶ ἐλαία τε ἡ ἐν ἀχροπόλει, χαὲ 
ἡ παρὰ Δηλίοις [φοῖνιξ } 1" τρίτα δὲ ἕνεκα ἀρχαιότητος 


δι δὲ 








τὰ 
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protection de Céphée qui leur permit de s'établir 
dans cet endroit ; leur ville est à l'extrémité de leur 
territoire au pied de montagnes peu élevées; on y 
remarque un temple de Neptune et un temple de 
Diane surnommée Cnacalésia , ainsi que le mont Cna- 
calus , οἂ 115 célébrent tous les ans une fête en l'honneur 
de Diane. Au-dessus de la ville est une fontaine om- 
bragée par un platane très-beau et très-grand, nommé 
Ménélaïde du nom de Ménélas; on dit en effet que 
Ménélas rassemblant des troupes pour le siége de Troie, 
vint en ce lieu et planta cet arbre auprès de la fontaine ; 
maintenant on donne aussi le nom de Ménélaïde à la fon- . 
taine. Si je voulois parler d’après les traditions des Grecs, 
de tous les arbres qui sont encore sains et vigoureux , 
quoiqu'ils existent depuis long-temps, je trouverois que 
le plus ancien de tous est le saule qu’on voit dans 
le temple de Junon à Samos; le chêne de Dodone, 
l'olivier de la citadelle d'Athènes et le palmier qu'on voit 
ἃ Délos viennent ensuite; les Syriens donnent le : 
troisième rang pour l'antiquité au laurier qui est dans 
leur pays; après ceux-ci, le plus ancien de tous les arbres 
est ce platane. Le bourg de Condylée est à environ un 
stade de Caphyes ; on y trouve un bois et un 
temple consacrés à Diane ; elle portoit anciennement 
le surnom de Condyléatis, mais elle en changea à l'oc- 
casion suivante. On raconte que des enfants dont on 
ne dit pas le nombre, jouant autour de ce temple, 


trouvèrent un cordeau, et que l'ayant attaché autour 





380 ARCADIE, cn. XXIII. 
du col de la statue, ils disoient que la déesse s'étran- 
gloit; les Caphyens s'étant aperçu de ce que faisoient 
ces enfants, les tuèrent à coups de pierres. Après 
cet événement, les femmes du pays furent atta- 
quées d'une maladie qui les faisoit accoucher d’en- 
fants morts; la Pythie consultée à ce sujet, ordonna 
de donner la sépulture et d'offrir des sacrifices funè- 
* bres tous les ans aux enfants qu'ils avoient fait périr 
injustement ; les Câphyens font encore maintenant 
différentes choses que l'oracle leur avoit prescrites, 
et ils donnent (en disant que cela étoit aussi dans 
l'oracle) le surnom d'Apanchoméné ( l'étranglée ) à 
la déesse qui est dans le temple des Condyléens. En 
sortant de Caphyes vous montez pendant environ sept 
stades et vous redescèndez encore à l’endroit nommé 
Nases : en avançant ensuite cinquante stades, vous 
trouvez le Ladon , et après l'avoir traversé vous 
arrivez par le pays des Argéathes, par celui des 
Lÿcuntes et l'endroit nommé Scotané, au bois de 
chênes de Soron à travers lequel passe le chemin qui 
conduit à Psophis; ce bois, ainsi que toutes les autres 
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do δύσαντα δὲ τὸ καλώδιον τοῦ ἀγάλματος περὶ 
ἢ , > y e » Ὁ € | 
τὸν τράχηλον, ἐπέλεγον, ὡς αἀπάγχοιτο ἡ Αρτεμις. 
e = A » 
Φωράσαντες δὲ οἱ Καφυεῖς τὰ ποιηθέντα ὑπὸ τῶν 
παίδων, καταλεύουσιν αὑτά" καί σφισι ταῦτα ἐργα-- 
\ - ΒΗ 
σαμένοις,, ἐσέπεσεν ' ἐς τὰς γυναῖκας νόσος, τὰ ἐν τῇ 
vas pi πρὸ τοχετοῦ τεθνεῶτα ἐχδάλλεσθαι, ἐς ὃ ἡ 
Πυθία ϑάψαι τε τὰ παιδία ἀνεῖπε, χαὶ ἐναγίζειν αὐτοῖς 
ΔΝ 3 - A 3 4 3 \ , “ 
κατὰ ἔτος" ἀποθανεῖν γὰρ αὐτὰ οὐ σὺν δίκη. Καφνυεῖς 
Où ποιοῦσι τά τε ἀλλα moi ἔτι xai νῦν κατ᾽ ἐχεῖνο 
τὸ μάντευμα, χαὶ τὴν ἐν ταῖς Κονδυλέαις ϑεὸν 3 
( προσεῖναι γὰρ nai τόδε ἐπὶ τῷ χρησμῷ φασι) κα-- 
λοῦσιν Απαγχομένην ἐξ ἐχείνον. Ανελθὼν δὲ ἐκ Ka- 
“« © , e A 2 1 , ᾽ 
φυῶν ὅσον ς-αδίους ἑπτὰ, ἐπὶ Νάσους xalouuévas 
καταθδήση" πεντήκοντα δὲ προελθόντι αὐτόθι ς-αδίους 
ἐςὶν ὁ Λάδων. Διαδήση τε δὴ τὸν ποταμὸν, χαὶ 
ἐπὶ δρυμὸν ἀφίξῃ Σόρωνα, διά τε Αργεαθῶν χαὶ 
Λυχούντων χαλουμένων καὶ Σχοτάνης" ἄγει μὲν δὴ 
2 4 - , La * 
ὁ Σόρων τὴν ἐπὶ Ψωφῖδος. Θηρία δὲ οὑτές τε nai 
e ᾿ - Υ ’ 2." # , 
ὅσοι δρυμοὶ τοῖς Apraoty εἰσὶν ἄλλοι, παρέχονται 
, T 4 4 
τοσάδε: ἀγρίους Us, χαὶ ἄρκτους, καὶ χελώνας με- 
γίς.ας μεγέθει: λύρας ἂν ποιήσαιο ἐξ αὐτῶν χελώνης 
Ἱνδικῆς λύρᾳ παρισουμένας. Τοῦ Σόρωνος δὲ πρὸς 
es ’ # \ / . , 3 ’ » γῚ 
τοῖς πέρασιν ἔςτι μὲν Πάρον κώμης ἐρείπια" εἰσὶ δὲ 
A | ΄ , 
οὗ πολὺ ἀπωτέρω χαλούμεναι Zepai Gpor δὲ Κλειτο- 
ρίοις τῆς χώρας πρὸς Ψωφιδίους εἰσὶν αἱ Σειραί. 


ἃ Ἐπέπεσεν. 2 Θεᾶν. 
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. Ψωφὶς πόλις, mai οἰκιςὴς αὐτῆς. Ζακυνθίων 
Ἀροάνιος καὶ Ἐρύμανθος ποταμοί. ἀφροδίτι 
ἱερόν. ἀλκμαίονος μνῆμα. Ἐριπύ)η. Ἐχινάδες νῆσοι, 
Ἐρυμάνθου ναὸς χαὶ ἄγαλμα, ναὶ Νείλου ἀγάλματα. 
ἀγλαός. 





W'asisoz δὲ οἱ μέν φασιν οἰκις-ὲν γενέσθαι Ψωφῖδα 





τὸν ἀῤῥωνοςᾳ τοῦ Ἐρυμάνθου τοῦ Δρίςτα οὔ Παρθάς- 
νος τοῦ Περιφήτου τοῦ Νυχτίμον" τοῖς δέ ἐςτιν εἰρημένα, 
ϑυγατέρα Ψωφῖδα εἶναι Ξάνθον τοῦ Ἐρυμάνθου τοῦ 
ἀρκάδος. Τὰ μὲν οὖν οὐ κατὰ 1 τὴν ἀρχάδων ἐς 
ποὺς βασιλέας ἔχει pvépnv ὁ δὲ ἀληθέςτατος τῶν 
λόγων ἐςτὶν, ἔρυκος τοῦ ἐν Σικανίᾳ δυνας-εὕσαντος 
παῖδα εἶναι τ τὴν Ψωφῖδα" ὃ ἣν [ἢ pris] ἐς ἐς τὸν οἶχον 3 


; a HE ΠῚ 
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φ CHAPITRE XXI1V. 


᾿ς 


Psophis, ville, et son fondateur. Citadelle des Zacynthiens. 
Aroanius et Erymanthe , fleuves. Temple de Vénus Erycine. 
Tombeau d’Alcmæon. Eriphyle. Iles Echinades. Temple et 
statue d'Erymanthe. Statues du Nil. Aglaüs. 


Psorms, suivant quelques personnes, a eu pour fon-- 
dateur Psophis, fils d'Arron, fils d'Erymanthus, fils 
d’Aristas, fils de Parthaon, fils de Périphètes, fils de 
Nyctimus; d'autres disent que Psophis étoit fils de 
Xantus, fils d'Erymanthus, fils d'Arcas. C’est ainsi 
que les Arcadiens 16 racontent dans l’histoire de leurs 
rois; mais la tradition la plus vraisemblable est, sui- 
vant moi, que Psophis étoit fille d'Eryx, roi de la 
Sicile : Hercules ne voulant pas l'amener dans sa 
maison, la laissa enceinte de son fait, chez Lycortas 
son hôte, à Phégie, ville qui avant le régne de 
Phégée portoit le nom d’Erymanthe. Echéphron et 
Promachus, fils d’Hercules et de cette femme sicilienne, 
ayant été élevés à Phégie, changèrent son nom et 


lui donnèrent celui de Psophis, leur mère. La cita- 
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delle de Zacynthe se nomme aussi Psophis, parce que 
Zacynthus, fils de Dardanus, qui passa le preinier days’ 
cette 116 avec des vaisseaux, et qui en fut le fonda- 
teur, étoit Psophidien. Psophis est trente stades plus 
loin que Sires; le fleuve Aroanius et l'Erymanthe 
passent l'un tout près de la ville et l'autre à peu de dis- 
tance; l'Erymanthe prend sa source dans le mont 
Lampia qui est, dit-on, consacré à Pan, et il 
paroît faire partie du mont Erymanthe. Homère nous 
dépeint le Taygète et l'Erymanthe comme des lieux 
très-propres à la chasse: Après être sorti du mont 
Lampia, l'Erymanthe traverse l'Arcadie, en laissant 
à sa droite le mont Pholoé, à sa gauche le pays de 
Thelpuse, et va se jeter dans l'Alphée. On dit que 
d'après les ordres d'Eurysthée, Hercules prit sur 
les bords de l'Erymanthe un sanglier, qui, par sa 


taille et sa force extraordinaires , l'emportoit de 
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ἀκροπόλει Ψωφὶς ὄνομα, ὅτι ναυσὶν ἐς τὴν νῆσον' 
ἐπεραιώθη πρῶτος, καὶ ἐγένετο οἰκιςπὃς ἀνὴρ Ψωφί- 
doc, Ζάκυνθός γε ὁ Δαρδάνου. Σειραίων μὲν δὴ 
ς-.αδίοις ἐς-ὶν ἀπωτέρω τριάκοντα ἡ opte: παρὰ δὲ 
αὐτὸν ὅ τε Αροάνιος ποταμὸς, χαὶ ὀλίγον ἀπωτέρω. 
τῆς πόλεως Ἐρύμανθος ῥέουσιν. ἔχει δὲ τὰς πηγὰς ὅ 
Ἐρύμανθος ἐν ὄρει Λαμπείᾳ' τὸ δὲ ὄρος τοῦτο ἱερὸν 
εἶναι Πανὸς λέγεται εἴη δὲ ἂν τοῦ ὄρους τοῦ Ἐρυμάν- 
ou μοῖρα ἡ Λάμπεια. Ἐποίησε δὲ Oumpos » ὡς ἐν 
Ἰαυγέτῳ τε χαὶ Ἐρυμάνθῳ ϑηρευτὴς ἦν τῆς ' Λαμ- 
πείας ὁ Ἐρύμανθος, ai Ἀρκαδίαν διεξελθὼν, ἐν δεξιᾷ 
μὲν τὸ ὄρος ἔχων τὴν Φολόην, ἐν ἀρις-ερᾷ δὲ πάλιν 
Θέλπουσαν χώραν, χἄτεισιν ἐς τὸν ᾿Αλφειόν. Λέγεται 
δὲ, ὡς Ἡρακλῆς κατὰ πρόσταγμα Εὐρυσθέως παρὰ 
τῷ Ἐρυμάνθῳ ϑηράσειεν ὧν μεγέθει καὶ ἀλκῇ τοὺς 
ἄλλους ὑπερηρχότα. Κυμαῖοι δὲ οἱ ἐν Ὀπικοῖς aude 
ὀδόντας ἀναχειμένους παρὰ σφίσιν ἐν Απόλλωνος- 
ἱερῷ λόγῳ μὲν λέγουσιν, ὡς où ὀδόστες ὑὸς εἶεν τοῦ 
Ἐρυμανθίον" τῷ λόγῳ δὲ αὐτῶν οὐδ᾽ ἐπ’ ὀλέγον μέτες τ 
τοῦ εἰκότος. Ψωφιδίοις δὲ ἐν τῇ πόλει, τοῦτο μὲν 
Ἀφροδίτης ἱερὸν Épuxivns 2 ἐςτὶν ἐπίκλησιν, ὥς ἐρεί-. 
ma ἐφ᾽ ἡμῶν ἔλείπετο αὐτοῦ μόνα᾽ ἐλέγετο δὲ οἱ 


: ἰσ. καὶ Ἐρυμάνδῳ ϑήρα τις ἦν᾽ ῥεῖ οὖν ἐχ τῆς. 2 ἴσ. τοῦτο 
μὲν..... τοῦτο δὲ ἀφροϑδίτης ἑρὸν Ἐρνκίνης. 


IV. , 25 
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Vogidos αὐτὰ ἱδρύσασθαι παῖδες 1" χαὶ τῷ λόγῳ 5 
τὰ εἰκὸς πρέσεςι. Égi γὰρ' καὶ ἐν Σικελίᾳ τῆς Epu- 
aime ἱερὸν du τῇ χώρᾳ τῇ Épuxos, ἁγιώτατόν τε ἐκ 
παλαιοτάταῃ xai ax ἀποδέον πλούτῳ τοῦ ἱεροῦ τοῦ 
ἐν Πάφῳ. Προμάχου δὲ καὶ Éxéppoios τῶν Ψωφῖδος 
αὐκ ἐπιφανῇ γατ᾽ ἐμὲ ἔτι ἦν τὰ ἡρῷα. Τέθαπται δὲ 
καὶ ἀλχμαίων ἐν Ψωφῖδι δ᾽ ἀμφιαράον, καὶ οἱ τὸ 
τὸ μνῆμά ἐςφιιν᾿ οἴκημα οὔτε μεγέθει, οὔτε ἄλλως 
χεχοσμημένον" mépi δὲ αὐτὸ κυπάρισσοι πεφύκασιν ἐς 
τοσοῦτον ὕψος ἐδνήκουσαι » ὥςτε καὶ τὸ ὄρος τὸ πρὸς 
τῇ Ψωφῖδι κατεσχιάζετο ὑπ᾽’ αὐτῶν. Ταύτας οὐκ 
ἔβελουσιν ἐχκόπεειν ἱερὰς τοῦ Αλκμαίωνος νομίζοντες: 
καλοῦνται δὲ ὑπὸ τῶν ἐπιχωρίων παρθένοι. ὁ δὲ 
ἀλκμαίων ἑνίκα τὸν μητέρα ἀποχτείνας ἔφυγεν ἐξ 
ἄργους, τότε εἰς τὴν Ψωφῖδα ἐλθὼν, Φηγίαν ἔτι 
ἀπὸ ταῦ Φηγέως ὀνομαζομένην, συνῴκησεν Αλφεσί- 
βοίᾳ τῇ Φηγέως ϑυγατρὶ, καὶ αὐτῇ δῶρα ( ὡς τὸ 
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. ἃ quelque apparence de vérité; car 1] y a en Sicile, 
dans le pays d'Eryx, un temple de Vénus Erytine 
qui est dans une grande vénération depuis les temps | 
les plus reculés, et qui ne 16 éède point en richesse 
au temple de Paphos. Les monuments héroïques de 
Promachus et d'Echéphron, fils de Psophis, ne se voient 
plus maintenant. Alcmæon, fils d'Amphiaraüs, est aussi 
enterré à Psophis; son tombéau est un édifice qui 
n'est remarquable ni par sa grandeur ni par ses 
ornements; il est entouré de cyprès d'une telle hau- 
teur, qu'ils cachent la montagne qui est auprès de Ps0-. 
phis ; on ne les coupe jamais, parce qu'on les regarde 
comme consacrés à Alcmæon ; les gens du pays leur 
donnent le nom de Parthenoi (vierges). Alcmæon, 
lorsqu'il eut tué sa mère, s'étant enfui d’Argos, se 
retira à Psophis; cette ville portoit éncore le nom de 
Phégie qu'elle avoit pris de Phégée. ἢ épousa Alphé- 
sibée , fille de ce prince, il lui fit des présents selon 
l'usage, et lui donna entre autres choses le fameux 
collier. Son séjour en Arcadie n'apportant aucun sou- 
lagement à ses maux, il eut recours à l'oracle de: 
Delphes qui lui répondit que le génie, vengeur de 
sa mère, cesseroit de le tourmenter, lorsqu'il seroit 


établi dans une terre nouvelle et qui fût sortie de 
| 25* 
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la mer depuis son forfait; ayant trouvé 1m attérisse- 
ment formé par l'Achéloüs, il s'y établit et épousa 
Callirhoé, fille de l'Acheloüs, à ce que disent les 
Acarnaniens ; il en eut deux fils, Acarnan et Ampho- 
térus; ce fut du premier que les habitants de ce 
continent prirent le nom d'Acarnaniens, au lieu de 
celui de Curètes qu'ils portoient auparavant. Beaucoup 
d'hommes, et bien plus de femmes encore, s'aban- 
donnent souvent à des désirs inconsidérés ; Callirhoé 
en donna une preuve; elle eut envie du collier d’Eri- 
phyle, et pour cela elle envoya Alcmæon , malgré lui, à 
Phégie. 11 y fut tué en trahison par Téménus et Axion , 
fils de Phégée, qui consacrèrent, à ce qu'on dit, 
ce collier dans le temple d'Apollon à Delphes. Psophis 
portoit eucore le nom de Phégie, et étoit gouvernée 
par des rois, lorsque les Grecs firent leur expédition 
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φηνῖν ὕςερον αὑτήν. Καὶ ὁ μὲν ἐξευρὼν τοῦ Αχε- 
λώου τὸν πρέςχωσιν, ἐνταῦθα GxnTe καὶ γυναῖκα 
ἔσχε Καλλιρόην τοῦ Αχελώου ϑυγατέρα λόγῳ τῷ 
Αχαρνάνων' καί οἱ παῖδες Αχαρνάν τε χαὶ ἀμφέ- 
TEpOS ἐγένοντο. ἀπὸ δὲ τοῦ Axagvävos τοῖς ἐν τῇ 
ἠπείρῳ ταύτη τὸ ὄνομα -τὸ νῦν γενέσθαι λέγουσι, 
τὰ πρὸ τούτου ! Κούρησι καλουμένοις. Ες ἐπιθυμίας 
δὲ ἀνοήτους πολλοὶ μὲν ἄνδρες, γυναῖκες δὲ πλέον 
ἐξοκέλλουσιν. Ἐπεθύμησεν ἡ Καλλιρόη τῆς Ἐριφύλης 
οἱ γενέσθαι τὸν ἕρμον, καὶ δι᾽ αὑτὸ ἐς τὴν Φηγίαν 
τὸν Αλχμαίωνα ἔς-ειλεν ἄκοντα, καὶ αὐτὸν ὑπὸ Φη» 
γέως τῶν παίδων Τημένου καὶ AËtovos δολοφονηθέντα 
ἐπέλαδεν ἡ τελευτή. Τοῦ Φηγέως δὲ οἱ παῖδες τῷ ἀπόλ- 
λωνε ἀναθεῖναι τῷ ἐν Δελφοῖς λέγονται τὸν ὅρμον" 
χαὲ ἐπὶ τὸν βασιλενόντων ἐν Φηγίᾳ, τότε ἔτι καλου- 
μένη τῇ πόλει Φηγία, ς-ρατεῦσαί φασιν ἕλχηνας ἐς 

Τροίαν" σφᾷς δὲ οἱ Ψωφίδιοι τοῦ ς ὅλου φασὶν οὗ 
μετασχεῖν, ἔτι αὐτῶν τοῖς βασιλεῦσιν οἱ Ἀργείων 
ἀπηχθάνοντο ἡγεμόνες, χατὰ γένος τε τῷ Αλκμαίωνι 
οἱ πολλοὶ προσήκοντες, χαὶ τῆς ἐπις"ρατείας αὑτῷ 
χοινωνήσαντες ἐς Θήξας. Τὰς δὲ Ἐχινάδας νήσους 
ὑπὸ τοῦ ἀχελώου μὴ σφᾶς ἤπειρον ἄχρι ἡμῶν ἀπειρ- 
γάσθαι, γέγονεν αἰτία τὸ Αἰτωλῶν ἔθνος" γεγόνασι δὲ 
αὐτοί τε ἀνάς-ατοι χαὶ ἡ γῆ σφίσι πᾶσα ἠρήμωται. 


1 Τὰ πρὸ τοῦ. 
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Ταῖς ἐχωάσω οὖν, ἅτε ᾿ἀσπέρου μενούσης τῆς Αἰτω- 
λίας, οὐχ ἑμοίως ὁ Ἀχελῶος ἐπάγει τὴν ἰλύν" μαρ- 
- τύριαν δέ μοι τοῦ λόγου" ὁ γὰρ Μαίανδρος διὰ τῆς 
Φρυγῶν xai Καρῶν ἀρουμένης ἔτι ῥέων » τὴν μεταξὺ 
Πριήνης καὶ Μιλήτον ϑάλασσαν ἐν οὐ πολλῷ χρόνῳ 
πεποίηχεν ἄπειρον. Ψωφιθίοις δὲ χαὶ παρὰ τῷ Épu- 
μάνθῳ ναός ἐςτιν Ἐρυμάνθου χαὶ ἄγαλμα. Ποιεῖται 
δὲ πλὴν τοῦ Αἰγυπτίου Νεῖλον ποταμοῖς “τοῖς ἄλλοις 
λίθου λευκοῦ τὰ ἀγάλματα" τῷ Νείλῳ δὲ, ἅτε διὰ τῆς 
Αἰθιόπων κατιόντι ἐς ϑάλασσαν, μέλανος λίθου τὰ 
ἀγάλματα ἐργάζεσθαι. νομίζουσιν. ὃν δὲ ἔχουσα ἐν 
Ψωρῖδι ἐπὶ Αγλαῷ λέγον ἀνδρὶ Ψωφιδίῳ κατὰ Κροῖσον 
τὸν Λυδὸν, ὡς ὁ ἀγλαὸς τὸν χρόνον τοῦ βίον πάντα 
γέναιτο εὐδαίμων, οὔ με ἔπειθεν ὁ λόγος" ἀλλὰ ἀν- 
θρώπων μὲν τῶν ἐφ᾽ ἑαυτοῦ κακὰ ἄν τις ἐλάσσονα 
ἀναδέξαιτο, καθὰ καὶ ναῦς ἧσσον ἂν χειμασθείη 
νεὼς ἄλλης ἄνδρα δὲ συμφορῶν ἀεὶ cévra ἐκτὸς 


à ss né CEF. 5. , > 
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demeuré inculte , l'Achéloïüs a cessé de charrier au- 
tant de limon ; et une preuve de ce que j'avence, 
c'est que le Méandre qui traverse la Phrygie et la 
Carie , pays très-bien cultivés, a fait en bien peu de 
temps un continent du golphe qui séparoit Priène 
de Milet. 
. Les Psophidiens ont sur les bords de l'Érymanthe . 
un temple et une statue de ce fleuve. Toutes les sta- 
tues de fleuves sont ordinairement en marbre blanc, 
à l'exception du Nil dont on fait les statues en 
marbre noir, sans doute parce qu'il coule à travers 
l'Ethiopie. J'ai entendu parler à Psophis, d'un cer- 
tain Aglaüs, Psophidien, contemporain de Cræsus,. 
roi de Lydie, qui fut heureux durant toute sa vie; 
je ne crois pas ce qu'on en dit; un homme peut 
bien éprouver moins. de malheurs que ses contem- 
porains, de même qu’un vaisseau peut être moins 
tourmenté qu'un autre par la tempête; mais je doute 
qu'on puisse trouver un individu qui ait toujours 
été exempt d'infortune, non plus qu'un vaisseau qui 
ait toujours eu un vent favorable; aussi Homère dit-il 
qu'il y a auprès de Jupiter deux tonneaux remplis 
l'un de biens et l’autre de maux; οὐ qu'il avoit appris 
de l'oracle de Delphes qui l’avoit proclamé lui-même 
heureux et malheureux en même temps, comimé 
étant né pour éprouver l'un et l'autre sort. 
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caarirae XXV. 


Tropæs et Aphrodisium. Thelpuse, Le Ladon, fleuve. Temples 
d'Esculape et de Cérès Erinnys. Neptune Hippius. Cheval 
Arion. La Tuthoa, rivière, 


Ἐκ allant de Psophis à Thelpuse, vous trouvez d'a 
bord à gauche du Ladon un endroit nommé Tropga 
(les trophées); puis attenant à Tropæa le bois de 
chênes nommé Aphrodisium, et ensuite un cippe, 
sur lequel est une inscription en caractères très- 
anciens ; il forme la limite entre le pays des Ῥβο- 
phidiens et celui de Thelpuse. Il y a dans ce dernier 
un fleuve nommé Arsen; lorsque vous l'aurez tra- 
versé et que vous aurez avancé environ vingt-cinq 
stades, vous arriverez aux ruines d'un bourg nommé 





ΑΡΚΑΔΙΚΑ. ΚΕ΄. _ Soè 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ KE’. 


Τρόπαια καὶ ἀφροδίσιον. Θέλπαυσα. Λάδων ποταμός. 
ἀσκχληπιοῦ καὶ Δήμητρος Ἐριννύος ναοί. ἵππειος Ποσει- 
δῶν. Ἀρίων ἵππος. Τρυγών. Τουθόα ποταμὸς. 


Ez δὲ Θέλπουσαν ἰόντι ἐκ Ψωφῖδος πρῶτα μὲν χωρίον 
Τρόπαιά éciv ὀνομαζόμενον ἐν ἀρις“ερᾷ τοῦ Λάδωνος". 
Τροπαίων δὲ ἔχεται δρυμὸς Ἀφροδίσιον. Τρίτα δέ ἐςξιν 
ἀρχαῖα ἐν ς ἥλη γράμβατα, ἔροι Ψωφιδίοις πρὸς τὴν 
᾿Θελπουσίαν χώραν. Ἐν δὲ τῇ γῇ τῇ Θελπουσίᾳ 
ποταμός ἐςτιν ἄρσην καλούμενος. Τοῦτον δὲ διαδήση, 
καὶ ἔσον πέντε ἀπ’ αὑτοῦ çadious ἀφίξῃ καὶ εἴκοσι 
ἐπὶ ἐρείπια Καοῦντος 2 χώμης, οὔ χαι 3 ἱερὸν ἀσχλη- 
πιοῦ 4 Καουσίου πεποιημένον ἐν τῇ ὁδῷ. Τοῦ δὲ ἱεροῦ 
τούτον ς αὐΐους τεσσαράκοντα μάλις“α ἀφές.ηκεν ἡ 
πόλις" τεθῆναι δὲ αὑτῇ ὄνομα ἀπὸ νύμφης λέγουσι 
Θελπούσης, ταύτην δὲ ϑυγατέρα εἶναι Λάδωνος. Τῷ 
dE Λάδωνι ἄρχεται μὲν τὸ ὕδωρ ἐν πηγαῖς τῆς 
Κλειτορίας, καθὰ ὁ λόγος ἐδήλωσεν ἤδη por ῥεῖ δὲ 
πρῶτον μὲν παρὰ Λευκάσιον χωρίον χαὶ Μεσοδόα, 
καὶ διὰ τῶν Νάσων,, ἐπί τε ὄρυγά τε χαὶ Αλοῦντα 


3 Τρητὰ δὲ ἐςξιν. 2 Καλοῦντη. 3 Ô καί, & Καλοῦσι. 
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ὀνομαζόμενον" ἐξ ἁλοῦντος δὲ ἐπὶ Θαλιζδας γε καὶ 
ἐπὶ Δήμητρος ἑερὸν κάτεισιν Ἐλευσινίας: τὸ δὲ ἱερὸν 
τοῦτο, ἔτι μὲν Θελπουσίων ἐν ὅροις" ἀγάλματα δὲ 
ἐν αὐτῷ, ποδῶν ἑπτὰ οὐκ ἀποδέον Exagrov , Δημήτηρ 
ἔξι καὶ ἡ παῖς ' καὶ ὁ Διόνυσος, τὰ πάντα ὁμοίως 
Abou: Μετὰ δὲ τῆς Ἐλευσινίας τὸ ἱερὸν καὶ OÀ- 
πουσαν τὴν πόλιν ὁ Λάδων παρέξεισιν ἐν ἀρις-ερᾷ, 
χειμένην μὲν ἐπὶ λέφου μεγάλου, τὰ πλείω δὲ ἐφ᾽ 
ἡμῶν ἔρημον" ὥςτε καὶ τὴν ἀγορὰν ἐπὶ τῷ πέρατι 
οὖσάν φασιν ἐν τῷ μεσαιτάτῳ ποιηθῆναι τὸ ἐξ ἀρχῆς 3. 
Ἐς: δὲ ἐν Θελπούσῃ ναὸς ἀσχληπιοῦ, καὶ ϑεῶν ἱερὸν 
τῶν δώδεκα" τούτου τὰ πολλὰ ἐς ἔδαφος ἔχειτο ἔδυ. 
Μετὰ δὲ Θελπόυσαν ἐπὶ τὸ Ἱερὸν τῆς Δήμητρος ὁ 
Λάδων κάτεισι τὸ ἐν ὀγκχείῳ᾽ καλοῦσι δὲ Ἐριννῦν αἱ 
Θελπούσιοι τὴν ϑεόν' ὁμολογεῖ δέ σφισι καὶ Αντίμα- 
χος ἐπις:ρατείαν ᾿Αργείων ποιήσας ἐς Θέδας" καί οἱ 
τὸ ἔπος ἔχει. 
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liades et le temple de Cérès Eleusinienne. Ce temple 
est sur les frontières du pays des Thelpusiens , 
on y voit des statues de marbre qui ont chacune 
sept pieds de haut ; elles représentent Cérès, sa fille 
et Bacchus. Après avoir passé ce temple de Cérès 
Eleusinienne, le Ladon laisse à gauche la ville de 
Thelpuse qui est sur une hauteur assez considérable ; 
elle est presque déserte maintenant, de façon que 
la place publique qui avoit été bâtie, à ce qu'on dit, 
au milieu de la ville, se trouve maintenant à l’ex- 
trémité. On voit à Thelpuse un temple d'Esculape 
et’un temple des douze Grands Dieux dont la ma- 
jeure partie est en ruines ; de Thelpuse, le Ladon 
se rend à Oncium vers le temple de Cérès que 
les Thelpusiens surnomment Erinnys ; ils sont d’ac- 
cord en cela avec Antimachus qui a fait un poëme 
de l'expédition des Argiens contre Thèbes; car il 
dit : C'est là qu'est situé, à ce qu'on prétend, le 
temple de Cérès Erinnys. Oncus étoit, suivant la 
tradition, fils d’Apollon, et il régnoit dans ce canton 
du pays des Thelpusiens. Voici quelle est l'origine 
du surnom d'Erinnys qu'on donne à la déesse. Cérès 


errant de côté et d'autre lorsqu'elle cherchoit sa fille, 
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étoit, dit-on, poursuivie par Neptune qui désiroit obte- 
nir. ses faveurs ; elle se changea en jument et se 
méla avec celles qui paissoient à Oncium; Neptune 
s'étant aperçu’ de sa ruse, se transforma lui-même 
en cheval et eut commerce avec elle sous cette forme; 
dans le premier moment la déesse en fut très-irritée. 
Elle s'appaisa cependant dans la suite , et elle alla de 
sa propre volonté se laver dans le Ladon. On lui 
donna à cette occasion deux surnoms, celui d'Erinnys, 
à cause deson ressentiment, le mot ÆErinnyein signi- 
fiant chez les Arcadiens, se mettre en colère ; et celui 
de Lusia, parce qu'elle se baigna dans le fleuve. Les 
deux statues qu'on voit dans le temple, sont en bois, 
à l'exception du visage , des pieds et des mains qui sont 
en marbre de Paros. Cérès Erinnys tient un flambeau 
de la main droite, et de la gauche ce qu'on appelle 
la ciste; j'ai conjecturé qu'elle pouvoit avoir neuf 
pieds de hauteur; Cérès Lusia m'a parn n'en avoir 
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λέγουσιν ἕπεσθαί οἱ τὸν Ποσειδῶνα ἐπιθυμοῦντα. αὐτῇ 
μιχθῆναι, καὶ τὴν μὲν ἐς ἵππον μεταδάλλουσαν. ὁμοῦ 
ταῖς ἵπποις νέμεσθαι ταῖς ὥγκου 1. Ποσειδῶν δὲ 
συνίησιν ἀπατώμενος, καὶ συγγίνεται τῇ Δήμητρι, 
ἄρσενι ἵππῳ .καὶ αὐτὸς εἰκασθείξ" τὸ μὲν δὴ' παρ-- 
αντύια τὴν Δήμητρα ἐπὶ τῷ συμδᾶντι ἔχειν ὀργίλως, 
χρόνῳ δὲ ὕςτερον τοῦ τε ϑυμοῦ παύσασθαι, χαὶ [ἐν] 
τῷ 3 Λάδωνι ἐθελῆσαί φασιν αὐτὴν λούσασθαι. Ἐπὶ 
τούτῳ καὶ ἐπικλήσεις τῇ ϑεῶ γεγόνασι, τοῦ μηνί 
μᾶτος εἵνεκα Ἐριννὺς » ὅτι τῷ ϑνυμῷ χρῆσθαι καλοῦ-- 
σιν ἐριννύειν οἱ Αρκάδες » Aovata δὲ ἐπὶ τῷ λούσα- 
σθαι [ἐν] τῷ 5 Λάδωνι. Τὰ δὲ ἀγάλματά éçt τὰ 
ἐν τῷ ναῷ ξύλου 4, πρόσωπα δέ σφισι καὶ χεῖρες ἄκραι 
xai πόδ:ς εἰσὶ Παρίου λίθου" τὸ μὲν δὴ τῆς Ἐριννύος, 
τήν τε kon) καλουμένην ἔχει, καὶ ἐν τῇ δεξιᾷ δᾶϑδα' 
μέγεθος δὲ εἰκάζομεν ἐννέα εἶναι ποδῶν αὐτήν" κα 
Λουσία δὲ ποδῶν ἐξ ἐφαίνετο εἶναι. ὅσοι δὲ Θέμιδος, 
χαὶ οὐ Δήμητρος τῆς Λουσίας, τὸ ἄγαλμα εἶναι 

νομίζουσι, μάταια ἴξτωσαν ὑπειληφέτες. Τὴν δὲ 
| Δημήτερα τεκεῖν φασιν ἐχ τοῦ Ποσειδῶνος ϑυγατέρα » 
ἧς τὸ ὄνομα ἐς ἀτελέςτους λέγειν οὐ νομίζουσι, καὶ 
ἵππον τὸν ἀρίονα' ἐπὶ τούτῳ δὲ παρὰ σφίσιν Αρχά- 
δὼν πρώτοις ἵππειον Ποσειδῶνα ὀνομασθῆναι. Επά- 


1 Ογχείου. 2 Καὶ τῷ. 3 Λούσασθαι τῷ᾽ι 4. Τὰ ναοῦ 
ξύλου. 
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ονται δὲ ἐξ ἰλιάδος ἔπη, καὶ ἐκ OnBaides μαρτυ- 
ρίας σφίσιν εἶναι τῷ λόγῳ. Ἐν μὲν ἰλιάδι ! ἐς αὐτὸν 
ἀρίονα πεποτῆσθαι' 

Οὐδ᾽ εἴχεν μετόπισθεν ἀρίονα δῖον ἐλαύνειν 

Αδρήςου ταχὺν ἵππον, ὃς ἐχ ϑεόφιν γένος ἦεν. 
ἐν δὲ τῇ Θηδαΐδι; ὡς ἄδραςτος ἔφευγεν ἐκ Θηβῶν" 

Ἑΐματα λυγρὰ φέρων σὺν Ἀρίονι κυανοχαίτῃ. 
Αἰνίσσεσθαι οὖν ἐθέλουσι τὰ ἔπη, Ποσειδῶνα Âpion 
εἶναι πατέρα. ἀντίμαχος δὲ παῖδα εἶναι γῆς φησιν" 

ἄδραςος Ταλαῶ υἱὸς Κρηθηϊάδαο 

ΠΙρώτιςος Δαναῶν πὲρ ἐπαινετὼ ἤλασεν ἵππω» 

Καιρόν τε κραιπνὸν καὶ Ἀρίονα Θελπουσαῖον" 

Τόν ῥά τ᾽ ἀπόλλωνος σχεδὸν ἄλσεος ὀγκαίοιο 

Αὐτὴ γαῖ᾽ ἀνέδωκε aé6as ϑνητοῖσιν ἰδέσθαι. 


Δύναιτο δὲ xai ἀναφύντι ἐκ γῆς τῷ ἕππῳ ἐχ ϑεοῦ 
τε εἶναι τὸ γένος, καὶ αἱ τρίχες οἱ τὴν χροιὰν ἐοικέ- 
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sur la naissance d'Arion, des vers de lIliade et de 
la Thébaïde; Homère dit dans l'Iliade : Mon pas 
_ même s'il avoit derriere lui le divin Arion, ce cheval 
de race immortelle qui appartenoïit à Adraste. On voit 
dans la Thébaïde qu'Adraste s'enfuit de. Thèbes, 
vétu d'habits de deuil et conduit par Arion, dont la 
crinière est couleur de la mer. ls prétendent que ces 
vers indiquent qu’Arion étoit fils de Neptune ; ce- 
pendant Antimachus dit qu'il étoit fils de la Terre: 
Adraste , fils de Talaüs | descendant de Créthée ᾿ 
poussa le premier en avant ses célèbres chevaux ; le 
léger Cæœrus et Arion le Thelpusien, que la terre 
produisit près du bois d'Apollon Oncæen, pour étre 
l'objet de l'admiration des mortels. On peut également” 
dire d’un cheval produit par la terre, qu'il est de race 
divine , et il peut aussi avoir la crinière de Ja couleur 
de la iner. Voici ce qu’on raconte encore sur ce cheval : 
on dit qu'Hercules faisant la guerre aux Eléens, le 
demanda à Oncus, et qu'il l’avoit à son char lors- 
qu'il prit l’Elide; il le donna ensuite à Adraste, et 
c'est pour cela qu'Antimachus dit en parlant d’Arion, 
Qu'il étoit alors condut par Adraste son troisième 
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mattre. Après avoir laissé le temple de Cérès Erin- 
oys, le Ladon tourne à gauche, et laisse à gauche le 
temple d'Apollon Oncæen, et à droite celui d'Escu- 
lape enfant, vers lequel est le tombeau de Trygon qui 
fat, à ce qu'on prétend, la noun'ice d’Esculape; car 
on dit qu'Autolaüs, fils naturel d'Aréus, ayant trouvé 
exposé dans le pays de Thelpuse, Esculape enfant, 
le fit élever; il me paroït très-probable qu'Esculape 
étoit enfant à cette époque, comme je l'ai déjà dit 
en parlant d'Epidaure. La Tuthoa est une rivière, 
elle se jette dans le Ladon vers la frontière du pays 
de Thelpuse du côté des Héræens ; les Arcadiens 
nomment cet endroit Pédion (la plaine). Celui où le 
Ladon 5e jette dans l'Alphée se nomme l'ile des 
Corbeaux. Quelques-uns croient que les villes dési- 
gnées par Homère sous les noms d'Enispé, Stratié 
et Rhipé étoient des îles du Ladon qui étoient jadis 
habitées par des hommes; mais ils se trompent gros- 
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O δὲ Λάϑων τῆς Ἐριννύος τὸ ἱερὸν ἀπολιπὼν, ἐν ἄρι- 
τερᾷ παρέξεισιν > ἕν api epé μὲν τοῦ Απόλλωνος τοῦ 
Ογχαιάτου τὸν ναόν' τὰ δὲ ἐν δεξιᾷ παρ᾽ ἀσχληπιοῦ 
παιδὸς ἱερὸν, ἔνθα ἐςτὶ Τρυγόνος μνῆμα τροφοῦ τρο- 
φὸν δὲ ἀσχληπιοῦ Tv Τρυγόνα εἶναι λέγουσιν. Εν 
γὰρ τῇ Θελπούση τῷ Ασκληπιῷ παιδὶ ἐχχειμένῳ φασὶν 
ἐπιτυχόντα Αὐτόλαον Ἀρκάδος υἱὸν νόθον ἀνελέσθαι 1 
τὸ παιδίον. Καὶ ἐπὶ τούτῳ παῖδα Ασχληπιὸν [ὀνομα-- 
σθῆναι ] εἰκότα 2 εἶναι μᾶλλον ἡγούμην, ὃ nai ἐδχ- 
λωσα ἐν τοῖς Ἐπιδαυρίων. Éet δὲ Τουθόα ποταμός" 
ἐμβάλλει δὲ ἐς τὸν Λάϑωνα καὶ ἡ Τουθόα, κατὰ 
τὸν Θελπουσίων ὅρον πρὸς Ἡραιεῖς, καλούμενον δὲ 
ὑπὸ ἀρκάδων Πεδίον. Καθότι δὲ αὐτὸς ὁ Λάδων 
ἐχδίδωσιν ἐς τὸν Αλφειὸν > Κοράκων ὠνόμας-αι Νᾶσος. 
Οἱ δὲ ἥγηνται, τὸν Ἑνίσπην καὶ Στρατιήν τε καὶ 
Ρίπην τὰς ὑπὸ Ὁμήρου ὅ κατειλεγμένας γενέσθαι νήσους 
ποτὲ ἐν τῷ Λάδωνι ὑπὸ ἀνθρώπων οἰκουμένας" ἃ οἱ 
πεπις-εὐυκότες μάταια ἴςτωσαν᾽ οὐ γὰρ ἄν ποτε οὐδὲ 
νηὶ κπαρισουμένας πορθμίδι παράσχοιτο ὁ Λάδων 
νήσους. Κάλλους μὲν γὰρ εἵνεκα οὐδενὸς ποταμῶν 
δεύτερος, οὔτε τῶν βαρβαρικῶν cu οὔτε ἕλληνος, 
μέγεθος δὲ οὐ τοιοῦτος, ὡς ἐν αὐτῷ καὶ νήσους avar 
φαίνεσθαι, καθάπερ ἐν ἴςσρῳ τε καὶ Ἡριϑανῷ. 


1 Αναθέσθαι. 2 ὀσχληπιὸν εἰκότα. 5. ἵπὸ τοῦ Ouÿpov. 
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Ἡραία πόλδς καὶ τὰ ἐν αὐτῇ μνημεῖα. Διονύσου Πολίτου καὶ 
Αὐξίτου ναοί. Κοροίδου τάφος. λλιφήρα, Διὸς Λεχεάτου 
βωμὸς, Τριτωνίς κρήνη καὶ Μνίαγρος. Μελαινεαὶ πόλις 
καὶ Βουφάγιον. 


Ἠαικῦσι δὲ οἰκις-ὸς μὲν γέγονεν Ἡραιεὺς ὁ Λυκάονος, 
χεῖται δὲ ἡ πόλις ἐν δεξιᾷ τοῦ Αλφειοῦ, τὰ μὲν 
πολλὰ ἐν ἠρέμα προσάντει, τὰ δὲ καὶ ἐπ’ αὐτὲν 
καθήχει τὸν Ἀλφειόν. Δρόμοι τε πορὰ τῷ ποταμῷ 
πεποίηνται μυρσίναις καὶ ἄλλοις ἡμέροις διακεχριμένοι 
δένδροις" καὶ τὰ λουτρὰ αὐτόθι. Εἰσὶ δὲ καὶ Διονύσῳ 
γαοὶ, τὸν μὲν καλοῦσι Πολίτην, τὸν δὲ Αὐξίτην 1- 
χαὶ οἴκημά ci σφισιν, ἔνϑα τῷ Διονύσῳ τα ὄργια 
ἄγουσιν. Étui καὶ ναὸς ἐν τῇ | Ἡραίᾳ Πανὸς, ἅτε τοῖς 





ARCADIE, eu. XXVI 403 
CHAPITRE XX VI. 


Hérxe et ses monuments Temples de Bacchus Politès et 

Auxitès. Tombeau de Coræbus. Aliphéra ; autel de Jupiter 

Léchéatès ; fontaine Tritonis ; Myiagrus. Ville de Mélænées. 
Buphagium. 


Hinza a eu pour fondateur Héræus, fils de Lycaon; 
cette ville est sur la droite de l'Alphée, elle est en 
grande partie sur une pente douce, et elle s'étend 
‘jusqu’au fleuve; il y a le long de ses bords des pro- 
menades piantées de myrtes et d’autres arbres cultivés ; 
c'est là que sont les bains. On y remarque aussi deux 
temples de Bacchus, l’un sous le nom de Bacchus 
Politès, l’autre sous celui de Bacchus Auxitès, et 
un édifice dans lequel on célébre les mystères de ce 
dieu ; Héræa possède de plus un temple de Pan que 
les Arcadiens regardent comme une divinité de leur 
pays. Î reste encore des colonnes et d'autres ruines 
de celui de Junon. De tous les Athlètes qu'a produits 
l'Arcadie, le plus célébre est Démaratus d'Héræa qui 
remporta le premier à Olympie le prix, de la course 
avec les armes. En descendant d'Héræa vers l'Elide, 
à quinze stades d'Héræa , vous traversez le Ladon; et 
vingtéstades plus koin, vous trouves l'Erymanthe qui, 
26* 
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suivant les Arcadiens, forme la limite entre le terri- 
toire d'Héræa et celui de l'Elide. Les Eléens, de leur 
côté’, disent que leur pays s'étend jusqu'au tombeau 
de Coræbus : lorsqu'Iphitus eut rétabli les jeux Olym- 
piques qui avoient été interrompus depuis long-temps et 
qu'on recommença à fêter les Olympiades, on ne pro- 
posa" d'abord de prix que pour la course, et Coræbus 
le remporta. On lit sur son tombeau une inscription 
qui apprend qu'il a été vainqueur à Olympie, qu'aucun 
mortel ne l'avoit été avant lui, et que ce tombeau 
lui a été érigé à l'extrémité de l'Elide. Aliphéra est 
une très-petite ville; elle fut en effet abandonnée par 
la plupart de ses habitants, lorsque les Arcadiens fon- 
dèrent en commun Mégalopolis. En allant d'Héræa à 
Aliphéra, vous traversez d'abord l'Alphée, et après 
avoir passé une. plaine d'environ dix stades, vous 
arrivez à une montagne; il faut ensuite monter pen- 
dant environ trente stades, avant de trouver la ville. 
Aliphéra a pris son nom d'Aliphérus, fils de Lycaon; 
Ὦ y a dans cette ville un temple d'Esculape et un 
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ἀφίξη ς-αδίους. Τῇ δὲ Ἡραίᾳ ὅροι πρὸς τὴν Ἠλείαν 
λόγῳ μὲν τῶν Ἀρκάδων ἐς ν ὁ Ἐρύμανθος" λεῖοι δὲ τὸν 
Κοροίβου τάφον φασὶ τὴν χώραν σφίσιν ὁρίζειν. Hvixæ δὲ 
τὸν ἀγῶνα τὸν Ολυμπικὸν ἐκλείποντα ἐπὶ χρόνον πολὺν 
ἀνεσώσατο ἴφιτος, nai αὖθις ἐξ ἀρχῆς ὀλύμπια ἤγα-- 
γον, τότε δρόμου σφίσιν ἀθλα ἐτέθη μόνον, καὶ ὁ. 
KépoScé ἐνίκησε καὶ ἔς-ιν ἐπίγραμμα ἐπὶ τῷ μνή- 
pare, ὡς ὀλυμπιάᾶσιν ὁ Κόροιδος ἐνίκησε, καὶ ἀνθρώ- 
πὼν πρῶτος, καὶ ὅτι τῆς Ἡλείας ἐπὶ τῷ πέρατι ὅ 
τάφος αὑτῷ πεποίηται. Éet δὲ Αλιφήρα πόλισμα οὗ 
μέγα ἐξελείφθη γὰρ ὑπὸ οἰκητόρων πολλῶν, ὑπὸ τὸν 
συνοικισμὸν τῶν ἀρκάϑων ἐς Μεγάλην πόλιν. ἐς τοῦτο 
οὖν τὸ πόλισμα ἐρχόμενος ἐξ Ἡραίας, τόν τε Αλφειὸν 
διαδήση, nai ς-αδίων pal mou δέζα διελθὼν 
πεδίον, ἐπὶ ὄρος ἀφίξη" καὶ αὖθις ς-ἀδια ὅσον τριά-- 
κοντὰ ἐς τὸ πόλισμα ἀναβήσῃ διὰ τοῦ ὄρους. Αλιφη- 
ρεῦσι δὲ τὸ μὲν ὄνομα τῇ πόλει γέγονεν ἀπὸ Αλιᾳή-- 
pou Λυκάονος παιδός. ἱερὰ δὲ ᾿Ασχληπιοῦ τέ ἐς 
χαὶ Ἀθηνᾶς, ἣν ϑεῶν αέξονται μάλις-α, γενέαθαι 
χαὶ τραφῆναι παρὰ σφίσιν αὑτὴν λέγοντες καὶ Διός 
τε ἱδρύσαντο Λεχεάτον βωμὸν, ἅτε ἐνταῦθα τὴν 
Αθηνᾶν τεκόντος" χαὶ χρήνην καλοῦσε Τριτωνίδα τὸν 
ἐπὶ τῷ ποταμῷ Τρίτωνι οἰκειούμενοι λόγον. Τῆς δὲ 
᾿Αθηνᾶς τὸ ἄγαλμα πεποίηται χαλκοῦ, Ὑπατοδώρου 
ra ἔργον, ϑέας ἄξιον μεγέθους τε εἵνεκα καὶ ἐς τὴν 
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τέχνην. ἀγονσι δὲ καὶ πανήγυριν ὅτῳ δὴ ϑεῶν" δοκῶ 
δὲ σφᾶς ἄγαν τῇ ᾿Αθηνᾷ. ἐν ταύτῃ τῇ πανηγύρει 
Μυιάγρῳ πρσθύουσιν, ἐπευχόμενοί τε κατὰ τῶν ἱερείων 
τῷ ὅρωϊ, καὲ ἐπικαλούμενοι τὸν Μνίαγρον᾽ καί σφισε 
ταῦτα δράσασιν, οὐδὲν ἔτι ἀνιαρόν εἰσιν αἱ μυῖαι. 
Κατὰ δὲ τὴν ἐξ Hpaias ἄγουσαν ἐς Μεγάλην πόλιν 
εἰσὶ Μελαινεαί' ταῦτας use μὲν Μελαινεὺς" ὁ Λυ- 
"κάονοφ' ἔρημος δὲ ἦν ἐφ᾽ ἡμῶν, ὕδατι δὲ καταῤῥεῖται. 
ἹΜιελαινέων ϑὲ τισααράκοντά ge ἀνωτέρω ς-αδίοις 
Μουφάγον, xai d ποταμὸς ἐνταῦθα ἔχει πηγὰς ὁ 
Βούφαγος κατιὼν ἐς τὸν Αλφειόν. Τοῦ Βουφάγου δὺ 
περὶ τὰς πηγὰς ὅροι πρὸς Μεγαλοπολέτας Hpauüchr 
εἰσιν. " | 


KE@AAAION KZ. 


Μεγάλη πόλις καὶ οἰκιςὴς αὐτῆς, “Τραπεζούντιοι, Μεγα-- 
λοπολίται. Λακεδαιμονίων paru καὶ μάχη. Λαχε- 
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#s ont aussi une fête en l'honneur de je ne sais 
quelle divinité, je crois pourtant que c'est de Minerve ; 
ils sacrifient en commençant au héros Myiagrus; ils 
lui adressent des prières pendant le sacrifice, en l'ap- 
pelant par son nom; cela fait, les mouches ne les in- 
commodent plus. La ville de Mélænées est sur la route 
qui conduit d'Héræa à Mégalopolis ; elle a été fondée 
par Mélænéus, fils de Lycaon; elle étoit déserte de 
mon temps et couverte d'eau. Buphagium est quarante 
stades plus haut que Mélænées; c'est là que sont 
les sources du fleuve Buphagus qui se jette dans 
l'Alphée. C'est dans les environs des sources du Bu- 
phagus que sont les limites qui séparent le territoire 
d'Héræa de celui des Mégalopolitains. 


cuarires XXVII 


Mégalopolis et son fondateur. Trapézontiens. Mégalopolitains. 
Expédition et bataille des Lacédæmoniens. Ils assiègent Méga 
lopolis et s’en emparent. Baphagus , fleuve. 


Micarorons est la plus nouvelle de toutes les villes, 
non seulement de l’Arcadie, mais même de toute La 
Grèce, à l'exception de celles qui ont changé d'habi- 
tants par suite des malheurs que l'empire romain ἃ 
éprouvés. Ce fut pour augmenter leurs forces que les 
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* Arcadiens se réunirent dans cette ville; ils y furent 
déterminés par l'exemple des Argiens qui, en des 
temps plus reculés, couroient risqué presque à cha- 
que instant d'être subjngués par les Lacédæmo- 
niens, et qui depuis qu’ils avoient augmenté la po- 
palation d’Argos en détruisant Tirynthe, Hysies, 
Ornées, Mycènes, Midée et quelques autres petites 
villes de l'Argolide de «peu d'importance, redou- 
toient moins les Lacédæmoniens , et avoient en même 
temps obtenu plus d'autorité sur les peuples circon- 
voisins. Ce fut dans les mêmes vues que les Arca- 
diens fondèrent de concert Mégalopolis; on pour- 
roit à juste titre regarder Epaminondas le Thébain 
comme le fondateur de cette ville; car ce fut lui 
qui y engagea les Ârcadiens. 11 leur envoya mille 
Thébains d'élite sous les ordres de Pamménès, pour 
les protéger au cas que les Lacédæmoniens voulus- 
sent s'opposer à leur entreprise. Les Arcadiens, de 
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αὑτὴν οἱ Ἀρκάδες, ἅτε χαὶ ᾿Αργείους ἐπις“ἄμενοι τὰ 
μὲν ἔτι παλαιότερα μονονοὺ χατὰ μίαν ἡμέραν ἐχά- 
ςν χινδυνεύοντας ὑπὸ Λαχεϑαιμονίων παρας-αθῆναι 
τῷ πολέμῳ ἐπεὲ δὲ ἀνθρώπων πλήθει τὸ ἀργος 
ἐπηύξησαν καταλύσαντες Τίρυνθα καὶ Youts τε χαὶ 
Ὀρνεὰς καὶ Νυχήνας χαὶ Μιδέαν, χαὶ εἰ δὴ τι ἄλλο 
πόλισμα οὐχ ἀξιόλογον ἐν τῇ Ἀργολίδι ἦν, τά τε 
ὑπὸ Λαχεδαιμονίων ἀδεέςτερα vois À βγείοις ὑπάρξαντα, 
ai ἅμα ἐς τοὺς περιοίκους ἰσχὺν γενομένην αὐτοῖς" 
γνώμη μὲν τοιαύτη συνῳχίζοντο οἱ Ἀρκάδες. Τῆς 
πόλεως δὲ οἰκις-ἣς Ἐπαμινώνδας ὁ Θηβαῖος σὺν τῷ 
δικαίῳ χαλοῖτο ἀν᾽ τούς τε γὰρ Αρκάδας οὗτος ἣν ὁ 
ἐπεγείρας ! ἐς τὸν συνοιχισμὸν, Θηδαίων τε χιλίους 
λογάδας, καὶ Παμμένην ἀπέςειλεν ἡγεμόνα ἀμύνειν 
τοῖς Αρκάσιν, εἰ χωλύειν πειρῶνται οἱ Λαχεδαιμόνιοι 
τὸν οἰκισμόν. Ἡρέθησαν δὲ xai ὑπὸ τῶν ᾿Αρκάδων 
οἰχις -αἱ, Λυχομήδης καὶ Orchéac » καὶ Τίμων τε καὶ 
Πρόξενος’ οὗτοι μὲν ἐκ Τεγέας, Λυκομήδης δὲ καὶ 
ὁπολέας Μαντινεῖς" Κλειτορίων δὲ Κλεόλαος χαὶ Αχρί- 
φιος: Ἐὐκαμπίδας δὲ καὶ ἱερώνυμος ἐκ Μαινάλου" 
Παῤῥασίων δὲ Πασιχράτης τε καὶ Θεόξενος. Πόλεις 
δὲ τοσαίδε ἧσαν, ὁπόσας ὑπό τε προθυμίας καὶ διὰ 
τὸ ἔχθος τὸ Λαχεδαιμονίων πατρίδας σφίσιν οὔσας 
ἐχλιπεῖν ἐπείθοντο οἱ Ἀρκάδες" Αλέαν͵, Παλλάντιον, 


3 Ἐπαγείρας. 
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tæa, Sumatium, Asæa , Apéréthée, Hélisson, Ores- 
thasium, Dipæa, et Alycæa ; elles étoient toutes dans 
le pays de Mænale. Celles des Eutrésiens furent Tri- 
colons , Zœtium , Charisia , Ptoléderma, Cnauson et 
Paroria; celles des Ægytides furent Scirtonium, Ma- 
læa, Cromes, Bélémine et Leuctres ; celles des Par- 
rhasiens, Lycosure, Thocnie, Trapézonte, Prosée, 
Acacésium, Acontium, Macaria et Dasées ; celles des 
Cynuræens de l'Arcadie, Gortys, Thisa, vers le mont 
Lycée, Lycoa et Aliphéra; enfin Thisoa, Méthy- 
drium, Teuthis, du pays des Orchoméniens, ainsi 
que ce qu'on nommoit Tripolis, c’est-à-dire les trois 
villes, Callia, Dipæœna et Noriacris : aucun des autres 
Arcadiens ne chercha à revenir contre le décret com- 
mun, et ils se réunirent avec empressement à Méga- 
lopolis ; les Lycæates, les Tricolonéens , les Lyco- 
suréens et Îles Trapézontiens furent les seuls’ qui 
changèrent d'avis; mais comme on ne leur permet- 
toit plus d'habiter leurs anciennes villes, les uns se 
virent forcés, malgré eux, de s'établir à Mégalopolis, 
et les Trapézontiens, au moins ceux qui ne furent 
pas tués dans le premier moment de la colère des Ar- 


cadiens , abandonnèrent tout à fait le Péloponnèse , et 


ñ 
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s'étant embarqués, ils se rendirent dans le Pont-Euxir, 
où ceux qui avoient fondé la ville de Trapézonte ls 
reçurent parmi eux, comme portant le même nos 
et venant de leur métropole. Les Lycosuréens n’obé 
rent pas non plus, mais les Arcadiens n'osèrent pa 
employer contre eux la violence, à cause du tempk 
de Cérès et de Despæné où ils s'étoient réfugiés; de 
toutes les autres villes dont je viens de parler, main- 
tenant les unes sont absolument désertes, et les autres 
sont des bourgs qui appartiennent aux Mégalopolitains, 
savoir: Gortys, Dipœnes, Thisoa auprès d'Orchomène, 
Méthydrium, Teuthis, Callia et Hélisson. Pallantium 
seule devoit dans la suite éprouver un sort plus favo- 
rable. Quant à Aliphéra, elle a conservé depuis son 
origine jusqu’à présent le nom de ville. Méga- 
lopolis fut fondée dans la même, année et peu de 
mois’ après ‘la défaite des Lacédæmbniens à Leuc- 
tres. Phrasiclidès étoit alors archonte à Athènes; 
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σαντας ναυσὶν ἐς τὸν Πόντον , συνοίκους ἐδέξαντο 
μητρόπολιν τάττοντες καὶ ὁμωνύμους οἱ Τραπεζοῦντα 
ἔχοντες τὴν ἐν τῷ Ἐὐξείνῳ. Λυχοσουρεῦσι δὲ καὶ ἀπει-- 
θήσασιν ἐγένετο ὅμως napa τῶν ᾿Αρκάδων αἰδὼς, 
Δήμητρός τε εἵνεκα καὶ Δεσποίνης ἐλθόντας τὸ ἱερόν. 
Τῶν δὲ ἄλλων τῶν χατειλεγμένων πόλεων, αἱ μὲν ἐς 
ἅπαν εἰσὶν ἐφ’ ἡμῶν ἔρημοι, τὰς δὲ ἔχουσιν οἱ Μεγα- 
λοπολῖται κώμας, Γόρτυνα, Διποίνας, Θεισόαν τὸν 
πρὸς τῷ Ορχομενῷ, Μεθύδριον, Τευθὶν, Καλλιὰς, 
Ἑλισσέντα. Μένη δὲ ἐξ αὐτῶν Παλλάντιον ἔμελλεν 
ἄρα ἠπιωτέρου πειρᾶσθαι χαί ποτε 1 τοῦ δαίμονος. 
Τοῖς δὲ Αλιφηρεῦσι παραμεμένηκεν ἐξ ἀρχῆς πόλιν 
σφᾶς nai ἐς τόδε νομίζεσθαι. Συνωκχίσθη δὲ ἡ Μεγάλη 
πόλις ἐνιαυτῷ τε τῷ αὐτῷ, καὶ μησί τε ὀλίγοις ὕς ε- 
ρον, à τὸ πταῖσμα ἐγένετο Λαχεδαιμονίων τὸ ἐν 
Λεύκτροις, Φρασικλείδου μὲν ᾿Αθήνησιν ἄρχοντος, 
δευτέρῳ δὲ ἔτει τῆς ἑκατος-ἧς ὀλυμπιάδος καὶ δευτέ. 
pas, ἣν Δάμων Θούριος ἐνίκα ς-ἄδιον. Μεγαλοπο-- 
λίταις δὲ ἐς τὴν Θηδαίων συμμαχίαν ἐγγραφεῖσιν, 
ἀπὸ Λακεδαιμονίων δεῖμα ἦν οὐδέν. ὡς δὲ ἐς τὸν 
πόλεμον τὸν ἱερὸν ὀνομασθέντα οἱ Θηδαῖοι κατέςησαν, 
xai αὐτοῖς ἐπέκειντο οἱ Φωχεῖς, τήν τε ὅμορον τὰν 
Βοιωτῶν ἔχοντες χαὶ ὄντες οὐκ ἀδύνατοι χρήμασιν, 
ἅτε τὸ ἱερὸν τὸ ἐν Δελφοῖς χατευφότες » τηνιχαῦται 


Σ καὶ τότε. 
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e ET à υμκίας μὲν εἶἴνεν PILE 
οἱ Λαχεδαιμόνιοι προθυμίας μὲν εἴνεκα Αρχάδας 








ἂν τοὺς ἄλλους, καὶ τοὺς Μεγαλοποὶ 
ἀναςάτους. ἀμυνομένων δὲ τῶν τότε οὐχ ἀθύμως, 





χαὶ ἅμα τῶν" περιοίκων ἀπροφασίςτως σφίσιν 


7 , ᾿ PES ΤΥ , 
ρούντων,, λόγον μὲν συνέπεσεν οὐδὲν ἀξιον γενέσθα 





παρὰ οὐδετέρων. Φίλιππον δὲ τὸν ἀμύντου noi Mae 


δόνων τὴν ἀρχὴν οὐχ ἥκις-α αὐξηθῆναι 





Αῤχάϑων ἐς ΛΑαχεδαιμονίους ἐποίηπε' καὶ Ἐλλησιν ἐν 


4 3 7, F ‘ 
Χαιρωνείᾳ, καὶ αὐθις περὶ Θεσσαλίαν τοῦ ογῶνος οὐ 
δ à 





μετέσχον οἱ ἀρχά 
Ἁριςτόδημος Μεγαλ᾿ 


Χρόνον ὃ 





ολίταις ἀνέγυ τύραννος, Drya- 


λεὺς μὲν γένος καὶ υἱὸς Ἀρτύλα, ποιησαμένον δὲ αὐτὸν 
Τριταίου τῶν οὐκ ἀδυνάτων ἐν Μεγάλῃ πόλ 


TeUTO 





τῷ Αριςτοδήμῳ καὶ τυραννοῦντι ἐξεγένετο ἔμως ἐπι- 
χληθῆναι χρης ἃ. Ἐπὶ τούτω τυραννοῦντι ἐσξάλλουσιν 
ς τὴν Μεγαλοπολῖτιν ς-ρατιᾷ Λαχεδαιμόνιοι, χαὶ 


τοῦ βαδύλέως Κλεομένους ὁ πρεσβύτατος τῶν παίδων 


͵ , ων , . ΝΞ 
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beaucoup de richesses, les Lacédæmoniens, si le 
succès avoit répondu à leur courage, auroient bien 
chassé les Arcadiens et surtout les Mégalopolitains 
de leur pays; mais ceux-ci se défendirent avec beau- 
coup de valeur, et les peuples voisins ayant pris 
ouvertement leur défense, il ne se passa rien de 
mémorable de part et d'autre. La haine des Arca- 
diens pour les Lacédæmoniens ne contribua pas peu 
à augmenter la puissance de Philippe, fils d’Amyn- 
tas, et celle des Macédoniens ; ils ne se trouvèrent 
en effet avec les autres Grecs ni à Chéronée, ni au 
combat qui se livra dans la Thessalie. Peu de temps 
après, Aristodème, fils d’Artylas, s’érigea en tyran 
à Mégalopolis; il étoit de Phigalie, et il avoit été 
adopté par Tritæus qui tenoit un certain rang à Mé- 
galopolis; cet Aristodème, quoique tyran, parvint 
cependant à se faire donner le nom de Juste. Les 
Lacédæmoniens firent sous son règne une invasion 
dans le pays des Mégalopolitains ; ils étoient com- 
mandés par Acrotatus, fils aîné de Cléomènes, leur 
roi: j'ai déjà parlé de la généalogie de ce prince ainsi 
que de celle de tous les autres souverains de Sparte. 
Il s'engagea un combat sanglant où il y eut beaucoup 
de monde de tué de part et d'autre ; les Mégalopo- 
litains eurent enfin l'avantage; il y périt un grand 
nombre de Spartiates et entre autres Acrotatus, qui 
ne monta pas sur le trône de ses pères. Deux généra- 
tions tout au plas après la mort d'Aristodème, Ly- 
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diadès se fit tyran de Mégal6polis; il étoit d'une 
famille obscure, mais il étoit très-passionné pour la 
gloire et non moins affectionné à sa patrie, comme 
il le montra dans la suite; car il étoit encore très 
jeune lorsqu'il -usurpa l'autorité. Parvenu à l'âge 
de réflexion, il s'en démit lui-même volontaire 
ment, quoique son pouvoir fût déjà consolidé. Les 
Mégalopolitains étant entrés dans la confédération 
Achæenne , il se fit tellement distinguer non seu- 
lement parmi ses concitoyens, mais encore parmi 
les Achæens en général, qu'il n'eut pas moins de 
réputation qu’Aratus. Les Lacédæmoniens avec toutes 
leurs forces et commandés par Agis, fils d'Eu- 
damidas , roi de l'autre branche, marchèrent de 
nouveau contre Mégalopolis avec un appareil beau- 
coup plus considérable qu'ils ne l'avoient fait sous 
les ordres d'Acrotatus ; les Mégalopolitains étant venus 
à leur rencontre, ils les défirent, et ayant approché 


de leurs murs une puissante machine, ils ébran- 
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épaves, φύσιν δὲ φιλότιμος ὧν καὶ οὐχ fuça, ὡς 
ἐπέδειξεν ὕςτερον, καὶ φιλόπολις" ἔσχε μὲν γὰρ ἔτι 
νέος ὧν τὴν ἀρχήν" ἐπεὶ δὲ ὕρχετο φρονεῖν, χατέ- 
παυεν ἑαντὸν ἑχὼν τυραννίδος, καί περ ἐς τὸ ἀσ- 
φαλὲς ἤδη οἱ τῆς ἀρχῆς χαθωρμισμένης. Μεγαλοπο- 
λιτῶν δὲ συντελούντων ἤδη τότε ἐξ τὸ Αχαϊχὸν, ὁ 
Λυδιάδης ἔν τε αὑτοῖς Μεγαλοπολίταις καὶ ἐν τοῖς 
πᾶσιν Αχαιοῖς ἐγένετο οὕτω ϑέχιμος, ὡς Ἀράτῳ Tape 
σωθῆναι τὰ ἐς δέξαν. Λαχεϑαιμόνιοι δὲ αὐτοί τε 
πανδημεὶ καὶ ὁ τῆς οὐιίας βασιλεὺς τῆς ἑτέρας Αγις 
ὁ Ἑὐϑαμίδον ς-ρατεύουσιν ἐπὶ Μεγάλην πόλιν παρα- 
σχευῇ μείζονι, xai ἀξιολογωτέρᾳ τῆς ὑπὸ ἀχροτάτου 
συναχθείσης" καὶ μάχη τε ἐπεξελθόντας ! τοὺς Μεγα- 
λοπολίτας ἐνίκησαν, καὶ μηχάνημα ἰσχυρὸν προσά- 
γοντες τῷ τείχει, τὸν πύργον τὸν ταύτη δὲ αὐτοῦ 
σείουσιν, καὶ ἐς Tv ὑξ:εραίαν χαταῤῥίψειν τῷ μηχα- 
νήματι Amor. Ἔμελλε δ᾽ ἄρα οὐχ Ἕλλησιν ὁ βορέας 
ἔσεσθαι μόνον τοῖς πᾶσιν ὄφελος, τοῦ Μήϑων ναν- 
τικοῦ ταῖς Σηπιάσι προσράξας τὰς πολλὰς, ἀλλὰ καὶ 
Μωγαλοπολίτας ὁ ἄνεμος οὗτος ἐῤῥύσατο μὴ ἁλῶναι' 
χατέλυσέ τε γὰρ τὸ μηχάνημα τοῦ Αγιδὸς καὶ δὲε- 
φόρησεν ἐς ἀπώλειαν παντελῆ, βιαίῳ τῷ πνεύματι 
ὁμοῦ καὶ συνεχεῖ. ὁ δὲ Αγις , ὅτῳ τὰ ἐχ τοῦ βορέον μὴ 
ἑλεῖν τὲν Μεγάλην πόλιν ἐγένετο ἐμποδὼν, ἔςιν ὁ 


1 γπεξελθόντας. 
ΙΥ. 27 
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τὸν ἐν ἀχαίᾳ Πελλήνην ἀφαιρεθεὶς ὑπὸ ἀράτου καὶ 
Σιαανωνίων, καὶ ὕφερον πρὸς Μαντινεία χρησάμενος | 
τῷ τέλει. Μετὰ: δὲ οὐ πολὺν Χρόνον Κλεομένης ὁ Ace | 
γνίδου Μεγαλόπολιν χατέλαβδεν ἐν σπονδαῖς. Μεγαλο- 
πολιτῶν δὲ οἱ μὲν ἐν τῇ νυχτὲ εὐθὺς τότε ἀμύνοντες 
τῇ '«ατρίδι ἐπεπτώχεσαν,, ἔνθα καὶ Αὐδιάδην ἄγω- 
γἱξόμενον ἀξίως λόγον κατέλαδεν ἐν τῇ μάχη τὸ 
χρεών" τοὺς δὲ αὐτῶν Φιλοποίμην ὁ Κραυγίδος 1 ὅσον 
τε τὰ δύο μέρη τῶν ἐν ἡλικίᾳ καὶ παῖδας ἅμα ἔχων 
καὶ γυναῖκας, ὁιέφυγεν ἐς τὴν Μεσσηνίαν. Κλεο- 
μένης δὲ τούς τε ἐγκαταλειφθέντας ἐφόνευε καὶ χατέ- 
σκαπτέ τε καὶ ἔκαις τὸν πόλιν. Μεγαλοπολέται μὲν 
“δὴ τρόπον ὁποῖον ἀνεσώσαντο τὴν αὐτῶν, καὶ ὁποῖα 
κατελθοῦσιν αὖθις ἐπράχθη σφίσι," δηλώσει τοῦ λέγον 
μοι τὰ ἐς Φιλοπαίμενα. Λαχεθαιμονίων δὲ τῷ δήμῳ 
τοῦ τῶν᾽ Μεγαλοπολιτῶν παθῴματος déçu αἰτίας 
οὐδὲν, ἔτι σφίσιν 2 ἐκ βασϑείας μικέξησεν ἐς τυραν- 
νίδα ὁ Κλεομένης τὰν πολιτεί, δὶ 
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qui Pellène dans l'Achaie fut enlevée par Aratus et 
les Sicyoniens , et qui fut tué dans la suite à la bataille 
de Mantinée. Peu de temps après, Cléomènes, fils 
de Léonidas, s'empara de Mégalopolis malgré la foi 
des traités: quant aux habitants, les uns furent tués 
pendant la nuit même en défendant leur patrie; de 
ce nombre fut Lydiades, qui perdit la vie dans le 
combat après avoir fait des prodiges de valeur: d’autres 
qui formoient environ les deux tiers de ce qui étoit 
en état de porter les armes, emmenant avec eux 
les femmes et les eñfants, suivirent Philopæmen, 
fils de Craugis, et se réfugièrent à Messène; tout 
ce qui resta fut passé au. fil de l'épée par éomènes 
qui démolit la ville et la brûla ; lorsque je parlerai 
de Philopæmen, je dirai comment les Mégalopoli- 
tains recouvrèrent leur ville et ce qu'ils firent depuis 
leur retour. On ne peut imputer en rien gux Lacé- 
dæmoniens le malheur des Mégalopolitaigg, car Cléo- 
mènes avoit changé la forme du gouvernement , et 
en avoit fait une tyrannie au lieu d’une monarchie. 
Les limites entre le pays des Mégalopolitains et celui 
des Héræens sont, comme je l'ai déjà dit, vers la 
source du Buphagus; ce fleuve a pris son nom du 
héros Buphagus , fils de Jäpet et de Thornax; cette 
Thornax est connue dans la Laconie. On dit que 
Diane tua: à coups de flèches Buphagus sur le mont 
Pholoé pour avoir osé attenter à sa pudicité. 


27° 
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caArirae XXVIII. 


Gortys et ses monuments, Eaux du fleuve Lusius ou Gortynius. 
Teuthis, prince des Arcadiens. Paræbasium monument 
Ruines de Brenthès. 


Ex vous éloignant de la source du fleuve, vous trouvez 
d'abord l'endroit nommé Maratha et ensuite Gortys; 
c'étoit jadis une ville, ce n'est plus maintenant qu'un 
bourg; vous y voyez un temple d'Esculape bâti en 
marbre Pentélique ; le dieu est représenté sans barbe ; 
sa statue et celle d'Hygie sont l'ouvrage de Scopas. 
Les gens du pays disent qu'Alexandre avoit consacré 
dans ce temple sa cuirasse et sa lance; on y voyoit 
encore de mon temps la cuirasse toute entière et la 
pointe de Wlance. Gortÿs est traversée par un fleuve 





ΑΡΚΑΔΙΚΑ. KH. ἀλι 
ΚΈΦΑΔΑΙΟΝ KH. 


Γόρτυς κώμη καὶ τὰ αὐτῇ μνημεῖα. Λουσίου ἢ L'opruviou . 
ὕδωρ. Τεῦθις ἀρκχάδων ἡγεμών. ἸΙαραιδάσιον μνῆμα. 
Βρένθης ἐρείπια. 


Ἰόντι δὲ ἀπὸ τοῦ ποταμοῦ τῶν πηγῶν, πρῶτα μὲν 
σε ἐκδέξεται Μάραθα χωρίον: μετὰ δὲ αὐτὸ, Γόρτυς 
χώμη τὰ ἐπ᾽ ἐμοῦ, τὰ δὲ ἔτι ἀρχαιότερα πόλις. ἔς 
δὲ αὐτόθι ναὸς ᾿Ασχληπιοῦ λίθου Πενχελησίου" χαὲ 
αὐτές γε οὐκ ἔχων πω γένεια, καὶ Tyÿas ἄγαλμα" 
Σκόπα δὲ ἦν ἔργα. Λέγουσι δὲ οἱ ἐπιχώριοι καὶ τάδε" 
ὡς Αλέξανδρος ὁ Φιλίππου τὸν ϑώραχα χαὶ δόρυ 
ἀναθείη τῶ Ασκληπιῷ" χαὶ ἐς ἐμὲ ἔτι ὁ ϑώραξ καὶ 
τοῦ ϑόρατος ἥν αἰχμή. Τὴν δὲ Γόρτυνα ποταμὸς 
διέξεισιν, ὑπὸ μὲν τῶν -περὶ τὰς πηγὰς ὀνομαζόμενος 
᾿ Aoûatos , ἐπὶ λουτροῖς dn τοῖς Διὸς τεχθέντος" οἱ δὲ 
ἀπωτέρω τῶν πηγῶν χαλοῦσιν ἀπὸ τῆς χώμης op 
τύνιον. Οὗτος ὁ ὁ Τορτύνιος ὕδωρ ψυχρότατον παρέ- 
χεται ποταμῶν. ἴςτρον μέν γε καὶ ῥῇνον, ἔτι δὲ Υπα- 
viy τε καὶ Βορυσθένην, καὶ ὅσων ἄλλων ἐν ὥρα 
χειμῶνος τὰ ῥεύματα πήγνυται, τούτους μὲν χειμε- 
ρίους κατὰ ἐμὴν δόξαν ὀρθῶς ὀνομάσαι τὶς ἀν" οἱ 





422 APKAAIKA. KH. 

‘ ῥέουσι μὲν διὰ γῆς τὸ πολὺ τοῦ χρόνον. νιφομένης, 
ἀνάπλεως δὲ χρυμοῦ καὶ ὁ περὶ αὐτούς ἐξιν dép. 
ὅσοι δὲ γῆν διεξίασιν εὖ τῶν ὡρῶν ἔχουσαν, καὶ 
ϑέρους σφίσι τὸ ὕδωρ πινόμενόν τε καὶ λουομένους 
ἀνθρώπους ἀναψύχει, χειμῶνος δὲ ἀνιαρὸν οὐκ Est, 
τούτους ἐγώ φημι παρέχεσθαι σφᾶς ὕδωρ ψυχρόν. 
Ψυχρὸν μὲν δὴ ὕδωρ καὶ Κύδγου τοῦ διεξιόντος 
Ταρσεῖς, χαὶ Μέλανος τοῦ παρὰ Σίδην τὴν Παμ- 
φύλων" ἄλεντος 1 δὲ «τοῦ ἐν Κολοφῶνι xai ἐλεγείων 
ποιηταὶ τὴν ψυχρότητα ἄδουσι. Τ᾿ορτύνιος δὲ προήχει 
xai ἐς πλέον ψυχρότητος, μάλις-α δὲ ὥρα ϑέρους. ἔχει 
μὲν δὴ τὰς πογὰς ἐν Θεισόᾳ τῇ Μεθυδριεῦσιν ὁμόρῳ" 
καθότι δὲ τῷ Αλφειῷ. τὸ ῥεῦμα ἀνακοινοῖ, χαλοῦσι 
Portés, Τῇ χώρα δὲ τῇ Θεισόᾳ προσεχὴς χώμη 
Ἢ χευθίς ἐξ πάλαι δὲ ἦν πόλισμα ἡ Τευθίς. Ἐπὶ dù 
τοῦ πολέμου τοῦ πρὸς ἰλίῳ ἰδίᾳ παρείχοντο οἱ ἐν-- 
ταῦθα ἡγεμόνα' ὄνομα δὲ αὐτῷ Τεῦθον 5" οἱ δὲ ὄρνυ- 


mots εἶναι. ὡς δὲ τοῖς ἔΐλλυσιν οὐχ ἐγένετο ἐπί- 
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entourent presque en tout temps, et dont le courant 
gèle tous les hivers, méritent suivant moi le nom de 
froids; et on doit donner celui de frais à ceux qu 
traversant des pays tempérés, fournissent en été de 
l'eau très-fraîche pour boire ou pour se baigner ; elles 
n'ont cependant rien, de désagréable en hiver. C'est 
ainsi que les eaux dd Cydnus qui traverse Tarse, et 
celles du Mélas qui passe vers Sidé dans la Pamphylie, 
sont fraîches, et que les poëtes Elégiaques vantent 
Ja fraicheur de celles de l’Alès, fleuve de Colophone; 
mais le Gortynius est encore plus frais que tous ces 
fleuves, surtout pendant l'été. Sa source est à Thisoa Ὁ 
dans le voisinage de Méthydrium ; on donne le nom de 
Rhætées à l'endroit où il se jette dans l'Alphée. Près 
du canton de Thisoa est un bourg nommé Teuthis qui 
étoit jadis une petite ville. Lorsque les Grecs allèrent 
au siège de Troie, cette ville, en son particulier, 
fournit un chef qui se nommoit Teuthis suivant qui. 
ques-uns, ou Ornytus suivant d'autres; les vents 
contraires retenant les Grecs à Aulis et les ayant 
pendant long-temps empêché de partir, Teuthis se 
brouilla avec Aganmemnon, et se mit en devoir de 
ramener dans leur pays les Arcadiens qu'il comman- 
doit; on dit que Minerve ayant pris alors la figure de 
Mélas , fils d'Opus, chercha à détourner Teuthis de 


cette résolution, et que celui-ci encore bouillant de 


4a4 ARCADIE, ce. XXVIIL 

colère, la frappa à la cuisse de sa lance etemmena 
ses troupes d'Aulis; de retour ches lui, il crut voirla 
déesse lui montrant sa cuisse blessée; il fut dès lors 
attaqué d'une maladie de langueur, et dans cette partie 
seule de l'Arcadie, la terre ne produisoit plus aucun 
frait : dans la suite des temps itants consultèrent 
Toracle de Dodone, qui leur rdonna ce qu'ils de- 
voient faire pour appaiser la déesse ; ils lui érigèrent 
une statue où elle étoit représentée avec une blessure 
à la cuisse; j'ai vu moi-même cette statue qui a la 


cuisse enveloppée d'une bande de pourpre. I y ἃ 
outre cela à Teuthis, un temple de Vénus et un 
: temple de Diane, c'est Jà tout ce qu'on y voit. On a 
érigé sur le chemin de Gortys à Mégalopolis, un 
tombeau à ceux qui furent tués dans le combat contre 
Cléomènes; les Mégalopolitains nomment ce monu- 
ment Paræbasium, parce que Cléamènes les avoit 
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ϑυμοῦ, παίει τὴν ϑεὸν τῷ δόρατι ἐς τὸν μηρόν' 
ἀπήγαγε δὲ καὶ ἐκ τῆς Αὐλίδος ὀπίσω τὸν ςτρατόν. 
Ανας-ρέψας δὲ ἐς τὴν οἰκίαν, τὴν ϑεὸν ἔδοξεν αὐτὸν 
τετρωμένην φανῆναί οἱ τὸν μηρόν. Τὸ δὲ ἀπὸ τού- 
τον χατέλαδεν Τεῦθιν φθινώδης νόσος, μόνοις δὲ τ 
᾿Αρκάδων τοῖς ἐνταῦθα οὐκ ἀπεδίδου χαρπὸν οὐδένα 
ἡ γῆ. Χρόνῳ δὲ ὕςτερον ἄλλα τε ἐχρήσθη σφίσιν ἐκ 
Δωδώνης, ὁποῖα δρῶντες ἱλάσασθαι τὴν ϑεὸν ἔμελλον, 
xai ἀγαλμᾶὰ ἐποιήσαντο Αθηνᾶς ἔχον τραῦμα ἐπὶ τοῦ 
μηροῦ. Τοῦτο wai αὐτὸς τὸ ἄγαλμα εἶδον, τελα- 
μῶνι πορφυρῷ τὸν μηρὸν κατειλημμένον. Καὶ ἄλλα 
ἐν Τευθίδι, Ἀφροδίτης τε ἱερὸν xai Ἀρτέμιδός ἐς-τ' 
ταῦτα μὲν δὴ ἐνταῦθα ἐςπι. Κατὰ δὲ τὸν ὁδὸν τὴν 
ἐκ Τόρτυνος ἐς Μεγάλην πόλιν πεποίηται μνῆμα τοῖς 
ἀποθανοῦσιν ἐν τῇ πρὸς Κλεομένην μάχη. Τὸ δὲ μνῆμα 
τοῦτο ὀνομάζουσιν οἱ Μεγαλοπολῖται Παραιδάσιον, 
ὅτι ἐς αὐτοὺς παρεσπόνδησεν ὁ Κλεομένης. Παραι- 
βασίον ϑὲ ἔχεται πεδίον ἑξήχοντα cadiuv μάλις“α' 
xai πόλεως ἐρείπια Βρένθης écriv ἐν δεξιᾷ τῆς ὁδοῦ, 
χαὲ ποταμὸς ἔξεισιν αὐτόθι Βρενθεάτης 2, ὅσον δὲ 
ς αδίους προελθόντι πέντε, κάτεισιν ἐς τὸν Αλφειόν. 


1 ἰσ, μόνοις τ. 38 Βερένθης..... Βερενθεάτης. 
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KE&AAAION KG. 


Ζραπειξοῦντος ἐρείπια, Βαθος χωρίον καὶ ὀλυμπιὰς πηγή. 
Γιγάντων καὶ ϑιῶν μάχη. Ορόντου πτῶμα. Βασιλὶς 
καὶ Θωχνία πόλεις. 


Διμβάνταν δὲ ἀλφειὸν χώρα τε καλουμένη Τραπε- 
ζουντία, καὶ πόλεώς ἐξτιν ἐρείπια Τραπεζοῦντος. Kai 
αὖθις ἐπὶ τὸν Ἀλφειὸν ἐν ἀρις:ερᾷ καταβαίνοντι ἐκ 
Τραπεζοῦντος, οὐ πόῤῥω τοῦ ποταμοῦ, Βάθϑος ἐς: 
ὀνομαζόμενον, ἔνθα ἄγονσι τελετὲν διὰ ἔτους τρίτον | 
Sais μεγάλαις" καὶ πηγή τι αὐτόθι ici ὀλυμπιὰς 
χαλσυμένη τὸν ἕτερον τῶν ἐνιαυτῶν οὐκ ἀποῤῥέουσα, 
καὶ πλησίου τῆς ms πῦρ dre. λέγουσι δὲ οἱ 





ARCADIE, ca. XXIX. 427 


CHAPITRE XXIX. 


Ruines de Trapézonte. Lieu appelé Bathus. Fontaine Olympias. 
Guerre des Dieux et des Géants. Cadavre d'Oronte. Basilis 
et Thocnie, villes, 


° À onis avoir traversé l’Alphée, vous entrez dans la 
Trapézontie où sont les ruines de la ville de Tra- 
pézonte, et en descendant de nouveau vers l'Alphée, 
à gauche de Trapézonte, vous troyvez à peu de dis- 
tance du fleuve l'endroit appelé Bathus, où l’on 
célébre tous les trois ans les mystères des Grandes 
Déesses ; il y a là une fontaine nommée Olympias qui 
cesse de couler de deux années l’une ; il sort du feu 
de la terre auprès de cette fontaine. Les Arcadiens 
disent que c'est là, et non à Pallène dans la Thrace, 
que s’est livré le combat entre les Dieux et les Géants; 
ils y offrent des sacrifices aux éclairs, aux orages 
et aux tonnerres. Homère n'a point parlé des Géants 
dans l'Iliade, mais il dit dans l'Odyssée, que les 
vaisseaux d'Ulysse furént attaqués par les Lestrigons 
qui ressembloient à des Géants et non à ὰἦ hommes; 
il fait dire aussi au roi des Phæacions, que. les 


418 ARCADIE, cm. XXIX. 
Phæaciens sont voisins des dieux comme les Cyclopes 






et les Géants; ce qui prouve qu'il regardoit les 
Géants comme une race mortelle et non divine;l : 
il le dit encore d'une manière plus expresse dans 
ces vers: ἢ étoit roi des superbes Géants, mais 1 
perdit son peuple impie et périt lui-méme avec eur. 
Il emploie le mot Laos dont il se sert ordinairement 
pour. désigner une multitude d'hommes. Prétendre 
que les Géants ont des serpents au lieu. de pieds, 
c'est un conte dont l'absurdité a été démontrée par 
beaucoup d'autres preuves, mais surtout par ce que 
je vais dire. L'Oroute est un fleuve de la Syrie 
dont le cours jusqu’à la mer n'est pas égal; il passe 
sur un rocher escarpé et devient ensuite très-rapide; 
un empereur Romain voulant le rendre navigable 
depuis la mer jusqu'à Antioche, fit creuser à force 
de bras et à grands frais un canal propre à la navi- 
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ϑεῶν ἐγγὺς ' ὥσπερ Κύχλωπᾶς, καὶ τὸ Τιγάντων 
ἔθνος. Ἐν τε οὖν τούτοις δηλοῖ ϑνητοὺς ὄντας καὶ où 
ϑεῖον γένος τοὺς T'éyavtas, καὶ σαφέςερον ἐν τῷδε 


” 
ἔτι 2° 


ὧς ποθ’ ὑπερθύμοισι Γιγάντεσσιν βασίλευεν᾽ 
ἀλλ᾽ ὁ μὲν ὥλεσε ἀτάσθαλον, ὥλετο δ᾽ αὐτός. 


Ἐθέλουσι δ᾽ αὑτῷ λαὸς ἐν τοῖς ἔπεσιν ἀνθρώπων οἱ 
πολλοὶ καλεῖσθαι. Δράχοντας δὲ αντὶ ποδῶν τοῖς Τίγα- 
σιν εἶναι, πολλαχῆ τε ὁ λόγος ἄλλῃ καὶ ἐν τῷδε 
ἐδείχθη μάλις-α ὡς ἔστιν εὐήθης. Ὀρόντην τὸν Σύρων 
ποταμὸν οὐ τὰ πάντα ἐν ἰσοπέδῳ μέχρι ϑαλάσσης 
ῥέοντα, ἀλλὰ ἐπὶ χρημνόν τε ἀποῤῥῶγα καὶ ἐς κάτ- 
αντες ἀπ᾽ αὐτοῦ φερόμενον, ἠθέλησεν ὁ Ῥωμαίων 
βασιλεὺς ἀναπλεῖσθαι ναυσὶν ἐκ ϑαλάσσης ἐς Αντιέ- 
χειαν πόλιν" ἔλυτρον οὖν σὺν πόνῳ τε καὶ ϑαπάνῃ 
χρημάτων ὀρυξάμενος ἐπιτήδειον ἐς τὸν ἀνάπλουν. 
ἐξέτρεψεν ἐς τοῦτο τὸν ποταμόν. Αναξηραγθέντος 
δὲ. τοῦ ἀρχαίου ῥεύματος κεραμέα τε ἐν. αὐτῷ σορὸς 
πλέον ἢ ἑνές τε καὶ δέκα εὑρέθη πηχῶν, καὶ ὁ νεκρὸς 
μέγεθός τε ἦν κατὰ τὴν σορὸν, καὶ ἄνθρωπος διὰ 
παντὸς τοῦ σώματος. Τοῦτον τὸν νεχρὸν ἐν Κλάρῳ 
ὁ ϑεὸς ἀφικομένων ἐπὶ τὸ χρηςτἤριον τῶν Σύρων εἶπεν 
Ορόντην εἶναι, γένους δὲ αὐτὸν εἶναι τοῦ ἰνδῶν. Εἰ 


L Φχίαχας ἐγγὺς. 2 Odyssée, L. vu, v. 59. 


Y 
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Indien de naissance; en effet, si c’est le soleil qui ἃ 
| produit les premiers hommes en échauffant la terre 
jadis molle et pénétrée d'humidité, quelle contrée a 
dà les produire pluté? et les produire plus grands 
que l'Inde, qui nourrit encore maintenant des ani- 
maux si différents des nôtres, par leur force et par 
leur grandeur? Basilis est à environ dix stades de 
l'endroit nommé Bathus; cette ville fut fondée par 
Cypsélus,” celui qui donna sa fille*en mariage à 
᾿ Cresphontes, fils d'Aristomachus. Elle est maintenant 
en ruines; il y reste un temple de GCérès Éleusi- 
nienne. Ea allant plus avant , vous traversez de nou- 
veau l'Alphée et vous arrivez à Thocnie qui a pris 
son nom de Thocaus, fils de Lycaon ; elle est mainr 
tenant absolument déserte. ‘On dit que Thocnus l'avoit 
fondée çur la colline; le fleuve Aminius qui pase 
au pied de cette colline, se jette dans l'Hélisson qui 
se rend lui-même à peu de distance de là, dans 
l'Alphée. 
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cuariTae XXX. 


Hdlisson , fleuve. Temple de Neptane Epoptès, et de Jupiter 
Lycæen. Statues de Pan Sinoïs et d’Apollon. Antiquité des 
Mégalopolitains. Polybe , fils de Lycortas. Temple de Jupiter 
Soter. 

L'atussox, qui prend sa source dans un° bourg au. 

quel il donne son nom , traverse le pays des Dipæens, 

celui des Lycæates, et après avoir passé au milieu 
de la ville même de Mégalopolis, il va se jeter 
dans l’Alphée , trente stades au-dessous de cette 
dernière ville. Le temple de Neptune surnommé 

Epoptès est tout auprès de la ville; il ne reste plus 

que la tête de la statue. Mégalopolis est partagée en 

deux par l'Hélisson, de même que Cnide et Mity- 
lène le sont par des euripes ou bras de mer. La 
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Κεφάλαιον Δ΄. 


Ἑλισσὼν ποταμός. Ποσειϑῶνος Énénrou ναός. Λυχαίου 
Διὸς ἱερὸν. ἸΙανὸς Σινόεντος καὶ Απόλλωνος Βασσαίου 


ἀγάλματα. Μεγαλοπολιτῶν ἀρχεῖα. Πολύδιος Λυκόρτα. 
Διὸς Σωτῆρος ἱερόν. 


Ο δὲ Ἑλισσὼν οὗτος ἀρχόμενος ἐκ κώμης ὁμωνύμου 
χαὶ γὰρ τῇ κώμη τὸ ὄνομα Ἑλισσών ἐς-ι. τήν τε 
Διπαιέων καὶ τὴν Λυχαιάτιν χώραν, τρίτα δὲ αὐτὴν 
διεξελθὼν Μεγάλην πόλιν, çadios ἀπωτέρω 1 Μεγα- 
λοπολιτῶν τοῦ ἄς εως κάτεισιν ἐς τὸν Αλφειόν. Πλη- 
σίον δὲ ἔϑη τῆς πέλεως Ποσειδῶνός. éerv Ἑπόπτου 
ναός" ἐλείπετο δὲ τοῦ ἀγάλματος ἡ κεφαλή. Διαιροῦντος 
δὲ τὴν Μεγάλην πόλιν τοῦ ποταμοῦ τοῦ Ἑλισσόντος, 
χαθὰ δὲ καὶ Κνίδον καὶ, Μιτυλήνην δίχα οἱ Εὔριποι 
νέμουσιν, ἐν μέρει τῷ πρὸς ἄρχτους, δεξιῷ δὲ κατὰ 
τὸ μετέωρον τοῦ ποταμοῦ͵, πεποίηταί σφισιν ἀγορά" 
περίδολος δέ ἐςτιν ἐν ταύτη λίθων, καὶ ἱερὸν Λυνχαίου 
Διός" ἔσοδος δ᾽ ἐς αὐτὸ οὐκ ἔστ᾽ τὰ γὰρ ἐντός ἐς 
du σύνοπτα' βωμοί τε εἰσὶ τοῦ ϑεοῦ καὶ τράπεζαι 
δύο, καὶ ἀετοὶ ταῖς τραπέζαις cet, καὶ ἄγαλμα Πανὸς 
2 Îo. τριάκοντα ἀπωτέρω, 


IV. | 28 


. 
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λίθου πεποιημένον, ἐπίκλησιν δὲ Σινόεις ἐς-ἰν" αὐτῷ 
δὲ τήν τε ἐπίχλησιν γενέσθαι τῷ Πανὶ ἀπὸ νύμφης 
Σινόης λέγουσι, ταύτην δὲ σὺν ἄλλαις τῶν νυμφῶν 
xai ἰδίᾳ γενέσθαι τροφὸν τοῦ Πανός. Éct δὲ πρὸ τοῦ 
τεμένους τούτου χαλκοῦν ἄγαλμα ἀπόλλωνος ϑέας 


᾿ ἄξιον, μέγεθος μὲν ἐς πόδας δώδεκα" ἐκομίσθη δὲ 


ἐχ τῆς Φιγαλέῶν συντελείας ἐς κόσμον τῇ Μεγάλῃ 
πόλει. τὸ δὲ χωρίον, ἔνθα τὸ ἄγαλμα ἵδρυτο ἐξ ἀρχῆς 
ὑπὸ Φιγαλέων, ὀνομάζεται Βᾶσσαι' τῷ ϑεῷ δὲ ἡ 
ἐκώιλησις, ἠχολούθηκε μὲν ἐκ τῆς Φιγαλέων' ἐφότῳ δὲ 
ὄνομα ἔσχεν ἐποκούριος, δηλώσει μοι τὰ ἐς Φιγα-- 
λέας τοῦ λόγου. Ἐφι δὲ ἐν δεξιᾷ τοῦ ᾿Απόλλωνος ἀγαλμα 
οὐ μέγα μητρὸς ϑεῶν, τοῦ ναοῦ δὲ, ὅτι μὴ οἱ κίονες, 
ἄλλο. ὑπόλοιπον οὐδέν. Tip δὲ τοῦ ναοῦ τῆς Μητρὸς 
ἀνδριὰς μὲν οὐδείς let, δῆλα δὲ ἕν τὰ βάθρα, ἐφ᾽ 
ὧν ἀνδριάντες ποτὲ ἐρτήκεσαν. Ἐλεγεῖον δὲ ἐπὶ ἑνὸς 
γωραμμένον τῶν βάϑρων Διοφάνους φησὶν εἶναι τὴν 
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surnom qui vient, je crois, de la nymphe Sinoé qui 
l'éleva, tant elle seule, qu'avec les autres nymphes. 
ΠΥ a devant cette enceinte une statue d'Apollon , 
en bronze , qui mérite d'être vue; elle a douze pieds 
de haut, on l'a apportée du pays des Phigaliens 
pour servir à l'ornement de Mégalopolis ; l'endroit 
où cette statue avoit d'abord été placée par les Phi- 
galiens, se nomme Basses : le dieu a conservé à 
Mégalopolis le surnom d'Epictürius ( secourable ) qu'il 
avoit dans le pays des Phigaliens; en parlant de ces 
derniers , je dirai d'où provenoit ce surnom. À droite 
de la statue d'Apollon, il y èn a une petite de là 
mère des dieux; cette déesse avoit jadis un temple 
dont il ne reste que les colonnes. On ne voit plus 
aucune statue devant le temple de la mère des 
dieux ; cependant les piédestaux qui subsistent en- 
core, prouvent qu'il y en avoit autrefois; une ins- 
cription en vers élégiaques sar l'un de ces piédes- 
taux, nous apprend qu'il supportoit jadis la statue 
de Diophane, fils de Diæus, qui réunit le premier 
tous les peuples du Péloponnèse , et les fit entrer dans 
ce quon nomme Îla ligue Achæenne. Le portique 
nommé le Philippium sur la place publique, n’a 
point été cqnstrait par Philippe, fils d'Amyntas} mais 
les Mégalopolitains, pour le flatter, ont donné βοὴ 
nom à cet édifice; le temple de Mercure Acacésius 
qui étoit auprès , a été détruit, et une tortue en 

28* 
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arbre ‘est tout ce qui en reste. Auprès du Phi 
lippium est un, autre portique qui n'est pas aussi 
grand : c'est là que sont les archives des Mégalo- 
politains ; elles forment six chambres dans l’une 
desquelles est la statue de Diane Ephésienne ; on 
soit dans une autre de ces chambres, une statue en 
bronze d'une coudée de haut qui représente Pan sur. 
nommé Scolitas; on l'a apportée de la colline Scolitas 
qui est dans l'enceinte des murs, et de laquelle sort 
une fontaine dont l'eau va se jeter dans l'Hélisson. 
Derrière les archives est un temple de la Fortune; 
la statue de la déesse esten marbre et n’a pas moins 
de cinq pieds de haut. Le portique nommé Myropolis 





est aussi sur la place publique; il a été construit 
avec le butin fait sur les Lacédæmoniens qui vinrent 
avec Acrotatus, fils de Cléomènes, attaquer Aristo- 
dème, alors 1yran de Mégalopolis. I] y ἃ sur la même 
à Ju- 
piter Lycæen, un cippe sur lequel est représenté 


place publique derrière l'enceinte consacré 





Polybe, fils de Lycortas; une inscription en vers élé- 
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ἔτι μὴ à χελώνη λίθου. Ταύτης δὲ ἔχεται τῆς Φιλιπ- 
“πείου μέκθος ἀποδέουσα ἑτέρα so. Μεγαλοπολίταις 
δὲ αὐτόθι ὠχοδομημένα ἐςὶ τὰ ἀρχεῖα, ἀριθμὸν 
οἰκήματα ἕξ' ἐν ἑνὶ δὲ ἐςτιν αὐτῶν Ἐφεσίας ἀγαλμα 
Ἀρτέμιδος, καὶ ἐν ἑτέῤῳ χαλχοῦς Πὰν πηχναῖος ἐπί- 
χλησιν Σκολείτας" μετεκόμίσθη δὲ ἀπὸ λόφου τοῦ 
Σχολείτα' nai ὁ λέφος οὗτος “τοῦ τείχους ἐς-ὶν ἐντὸς, 
ἀπὸ δὲ αὐτοῦ χάτεισιν ὕδωρ ἐς τὸν Ἑλισσόντα ἐκ 
πηγῆς. Τῶν ἀρχείων δὲ ὄπισθεν ναὸς Τύχης καὶ ἄγαλμα 
λίθον πεποίηται ποδῶν πέντε οὐχ ἀποδέον. Στοὰ δὲ τ 
ἥντινα χαλοῦσι Μυρόπωλιν, ct μὲν τῆς ἀγορᾶς,. 
ὠχοδομήθη δὲ ἀπὸ λαφύρων., ἡνίκα "τὸ πταῖσμα ἐγέ: 
νετο Ἀκροτάτῳ τῷ Κλεομένους καὶ Λαχεϑαιμονίων 
τοῖς συς“ρατεύσασι, μαχεσαμένοις πρὸς Αρις-ἔδημον 
τυραννίδα ἐν Μεγάλῃ πόλει ποτὲ : ἔχοντα. Μεγαλο- 
πολίταις δὲ ἐπὶ τῆς ἀγορᾶς ét ὄπισθεν τοῦ περιθέ- 
Aou τοῦ ἀνειμένον τῷ Λυκαίῳ Διὶ ἀνὴρ ἐπειργασμένος 
ἐπὶ ς-λῃ Πολύβιος Λνκόρτα' γέγραπται δὲ καὶ ἐλεγεῖα 
ἐπ᾿ αὑτῷ λέγοντα, ὡς ἐπὶ γῆν καὶ ϑάλασσαν πᾶσαν 
πλανηθείη , χαὶ ὅτι σύμμαχος γένοιτο Ρωμαίων, καὶ 
παύσειεν αὐτοὺς ὀργῆς ἐς τὸ Ἑλληνικόν. Συνέγραψε δὲ 
ὁ Πολύβιος αὗτος καὶ ἄλλα ἔργα Ρωμαίων , Χαὶ ὡς 
Καρχηδονίοις κἀτέςτησαν ἐς πόλεμον, αἰτία δὲ ἥτῖς 
ἐγένετο αὑτοῦ, καὶ ὡς ὀψὲ οὐκ ἄνευ κινδύνων μεγά- 


1 Στοὰν δὲ, 2 ἶσ. τότε. 
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λὼν Ῥωμαῖοι Σχιπίωνά τινα Καρχηδονιακὸν ὀνομάζουσι, 
ados τε ἐπιθέντα τῷ πολέμῳ, καὶ τὴν Καρχηδόνα κατα: 
ξαλέντα ἐς ἔδαφος. ὅσα μὲν δὴ Too παραινοῦνα 
ἃ Ῥωμαῖος ἐπείθετο, ἐς ὀρθὸν ἐχώρησεν αὐτῷ: ἃ à 
oùx ἠκροᾶτο διδάσκοντος, γενέσθαι οἱ λέγουσιν ἅμαρ- 
τήματα. Ἑλλήνων δὲ ὁπόσαι πόλεις ἐς τὸ À ais 
συνετέλουν, παρὰ Ῥωμαίων εὕραντο αὗται Πολύβιόν 
σφισι πολιτείας τε χατας σασθαι xai νόμους ϑεῖναι, ' 
τῆς δ' εἰκόνος τοῦ Πολυβίου τὸ βουλευτήριόν ἐςτιν ἐν 
εἰριςτερᾷ" τοῦτο μὲν δή ἐκιν ἐνταῦθα. Στοὰν δὲ τῆς 
ἀγορᾷς ἀρις-άγδρειον ἐπίκλησιν ἄνδρα τῶν dû pi- 
gavègar αἰκοδαμῶσαι λέγουσι’ ταύτης τῆς φοᾶς écris 
ἐγγντάτῳ ὡς πρὸς ὅλιον ἀνίσχοντα ἱερὸν Σωτῆρος 
ἐπίκλησιν Διός" κεκόσμηται δὲ πέριξ χίοσι. Καθεζο- 
μένω δὲ τῷ Διὰ ἐν ϑρόνῳ παρες-ἤχασι τῇ μὲν καὶ Μεγάλη 
πόλις, ἐν ἀριστερᾷ δὲ Ἀρτέμιδος Σωτείρας ἀγαλμα: 
ταῦτα μὲν λίθου τοῦ Πεντελησίοῳ Αθηναῖφι Kupiaé- 
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minées par Scipion nommé l'Africain, qui détruisit 
Carthage de fond en comble. On dit que Scipion 
réussit dans ses entreprises toutes les fois qu'il suivit 
les conseils de Polybe, et qu’il échoua lorsqu'il ne 
voulut pas les écouter. Toutes les villes qui faisoient 
partie de la ligue Acbæenne, obtinrent des Romains 
_ que le soin de leur donner des loix et de régler la 
forme de leur gouvernement fût confié à Polybe. L'é- 
difice où s'assemble le Conseil est à gauche du buste de 
Polybe. L'Aristandrium est un autre portique sur la 
place publique ; on dit que ce nom lui vient d’Aris- 
tandre, citoyen de Mégalopolis, qui l'a fait bâtir. 
Tout auprès de ce portique, du côté du soleil levant, on 
voit le temple de Jupiter surnommé Soter; ce temple 
est orné de colonnes tout à l'entour, Jupiter est assis 
sur ur trône ; il a à sa droite Mégalopolis et à sa 
gauche Diane Soteira : ces statues, en marbre Pen- 
télique, sont l'ouvrage de Céphisodotus et de Xéno- 
phon , sculpteurs Athéniens. 
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cuariraz ΧΧΧΙ. 


Monmments de Mégalopolis. Temple et statues de Cérès et de 
Proserpine Soteira, Statues de Nymphes. Temple de Vénus 
Méchanitès. Statues des Fondateurs des mystères des Grandes 
Déesses. Temple de Proserpine. Temples de Minerve Polisde 
et de Junon Téléia, 


A Péutre extrémité de ce portique, du côté du soleil 
coüchant, est une enceinte consacrée aux Grandes 
Déesses, qui sont Cérès et sa fille, comme je l'ai déjà 
dit dans la description de la Messénie ; ; les Arcadiens 
donnent ἃ la fille de Cérès le nom de Soteira. Devant 
l'entrée de cette enceinte sont deux bas-reliefs, dont 
l'un représente Diane, et l'autre Esculapé et Hygie. 
La statue de Cérès' est entièrement de marbre; quant 
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ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ AA. 


Μεγάλης πόλεως μνημεῖα ἱερὸν καὶ ἀγάλματα Δήμητρος 
χαὶ Κόρης Σωτείρας. Νυμφῶν ἀγάλματα. ᾿ἀφροδίτης τῆς 
Μηχανίτιδος Le Αὐδριάντες τῶν τὴν τελετὴν συςγ-- 
σσάντων τῶν μεγάλῶν ϑεῶν. Κόρης ἱερόν. Αθηνᾶς Πολιά- 
dos καὶ Hpas Τελείας ἱερά. | 


Τὸ δὲ ἕτερον πέρας τῆς coûs παρέχεται τὸ πρὸς 
ἁλίου δυσμῶν περίδολον ϑεῶν ἱερὸν τῶν μεγάλων’ 
αἱ δέ εἰσιν αἱ μεγάλαι ϑραὶ δημήτηρ καὶ Κόρη » χαθέτι 
ἐδήλωσα ἤδη καὶ ἐν. τῇ Μεσσηνίᾳ συγγραφῇ" τὴν 
Κόρην δὲ Σώτειραν καλοῦσιν οἱ Αρκάϑες. Ἐπειργα- 

σμένοι δὲ ἐπὶ τύπων πρὸ τῆς ἐσόδου, τῇ μὲν Apre- | 
pus, τῇ δὲ Ασχληπιός er χαὶ Υγεία. Θεαὶ δὲ αἱ με- 
γάλαι Δημήτηρ μὲν λίθον διὰ πάσης, ἡ δὲ Σότειρα 
τὰ ἐσθῆτος ἐχόμενα ξύλου πεποίηται μέγεθος δὲ ἑχα- 
* τέρας πέντε που καὶ δέκα εἰσὶ πόδες τὰ ἀγάλματα .. 
Καὶ πρὸ αὑτῶν χόρας ἐποίησεν οὐ μεγάλας, ἐν χιτῶσί 
τε χαθήχουσιν ἐς σφυρὰ, χαὶ ἀνθῶν ἀνάπλεων x. 
τέρα τάλαρον ἐπὶ τῇ κεφαλῇ φέρει" εἶναι δὲ ϑυγατέρες 
«οὔ Δαμοφῶντος λέγονται" τοῖς δὲ ἐπανάγουσιν ἐς τὸ 


1 ἷφ. ἀγάλματα, ἃ Δαμοφῶν εἰργάσατο. 
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ϑειότερον, δοκεῖ σφᾶς Αθηνᾶν τε εἶναι καὶ ἄρτεμω 
τὰ ἄνθη μετὰ τῆς Περσεφόνης συλλεγούσας. Ἐς-ἰ δὲ 
καὶ Ἡραχλῆς παρὰ τῇ Δήμητρι μέγεθος μάλις-α Tir 
uv 1" τοῦτον τὸν ἠρακλῆν εἶναι τῶν ἰδαίων καλου. 
μένων Δαχτύλων, ὀνομάκριτός, φησιν ἐν τοῖς ἔπεσι 
are δὲ τράπιζα ἔμπροσθεν 2, Ἐπειργασμέναι τε ἐπ᾿ 
αὐτῇ δύο τε εἰσὲν ἦραι, καὶ ἔχ Li σύριγγα, καὶ 
ἀπόλλων κιθαρίζων. ἔς: δὲ καὶ ἐπίγραμμα ἐπ᾽ αὐτοῖς, 
εἶναι σφᾶς ϑεῶν τῶν πρώτων. Πεποίηνται δὲ ἐπὶ τρα- 
πέζη χρὲ Νύμφαι Νέδα μὲν Δία 5 φέρουσά ëçe νήπιον 
παῖδα, ἀνθρακία δὲ, νύμφη τῶν ἀρκαδοιῶν καὶ αὕτη, 
δᾷδα ἔχουσά. ἐς, ἀγνὼ δὲ, τῇ μὲν ὑδρίαν, ἐν 
δὲ τῇ ἑτέρᾳ χειρὶ φιάλης ἀρχιρόης δὲ καὶ Mup- 
τωέσσης εἰσὶν ὑδρίαι τὰ φορήματα, καὶ ὕδωρ Side 
ἀπ᾿ αὐτῶν κάτεισιν. Τοῦ περιθόλου δέ ἐςτιν ἐντὸς 
Φιλίου Διὸς ναὸς, Πολυχλείτου μὲν τοῦ Apydeu τὸ 
ἄγαλμα, Διονύσῳ δὲ ἐμφερές" κόθορνοί τε γὰρ ὑπο-- 
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les prennent pour des divinités; ils pensent que c’est 
‘Minerve et Diane qui cueillent des fleurs avec Proser- 
pine. On remarque aussi auprès de Cérès une statue 
d'Hercules qui a tout au plus une coudée de haut. 
Onomacrite dit dans ses vers que cet Hercules étoit 
un de ceux qu'on nommoit les Dactyles Idæens. Il y 
a devant ces statues une table sur laquelle sont repré- 
sentées deux Saisons, Pan tenant un chalumeau et 
Apollon jouant de la cithare; l'inscription " qu’un y 
voit témoigne qu'ils sont au nombre des principaux 
dieux. On a aussi représenté sur cette table des 
Nymphes ; savoir, Néda portant Jupiter encore enfant; 
Anthracia, autre nymphe de l’Arcadie, portant un 
flambeau ; Hagno tenant une urne d'une main et 
une coupe de l’autre; Archiroé et Myrtoesse tiennent 
aussi chacune une umne d’où il sort de l’eau. Le 
temple de Jupiter Philius est dans cette enceinte; sa 
statue est l'ouvrage de Polyclète d’Argos; il ressemble 
à Bacchus, car il a des cothurnes pour chaussure, 
il tient une coupe d’une main et un thyrse de l’autre; 
mais il y ἃ un aigle sur ce thyrse, ce qui ne se rap- 
porte en rien avec ce qu’on raconte de Bacchus. Un 
petit bois, situé derrière ce temple, est entouré d'un 
mur à hauteur d'appui » dans l'intérieur duquel il n’est 
pas permis aux hommes d'entrer. Devant ce bois sont 
les statues de Cérès et de sa fille, qui ont environ trois 


\ 
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pieds de haut. L'enceinte des Grandes Déesses renferme 
encore un temple de Vénus, devant l'entrée duquel 
sont des statues en bois très-anciennes; qui repré- 
‘sentent Junon, Apollon et les Muses; elles ont été 
apportées, à ce qu'on dit, de Trapézonte. Damophon 
a faitles statues qui sont dans le temple ; celle de Mer- 
eure est toute en bois, celle de Vénus est aussi en bois 
à l'exception du visage, des pieds et des mains qui 
sont em marbre. On a donné à la déesse le surnom 
de Méchanitès (Machinatrice), et avec raison, ce 
‘me semble, car c'est pour Vénus et pour les actes 
auxquels elle préside, que les hommes ont inventé 
la plupart des ruses, et les paroles artificieuses. 
On voit dans un petit édifice les statues de Caïli- 
gnotus, Mentas, Sosigènes et Polus; ils établirent, 
dit-on, les premiers à Mégalopolis la célébration 
des mystères des Grandes Déesses, qui ne sont 
qu'une imitation de ce qu'on fait à Eleusis. On 
remarque aussi dans l'enceinte, des statues en forme 
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ματα. Éc+t δὲ ἐντὸς τοῦ περιβόλου τῶν μεγάλων ϑεῶν 
χαὶ ἀφροϑίτης ἱερόν' πρὸ μὲν δὴ τῆς ἐσόδου τι ξέανά. 
ἐςξιὶν ἀρχαῖα, ρα καὶ Ἀπόλλων τε χαὶ Μοῦσαι' 
ταῦτα χομισθῆναί φασιν ἐκ Τραπεζοῦντος. Αγάλματα 
δὲ ἐν τῷ ναῷ Δαμοφῶν ἐποίησεν, Ἑρμῆν ξύλου χαὲ 
Αφροδίτης ξόανον" καὶ ταύτης χεῖρές εἰσι λίθου καὶ 
πρόσωπέν τε καὶ ἄχροι πόδες" τὴν δὲ ἐπίχλησιν τῇ 
Ses Μαχανίτιν 2 ὀρθότατα ἔθεντο, ἐμοὶ δοχεῖν᾽ Αφρο- 
δίτης τε εἴνεκα, χαὶ ἔργων τῶν ταύτης πλεῖς-αι μὲν. 
ἐπιτεχνήσεις 5, παντοῖα δὲ ἀνθρώποις ἀνευρημένα ἐς 
λόγους ἐς ἵν. Ἐς ἤχασι δὲ χαὶ ἀνδριάντες ἐ ἐν οἰκήματι, 
᾿Καλλιγνώτου τε χαὶ Μέντα > xai Σωσιγένους ξ χαὶ 
Πώλου: κατας-ἥσασθαι δὲ οὔτοι Μεγαλοπολᾶϑαις λέ- 
γονται πρῶτον τῶν μεγάλων ϑεῶν τὴν τελετὴν, καὶ 
"τὰ δρώμενα τῶν. ἐν Ἐλευσῖνί cr μιμήματα. Κεῖται 
δὲ ἐντὸς τοῦ περιδόλου ϑεῶν τοσάδε ἀγάλματα ἄλλων, 
τὸ τετράγωνον παρεχόμενα σχῆμα, Ἑρμῆς. τε ἐπί- 
χλησιν Αγήτωρ , Χαὶ Απόλλων, καὶ Αθηνᾶ τε nai 
Ποσειδῶν: ἔτι δὲ ἥλιος ἐπωνυμίαν ἔχων Σωτὲρ δὲ 
εἶναι, καὶ Ηρακλῆς. Ωχοδόμηται δὲ χαί σφισιν ἱερὸν 
μεγέθει μέγα, καὶ ἀγουσιν ἐνταῦθα τὴν τελετὴν ταῖς 
ϑεαῖς. Τοῦ ναοῦ δὲ τῶν μεγάλων ϑεῶν ἐς ιν ἱερὸν ἐν 
δέξιζ καὶ Κόρης" λίθον δὲ τὸ ἀγαλμα ποδῶν ὀχτὼ 
polis a ταινίαι δὲ ἐπέχουσι διαπαντὸς τὸ βαθρον. 


1 Ἐξόδου. 3 Ῥηχανέειν. 3 πλεῖςα μὲν γὰρ ἐπιτεχνήσεις. 
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ἐς τοῦτο τὸ ἱρὸν γυναιξὶ τὸν πάντα éçiv ἔσοδορ 
χρόνον, οἱ δὲ ἄνδρες οὐ πλέον À ἅπαξ κατὰ Eros 
ἕκας-ον ἐς αὐτὸ ἐαᾷσι. Τυμνάσιον δὲ τῇ ἀγορᾷ συνε: 
χὶς κατὰ ἡλίου δυσμάς éci ὠχοδομημένον. Τῆς 
goût δὲ, ἣν ἀπὸ τοῦ Μακεδόνος Φιλίππου καλοῦσι, 
ταύτης εἰσὶ δύο ὄκισθεν λόφοϊ, οὐκ ἐς ὕψὸς ἀνήκοντες" 
ἐρείπια δὲ ᾿Αθηνᾶς ἱεροῦ Πολιάδος ἐπὶ αὐτῷ, καὶ τῷ 
ἑτέρῳ ναός ἐςτιν Hpas Τελείας, ὁμοίως καὶ ταῦτα 
ἐρείπια. ὑπὸ τούτῳ τῷ λέφῳ Βάθυλλος καλουμένη πηγή" 
συντελεῖ χαὶ αὕτη τῷ ποταμῷ Ἑλισσόντι ἐς μέγε- 
Goçs. Τοσάδε ἐνταῦθα ἀξιόχρεα ἦν. 

Φ 


4 ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΛΒ΄. 


Μεγάλης πόλεως ἕτερα μνημεῖα, , Θέατρον, Θερσίλιον 
Βουλευξήριον καὶ ἄμμωνος ἄγαλμα. ἄρεως βωμὸ; καὶ 
sa. Ἀρτέμιδος ἀγροτέρας ναός. Θεῶν Ἐργατῶν 
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l'entrée de ce temple est toujours ouverte aux femmes, 
mais elle ne l'est qu'une fois par an aux hommes. 
Le Gymnase tient à la place publique du côté du 
soleil couchant. Il y a derrière le portique à qui on 
a donné le nom de Philippe le Macédonien, deux 
éollines peu élevées ; sur l'une vous voyez les ruines 
du temple de Minerve Poliade, et sur l’autre un 
temple de Junon Téléia qui est également en ruines. 
Au pied de cette dernière est une fontaine nommée | 
Bathyllus dont les eaux vont aussi grossir l'Hélisson. 
C'est là tout ce qu’il y a de remarquable dans cette 
partie de la ville. : 


CHAPITRE XXII. 


Autres monuments de Mégalepolis. Théâtre. Thersilinm et 
statue d’Armmon. Autel de Mars et Stade. Temple de Cérès 
Agrotére. Statues quadrangulaires des dieux Ergates, Os d'un 
Géant. 


Vora ce qu ‘offre de curieux la partie de la ville 
qui est de l'autre côté du fleuve et au midi; on 
y voit d’abord un théâtre le plus grand qu'il y ait 
dans la Grèce; dans l’intérieur est une fontaine qui 
coule continuellement. À peu de distance du théâtre 
sont les ruines de l'édifice où se rassembloient les 
dix mille représentants des Arcadiens; on le nommoit 
le Thersilium, du nom de celui qui l’avoit fait cons- 
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truire ; la maisun voisine, qui appartient maintenaæt 
à un simple particulier, avoit été bâtie dans l’origine 
pour Alexandre , fils de Philippe; vers cette maison 
est une statue d'Ammon de la même forme que le 
Hermès carrés; elle ἃ sur la tête des cornes de bélier. 
J.y avoit aussi un temple dédié en commun au 
Muses, à Apollon et à Mercure. Il n'en reste plus rien, 
sinon quelques parties des fondements , cependant on 
* y voit encore une des Muses et une statue d'Apollon 
de forme carrée, comme les Hermès. Le temple de 
Vénus est aussi en ruines à l'exception du vestibule 
et de trois statues qui représentent, l'une Véaus 
Uranie, et l'autre Vénus la populaire; la troisième 
n'a point de surnom. À peu de distance de là 
s'élève un autel dédié à Mars, à qui, dans le prin- 
cipe, on avoit, dit-on, érigé aussi un temple. Il a été 
construit au dessus du temple de Vénus un stade qui 
tient par son extrémité au théâtre; vous trouver dans ce 
stade une fontaine consacrée à Bacchus: le temple 
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σίον δὲ οἰκία, ἰδιώτου κατ᾽ ἐμὲ κτῆμα ἀνδρὸς, ὃ Âde- 
ξάνδρῳ τῷ Φιλίππον τὸ ἐξ ἀρχῆς ἐποίησαν. Ἐςτι δὲ 
ἄγαλμα ἄμμωνος πρὸς τῇ οἰκίᾳ, τοῖς τετραγώνοις 
Ἑρμαῖς εἰκασμένον, χέρατα ἐπὶ τῆς χεφαλῆς ἔχον 
χριοῦ. Τὸ δὲ τῶν Μουσῶν Απόλλωνός τε ἱερὸν καὶ 
Ἑρμοῦ κατασκενασθέν σφισιν ἐν χοινῷ" παρείχετο δὲ 
ἐς μνήμην ϑεμέλια οὐ πολλά! ἦν δὲ τῶν Μουσῶν 
pia Ecru καὶ ἀπόλλωνος ἄγαλμα κατὰ τοὺς Ἑρμᾶς 
τοὺς τετραγώνους τέχνην. Ἐρείπια δὲ καὶ τῆς ἄφρο- 
δίτης ἦν τὸ ἱερὸν, πλὲν ἔσον πρόναξς τε ἐλείπετο 
ἔτι καὶ ἀγάλματα ἀριθμὸν τρία, ἐπίκλησιν δὲ Οὐρανία, 
τῇ δ᾽ Est πάνδημος, τῇ τρίτῃ δὲ οὐδὲν ἐτίθεντο. ἀπέ- 
χει δὲ οὐ πολὺ ἄρεως βωμός" ἐλέγετο δὲ ὡς καὶ ἱερὸν 
ἐξ ἀρχῆς ὠκοδομήθη τῷ ϑεῷ. Πεποίηται δὲ χαὶ œa- 
δισν ὑπὲρ τῆς Ἀφροδίτης, τῇ μὲν ἐπὶ τὸ ϑέατρον᾽ 
χαθῆκον᾽ nai χρήνη σφίσιν éciv αὐτόθι, ἣν ἱερὰν 
Διονύσου νομίζουσι: κατὰ δὲ τὸ ἕτερον τοῦ. ς-αδίου. 
πέρας Διονύσου ναὸς ἐλέγετο ὑπὸ τοῦ ϑεοῦ χεραυνω- 
θῆναι γενεαῖς δύο ἐμοῦ πρότερον" καὶ ἐρείπια οὐ πολλὰ 
ἔτι ἐς ἐμὲ ἣν αὐτοῦ. Ἡρακλέους δὲ χοινὸς καὶ Ἑρμοῦ 
πρὸς τῷ sado ναὸς μὲν οὐχ ἔτι nv, μόνος δέ σφισι 
βωμὸς ἐλείπετο. ἕςι δ᾽ ἐν τῇ μοίρᾳ ταύτῃ λόφος 
πρὸς ἀνίσχοντα ἥλιον, καὶ Ἀγροτέρας ἐν. αὐτῷ ναὸς 
Δρτέμιδος » ἀνάθημα Aptçod pou χαὶ τοῦτο τ. Τῆς 


1 ἶσ, ἐρείπια χαὶ τοῦτο. 
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δὲ ἀγροτέρας ἐςὶν ἐν δεξιᾷ τέμενος: ἐνταῦλα ἔςιι μὲν 
ἱερὸν ἀσχληπιοῦ vai ἄγαλμα, αὐτός τε καὶ Υγεία' 
εἰσὶ δὲ ὑποκαταθάντι ὀλίγον ϑεοὶ ( παρέχονται δὲ καὶ 
εὗτοι σχῆμα τετράγωνον, Ἐργάται δὲ cu αὐτοῖς 
ἐπίκλησις), ἀθηνᾶ τε Ἐργάνη, καὶ ἀπόλλων Αγνιεύς" 
τῷ δὲ ἑρμῇ nai Ἡρακλεῖ καὶ Εἰλειθυίᾳ πρόςες:ιν ἐξ 
ἐπῶν τοῦ ὁμήρον φήμη, τῷ μὲν, Διός τε αὐτὲν 
ἃιάχονον εἶναι καὶ ὑπὸ τὸν ἄδην ἄγειν τῶν ἀπογι- 
ομῴων τὰς ψυχάς" Ἡρακλεῖ δὲ, ὡς πολλούς τε 





χαὶ χαλεποὺς τελέσειεν ἄθλους" Ἐϊλειθυίᾳ δὲ ἐπο: 
ἐν ἰλιάᾶδι ὠδῖνας γυναικῶν μέλειν. Éct δὲ καὶ ἀλλο 
ὑπὸ τὸν λόφον τοῦτον ᾿ἀσκληπιοῦ παιδὲς ἱερόν" τούτου 
μὲν δὴ τὸ ἄγαλμα ὀρθὸν πεποίηται πηχναῖον μάλις-α" 
Απέλλωνος δὲ ἐν ϑρόνῳ κάθηται ποδῶν ἐξ οὐκ ἀπο- 
δέον μέγεθος. ἀνάκειται δὲ αὐτόθι καὶ ὀς-ἃ ὑπερήχοντα, 
À ὡς, ἀνθρώπου δοχεῖν" καὶ δὲ καὶ ἐλέγετο ἐπ’ αὐτοῖς, 


ἴγσεν 





εἶναι τῶν Γιγάντων ἑνὸς, οὺς ἐς τὴν συμμαχίαν τῆς 
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téra est une enceinte sacrée où il y a un temple 
d'Esculape avee sa statue et celle d’Hygie. En des- 
cendant un peu vous trouvez d’autres statues de dieux, 
aussi de forme carrée; on les nomme Ergates ; ces 
dieux sont Minerve Ergané, Apollon Agyeus, Mer- 
cure, Hercules et Ilithye : on a donné ce surnom 
aux trois derniers d'après les vers d'Homère, où il 
dit que Mercure est le messager de Jupiter, et qu'il 
conduit aux enfers les ames des morts; qu’Hercüles 
exécuta des travaux nombreux et pénibles, et qu’ili- 
thye préside à l'accouchement des femmes, comme 
on le voit dans l'Iliade. Il y a au,b#s de cette colline 
un autre temple d'Esculape enfant, sa statue qui est 
debout, a tout au plus une coudée de haut ; Apollon 
y est aussi sur un trône, et sa statue n'a pas moins 
de six pieds de hauteur. On conserve dans ce temple 
des ossements d’une telle grandeur, qu'on ἃ de la 
pe.ne à croire que ce soient ceux d'un homme, aussi 
dit-on que ce sont les os de l'un des Géants qu'Hopla- 
damus rassen bla pour venir au secours de Rhéa, 
comme je Le raconterai dans la suite. Il y a, près de 
ce temple, ‘une fontaine dont les eaux vont aussi se 


rendre dans l'Héhsson. ‘ ° 
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La 
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ἧς πόλεως xai ἑτέρων πόλεων ἐρείπια. Xpuoñ νῆσος 
καταθυθισθεῖσα, καὶ ἱερὰ νῆσος. 


δὲ ἡ Μεγάλη πόλις προθυμίᾳ τε τῇ πάσῃ ouvor- 

sion ἀπὸ Αρκάδων 1, χαὶ ἐπὶ μεγίφ᾽αις τῶν ἐλ- 
νῶν ἐλπίσιν ἐς αὑτὴν, κόσμον τὸν ἅπαντα καὶ εὐδαι- 
νέαν τὴν ἀρχαίαν ἀφήρηται, ai πολλά ἐςτιν αὐτῆς 
série ἐφ᾽ ἡμῶν ϑαῦμα οὐδὲν ἐποιησάμην, εἰδὼς τὸ 
λιμένιον νεώτερα ἀεί τινα ἐθέλον ἐργάσασθαι, καὶ 
Boios τὰ πάντα τά τε ἐχυρὰ, καὶ τὰ ἀσθενῆ, καὶ 
5. γινόμενά τε χαὶ ὁπόσα ἀπόλλυνται, μεταθδάλ- 
βυσαν τὲν τύχην , χαὶ ὅπως ἄν αὑτῇ παρίςηται" 
"τὰ ἰσχυρᾶς ἀνάγκης ἄγουσαν. Μυχῆναι μέν γε τοῦ 
“ὃς ἰλίῳ πολέμου τοῖς ἕλλησιν ἡγησαμένη, καὶ Νίνος; 
“θα ἥν Ασσυρίοις᾽ βασίλεια, καὶ Βοιώτιαι Θῆθαι 
ἐρος-ἦναι τοῦ Ἑλληνικοῦ ποτε ἀξιωθεῖσαι, αἱ μὲν ἠρή- 
κωνται πανώλεθροι, τὸ δὲ ὄνομα τῶν Θηθῶν ἐς ἀχρό- 
πολιν μόνην καὶ οἰκήτορας καταβέδηχκεν οὐ πολλούς. 
Τὰ δὲ ὑπερηρκότα πλούτω τὸ ἀρχαῖον, Θῆδαί τε αἱ 
Αἰγύπτιαι χαὶ ὁ Μινυήϊος ὀρχομενὸς, καὶ ἡ Δῆλος 


1 a. ὑπὸ Ἀρκάδων. 





͵ 
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cuariras XXXIII. 


Ruines de Mégalopolis et d’autres villes. Ile de Chrysé disparue, 
et Île nommée Hiéra. 


Sr Mégalopolis que les Arcadiens fondèrént avec tant 
d'ardeur , et qui avoit fait concevoir aux Grecs 
les plus grandes espérances, dépouillée de toute son 
ancienne richesse et de tous ses ornements, n'offre 
presque plus aujourd'hui que des décombres, il ne 
faut pas s'en étofiner; on sait en effet, que les 
dieux se plaisent à renouveler sans cesse toutes 
choses, et que la fortune changeant tout ce qui est l’ou- 
vrage des hommes, ce qui est fort ou foible, ce qui est 
Nouveau ou sur le déclin, entraîne par,les loix d'une 
invincible nécessité, tout ce qui se trouve sur-son 
passage: en effet, Mycènes qui étoit ‘à la tête de 
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Lé 
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ῬΜεγάλης πόλεως καὶ ἑτέρων πόλεων ἐ ἐρεΐπια. Xpuoñ νῆσος 
χαταθυθισθεῖσα, καὶ ἱερὰ νῆσος. 


Εἰ o! ἡ Μωάλη πόλις προθυμίᾳ τε τῇ πάσῃ συνοῖ- 
κισθεῖσα ἀπὸ Δρκάδων 1, χαὶ ἐπὶ μεγίσταις τῶν ἐλ- 
λύήνων ἐλπίσιν ἐς αὐτὴν, κόσμον τὸν ἅπαντα χκαὲ EUR 
μονίαν τὴν ἀρχαίαν ἀφήρηται, χαὶ πολλά ἐςιν αὐτῆς 
ἐρείπια ἐφ᾽ ἡμῶν" ϑαῦμα οὐδὲν ἐποιησάμην, εἰδὼς τὸ 
| δαιμόνιον νεώτερα ἀεί τινα ἐθέλον ἐργάσασθαι, καὶ 
ὁμοίως τὰ πάντα τά τε ἐχνρὰ, καὶ τὰ ἀσθενῆ, καὶ 
τὰ γινόμενα τε χαὶ ὁπόσα ἀπόλλυνται, μεταθάλ-" 
λουσαν τὴν τύχην, χαὶ ὅπως ἂν αὑτῇ παρίς:ηται", 
μετὰ ἰσχυρᾶς ἀνάγκης ἄγουσαν. Μυχῆναι μέν γε τοῦ 
πρὸς ἰλίῳ πολέμου τοῖς ἕλλησιν ἡγησαμένη, καὶ Nivos, 
ἔθα ἦν Ἀσσυρίοις βασίλεια, καὶ Βοιώτιαι Θῆδαι 
προς-ἦναι τοῦ Ἑλληνικοῦ ποτε ἀξιωθεῖσαι, αἱ μὲν ἠρή-- 
χωνται πανώλεθροι, τὸ δὲ ὄνομα τῶν Θηθῶν ἐς ἀχρό- 
πολιν μόνην καὶ οἰκήτορας χαταβέδηκεν οὐ πολλούς. 
Τὰ δὲ ὑπερηρκότα πλούτω τὸ ἀρχαῖον, Θῆδαί τε αἱ 
Αἰγύπτιαι χαὶ ὁ Μιννήϊος ὀρχομενὸς , Χαὶ ἡ Δῆλος 


1 fo. ὑπὸ ἀρκάϑδων. 
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τὸ χοινὸν Ἑλλήνων ἐμπόριον, ai μὲν ἀνδρὲς ἰδιώτου 
μέσου δυνάμει χρημάτων καταϑέουσιν ἐς εὐδαιμονέαν, 
κα Δῆλος δὲ ἀφελόντι τοὺς ἀφικνουμένους παρ᾽ Aôn- 
ναίων ἐς τοῦ ἱεροῦ τὴν φρουρὰν, Δηλίων γε εἵνεκα 
ἔρημός éçuw ἀνθρώπων. Βαβυλῶνος δὲ τοῦ μὲν Βζλου 
τὸ ἱερὸν λείπεται Βαβυλῶνος δὲ ταύτης, ἥντινα εἶδε 
πόλεων τῶν τότε μεγίςτην ἥλιος, οὐδὲν ἔτι ἦν εἰ μὴ 
τεῖχος, χαθὰ καὶ Τίρυνθος τῆς ἐν τῇ Ἀργολίδι. Ταῦτα 
μὲν ἐποίησεν ὁ ϑαίμων. εἶναι τὸ μηϑέν. I δὲ Αλεξαν-- 
"δρου πόλις ἐν Αἰγύπτῳ καὶ ἡ Σελεύκου παρὰ τῷ Opéren , 
χθές τε φκχισμέναι καὶ πρώην, ἐς τοσοῦτο ἐπιδεθώχασι 
μεγέθους καὶ εὐδαιμονίας, ἔτι σφᾶς ἡ τύχη δεξιοῦται. 
ἐπιδεόινυται δὲ καὶ ἐν τῷδε ἔτι τὴν ἰσχὺν μεῖζονα 
χαὶ ϑαύματος πλείονος ἣ χατὰ συμφορὰς χαὲ εὐπρα- 
γίας πόλεων: Λήμνου γὰρ πλοῦν ἀπεῖχεν οὐ πολὺν 


Χρυσῆ νῆσος, ἐν καὶ τῷ Φιλοχτήτῃ γενέσθαι συμ-- 
φορὰν ἐκ τοῦ ὕδρου φασί: ταύτην χατέλαϑεν ὁ χλύδων 
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néral de la Grèce, les deux premières ne réunissent 
pas même la richesse d'un particulier d'une fortune 
médiocre ; et Délos seroit entièrement déserte, si les 
Athéniens n’y envoyoient du monde tous les ans pour 
la garde du temple; car on n’y trouve pas un seul 
Délien. Il ne reste plus de Babylone , que les murs et 
le temple de Bélus; de Babylone, cette ville la plus 
grande que. le soleil ait jamais éclairée. Tirynthe 
aussi n’a plus que ses murailles. Le destin a réduit 
toutes ces villes à rien, tandis que celles qui ont été 
fondées par Alexandre en Egypte, et par Séleucus sur 
les bords de l'Oronte , quoique nouvelles et bâties d'hier, 
pour ainsi dire, sont arrivées au plus haut degré de 
puissance et de prospérité , parce que la fortune 
leur a été favorable. Elle ἃ montré, dans ce que jé 
vais rapporter, une force bien plus grande encore et 
bien plus étonnante, que. dans l'élévation ou l'abais- 
sement de quelques villes. Il y avoit, à peu de dis- 
tance de Lemnos, l'ile de Chrysé, où Philoctète eut le 
malheur d'être mordu par un serpent; les flots l’ont 
entièrement couverte, elle s'est enfoncée et a disparu 
dans les abymes, tandis qu’une autre île nommée 
Hiéra, qui n’existoit pas auparavant, est sortie du 
sein de la mer. C'est ainsi que toutes les choses 
bumaines ne subsistent que pour un temps et u’ont 


rien de durable. ; 
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| CHAPITRE XXXIV. 


Monaments hors de Mégalopolis, vers la Messénie. Temple 
des déesses appelées Manies. Tombeau du Dactyle. Fureur 
᾿ ,d'Oreste. Nymphas et Hermæum. 


Ex allant de Mégalopolis dans la Messénie, et à 
sept stades tout au plus de la ville, vous trouvez à 
gauche du chemin, un temple dédié à des déesses à 
qui on donne le nom de Manies, ainsi qu'à tout le 
canton qui entoure le temple; je crois que c'est 
un surnom qu'on donne aux Euménides; car on 
assure que ce fut là qu'Oreste devint furieux après le 
meurtre de sa mère. Il y a tout auprès du temple 
un petit tertre de terre, qui est couvert d'une pierre 
taillée en forme de doigt; on nomme ce tertre letom- 


beau du Dactyle (doigt); on prétend qu'Oreste ayant 
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Μνημεῖα ἐκ Μεγάλης πόλεως ἐς Μεσσηνίαν. Μανίων ϑεῶν 
ναός. Δαχτύλον μνημεῖον. Ορέςον μανία. Νυμφὰς καὶ 
Ἑρμαῖον. | 


: \ 
Ex δὲ Μεγάλης πόλεως ἰόντι ἐς Μεσσηνίαν, καὶ 
sradious μᾶλις“α προελθόντι ἑπτὰ, ἔς"ιν ἐν ἀρις-ερᾷ 
τῆς λεωφόρου ϑεῶν ἱερόν" χαλοῦσι. δὲ καὶ αὑτὰς τὰς 
ϑεὰς καὶ τὴν χώραν τὰν περὶ τὸ ἱερὸν Μανίας" δοκεῖν 
δέ μοι, ϑεῶν τῶν Εὐμενίδων ἐς-ὶν ἐπίκλησις, χαὲ Opé- 
env ἐπὶ τῷ φόνῳ τῆς μητρός φασιν αὐτόθι μανῆναι. 
Οὐ πόῤῥω δὲ τοῦ ἱεροῦ γῆς χῶμά ἐςτιν où μέγα, Ent 
θημα ἔχον λίθον πεποιημένον δάχτυλον, καὶ δὴ καὶ 
ὄνομα τῷ χώματί êçt Δακτύλον μνῆμα᾽ ἐνταῦθα 
ἔχφρονα Ορέξτην γενόμενον λέγουσιν ἕνα τῆς ἑτέρας 

“- ω 3 - , / / 2 Η͂ 

τῶν χειρῶν ἀποφαγεῖν δάχτυλον. Τούτω δέ égriv ἔτε- 
ρον συνεχὲς χωρίον ἄκη χαλούμενον, ὅτι ἐγένετο ἐν 
αὐτῷ τῆς νέσου τῷ Ορές-η τὰ para πεποίηται δὲ 
Εὐμενίσι καὶ αὐτόθι ἱερόν. Ταύτας τὰς ϑεὰς, ἡνίκα 
τὸν Opénv ἔκφρονα ἔμελλον ποιήσειν, φασὶν αὐτῷ 
φανῆναι μελαίνας" ὡς δὲ ἀπέφαγε τὸν δάκτυλον, τὰς 
ai T = e N τ ᾿ 3 
δὲ αὐθις δοκεῖν οἱ λευκὰς εἶναι, καὶ αὐτὸν σωφρο- 
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γῆσαί τε ἐπὶ τῇ ϑέᾳ, καὶ οὕτω ταῖς μὲν ἐνήγισεν 
ἀποτρέπων τὸ μήνιμα αὐτῶν, ταῖς δὲ ἔθυσε ταῖς 
λευκαῖς" ὁμοῦ δὲ αὐταῖς καὶ Χάρισι ϑύειν νομίζουσι. 
Πρὸς δὲ τῷ χωρίῳ τοῖς Αχεσιν ἕτερόν ἐςιν voue 
ζόμενον ἱερὸν 1, ὅτι ὁρέςης ἐνταῦθα ἐχείρατο τὴν 
χόμην, ἐπειὸς ἐντὸς ἐγένετο αὐτοῦ. Πελοποννησίων δὲ 
οἱ τὰ ἀρχαῖα μνημονεύοντες, πρότερα τῷ ὁρέςη τὰ 
ἐν ἀρχαδίᾳ γενέσθαι φασὶν ὑπὸ Ἐριννύων τῶν Κλυ- 
ταιμνήςτρας, ἣ ἐν ἀρείῳ πάγῳ τὴν κρίσιν, καὶ αὐτῷ 
κατήγορον οὐ Τυνδάρεων ? ( περιεῖναι γὰρ οὐκέτι ἐκεῖ- 
νον ) Περίλαον δὲ ἐπιςτῆναι δίχην ἐπὶ τῷ αἵματι τῆς 
μητέρος αἰτοῦντα, ἅτε ἀνεψιὸν τῆς Κλυταιμνήςτρας" 
ἰκαρίου γὰρ παῖδα εἶναι Περίλαον, γενέσθαι δὲ ὕς-ε- 
ρον καὶ ϑυγατέρας τῷ ἰχαρίω. ἔχ Μανίων 5 δὲ δὲς 
ἐπὶ τὸν Αλφειὸν, ὁπόσον πέντε ς-αδίων καὶ δέκα" 
κατὰ τοῦτο Γαθεάτος ποταμὸς ἐκδίδωσιν ἐς τὸν Αλ--: 





φειόν" ἐς δὲ τὸν Ταθεάταν πρότερον ἔτι κάτεισιν ὃ 
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blanches, et qu'à cette vue il rentra dans son bon 
sens; en conséquence il leur sacrifia sous la pre- 
mière forme suivant les rites usités pour les divi- 
nités infernales, afin d’appaiser leur colère ; il leur 
sacrifia sous la seconde, comme à des divinités cé- 
lestes; on est dans l'usage de sacrifier aux Graces 
conjointement avec ces dernières. Il y a auprès d'Acé 
un -autre endroit nommé Curium, parce qu'Oreste 
s'y coupa les cheveux, lorsqu'il eut recouvré son bon 
sens. Ceux ‘des Péloponnésiens qui connoissent les 
antiquités de cette contrée, disent que ce qu'Oreste 
éprouva dans l'Arcadie de la part des furies à cause 
du meurtre de Clytemnestre, précéda le jugement 
qu'il subit devant l’Aréopage ; et qu'il eut pour 
accusateur, non Tyndarée, car il ne vivoit plus, 
mais Périlaüs qui poursuivoit, comme cousin de Cly- 
temnestre, la vengeance de sa mort; Périlaüs en 
effet étoit fils d’Icarius qui n'avoit eu des filles que 
plus tard. Il y a environ quinze stades de Manies 
à l’Alphée , vers l'endroit où il se jette dans le fleuve 
Gathéate déjà grossi par les eaux du Carnion, qui 
prend sa source dans l'Ægytide, au-dessous du 
temple d’'Apollon Céréate; le Gathéate prend la 
sienne à Gathées dans la Cromitide. Cette dernière 
contrée est à environ quarante stades au-dessus de 
l'Alphée, à peine y voit-on encore quelques vestiges 
de La ville de Cromes. Ily a vingt stades de Cromes 
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à Nymphas; c'est un endroit couvert d'arbres et 
très-bien arrosé; on compte vingt stades de là à Her- 
miæum où sont les limites entre les Messéniens εἰ 
les Mégalopolitains ; on y voit un Mercure sur ‘une 
colonne. 


caariree XXXV. 


Hermeum. Statue d'Hercules. Bélémine. Ruines des villes de 
Tricolones et de Zætie. Tombeau de Callisto. Temple de 
Diane, Calliste. 


La route dont je viens de parler conduit à Mes- 
sène; il y en a une autre qui va de Mégalopolis à 
Carnasium, dans le pays des Messéniens; en pre- 
nant cette dernière vous trouvez d'abord l’Alphée à 
l'endroit où il reçoit le Malus et le Syrus qui se 
sont réunis auparavant ; de là vous marchez pendant 
environ trente stades, ayant le Malus à votre droite; 
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nai δένδρων ἀνάπλεώς ἐς ιν ἡ Νυμφάς. Καὶ ἀπ᾽ αὐτῆς 
ς ἄδια εἴκοσί ἐς ιν ἐπὶ τὸ Ἑρμαῖον » ἐς ὃ Μεσσηνίοις 
καὶ Μεγαλοπολίταις εἰσὶν ὅροι πεποίηται δὲ αὑτόθι 
καὶ Ἑρμῆς ἐπὶ in. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΛΕ. 


Ἑρμαῖον. Ἡρακλέους ξόανον. Βελεμίνα. Τρικολώνων καὶ 
Ζοιτίας πόλεων ἐρείπια. Καλλιςοῦς τάφος. ἀρτέμιδος 
Καλλίςης ἱερόν. 


Αὐτη μὲν ἐπὶ Μεσσήνην, ἑτέρα δὲ ἐκ Μεγάλης πέ- 
λεως ἐπὶ Καρνάσιον ἀγεῖ τὸ Μεσσηνίων: καὶ ταύτῃ 
πρῶτα μέν σε ὁ Ἀλφειὸς ἐκδέξεται, χαθότι χαὶ Μαλοῦς 
χαὶ ὁ Σῦρος ἐς αἱ τὸν χατέρχονται προαναχοινωσά- 
μενοι τὸ ῥεῦμα. Αὐτόθεν δὲ ἔχων τὸν Μαλοῦντα ἐν 
δεξιᾶ, μετὰ ς-αδίους ὡς τριάκοντα μεταδήσηῃ τε αὐὖ- 
τὸν καὶ ἀναδήσῃ δὶ ὁδοῦ προσαντες-“ἔρα 1 ἐς χωρίον 
χαλούμενον Φαιδρίαν. Φαιδρίου δὲ ὡς πέντε ἀπέχει καὶ 
δέκα ς.αδίους κατὰ Δέσποιναν ὀνομαζόμενον Ἑρμαῖον" 
ὅροι πρὸς Μεγαλοπολίτας Μεσσηνίων καὶ οὗτοι, χαὶ 
ἀγάλματα οὗ μεγάλα Δεσποίνης τε καὶ Δήμητρος" ἔς 
δὲ καὶ Ἑρμοῦ, πεποίηται δὲ χαὶ Ηρανλέους" δοκεῖν δέ 
μοι καὶ τὸ ὑπὸ Δαιδάλου ποιηθὲν τῷ Ηρακλεῖ ξόανον 


3 Πρόσαντις πέρας. 
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ἐν μεθορίῳ τῆς Μεσσηνίας χαὶ ᾿Αρκάδων » ἐνταῦθα 
εἰς-όκει. ἢ δὲ εἰς Λακεδαίμονα ἐκ Μεγάλης πόλεως 
ἐδὰς, ésè μὲν τὸν ἀλφειὸν, cad τριάχονταά etc 
ἀπὸ τοῦδε παρὰ ποταμὸν ἐδεύσεις Θειοῦντα, ( κάτεια 
δὲ καὶ ὁ Θειοῦς οὗτος ἐς τὸν Ἀλφειόν ÿ ἀπολιπὼν οἷν 
τὸν Θειοῦντα ἐν ἀριςτερᾷ, ς"αδίους ἀπὸ τοῦ Αλφειοῦ 
τεσσαράκοντα ἥξεις pale ἐς Φαλαισίας. ἀπέχουσι 
' δὲ αἱ Φαλαισίαι çadlous εἴκοσι τοῦ ἑρμαῖου τοῦ χατὰ 
Βελεμίναν.. Λέγουσι μὲν δὲ οἱ ἀρκάδις, τὸν Βελεμί- 


4 + DNS » D 
νὰν τῆς σφετέρας OUTAY τὸ ὁ χαῖον ἀποτεμέσθαι 





Λακεδαιμονίους" λέγειν δὲ οὐχ εἰχότα ἐφαίνοντό μοι, 
καὶ ἄλλων εἵνεκα, καὶ μάλιςτα, ὅτε μοι ὀυχοῦσι 
Θηβαῖοι μηδὲ τοῦτο ἠλασσωμένους περιϊδεῖν τοὺς Âg- 
χάϑας, εἴ σφισιν ἔσεσθαι σὺν τῷ, δικαίῳ τὸ ἐπανόρ- 
θωμα ἔμελλεν. Εἰσὶ δὲ ἐκ Μεγάλης πόλεως καὶ ἐς τὰ 
χωρία ὁδοὶ τὰ ἐντὸς ἀρκαϑίας, εἰς Μεθύδριον ἐδδο-- 
μήκοντα ς-ἄδιοι καὶ ἑκατόν. Τρισὶ ϑὲ ἀπὸ Μεγάλης 

2 Cr se ΒΥ 5 τ“... 
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Messénie et de l’Arcadie, étoit dans cet endroit. 
Pour aller de Mégalopolis à Lacédæmone , vous 
avez d'abord trente stades de chemin jusqu'à l'AI- 
phée ; après l'avoir traversé vous suivez pendant 
quelque temps le Thius, fleuve qui se jette aussi 
dans l’Alphée. Le laissant ensuite à gauche, vous 
arrivez à Phalæsies qui est à quarante stades tout 
au plus de l'Alphée, et à vingt stades de l'Hermæum 
près de Bélémine. Les Arcadiens prétendent que Bélé- 
mine faisoit anciennement partie de leur territoire, 
et qu'elle leur fut enlevée par les Lacédæmoniens; 
ce qu’ils disent ne me paroît pas croyable pour 
plusieurs raisons, mais principalement parce que les 
Thébains n'auroient pas manqué de faire rendre ce 
territoire aux Arcadiens, s'ils avoient cru que leurs 
prétentions eussent le moindre fondement. Il y ἃ 
plusieurs routes qui conduisent de Mégalopolis dans 
d’autres endroits de l’intérieur de l’Arcadie; on compte 
cent soixante et dix stades de cette ville à Méthy- 
drium; vous trouvez d’abord sur la route, à treize 
stades de Mégalopolis, un endroit nommé Scia où 
se voient les ruines du temple de Diane Sciaditide 
qui avoit été érigé, à ce qu'on dit, par le tyran 
Aristodème; dix stades plus loin, vous trouvez quel- 
ques restes peu considérables de la ville de Charisies ; 
et il y a dix autres stades de Charisies à Tricolones, 
qui étoit autrefois une ville. On y vit encore main- 
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tenant sur une colline un temple de Neptune avec 
sa statue de forme carrée; ce temple est entouré 
d'un bois. Ces villes avoient été fondées par des (ὦ 
de Lycaon. Zætie est à environ quinze stades de 
Tricolones, non pas en droite ligne, mais en prenant 
à gauche; elle avoit été fondée par Zæœtéus, fils de 
‘Tricolonus; Paroréus, le plus jeune des fils de Tri- 
colonus, avoit fondé Paroria à dix stades de Zætie; 
ces deux villes étoient aussi désertes de mon temps. 
HN ÿ a cependant encore à Zætie un temple de Cérès 
et un temple de Diane. On trouve aussi les ruines 
de plusieurs autres villes, comme de Thyrée qui est 
quinze stades plôs loin que Paroria, et d'Hypsunte , si- 
tuée sur une montagne du même nom, qui s'élève 
au-dessus d'une plaine. Tout le pays entre Thyrée et 
Hypsunte est montueux et rempli de bêtes féroces. J'ai 
déjà dit que Thyræus et Hypsus étoient fils de Lycaon. 
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χαὶ ἐς ἡμᾶς ἔτι ἐπὶ λόφον Ποσειδῶνος ἱερὸν, καὶ 
ἄγαλμα τετράγωνον, nai δένδρων περὶ τὸ ἱερόν ἐς ιν 
ἄλσος" ταύταις ' μὲν δὲ οἱ Λυχάονος παῖδες ἐγένοντο 
οἰκις αἱ. Ζοιτίαν δὲ ἀπωτέρω μὲν Τρικολώνων πέντε 
που καὶ δέκα ς-αδίοις, χειμένην δὲ οὐ nat εὐθὺ, 
ἀλλ’ ἐκ Τριχολώνων ἐς ἀρις-ερὰν, Ζοιτέα οἰκίσαι 5 
τὸν Τριχολώνου λέγουσι. Μαρωρεὺς δὲ d νεώτερος 
Τρικολώνον τῶν παίδων, Παρωρίαν rai οὗτος ἔκτισεν, 
ἀπέχονταν Ζοιτίας cadicus δέκα: ἔρημοι δὲ χαὶ ἐς 
ἐμὲ ἧσαν ἀμφότεραι. Μένει δὲ ἐν Ζοιτίᾳ Δήμητρος 
ναὲς χαὶ Ἀρτέμιδος » οἱ χαὶ ἐς ἐμὲ ἦσαν. Ἐρείπια 5 δὲ 
πόλεων καὶ ἀλλα᾽ Θυραίου μὲν ς-αδίους πέντε ἀπω- 
τέρω Παρωρίας καὶ δέκα" τὰ δὲ Ὑψοῦντός ἐςτιν ἐν 
ὄρει χειμένω μὲν ὑπὲρ τοῦ πεδίον, καλουμένῳ δὲ 
Ὑψοῦντι: ἡ δὲ Θυραίον τε χαὶ Ὑψοῦντος μεταξὺ 
ὀρεινὴ πᾶσά ἐςτι καὶ ϑηριώδης" Λυχάονος δὲ εἶναι 
Θυραῖόν τε χαὲ Ὑψοῦντα, πρϑεδήλωσεν ἡμῖν ὅ λόγος. 
Τρικολώνων δέ ἐφξτιν ἐν δεξιᾷ πρῶτα μὲν ἀνάντης 
ὁδὸς ἐπὶ πηγὲν καλουμένην 4 Κρουνούς" ς-αδίους δὲ 
ὡς τριάχοντα χκαταθάντι ἐκ Κρουνῶν, τάφος ci 
Καλλις-οῦς, χῶμα γῆς ὑψηλὸν, δένδρα ἔχον 5 πολλὰ 
μὲν τῶν ἀκάρπων, πολλὰ δὲ καὶ ἥμερα ἐπὶ δὲ ἄκρῳ 
τῷ χώματι ἱερόν ἐςτιν Ἀρτέμιδος ἐπίκλησιν Καλλίς-ης" 

1 Ταύτης. Ξ3.Οἰκῆσαι. 3 Îo. ἐς ἐμὲ ἧσαν ἐρείπια. Ἐρεέπια. 


4 Καλουμένου. 5 Ἔχων. 
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δοχεῖν δέ μοι καὶ Πάμφως μαθών τι παρὰ Ἀρκάδων, 
πρῶτος ἄρτεμιν ἐν «τοῖς ἔπεσιν ὠνόματε Καλλέςτην. 
Σταϑίους δὲ αὐτόθεν μὲν πέντε καὶ εἴκοσι, Τρικολ΄» 
νὼν δὲ ἑκατὸν τοὺς σύμπαντας ἀπέχουσα ἐπί γε τοῦ 
Ἑλίσσοντος, χατὰ δὲ τὴν εὐθεῖαν Μεθυϑρίου ᾿( αὕτη 
γὰρ δὴ ἐκ Τρικολώνων ἔτι λείπεται ) ἀνεμῶσά τέ ἐςι 
χωρίον, καὶ ὄρος Φάλανθον, ἐν αὐτῷ δὲ ἐρείπιά ἐξι 
Φαλάνθου πόλεως" ἀγελάου δὲ τοῦ Στυμφήλου παῖδα 
εἶναι τὸν Φάλανθον λέγουσιν. ἵ πὸ τούτου δὲ πεδίον τέ 
ἐςξι Πόλου : καλούμενον, χαὶ μετ᾽ αὐτὸ Σχοινοῦς, ἀπὸ 
ἀνδρὸς Βοιωτοῦ Σχοινέως ἔχον τὴν κλῆσιν. Εἰ δὲ δ 
“Σχοινεὺς ἀπεδήμησεν οὗτος παρὰ τοὺς Âpaddas , 
εἶεν ἂν καὶ οἱ τῆς Ἀταλάντης δρόμοι σύνεγγυς τῷ 
Σχοινοῦντι ὄντες, οἱ ἀπὸ τῆς τούτου ϑυγατρὸς τὸ 
ὄνομα εἰληφότες" ἑξῆς δέ ἐξτιν ( ἐμοὶ δοχεῖ ) καλούμε- 
νον, χαὶ τοῖς πᾶσιν ἀρχαδίαν εἶναι τὲν χώραν φασὶν 
ἐνταῦθα. 
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qui a le premier donné dans ses vers le surnom de 
Calliste à Diane, avoit appris ce surnom des Arca- 
diens. À quinze stades de là, et cent stades en tout 
de Tricolones , sur le fleuve Hélisson, et sur la route 
la plus directe de Méthydrium, la seule ville du 
territoire de Tricolones qui se soit conservée jusqu'à 
présent, vous trouvez l'endroit nommé Anémosa , et 
le mont Phalanthus sur lequel sont les ruines d'une 
ville du même nom; Phalanthus, son” fondateur, 
étoit, à ce qu'on dit, fils d'Agélaüs, fils de Stym- 
phélus. Il Υ a au-dessous de cette montagne une 
plaine qui porte le nom de Polus, et ensuite Schæ- 
nunte qui a pris son nom de Schœnée, Bæotien; si 
ce Schæœnée est réellement venu demeurer dans l’Ar- 
cadie, l'endroit auprès de Schænunte, nommé la car- 
rière d'Atalante, pourroit bien avoir pris son nom 
de la fille de Schœænée, mais, à mon avis, ce fut 
dans un temps postérieur, 


“ 
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᾿εθύδριον πόλις καὶ τὰ ἐν αὐτῇ μνημεῖα. Θαυμάσιον ὄρος. 
Ἀγαθοῦ ϑεοῦ ναός. Βορέως τοῦ ἀνέμου τέμενος. Μνημεῖα 
ἐν τῷ Μαιναλίῳ ὄρει. Λόφος καὶ πόλις Ακακήσιον χαὶ 
Ἑρμοῦ ἄγαλμα. 


δὸ πὸ τούτου δὲ ἐς μνήμην οὐδὲν ἄλλο » ὅτι μὴν ᾿ 
ἡκὸ τὸ Μεθύδριον λείπεται: ὁδὸς δὲ ἐχ Τρικολώνων 

αὑτὸ ς-αδίων τριῶν δέοντες τεσσαράκοντα καὶ 
ατόν. ὠνομάσθη μὲν δὴ Μεθύδριον, ὅτι χολωνός 
τ ὑψηλὸς, Μαλοιτᾶ τε ποταμοῦ καὶ Μυλάόντος 
ἰέσος, ἐφ᾽ D τὴν πόλιν ὁ Ορχομενὸς ᾧχιζε. Πρὶν δὲ 
" συντελεῖν ἐς τὸ Μεγαλοπολιτιχὸν, γεγόνασι καὶ 
{εθυδριεῦσιν ἀνδράσιν Ολυμπιονῖχκαι. Εςτ δὲ ἐν Μεθυ- 
pi Ποσειδῶνός τε Inriou vais, οὗτος μὲν ἐπὶ τῷ 
Τυλάοντί éçu τὸ δὲ ὄρος τὸ Θαυμάσιον χαλούμενον 
εἶται μὲν ὑπὲρ τὸν ποταμὸν τὸν Μολοττόν. Ἐθέλουσι 
ὰ οἱ Μεθυδριεῖς, τὴν Ῥέαν, ἡνίκα τὸν Δία εἶχεν ἐν 
ἢ γας-ρὶ, ἐς τοῦτο ἀφικέσθαι τὸ ὄρος, παρασκενά-- 
τασθαι δὲ αὐτῇ καὶ βοήθειαν, ἣν ὁ Κρόνος ἐπ’ αὐτὴν 
γι, τόν τε ὀπλάδαμον καὶ ἄλλους, ὅσοι περὲ ἐχεῖνον 
σαν Γίγαντες" καὶ τεῦ μὲν συγχωροῦσιν αὑτὲν 
y μοίρᾳ τινὶ τοῦ Λυχαίου" τὴν δὲ ἐς τὸν Κρόνον ἀπά- 
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Μεθύδριον πόλις καὶ τὰ ἐν αὑτῇ μνημεῖα. Θαυμάσιον ὄρος. 
Ἀγαθοῦ ϑεοῦ ναός. Βορέως τοῦ ἀνέμου τέμενος. Μινημεῖα 
ἐν τῷ Μαιναλίῳ ὄρει. Λόφος καὶ πόλις Ἀκακήσιον χαὶ 


Ἑρμοῦ ἄγαλμα. 


Τὸ ὠπὸ τούτου δὲ ἐς μνήμην οὐδὲν ἄλλο, ἔτι μὴν 
αὑτὸ τὸ Μεθύδριον λείπεται" ἑδὲς δὲ ἐκ Τρικολώνων 
ἐς αὑτὸ ς-αδίων τριῶν δέοντες τεσσαράκοντα καὶ 
ἑχατόν. ὠνομάσθη μὲν δὴ Μεθύδριον y ὅτι χολωνός. 
ἐςιν ὑψηλὸς, Μαλοιτᾶ τε ποταμοῦ χαὶ Μυλάοντος 
μέσος, ἐφ᾽ ὦ τὴν πόλι ὁ Ὀρχομενὸς ᾧκιζε. Πρὶν δὲ 
ἢ συντελεῖν ἐς τὸ Μεγαλοπολιτικὸν, γεγόνασι xai 
Μεθυδριεῦσιν ἀνδράσιν Ολυμπιονῖκαι. Éçe δὲ ἐν Μεθυ- 
δρίῳ Ποσειδῶνός τε ἱππίου ναὸς, οὗτος μὲν ἐπὶ τῷ 
Μυλαοντί éçu τὸ δὲ ὄρος τὸ Θαυμάσιον καλούμενον 
χεῖται μὲν ὑπὲρ τὸν ποταμὸν τὸν Μολοττόν. Ἐθέλουσι 
δὲ οἱ Μεθυδριεῖς, τὴν Ῥέαν, ἡνίκα τὸν Δία εἶχεν ἐν 
τῇ γαςρὶ, ἐς τοῦτο ἀφικέσθαι τὸ ὄρος, παρασκενά-- 
σασθαι δὲ αὑτῇ καὶ βοήθειαν, ἣν ὁ Κρόνος ἐπ’ αὑτὴν 
ἴοι, τόν τε Ὀπλάδϑαμον χαὶ ἄλλους, ὅσοι περὲ ἐχεῖνον 
ἧσαν Γίγαντες" χαὶ τεϑϑ μὲν συγχωροῦσιν αὐτὴν 
ἐν μοίρᾳ τινὶ τοῦ Λυκαίου" τὴν δὲ ἐς τὸν Κρόνον ἀπά- 
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τὴν nai ἀντὶ τοῦ παιδὸς τὴν λεγομένην ὑπὸ Ελλήνων 
ἀντίδοσιν τοῦ λίθου γενέσθαι φασὶν ἐνταῦθα. Éct à 
πρὸς τῇ κορυφῇ τοῦ ὄρους σπήλαιον τῆς ῥέας, κα 
ἐς αὐτὸ ὅτι μὴ γυναιξὶ μόναις ἱεραῖς τῆς ϑεοῦ, dv 
θρώπων δὲ οὐδενὶ ἐσελθεῖν gt τῶν ἄλλων. Μεθυδρίου 
MN ὡς τριάκοντα ἀπέχει cadlous Νυμφασία πηγή: 
τοσοῦτοι δὲ ἀπὸ Νυμφασίας ἕτεροι πρὸς τοὺς Μεγα- 
τλοπολιτῶν εἰσι καὶ ὀρχομενίων τε χοινοὺς καὶ Καφυα- 
τῶν ὅρους. Μεγαλοπολίταις δὲ διὰ τῶν ἐπὶ τὸ ἕλος 
ὀνομαζομένων πυλῶν, διὰ τούτων ὁδὸς ἐσιοῦσιν ἐς 
Μαίναλον παρὰ τὸν ποταμὸν τὸν ἐλίσσοντα ἔς-ι" τῆς 
δὲ ὁδοῦ ! ἐς ἀρις-ερὰ ἀγαθοῦ ϑεοῦ ναός" εἰ δὲ ἄγα- 
θῶν οἱ ϑεοὶ δοτῆρές εἰσιν. ἀνθρώποις, Ζεὺς δὲ ὕπατος 
ϑεῶν dv, ἑπομένως ἂν τιῷ τῷ λόγῳ τὰν ἐπίκλησιν 
παύτην Διὸς τεκμαίροιτο εἶναι. Προελθόντι δὲ οὐ πολὺ, 
ἔςι μὲν γᾶς χῶμα ἀρις-οδήμον τάφος, ὃν οὐδὲ τυραν-- 
νοῦντα ἀφείλοντο μὲ ἐπονομάσαι χρης-όν" ἔςιι δὲ Αθη-- 
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lui donna une pierre au lieu de son enfant, commé 
le disent les Grecs. Vers le sommet de la montagne 
est la caverne de Rhéa; il n’est permis à persouné 
d'y entrer, excepté aux femmes attachées comme 
prêtresses au service de la déesse. La fontaine Nym- 
phasia est à environ trente stades de Methydrium, 
et on compte trente autres stades de Nymphasia aut 
limites communes entre les Mégalopolitains, les Or- 
choméniens et les Caphyates. En sortant de Méga- 
lopolis par la porte nommée la porte d'Hélés, vous 
trouvez le long du fleuve Hélisson un chemin qui 
vous conduit à Mænale ; on voit à gauche de ce 
chemin un temple dédié à Agathos Thcos ( le dieu 
bon ); si c'est aux dieux que les hommes doivent 
tous les biens dont ils jouissent, et si Jupiter est le 
souverain des dieux, il paroît naturel de conjecturer 
que c'est à lui qu'on a donné ce surnom. En avan- 
çant un peu , vous trouvez un tertre de tèrre, 
c'est le tombeau d'Aristodème, qui, tout tyran qu'il 
étoit, n’en fut pas moins surnommé le Juste. Vous 
voyez ensuite le temple de Minerve surnommée Ma- ἢ 
chanitès, parce que c'est de cette déesse que vien- 
nent tous les projets et toutes les inventions. On a 
consacré à doite du chemin, une enceinte au dieu 
Borée ; les Mégalapolitains lui offrent des sacrifices 
tous les ans, et lui rendent des honneurs aussi grands 
qu'à quelque autre divinité que ce soit, parce quil 
fut leur sauveur, lorsque leur ville fut assiégée par 
Agis et les Lacédæmoniens. Vous trouvez ensuite 
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Αμφιαράου πατρὸς μνῆμα ἐςιν, εἴ γε δὴ ἐπέλαθεν 
αὐτὸν τὸ χρεὼν ἐν Ἀρκαδίᾳ, xai μὴ τῆς ἐπὶ Λαο- 
μέδοντα Ἡραχλεῖ ςρατείας μετασχόντα. Μετὰ τοῦτό 
ἐξι Δήμητρος καλουμένης ἐν Ἐλει ναός τε: χαὶ ἄλσος, 
coûte ς-αὐους πέντε ἀπωτέρω τῆς πόλεως" γυναιξὶ 
δὲ ἐς αὐτὸ ἔσοδός ct μόναις" τριάκοντα δέ ἐς ιν 
ἀπωτέρω ς-αδίοις Παλίσκιος ὀνομαζομένη χώρα. Ex 
Παλισκίου δὲ ἀφιέντι ἐν ἀρις-ερᾷ τὸν ἔλαφον ὄντα 
» »/ 3 , “ » , . 
οὐχ ἀένναον, χαὶ προελθόντι ἔσον εἴχοσι τ-αδίους, 
ἀλλα τε ἐρείπια Περαιθέων ', καὶ ἱερὸν λείπεται Πανός. 
4 #9, “" . 
Ἣν δὴ τὸν χειμάῤῥουν διαδῇς, κατευθὺ πέντε μὲν 
radios καὶ δέκα ἀπωτέρω τοῦ ποταμοῦ πεδίον Est, 
διελθόντι δὲ τοῦτο, ὄρος ὁμώνυμον 'τῷ πεδίῳ τὸ 
Μαινάλιον. Τοῦ δὲ ὄρους ὑπὸ τοῖς καταλίγουσι πόλεως 
- , s ὁ / CS | * 9 , 2 
σημεῖα Λνχόας καὶ Ἀρτέμιδος ἱερὸν, καὶ ἀγαλμά ἐς τ 
χαλκοῦν Λυχοάτιδος. Ev δὲ τοῖς κατὰ μεσημέόρίαν 
τοῦ ὄρους Σουμητία œutsro. Εν τούτῳ δέ εἰσι τῷ ὄρει 
καὶ αἱ καλούμεναι Τρίοδοι, καὶ τὰ ὀς.- ἃ Ἀρκάδος τοῦ 
Καλλις-οῦς ἀνείλοντο ἐντεῦθεν χατὰ τὸ ἐχ Δελφῶν 
4 € “ ’ 4 9 » w 
μάντευμα οἱ Μαντινεῖς. Λείπεται δὲ καὶ αὐτῆς ξἔτι 
, “"“Ἅ « v “- 4 , 
ἐρείπια Μαινάλου, ναοῦ τε σημεῖα Ἀθηνᾶς, καὶ ς δῖον 
ἐς ἀθλητῶν ἀγῶνα, καὶ τὸ ἕτερον αὑτῶν ἐς ἵππων 
δρόμον. Τὸ δὲ ὄρος τὸ Μαινάλιον ἱερὸν μάλις“α εἶναι 
\ 3 / # ς ᾿ 3 A , }7ἢ 
Πανὸς ὀνομάζουσιν 2, ὡςτε οἱ περὶ αὐτὸ AU ἐπαᾶ- 


ξ Περᾳιθέως. 2 ἴσ, νομίξουσιν. 
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χροᾶσθαι συρίζοντος τοῦ Πανὲς λέγουτι. Τοῦ δὲ τῆς 
ἐξ λεσποίνης ἑεροῦ χαὶ Μεγαλοπολιτῶν τοῦ ἄςτεος ς-ἄδια 
τεσσαράκοντα μεταξύ εἰσιν, ἥμισυ μὲν τῆς da 
πρὸς τοῦ Ἀλφειοῦ τὸ ῥεῦμα διαθάντων. Μετὰ δὲ δύ 
ἀπὸ τοῦ Ἀλφειοῦ gadous Μακχαρέων ἐςεὶν ἐρείπια 
αὐτόθεν δὲ ἐς ἐρείπια ἄλλα τὰ Δασέων ἑπτά εἰσι 
ςάδιοι' τοσοῦτοι δὲ ἐκ Δασέων πρὸς τὸν ᾿Ακαχύήσιον 
ὀνομαζόμενον λόφον" ὑπὸ τούτῳ δὲ τῷ λόφῳ πόλις τε 
ἦν ἁκακήσιον, Ἑρμοῦ τε ἀκαχησίου λίθου πεποτημέ- 
νον ἄγαλμα καὶ ἐς ἡμᾶς ἐςτιν ἐπὶ τοῦ λέφον" τρα- 
φῆναι δὲ Ἑρμῆν παῖδα αὐτόθι, καὶ ἄχακον τὸν Λυ- 
χάονος γενέσθαι οἱ τροφέα, ᾿Αρκάδων ἐςτὶν ἐς αὐτὸν 
λόγος. Διάφορα δὲ τούτοις Θηθαῖοι, καὶ αὖϑις οὐχ, 
ὁμολογοῦντα τοῖς Θηδαΐων Ταναγραῖοι λέγουσιν. 


κεφάλαιον AZ. 
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tendu jouer du chalumeau. 1] y a quarante stades 
de distance de Mégalopolis au temple de Despæné, 
et on traverse l’Alphée à la moitié du chemin; à 
deux stades de l'Alphée vous trouvez les ruines de 
Macarées ; et à sept stades de là, d'autres ruines qui 
sont celles de Dasées ;.jl y en a autant de Dasées 
à la colline Acacésium au bas de laquelle étoit jadis 
la ville de ce nom; on voit encore maintenant sur 
Ja colline une statue en marbre de Mercure Aca- 
césius. D'après la tradition des Arcadiens, c'est là que 
Mercure fut nourri dans son enfance par Acacus, fils de 
Lycaon.” Les Thébains ne sont pas d'acord à cet 
égard avec les Arcadiens, et les Tanagræens ne le 
sont pas davantage avec les Thébains: 


CHAPITRE XX X VII. 


Monuments autour du Temple de Despœné. Statues de Despæné 
et de Cérès. Anytus et les Titans. Miroir. Mégare. Despœné. 
Temple de Pan. Pan et Erato. 


Le temple de Despœné est à quatre stades d'Aca- 
césium. Vous trouvez d’abord celui de Diane Hégé- 
moné, sa statue est en bronze, elle tient des flam- 
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ἔχον ads" ποδῶν ἕξ εἰναι μάλις-α αὑτὸ εἰκάζομεν. 
Ἐντεῦθεν δὲ ἐς τὸν ἱερὸν - περίδολον τῆς Δεσποίνης 
ἐστὶν εἴσοδος" ἰόντων δὲ Emi τὸν ναὸν, co τέ ἐς ιν 
ἐν δεξιᾶ, καὶ ἐν τῷ τοίχῳ λίθου λευκοῦ τύποι πεποιη-- 
μένοι xai τῷ μέν εἰσιν εἰργασμέναι Μοῖραι, xai 
Ζεὺς ἐπίκλησιν Μοιραγέτης, δευτέρῳ δὲ H βαχλῆς, 
τρίποδα Απόλλωνα ἀφαιρούμενος" ὁποῖα δὲ ἐς αὐτοὺς 
ἐπυνθανόμην γινέσθαι, δηλώσω χαὶ τοῦτο, ἣν ἐς 
τοῦ Φωχικοῦ λόγου τὰ ἔχοντα ἐς Δελφοὺς ἀφικώμεθα. 
Εν δὲ τῇ ς.ο τῇ παρὰ τῇ Δεσποίνη μεταξὺ τῶν τύπων 
τῶν χατειλεγμένων πινάχιόν ct γεγραμμένα ἔχον τὰ 
ἐς τὴν τελετήν. Νύμφαι δέ εἰσι mai Πᾶνες ἐπὶ [τρίτῳ] 
τῶν τύπων, ἐπὲ δὲ τῷ τετάρτω Πολύβιος ὃ Λυκόρτα" 
χαί οἱ ἐπίγραμμα cv, ἐξ ἀρχῆς τε μὴ ἂν σφαλῆναι 
τὴν Ἑλλάδα, εἰ Πρλυδίῳ τὰ πάντα ἐπείθετο, χαὶ 
“μαρτούση δὺ ἐκείνου βοήθειαν αὑτῇ γενέσθαι μόνον 1. 
Πρὸ δὲ τοῦ ναοῦ Δήμητρί τέ ἐξι βωμὸς, χαὶ ἕτερος 
Δεσποίνη, μετ᾽ αὐτὸν δὲ μεγάλης μητρὸς ϑεῶν. Αὐτὰ 
δὲ τὰ ἀγάλματα, Δέσποινα καὶ ἡ Δημήτηρ τε καὶ 
ὁ ϑρόνος, ἐν ᾧ καθέζονται, xai τὸ ὑπόθημα τὸ ὑπὸ 
τοῖς ποσίν ét ἑνὸς ὁμοίως λίθου" καὶ οὔτε τῶν ἐπὶ 
τῇ ἐσθῆτι, οὔτε ὁπέσα εἴργαςται περὶ τὸν ϑρόνον, 
οὐδέν ἐςτιν ἑτέρου 2 λίθου προσεχὲς σιδήρῳ καὶ χόλλῃ,᾽ 
ἀλλὰ τὰ πᾶντα ἐςὶν εἷς λίθος. Οὗτος οὐχ ἐχομίσθη 


4 e 
ἃ Ἐχεῖνον.... μόνον, 2 τερον. 
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σφίσιν ὁ λίθος, ἀλλὰ κατὰ ὄψιν ὀνείρατος “λέγουσιν 
αὐτὲν ἐξευρεῖν. ἐντὸς τοῦ περιβόλου τὴν γῆν ὀρύξαντες. 
τῶν δὲ ἀγαλμάτων éçiv ἑκατέρου μέγεθος κατὰ ὦ 
᾿Αθήνησιν ἀγαλμα μάλιςα τῆς «μητρός; Δαμοφῶντος 
δὲ καὶ ταῦτα ἔργα. H μὲν οὖν Δημήτηρ δᾶδα à 
δεξιᾷ φέρει » τὴν δὲ ἑτέραν χεῖρα ἐπιξέξληκεν ἐπὶ τὴν 
Δέσποιναν ἡ δὲ Δέσποινα σκῆπτρόν τε χαὲ χαλου- 
μένην κίςτην ἐπὶ τοῖς γόνασιν ἔχει" τῇ δὲ ἔχεται τῇ 
δεξιᾷ xiçns ". Τοῦ ϑρόνου δὲ ἑκατέρωθε εν ἄρτεμις 
μὲν παρὰ τὴν Δήμητρα ἕςξτηχεν ἐμπεχομένη δέρμα 
ἔλάφον, καὶ ἐπὶ τῶν ὦμων φάρετραν ἔχουσα" ἐν θὲ ταῖς 
χερσὶ, τῇ μὲν λαμπάδα ἔχει, τῇ δὲ ϑράκοντας δύο: 
παρὰ δὲ τὴν ἄρτεμιν χατάχειται χύων, οἷαι ϑηρεύειν 
εἰσὶν ἐπιτήδειοι. Πρὸς δὲ τῆς Δεσποίνης τῷ ἀγάλματι 
ἕςτηκεν ἄνυτος, σχῆμα ὡπλισμένου παρεχόμενος. Φασὶ 
δὲ οἵ περὲ τὸ ἑερὸν » τραφῆναι τὴν Δέσποιναν ὑπὸ 
τοῦ Ανύτου, καὶ εἶναι τῶν Τιτάνων χαλουμένων χαὲ 


4 es s ο ᾿ 5 
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amené d’ailleurs ; on assure qu’on le trouva dans 
l'enceinte en fouillant la terre d'après un songe; 
chacune de ces. statues est à peu près de la même 
grandeur que celle de la mère des dieux qu'on voit 
à Athènes; elles sont aussi l'ouvrage de Damophon. 
Cérès porte un flambeau de la main droite et tient 
l’autre étendue sur Despæné; celle-ci tient un sceptre 
de la main gauche ; elle a sur ses genoux ce qu’on 
nomme le ciste, qu'elle soutient de la main droite. 
Diane est debout à côté du trône auprès de Cérès ; 
elle est ceinte d’une peau de cerf avec son carquois 
sur les épaules, elle tient une torche d'une main 
et deux serpents de l'autre ; auprès d'elle sont cou- 
chés des chiens de l'espèce qu'on employe pour la 
chasse : de l'autre côté du trône, près de Despæœné, 
est Anytus, aussi debout et revêtu de ses armes; 
ceux qui sont attachés au temple, disent que Despæné 
fut enlevée par cet Anytus qui étoit l'un des Titans. 
Homère est le premier qui ait parlé des Titans dans 
865 vers ; il dit dans le serment de Junon » que 
c’étoient des dieux dont la demeure étoit au-dessous 
de ce qu'on appelle le Tartare. Onomacrite ayant 
emprunté d'Homère le nom des Titans, fit un poëme 
sur les Orgies de Bacchus, où il les représente comme 
les auteurs de toutes les souffrances de ce dieu. 
Voilà ce que les Arcadiens disent sur Anytus;'ils 
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Δήμητρος δὲ ἄρτεμιν Juyatéoa εἶναι, καὶ où Λητοῦς, 
ὄντα Αἰγυπτίων τὸν λόγον, Αἰσχύλος ἐδίδαξεν Εὐ- 
φορίωνος τοὺς ἕλληνας. Τὰ δὲ ἐς Κούρητας ( οὗτοι 
γὰρ ὑπὸ τῶν ἀγαλμάτων πεποίηνται) καὶ τὰ ἐς Κορύ- 
δαντὰς ἀπειργασμένους Emi τοῦ βάθρον ( ἑνὸς δὲ οἶδα 
ἀλλοῖον χαὶ οὐ Κούρητος ) τὰ ἐς τούτους παρίημι 
ἐπιςαμενος. Τῶν δὲ ἑμέρων οἱ Αρχάϑες δένδρων 
ἁπάντων πλὲν ῥοιᾶς ἐςχομίζουσιν ἐς τὸ ἱερόν. Ἐν 
δεξιῷ δὲ ἐξιόντι ἐχ τοῦ ναοῦ, κάτοπτρον ἡρμοσμένον 
égriv ἐν τῷ τοίχῳ. Τοῦτο ἣν τις προςδλέπη τὸ χάτ- 
οπτρον, ἑαυτὸν μὲν ὕτοι παντάπασιν ἀμυδρῶς, À 
οὐδὲν ὄψεται τὴν ἀρχήν" τὰ δὲ ἀγάλματα τῶν ϑεῶν 
xai αὐτὰ καὶ τὸν ϑρόνον ἐς-ὶν ἐναργῶς ϑεάσασθαι. 
Παρὰ δὲ τὸν ναὸν τῆς Δεσποίνης ὀλίγον ἐπαναβάντι 
ἐν dx Méyaniv éçr καλούμενον. καὶ τελετήν τε 
δρῶσιν ἐνταῦθα, καὶ τῇ Δεσποίνη ϑύουσιν ἱερεῖα οἱ 
Αρχάδες πολλά τε καὶ ἀφθονα' ϑύει μὲν δὲ αὐτῶν 
ἕχας-ος ὅ τι κέκτηται τῶν ἱερείων δὲ οὐ τὰς φάρυγ- 
yas ἀποτέμνει ', ὥςπερ ἐπὶ ταῖς ἄλλαις ϑυσίαις, 
κῶλον δὲ, ὅ τι ἂν τύχῃ, τοῦτο ἕχας-ος ἀπέκοψε τοῦ 
ϑύματος. Ταύτην μάλις α ϑεῶν σέβουσιν οἱ Αρκάδες 
τὴν Δέσποιναν ϑυγατέρα δὲ αὐτὸν Ποσειδῶγος εἰναί 
φασι χαὶ Δήμητρος" ἐπίκλησις ἐς τοὺς κολλοὺς éçrv 
αὑτῇ 3 “Δέσποινα, καθάπερ χαὶ τὴν ἐκ Διὸς Κόρην 


ε ἀποτέμνει. 4. Αὕτη, 
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ἐπονομάζουσιν" ἐἰδίον τε ' ἐξτιν ὄνομα Περσεφόνη, καθὰ 
Ounpos καὶ ἔτι πρότερον Πάμφως ἐποίησαν: τῆς ἃ 
Δεσποίνης τὸ ὄνομα ἔδεισα ἐς τοὺς ἀτελες-ἔρους γρέ- 
φειν. ὑπὲρ δὲ τὸ καλούμενον Μέγαρόν ἐςτιν ἄλσος τίς 
Δεσποίνης ἑερὸν ϑριγκῷ λίθων περιεχόμενον" ἐντὸς à 
αὐτοῦ δένδρα χαὶ ἄλλα, καὶ ἐλαῖαι καὶ πρῖνος à 
ῥίζης μιᾶς πεφύκασι τοῦτο οὐ γεωργοῦ σοφίας ci 
ἔργον. Ὑπὲρ δὲ τὸ ἄλσος καὶ ἱππίου Ποσειδῶνος, ἅτε 
πατρὸς τῆς Δεσποίνης, καὶ ϑεῶν ἄλλων εἰσὲ βωμοί: 
τῷ τελευταίῳ δὲ ἐπίγραμμά gr, ϑεοῖς αὐτὲν τοῖς 
πᾶσιν εἶναι κοινόν. Ἐντεῦθεν δὲ ἀναβήσῃ διὰ χλίμα- 


κος ἐς ἱερὸν Πανός" πεποίηται δὲ χαὶ ς-οὰ ἐς τὸ ἑερὸν, 
xai ἄγαλμα οὐ μέγα. Θεῶν δὲ ὁμοίως τοῖς δυνατω- 
τάτοις χαὶ τούτῳ μέτεςπι τῷ Πανὲ, ἀνθρώπων τε 
εὐχὰς ἄγειν ἐς τέλος, καὶ ὁποῖαι ἔοικεν, ἀποδοῦναι 
πονηροῖς" παρὰ τούτῳ τῷ Πανὶ πῦρ οὔ ποτε ἀποσδεν- 
νύμενον καίεται. Λέγεται δὲ, ὡς τὰ ἔτι παλαιότερα 
πὸ y Ἁ 
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est connue sous celui de Coré. Le vrai nom de cette 
dernière est Perséphone, comme l’a dit Homère et 
Pamphus avant lui; quant au vrai nom de Despæné, 
je n'ose pas le divulguer aux profanes. Au-dessus 
du Mégaron on trouve un bois consacré à Despæné, 
il est entouré d’un mur de pierre à hauteur d'appui; 
_entrautres arbres, on y remarque un olivier et un 
chène vert qui sortent de la même racine, ce qui 
n’est point l’eflet de l’industrie du jardinier. Vous 
voyez au-dessus du bois l'autel de Neptune Hippius, 
père de Despœné, et ceux de quelques autres dieux; 
l'inscription qu'on lit sur le dernier de ces autels, 
porte qu'il est dédié à tous les dieux en commun. 
Vous montez de là par des degrés au temple de 
Pan, dans lequel il y a aussi un portique et une 
_ petite statue de ce dieu; Pan ainsi que les dieux les 
plus puissants, a le pouvoir d’exaucer les prières des 
mortels, et d'infliger aux méchants les pemes qu'ils 
méritent. On entretient auprès de sa statue un feu qu’on 
ne laisse jamais éteindre ; on dit que ce dieu rendoit 
anciennement des oracles, et qu'il avoit pour prophé- 
tesse la nymphe Erato, qu'Arcas, fils de Callisto, 
épousa , comme je l'ai dit au commencement de ce 
livre. On voit dans le même temple un autel dédié à 
Mars, et deux statues de Vénus, l’une en marbre blanc, 
et l’autre en bois, c'est la plus ancienne. Il y ἃ 
aussi dans le même endroit deux statues en bois, l’une 
de Jupiter , et l'autre de Minerve; cette déesse a aussi 
un temple. 


Φ 31* 
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CHAPITRE XXXVIIL 


Lycosure la plus ancienne des villes. Mont Lycée. Nymphes 
nourrices de Jupiter. Temples de Pan et de Jupiter Lycæen. 
Temple d’Apollon Parrbasius, Fleuves Achéloüs. Monts 
Nomiens et témple de Pan Némius. . 

. ὃ 


ὕκ peu plus haut vous trouvez l'enceinte des murs 
de Lycosure qui ne renferme plus qu'un petit nombre 
d'habitants. De toutes les villes connues, soit sur le 
continent, soit dans les îles, Lycosure est la plus 
ancienne; elle est la première que le soleil ait vu 
construire, et c'est d'elle que les autres hommes 
ont appris l'art de bâtir des villes. A gauche du 
temple de Despæné est le mont Lycée, que d'autres 
nomment l'Olympe ou le sommet sacré des Arca- 
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KE$AAAION ΛΗ΄. 


Ἀνκόσουρα πόλεων πρεσδνυτάτη, Λύκαιον ὄρος. Νύμφαι 
Διὸς τροφοὶ. Πανὸς ἱερὸν καὶ ναὸς Λυκαίον Διός. 
ἀπόλλωνος Παῤῥασίου ἱερόὐ. ἀχελῶοι ποταμοί. Νόμια 
ὄρη καὶ Νομίον Πανὸς ἱερόν. 


᾿Ακατέρα δὲ ὀλίγον" τείχους τε περίδολος τῆς Λυχοσ- 
οὔρας ἐςὶ, καὶ οἰκήτορες ἔνεισιν où πολλοί: πόλεων 
δὲ, ὁπόσας ἐπὶ τῇ ἠπείρῳ ἔδειξε γῆ, καὶ ἐν νήσοις, 
Αυχόσουρά ἐς"ι κρεσθυτάτη, καὶ ταύτην εἶδεν ὁ ἥλιος 
πρώτην ἀπὸ ταύτης δὲ οἱ λοιποὶ ποιεῖσθαι πόλεις 
μεμαθήκασιν ἄνθρωποι. Ἐν ἐρις-ερᾶ δὲ τοῦ ἱεροῦ τῆς 
Δεσποίνης τὸ ὄρος éçrè τὸ Λύχαιον᾽ χαλοῦσι δὲ αὑτὸ 
χαὶ ὄλυμπον, καὶ ἱεράν γε ἕτεροι τῶν ἀρκάϑων χορυ- 
φήν᾽ τραφῆναι δὲ τὸν Δία φασίν ἐν τῷ ὄρει τούτῳ" 
nai χώρα τε ἐςιν ἐν τῷ Λυκαίῳ Κρητέα καλουμένη: 
αὕτη δὲ ἡ Κρητέα ἐς-ὦν ἐξ ἀρις-ερᾶς Απάλλωνος ἀλ.- 
σους ἐπίκλησιν Παῤῥασίον: καὶ τὴν Κρήτην, ἔνθα ὁ 
Κρητῶν ἔχει λόγος τραφῆναι Δία, τὸ χωρίον τοῦτο 
εἶναι, καὶ οὐ τὴν νῆσον, ἀμφισβητοῦσιν οἱ ἀρχάϑες. 
Ταῖς Νύμφαις d ὀνόματα, ὑφ᾽ ὧν τὸν Δία τραφῆναι 
λέγοναι., τίθενται Θεισόαν, xai Νέδαν, καὶ ἀγνώ" 
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dans la Parrhasie une ville qui avoit pris son nom 
de Thisoa, et qui de mon temps n'étoit plus qu'un 
bourg de la dépendance de Mégalopolis : Néda a 
donné son nom à un fleuve, et Haägho ἃ une fon- 
taine sur le mont Lycée, qui, de même que le 
fleuve Ister, ἃ autant d'eau en été qu'en hiver. Lors- 
que ‘la sécheresse ἃ duré long-temps, et que les 
plantes et les arbres commencent à souffrir, le prêtre 
de Jupiter Lycæen, après avoir adressé des prières 
à cette fontaine, et lui avoir sacrifié suivant les rites 

établis, touche avec une branche dé chêne la su- 
| perficie de la fontain® , sans l'y enfoncer; l’eau ainsi 
agitée produit sur-le-champ un brouillard semblable 
à une vapeur, qui devenant bientôt un nuage, et 
attirant à lui tous les autres nuagés, procure de la 
pluie à l'Arcadie. On trouve sur lé mont Lycée un 
temple de Pan qui est entouré d'un bois et d’nf 
hippodrome devant lequel est un stadé ; c'étoit 
là qu'on célébroit anciennement lés jeux Lycæéns. 
On voit dans le même endroit plusieurs piédestaux 
sur lesquels il n’y a plus de statues; une inscription 
élégiaque qu’on lit sur l’un de ces piédestaux, nous 
apprend que la statue qu'il supportoit , étoit celle 
d’Astyanax, l’un des descendants d’Arcas. Il y a beau- 
coup d’autres choses merveilleuses à remarquer sur 
le mont Lycée, entre autres celle-ci. On y voit 











? . 
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Λυκαίου Διὸς, ἔσοδος δὲ οὐκ Éçriv ἐς αὑτὸ ἀνθρώ- 
mots" ὑπεριδόντα δὲ τοῦ νόμου καὶ ἐσελθόντα, ἀνάγκη 
πᾶσα αὐτὸν ἐνιαυτοῦ πρόσω μὴ βιῶναι. Καὶ τάδε 
ἔτι ἐλέγετο" τὰ ἐντὸς τοῦ τεμένους γενόμενα ὁμοίως 
πάντα καὶ ϑηρία καὶ ἀνθρώπους où παρέχεσθαι σκιάν" 
καὶ διὰ τοῦτο, ἐς τὸ τέμενος ϑηρίον καταφεύγοντος, 
οὐχ ἐθέλει οἱ συνεςπίπτειν d χυνηγέτης, ἀλλὰ ὑπο-- 
, CS | V € » 4 ’ D », » y 
μένων ἐχτὸς, χαὶ ὁρῶν τὰ Snpiov, οὐδεμίαν απ 
ϑ “ - , , \ \ \ 3 ΝΜ Φ 
αὐτοῦ ϑεᾶται σκιάν. Χρόνον μὲν δὴ τὸν ἰσον ἐπεισί 
ἀε ὁ ἥλιος τὸν ἐν τῷ οὐρανῷ καρκίνον, καὶ ἐν Συήνῃ 
τῇ πρὸς Αἰθιοπίαν 1 οὔτε ἀπὸ δένδρων, οὔτε ἀπὸ τῶν 
ζώων γενέσθαι σκιάν éç τὸ δὲ ἐν τῷ Λυκαίῳ τέμε- 
vos τὸ αὐτὸ ἐς τὰς σχιὰς ἀεί τε καὶ ἐπὶ πασῶν Ré 
πονθε τῶν ὡρῶν. Ἐς δὲ ἐπὶ τῇ ἄχρᾳ τῇ ἀνωτάτῳ 
τοῦ ὄρους γῆς χῶμα, Διὸς τοῦ Λυκαίον βωμὸς, 
χαὶ ἡ Πελοπόννησος τὰ πολλά ἐςτιν ἀπ᾽ αὐτοῦ σύν- 
ontos” πρὸ δὲ τοῦ βωμοῦ κίονες δύο ὡς ἐπὶ ανί- 

e ’ Υ͂ » t V 3 ») 3 - 2 » 

σχοντα ἐς -ηἡχαδῖὶν mAtov' ἀετοὶ δὲ ἐπ’ αὐτοῖς ἐπίχρυσοι 
τά γε ἔτι παλαιότερα ἐπεποίηντο. Ἐπὶ τούτου βωμοῦ 
τῷ Λυχαίῳ At ϑύουσιν ἐν ἀποῤῥήτῳ πολυπραγμονῆσαι 
δὲ οὔ μοι τὰ ἐς τὴν ϑυσίαν ἡδὺ ἥν, ἐχέτω δὲ, ὡς 
ἔχει, καὶ ὡς ἔσχεν ἐξαρχῆς. Ect δὲ ἐν τοῖς πρὸς 
᾽ « = » , e A > ἢ 
ἀνατολὰς τοῦ ὄρους Απόλλωνος ἱερὸν, ἐπίκλησιν Παῤ- 
ῥαφίον" τίθενται δὲ αὑτῷ καὶ Πύθιον ὄνομα. Αγοντες 


1 Αἰθιοπέχ, 


ARCADIE, ca XXXVIII. lot 
célébre sa fête, on sacrifie dans la place pu- 
un sanglier à Apollon Epicurias, et après 
égorgé, on porte aussitôt la victime au son 

Îtes et en procession, dans le temple d’Apollon 
sasius ; arrivé là, on lui coupe les cuisses, on les 
‘eton mange le reste des chairs ; voilà ce qu'ils 
at devoir faire. Au nord du mont Lycée est le pays 
hisoa, dont les habitants rendent un culte parti- 
* à la nymphe Thisoa. Ce pays est arrosé par le 
>n qui se jette dans l'Alphée, et par ἔς Νοῦς, 
éloüs, le Céladus et le Naphilus qui se jettent aussi 
L’Alphée au-dessus du Mylaon. Il y a deux autres 
es qui portent le même nom que l’'Achéloüs de 
adie, et qui sont bien plus célébres ; l’un est celui 
après avoir traversé l'Acarnanie et l'Ætolie, se 
dans la mer auprès des iles Echinades, et qui, 
nt Homère dans l’Iade , est le roi des fleuves; 
e Achéloüs descend du mont Sipyle ; le même 
> en parle, ainsi que de cette montagne, dans 
récit sur Niobé; l'Achéloüs qui passe vers le 
t Lycée est donc le troisième fleuve de ce nom. 
droite de Lycosure sont les monts Nomiens, sur 
els se trouve le temple de Pan Nomius ; on 


me ce canton Melpia, parce que c'est en cet en- 
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_: πὸ ἀπὸ τῆς σύριγγος μέλος ἐνταῦθα Πανὸς εὑρεθῆναι 
e λέγοντες" χληθῆναι δὲ τὰ ὄρη Νόμια, προχειρότατον 
> μέν ἐςτιν εἰκάζειν ἐπὶ τοῦ Πανὸς ταῖς νομαῖς" αὐτοὶ 
: δὲ οἱ Ἀρκάδες νύμφης εἶναί φασιν ὄνομα. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ AG. 


λατανις av ποταμός. Φίγαλος χαὶ Φιγαλεῖς. Φιγαλία 
πόλις καὶ τὰ ἐν αὐτῇ μνημεῖα. Διονύσου  λκρατοφόρου 
- γαὸς καὶ ἄγαλμα. 


Τ| νὰ δὲ τὴν Λυχόσουραν ὡς ἐπὶ ἡλίου δυσμὰς ποτα- 
μὸς Πλατανις-ὧν παρέξεισιν" ἀνδρὲ δὲ ἰόντι ἐς Φιγαλίαν 
ἀνάγκη πᾶσα διαβῆναι τὸν Πλατανις-ῶνα. Μετὰ δὲ 
αὐτόν éçiv ἄνοδος ὅσον τε ς-αδίους τριάκοντα À πλείοσι 
τῶν τριάχοντα οὐ πολλῷ. Τὰ δὲ ἐς τὸν Auxdovas 
Φίγαλον (οὗτος γὰρ δὴ τῇ πόλει τὸ ἐξαρχῆς ἐγένετο 
οἴκις ἦς) καὶ ὡς μετέδαλεν ἀνὰ χρόνον ἀπὸ Φιάλου 
Βουχολίωνος τὸ ὄνομα ἡ πόλις, καὶ αὖθίς τε ἀνεσώ-- 
σατο τὸ ἀρχαῖον, τόδε μὲν χαὶ πρότερον ἔτι ἐσή-- 
μᾶινεν ἡμῖν ὁ λόγος. Λέγεται δὲ καὶ ἄλλα οὐκ ἀξιό- 
χρέω ἐς πίς ν᾽ ἄνδρα αὐτόχθονα εἶναι τὸν Φίγαλον, 
χαὶ οὐ Λυχάονος παῖδα" τοὶς δὲ εἰρημένον ἐςὶν, ὡς 
ἡ Φιγαλία νύμφη τῶν καλουμένων εἴη Δρνάδων. Λαχε- 
δαιμόνιοι δὲ ἡνίκα Αρχάσιν ἐπεχείρησαν καὶ ἐσέδαλον 
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trèrent avec une armée sur 16 térritoire de Phigalie ; | 
après avoir vaincu les gens du pays, ils les assié- 
gèrent dans leurs murs. La ville étant sur le point 
d'être prise, les Phigaliens capitulèrent, et les Lacé- 
dæmoniens leur permirent de s'en aller; tout cela 
se passa sous l'archontat de Miltiades à Athènes; 
dans la seconde année de la trentième olympiade, 
où Chionis de Laconie fut couronné pour la troi- 
sième fois. Les Phigaliens qui avoient abandonné 
leur ville, allèrent à Delphes demander à l'oracle les 
moyens ΟὟ rentrer. La Pythie leur répondit que 
ce seroit envain quils tenteroient de reprendre Phi- 
galie avec leurs propres forces ; que pour y parvenir 
il falloit qu'ils prissent cent: hommes d'élite d’Ores- 
thasium, que ces hommes perdroient tous la vie dans 
le combat, mais que les Phigaliens rentreroient dans 
leur patrie par leur secours. Lorsque les Oresthasiens 
eurent connoissance de l’oracle rendu aux Phigaliens, 
ils se disputèrent à l’envi l'honneur d’être du nombre 
de ‘ces cent hommes. Etant donc allés attaquer la 
garnison lacédæmonienne , l’oracle s’accomplit de 
point en point, car tous furent tués en combat- 
tant avec la plus grande valeur, et les Spartiates 
ayant été chassés, les Phigaliens recouvrèrent leur 
patrie. Phigalie est située dans un endroit très-élevé 
et très-escarpé; ses murs sont en grande partie bâtis 
sur des rochers; en montant un peu, la collins 
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ἐπίπεδος. Eer δὲ Σωτείρας τε ἱερὸν ἐνταῦθα ἀρτέμι- 
δος, καὶ ἄγαλμα ὀρθὸν λίθον" ἐκ τούτου δὲ τοῦ 
ἑεροῦ καὶ τὰς πομπάς σφισι πέμπειν. κατές-η. Ἐν δὲ 
τῷ γυμνασίῳ τὸ ἄγαλμα τοῦ Ἑρμοῦ ἀμπεχομένῳ μὲν 
ἔροιεν ἱμάτιον, καταλήγει δὲ οὐκ ἐς πόδας, ἀλλ᾽ ἐς 
τὸ τετράγωνον σχῆμα. Πεποίηται δὲ καὶ Διονύσου 
ναός" ἐπίκλησις μέν ἐςτιν αὑτῷ παρὰ τῶν ἐπιχωρίων 
ἀκρατοφέρος" τὰ κάτω δὲ οὐκ ἔςτι σύνοπτα τοῦ ἀγάλ- 
μᾶτος ὑπὸ δάφνης τε φύλλων καὶ χισσῶν᾽ ὁπόσον δὲ 
αὑτοῦ καθορῶν ἐςιν, ἐπαλήλιπται κιννάδαρι ἐκλάμ- 
πειν᾽ εὑρίσκεσθαι δὲ ὑπὸ τῶν ἰβήρων ὁμοῦ τῷ χρυσῷ 


λέγεται. 
Φ 


KEDAAAION M’. 


ἢ 4 


ἀῤῥαχίονος τοῦ παγκχρατιας οὔ ἀνδριάς. ἀῤῥαχίων νεκρὸς 


ἐςέφθη ὑπὸ τῶν Ἠλείων. Κρεύγας ςεφθεὶς ὑπὸ τῶν 
Ἀργείων. 


Φιγαδλεῖσι δὲ ἀνδριάς ἐς"ιν ἐπὶ τῆς ἀγορᾶς Αῤῥαχίο- 
γος τοῦ παγχρατιας τοῦ, τά τε ἄλλα ἀρχαῖος, καὶ 
οὐχ ἥκις.α ἐπὶ τῷ σχήματι. οὐ διες“ἄσι μὲν πολὺ οἱ 
πόδες, χαθεῖνται δὲ παρὰ πλεύραν ' αἱ χεῖρες ἄχρι 
τῶν γλουτῶν" πεποίηται μὲν δὴ ἡ εἰκὼν λίθον" λέγουσι 
‘1 πλευρᾷ. | 
IV. 32 
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δὲ καὶ ἐκέγραμμα ἐπ᾽ αὐτῇ γραφῆναι' καὶ τοῦτο ph 
page. ὑκὸ τοῦ χρόνου. Τῷ δὲ ἀῤῥαχίονι ἐγένονω 
λυμκιακαὶ νῦιαι, δύο μὲν ὀλυμπιάσι ταῖς πρὸ τῇς 
«ἰτάρτης καὶ πεντηχος-ῆς᾽ ἐγένετο δὲ καὶ ἐν αὑτῇ à 
ἀχαίῳ τε ἐκ τῶν ÉDavodér » καὶ ἀῤῥαχίονος a 
τὸῦ τῇ ἀρετῇ. ὡς γὰρ δὴ πρὸς τὸν καταλειπόμενον 
En τῶν ἀνταγωνις-ῶν ἐμάχετο ὑπὲρ τοῦ κχοτίνον, ὅ 
μὲν προέλαδεν ἕξεις δὴ ὁ ἀνταγωνιζέμενος,, καὶ τοῖς 
root τὸν ἀῤῥαχίονα εἶχεν ἐζωκὼς,, καὶ τὸν τράχηλον 
ἐπίεζεν ἅμα αὐτοῦ ταῖς χερσίν" ὁ δὲ Αῤῥαχίων ἐχκλᾷ 
τὸν ἐν τῷ ποδὶ τοῦ ἀνταγωνιζομένου δάκτυλον, χαὶ 
Αῤῥαχίων τε τὴν ψυχὴν ἀφίησιν ἀγχόμενος, καὶ ὁ 
ἄγχων τὸν ἀῤῥαχίονα ὑπὸ τοῦ δαχτύλου τῆς ὀδύνης 
τ-χατὰ τὸν καιρὴν ἀπαγορεύει τὸν αὐτόν. Ἠλεῖοι δὲ 
ἐςεφάνωσαν τε καὶ ἀνηγόρευσαν νοιῶντα τοῦ Αῤῥα-- 
Χίονος τὸν νεκρόν. Ἐοικὸς ἂὲ καὶ Âpyious οἶδα ἐπὲ 
gr - à à NES CN ΤΕΣ 
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autrefois gravé une inscription, mais elle a été effacée 
par le temps. Arrhachion avoit remporté deux vic- 
toires dans les deux olympiades qui avoient précédé 
la cinquante-quatrième ; 1] obtint le même succès dans 
celle-ci, et il ne le dut pas moins à la justice des 
Hellanodices qu'à son courage. Il combattoit pour la 
couronne contre le seul de ses antagonistes qui lui 
. restât à vainct#@ celui-ci, dont le nom n’est pas conne, 
le'prévint, et le tenant enlacé avec les pieds, lui serroit 
en même temps le col avec les mains; mais Arrhachion 
lai écrasa un des doigts du pied; ensorte qu'au mo- 
ment où expiroit Arrhachion étranglé, son adversaire 
cédant à la douleur qu'il éprouvoit, s’avoua vaincu. Les 
Eléens n'en crurent pas moins devoir couronner Ar- 
rhachion quoique mort, et le proclamèrent vainqueur, 
Les Argiens en usèrent de même à l'égard de Creu. 
gas, Athlète d'Epidamne; ils lui décernèrent, quoë- 
que mort, la couronne aux jeux Néméens, parce que 
Damoxénus de Syracuse, en combattant contre lui, 
avoit violé les conventions qu'ils avoient faites entre 
eux ; ils combattoient au pugilat, et la fin du jour 
approchoit avant que le combat fût décidé; ils con- 
vinrent donc, de manière à être entendus , que chacun 
à son tour se préteroit à recevoir un coup de l’autre; 
les cestes qui sont garnis de pointes au-dessus du 
poignet, n'étoient pas alors en usage pour le pugilat ; 
on ne se servoit encore que de ce qu'on nommoit 
32* 
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χειρὸς ἑκατέρας, ἀλλὰ ταῖς μειλίχαις ἔτι ÉnUxtEUOY , 
ὑπὸ τὸ κοῖλον δέοντες τῆς χειρὸς, ἵνα οἱ δάκτυλοι σφίσιν 
ἀπολείπωνται γυμνοί: οἱ δὲ ἐχ βοείας ὠμῆς ἱμάντες 
λεπτοὶ τρόπον τινὰ ἀρχαῖον πεπλεγμένοι δὶ ἀλλήλων 
ἤσαν αἱ μειλίχαι. Τότε οὖν ὁ μὲν τὴν Ἰδληγὴν ἀφῆκεν 
ἐς τοῦ Δαμοξένονυ τὴν χεφαλήν᾽ ὁ δὲ ἀνασχεῖν τὴν 
χεῖρα ὁ Δαμόξενος ἐκέλευσε τὸν Κρεύγαν" ἀνασχόντος 
δὲ, παίει τοῖς δαχτύλοις ὀρθοῖς ὑπὸ τὴν πλευράν" ὑπὸ 
dE ἀχμῶς τε τῶν ὀνύχων καὶ βίας τῆς πληγῆς τὴν 
χεῖρα ἐς τὸ ἐντὸς χαθεὶς, ἐπιλαθόμενος τῶν σπλάγχνων 
ἐς τὸ ἐχτὸς ἔλχων ἀπέῤῥηξε' καὶ ὁ μὲν τὸν ψυχὴν 
αὐτίκα ὁ Κρεύγας ἀφίησιν. Οἱ δὲ ᾿Αργεῖοι τὸν Δαμό- 
ξενον, ἅτε τὰ συγκείμενα ὑπερδάντα, καὶ ἀντὲ μιᾶς 
χεχρημένον πολλαῖς ἐς τὸν ἀντίπαλον ταῖς πληγαῖς 
ἐξελαύνουσι. τῷ Κρεύγα δὲ τὴν vüeny τεθνεῶτι ἔδο- 
σαν, καὶ ἐποιήσαντο εἰκόνα ἐν Αργει᾿ καὶ ἐς ἐμὲ ἔκειτα 
ἐν) τῷ ἀπόλλωνος τοῦ Λνχίου. 
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. KESAALION MA. 


Πολυάνδριον. Λύμαξ καὶ Νέδα ποταμοί. Εὐρυνόμη ai 
Σ ἱερὸν αὐτῆς: Φιγαλίας ὄρη, καὶ ἀπόλλωνος τοῦ Ëm- 
+ ϑουρέου ναός. ἹΚοτύλιον ὄρος καὶ Λύμακος πηγαί. 


Φιτιλεῖσι 0h ἐπὶ τῆς ἀγορᾶς καὶ πολυάνδριον τῶν 
λογάϑων τῶν ὁρεσθασίων gi, καὶ ὡς ἥρωσιν αὐτοῖς 
δναγίζουσιν ἀνὰ πᾶν ἔτος. Ποταμὸς δὲ ὁ καλούμενος 
Λύμαξ ἐχϑίδωσι μὲν ἐς τὴν Νέδαν παρ᾽ αὐτὲν ἐῥέωνφιγα- 
λίαν" γενέσθαι δὲ τοὔνομά φασι τῷ ποταμῷ καθαρσίων 
πῶν Ῥέας eve. ὡς γὰρ δὴ τεκοῦσαν τὸν Δία ἐκάθηραν 
ἐπὶ ταῖς ὠδῖσιν αἱ Νύμφαι, τὰ καθάρματα ἐς τοῦτον 
ἐμβάλλουσι τὸν ποταμόν' ὠνόμαζον δὲ ἄρα οἱ ἀχαιοὶ 
αὐτὰ λύματα. Μαρτυρεῖ δὲ καὶ ὄμηρος » ἀπολυμαί- 
νεσθαί τε ἐπὶ τῇ λύσει τοῦ λοιμοῦ τοὺς ἕλληνας » 


Ν' 9 9, 
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CHAPITRE ΧΙ]. 


Polyandrium, Le Lymax et la Néda , fleuves, Eurynome et son 
temple. Monts de Phigalie et temple d'Apollon Epicurius. 
” Mont Cotglins et sources du Lymät. 


Vous trouvez aussi dans la place publique de Phigalie 
le tombeau commun des Oresthasiens d'élite dont j'ai 
parlé; on leur sacrifie Rus les ans comme à des héros. 
Le fleuve nommé Lymäx, après avoir passé- tont 
auprès de Phigalie, se jette dans la Néda. On dit que 
ce fleuve ἃ pris son nom de la purification de Rhéa; 
‘les nymphes, en effet, l'ayant parifiée après qu'elle 
eut enfanté de Jupiter, jetèrent dans ce fleuve les 
‘choses qui avoient servi à cette cérémonie, que les 
Achæens nomment Lymats. Homère se sert de ce met, 
lorsqu'il dit que les Grecs, délivrés de la peste, se 
punifièrent et jetèrent dans la mer les choses qui 
-avoient servi à les purifier. Les sources de la Néda sont 
dans le mont Cérausius qui est une portion du mont 
Lycée ; elle passe très-près de Phigalie, et les enfants 
des Phigaliens vont en cet endroit se couper les che- 
veux en son honneur; elle reçoit de petits vaisseaux 
vers son embouchure dans la mer. De tous les: 
fleuves que je connois, le Méandre est celui qui à le 
cours le plus tortueux, se repliant sur lui-même et 
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ἄνω χαμπὰς, χαὶ αὖθις ἐπιςροφὰς παρεχόμενος πλεί- 
gras δεύτερα δὲ ἕλιγμῶν γε ἕνεκα φέροιτο ἂν ἡ Νέδα... 
Σταϑίέοις δὲ ὅσον δώδεκα ἀνωτέρω Φιγαλίας ϑερμά 
τέ ἐςξτι λουτρὰ, καὶ τούτων οὐ πόῤῥω κάτεισιν ὁ 
Λύμαξ ἐς τὴν Νέδαν" % δὲ συμβάλλουσι τὰ ῥεύματα, 
ἔςι τῆς Ἐυρυνόμης τὸ ἱερὸν, ἅγιόν τε ἐκ παλαιοῦ, 
χαὶ ὑπὸ τραχύτητος ἰοῦ χωρίου δυσπρόσοδον περὲ 
αὑτὸ καὶ χυπάρισσοι πεφύκασι πολλαί τε καὶ ἀλλήλαις 
συνεχεῖς. Τὴν δὲ Εὐρυνόμην ὁ μὲν τῶν Φιγαλέων δῆ-- 
pos ἐπίχλησιν εἶναι TERICEURSY Αρτέμιδος᾽ ὅσοι δὲ 
αὑτῶν παρειλήφαόιν ὑπομνήματα ἀρχαῖα, ϑυγατέρα 
Ὠκεανοῦ φασιν εἶναι τὴν Eupuvéunv, ἧς καὶ ὄμηρος 

ἐν ἰλιάδι ἐποιήσατο D UE ὡς ὁμοῦ Θέτιδι ὑποδέ. 
ἔαιτο Ηφαις-ον. Ἡμέρᾳ δὲ τῇ αὑτῇ χατὰ ἕτος ἔχα- 
ς-ον τὸ ἱερὸν ἀνοιγνώουσι τῆς Εὐρυνόμης: τὸν δὲ ἄλλον 
χρένον οὔ σφισιν ἀνοιγνύναι xafésnxe ᾿ τηνικαῦτα δὲ 
χαὶ ϑυσίας δημοσίᾳ τε καὶ ἰδιῶται ϑύονσιν. Αφικέσθαι 
μὲν δή μοι τῆς ἑορτῆς οὐχ ἐξεγένετο ἐς χαιρὸν, οὐδὲ τῆς 
Ἑυρυνόμης τὸ ἄγαλμα εἶδον" τῶν Φιγαλέων δὲ ἤκουσα, 
ὡς χρυσαῖ τε τὸ ξόανον συνδέουσιν ἁλύσεις ! xai 
εἰκὼν γυναικὸς τὰ ἀχρὲ τῶν γλουτῶν 3, 2 , τὸ ἀπὸ ToU- 
του δέ ἐςτιν ἰχθύς" 5 ϑνγατρὶ μὲν δὴ ὠχεανοῦ, καὶ 
ἐν βυθῷ τῆς ϑαλάσσης ὁμοῦ Θέτιδι οἰκούση παρά- 


1 Ξόανον ἁλύσει. 484. Ta ἄχρα τῶν γλουτῶν. 35 ἕςω ἰχθύς" 
ἀρτέμιδι δὲς 
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mais on ne voit pas comment et d’après quelle tra- 
dition vraisemblable, on auroit pu attribuer cette 
, forme à Diane. Phigalie est entourée de montagnes; 
᾿ à gauche par le mont Cotylius, et à droite par le 
"mont Ehïum qui règne devant cette partie. Le Cotylius 
est tout au plus à quarante stades de la ville, on 
remarque Sur cette montagne un endroit nommé Basses, 
où est le temple d’Apollon Epicurius, qui est tout 
en marbre, même le toit. De tous les temples qui 
sont dans ie Péloponnèse, c’est après le temple de 
Tégée, celui qu’on admire le plus, pour la beauté du 
marbre et l'harmonie des proportions. On a donné 
te surnom à Apollon, parce qu’il secourut 165 Phi- 
galiens attaqués d’une maladie épidémique, de même 
que les Athéniens lui donnèrent le surnom d'Alexi- 
cacus, parce qu'il les délivra de la maladie qui les 
affligeoit. Ce fut également à l'époque de la guerre 
entre les Athéniens et les peuples du Péloponnèse, 
que le dieu fit cesser cette maladie chez les Phiga- 
hens ; j'en tire la preuve du surnom donné à Apollon 
qui a la même signification chez les deux peuples, 
et de ce qu'ictinus , l’architecte du temple de Phi- 
galie, florissoit du temps de Périclès, et a cons- 
truit le Parthénon d'Athènes. J'ai déjà dit plus haut 
que la statue d’Apollon, qui étoit dans ce temple, 
est maintenant sur la place publique de Mégalopolis. 
Il y a sur le mont Cotylius une fontaine; quelqu'un 
a écrit que c’étoit d’efle que le fleuve Lymax tiroit 
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Λύμακι ἄρχεσθαι, συνέγραψεν οὔτε αὐτὸς ϑεασά-- 

ÿ 3 \ > Ὁ 284,2 a . 2 / 
μενος, οὔτε ἀνδρὸς ἀχοὺσας ἰδόντος τ. ἃ xai ἀμφέ- 
τερα παρῆσαν ἐμοί: τὸ μὲν ποταμοῦ ῥεῦμα ὃν ἑωρῶ- 
μεν, τῆς δὲ ἐν τῷ Κοτυλίῳ πηγῆς οὐχ ἐπὶ πολὺ ἐξι- 

/ Ψ ΝΣ» 3. » “, 

χνούμενον τὸ ὕδωρ, ἀλλὰ ἐντὸς ὀλίγου παντάπασιν 
ἀφανὲς γινόμενοφ. Οὐ μὴν οὐδὲ ἔπου τῆς Ἀρκάδων 
ἐςτὶν ἡ πηγὴ τῷ Λύμαχι, ἐπῆλθε πολυπραγμονῆσαί 
μοι. Éet δὲ ὑπὲρ τὸ ἱερὸν τοῦ ἀπόλλωνος τοῦ Ἐπι- 
xoupiou Κότυλον μὲν ἐπίκλησιν" Ἀφροδίτη δέ ἐςτιν ἐν 
Κοτύλῳ᾽ καὶ αὐτῇ τε ναὸς ἦν οὐκ ἔχων ἔτι ὄροφον, 
᾿ καὶ ἄγαλμα ἐπεποίητο. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂ΟΝ MB. 


Ἐλαΐον ὄρος. Δήμητρος Μελαίνης ἄντρον, πένθος καὶ 
ξόανον. 


Τὸ δὲ ἕτερον τῶν ὀρῶν τὸ Ἐλάϊον, ἀπωτέρω μὲν Φιγα- 
λίας ὅσον τε ς-αδίοις τριάκοντά gt Δήμητρος δὲ ἄν- 
τρον αὐτόθι ἱερὸν, ἐπίκλησιν Μελαίνης. ὅσα μὲν δὴ 
οἱ ἐν Θελπούση λέγουσιν ἐς μέξιν τὴν Ποσειδῶνός τε 
xai Δήμητρος, κατὰ ταντὰ σφίσιν οἱ Φιγαλεῖς νομί-- 
ζουσι. Τεχθῆναι δὲ ὑπὸ τῆς Δήμητρος οἱ Φωηαλεῖς 


.1 A x0n ἰδόντος. “ 
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que les Arcadiens nomment Despæœné, et non pas uu 
cheval ; ils ajoutent que depuis cela, ,irritée contre 
Neptune, et affligée de l'enlèvement de Proserpine, 
elle prit des vêtements noirs, se retira dans cet antre 
et s'absenta long-temps du ciel; cependant toutes les 
productions de la terre périssoient , et la famine 
détruisoit même la plus grande partie du genre hu- 
main, sans qu'aucun des dieux sût où Cérès étoit 
cachée; mais Pan qui parcouroit l'Arcadie et alloit 
chasser tantôt sur un mont, tantôt sur l’autre, étant 
venu sur le mont Elaïium, reconnut Cérès sous 
la forme et sous les vêtements qu’elle avoit pris ; 
Jupiter ayant su de Pan où elle étoit, envoya 
vers elle les Parques ; qui parvinrent à fléchir sa 
colère et à calmer sa douleur. Voilà pourquoi 
les Phigaliens, à ce qu'ils prétendent, regardent 
cet antre comme consacré à Cérès; ils y avoient 
placé sa statue en bois, elle étoit représentée assise 
sur une pierre ; elle ressembloit à une femme pour 
tout le reste du corps, mais elle avoit la tête et la 
crinière d'un cheval; des serpents et toutes sortes de 
bêtes féroces étoient attachés à sa tête, et sembloient en 
sortir. Elle étoit tevêtue d’une tunique qui la couvroit 
jusqu'aux pieds ; elle avoit un dauphin sur la main 
droite et une coloncbe sur la gauche. Il n’est pas 
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Ἐφ᾽ ὅτῳ μὲν δή οἱ τὸ ξόανον ἐποιήσαντο οὕτως, ἀνδρὶ 
οὐκ ἀσννέτῳ γνώμην, ἀγαθῷ δὲ nai τὰ ἐς μνήμην, 
δῆλα deu Μέλαιναν δὲ ἐπονομάσαι φασὶν αὐτὴν, ὅτι 
καὶ ἡ ϑεὸς μέλαιναν τὴν ἐσθῆτα εἶχε. Τοῦτο μὲν δὴ 
τὸ ξόανον, οὔτε ὅτου ποίημα ἣν, οὔτε ἡ φλὸξ τρό-- 
πον ὄἔντινα ἐπέλαδεν αὐτὸ, μνημονεύουσιν. Αφανι-- 
σθέντος δὲ τοῦ ἀρχαίου, Φιγαλεῖς οὔτε ἀγαλμα ἄλλο 
ἀπεδίδοσαν τῇ ϑεῶ,, καὶ ὁπόσα ἐς ἑορτὰς nai ϑυσίας, 
τὰ πολλὰ δὴ παρῶπτό σφισιν᾽ ἐς ὃ ἡ ἀκαρπία ἐπι- 
λαμθάνει τὴν γῆν, καὶ ἱκετεύσασιν αὑτοῖς χρᾷ τάδε 
ἡ Πυθία: 

ἀρκἄδες ἀξᾶνες βαλανηφάγοι > δὲ Φιγάλειαν 

Νάσσασθ' ἱππολεχοῦς Δηοῦς κρυπτήριον ἄντρον, 

Ἡἥϊκετε πευσόμενοι λιμοῦ λύσιν ἀλγινόεντος. 

Μοῦνοι δὶς νομάδες, μοῦνοι πάλιν ἀγριοδαῖται. 

Δηὼ μέν σε ἔπαυσε νομῆς, And δὲ νομήων 

Ἑλχησις αχύων » καὶ vaçopéyov πάλι ϑῆκε, 

Νοσφισθεῖσα γέρα προτέρων τιμάς τε παλαιάς. 

Καί σ᾽ ἀλληλοφάγον ϑήσει τάχα καὶ τεκνοδαίτην 

Εἰ μὴ πανδήμοις λοιδαῖς χόλον ἱλάσσεσθε, 

Σήραγγός τε μυχὸν ϑείαις κοσμήσετε τιμαῖς. 


ὡς δὲ οἱ Φιγαλεῖς ἀνακομισθὲν τὸ μάντευμα ἤκου- 
σαν, τά τε ἄλλα ἐς πλέον τιμῆς À τὰ πρότερα τὴν 
Δήμητρα ἦγον, καὶ Ovaräy τὸν Μίκωνος Αἰγινζτην 


πείθονσιν ἐφ᾽ ὅτῳ On μισθὼ ποιῆσαί σφισιν ἀγαλμα 
ΙΝ. 33 
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à leur faire une statue de cette déesse; cet Onatas 
est celui qui a fait pour les habitants de Pergame, 
une statue d'Apollon en bronze, très-remarquable, 
tant par sa grandeur que par son exécution. Onatas 
avoit trouvé une copie ou peinte ou sculptée de l’an- 
cienne statue en buis , ce modèle, et surtout comme on 
le dit, l'inspiration qu'il reçut en songe, le portèrent à 
exécuter cette statue en bronze ; il la fit deux géné- 
rations tout au plus après l'invasion des Mèdes dans 
la Grèce; voici la preuve de ce que j'avance : 
lors du passage de Xerxès en Europe, Gélon, fils 
de Dinomènes, étoit tyran de Syracuse et de toute 
la Sicile; après la mort de Gélon, son autorité passa 
à Hiéron son frère ; celui-ci étant mort avant d’avoir 
pu dédier à Jupiter Olympien les offrandes qu’il 
avoit promises pour les victoires fëmportées par ses 
chevaux, Dinomènes, fils d'Hiéron, les offrit pour 
son père. Toutes ces offrandes sont l'ouvrage d'Ona- 
tas, et voici les inscriptions qu'on y voit encore. Une 
fois vainqueur à la course des chars, et deux fois à celle 
des chevaux , Hiéron fit ces offrandes à Jupiter Oÿn- 
pien, et Dinomènes , son fils, les plaça dans l'énceinte 
sacrée, comme un monument de la gloire de son père. 
L'autre inscription porte : Ces statues sont l'ouvrage d'O- 


natas , fils de Micon , et citoyen de l'ile d'EBine. Onatas 
| | 33* 
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H δὲ ἡλοιία τοῦ Ονατᾶ κατὰ τὸν Αθηναῖον Hyiav 
xai Αγελάδαν συμβαίνει τὸν Αργεῖον. Ταύτης μάλις-α 
ἐγὼ τῆς Δήμητρος ἕνεκα ἐς Φιγαλίαν ἀφικόμην, καὶ 
ἔθυσα τῇ ϑεῷ, καθὰ χαὶ οἱ ἐπιχώριοι νομίζουσιν, 
οὐδέν: τὰ δὲ ἀπὸ τῶν δένδρων τῶν ἡμέρων, τά τε 
ἄλλα, καὶ ἀμπέλου καρπὸν, καὶ μελισαὼν τε κηρία, 
xai ἐρίων τὰ μὴ ἐς ἐργασίαν πω ἥκοντα, ἀλλὰ ἔτι, 
ἀνάπλεα τοῦ οἰσύπου, ἃ τιθέααιν ἐπὶ τὸν βωμὸν 
9 ᾽ὔ A “- » ’ À 
ὠχοδομημένον πρὸ τοῦ σπηλαίον, ϑέντες δὲ χατα- 
’ 4 - w CS 5 ’ὔ 3 . ἢ 
χέουσιν αυτῶν ἔλαιον, ταῦτα ἰδιώταις τε ανδρᾶσι 
xai ἀνὰ πᾶν ἔτος τῷ χοινῷ καθές-ηκεν ἐς τὴν ϑιυσίαν" 
ἱέρεια δέ σφίσιν cri) ἡ δρῶσα, σὺν δὲ αὑτῇ καὶ τῶν 
ἱεροδύτων καλουμένων ὁ νεώτατος" οἱ δέ εἰσι τῶν 
ἐς ὧν τρεῖς ἀριθμόν. Ἐςτι δὲ δρνῶν τε ἄλσος περὲ τὰ 
LA ἢ © $ 39 A -« « 
σπήλαιον, καὶ ὕδωρ ψυχρὸν ἄνεισιν ἐκ τῆς γῆς. Τὰ 
δὲ ἄγαλμα τὸ ὑπὸ τοῦ Ονατᾶ ποιηθὲν οὔτε ἥν κατ 
ἐμὲ, οὔτε, εἰ ἐγένετο ἀρχὴν Φιγαλεῦσιν, ἐπίς αντα 
οἱ πολλοί’ τῶν δὲ ἐντυχόντωθ ἡμῖν ἔλεγεν ὁ πρεσϑύ-- 
τατος, γενεαῖς πρότερον τρισὶν ἢ κατ᾽ αὑτὸν ἐμπε- 
σεῖν ἐς τὸ ἀγαλμα ἐκ τοῦ ὀράφου πέτρας, ὑπὸ τού- 
των ὁὲ καταγῆναι καὶ ἐς ὦπαν ἔφασκεν αὑτὸ ἀφανισθῆ-- 
. ai ἔν . - > 9 δῦλ ᾿ € = LU + 
var” χαὶ ἐν γε τῷ ὀρόφῳ δῆλα Ha ἡμῖν ἔτι VU, 
χαθὰ ἀπεῤῥώγεσαν αἱ πέτραι. 
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CHAPITRE XLIII. 


Ville de Pallantiom. Evandre, fondateur d’une autre Pallan- 
tium sur les bords du Tibre. Exploits d’Antonin le Pieux, 
et ses bienfaits. Exploits de son fils Antonin. 


L'onvne de ma narration exige que je parle maintenant 
de Pallantium, de ce qu'elle peut avoir de remar- 
quable , et que je dise pourquoi ke premier des An- 
tonins en ἃ fait une ville au lieu d'un bourg, et l’a 
déclarée libre et exempte de tout tribut. On dit qu'un 
nommé Evandre fut le premier entre les Arcadiens 
pour la sagesse et pour les talents militaires ; 1] étoit 
fils de Mercure et d'une nymphe, fille du Ladon. Cet 
Evandre étant parti à la tête d'une armée d’Arcadiens 
de Pallantium, pour fonder une colonie, bâtit une 
ville sur les bords du Tibre; et la partie de la Rome 
actuelle qui étoit habitée par Evandre et les Arcadiens 
qui l'avoient suivi, prit alors le nom de Pallantium en 
mémoire de la ville d’Arcadie. On retrancha dans la suite 
un L.etun N., ce qui fit Palatiun. C'est pour çela que 
l'empereur Antonin a comblé de bienfaits Pallantium. 
Cet empereur n'engagea jamais de son propre mouve- 
ment les Romains dans aucune guerre; mais l'empire fut 





ὅλο ARCADIE, cm. XLIII. 
attaqué par les Maures, peuplade la plus considérable 
des Libyens indépendants. Ces Maures, nomades comme 
les Scythes, sont bien plus difficiles ἃ vaincre qu'eux 
voyageant à cheval eux et leurs femmes, et non sur 
des charriots. Antonin les ayant chassés de tout le 
pays soumis aux Romains, les repoussa aux extré- 
mités de la Libye, vers le mont Atlas et vers les peu- 
ples des environs. Il dépouilla aussi d’une portion de 
leur territoire, les Brigantes, peuple de l’île Rritan- 
nique, qui, sans être provoqués avoient fait une 
invasion à main armée dans la Vénuvie, pays soumis 
aux Romains. Un violent tremblement de terre ren- 
versa, sous son règne, plusieurs villes de la Lycie 
et de la Carie, ainsi que Cos et Rhodes; il parvint 
à force ‘de soins et avec des dépenses excessives, 
à les rétablir et en fut pour ainsi dire le second fon- 
dateur. Je ne parlerai pas des sommes considérables 
qu'il donna aux peuples Grecs et barbares qui se 
trouvoient dans le besoin, ni des travaux qu'il fit 
exécuter dans la Grèce, dans l'Ionie, à Carthage et 
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λοντὴς ἐπηγάγετο οὐδένα. Πολέμον δὲ ἄρξαντας Μαύ- 
ρους, Λιβύων τῶν αὐτονόμων τὴν μεγίςτην μοῖραν, 

, 3» + - μι ’ 
νομάδας τε ὄντας, χαὶ τοσῷδε ἔτι δυςμαχωτέρους 
PA . “ ? © \ 3 4 “- 2 V4 
τοῦ Σχυθιχοῦ γένους, Cow μὴ ἐπὶ ἀμαξῶν, ἐπὶ ἵππων 
δὲ αὑτοί τε χαὶ αἱ γυναῖκες ἡλῶντο, τοὺς μὲν ἐξ 
ἁπάσης ἔλαύνων τῆς χώρας ἐς τὰ ἔσχατα ἠνάγκασεν 
2 > / > ν \ » . 2 
ἀναφυγεῖν Λιδύης, ἐπί τε Ατλαντὰα τὸ ὁρος, χαὶ ἐς 
τοὺς πρὸς τῷ Ατλαντι ἀνθρώπους. Απετέμετο δὲ καὶ 
τῶν ἐν Βριττανίᾳ Βριγάντων τὴν πολλὴν, ὅτι ἐπε- 
#? \ Σ “- ' Ψ 
σϑαίνειν καὶ οὐτοι σὺν τοῖς ὅπλοις ἥρξαν τὴν Τενου- 
, - ε ,ὔ μ , , \ 
γίαν μοῖραν, ὑπηκόους Ῥωμαίων. Λυχίων δὲ xal 
Καρῶν τὰς πόλεις, Κῶν τε καὶ Ῥόδον ἀνέτρεψε μὲν 
βίαιος εἰς αὑτὰς χατασχήψας σεισμός" βασιλεὺς δὲ 
Αντωνῖνος χαὲ ταύτας ἀνεσώσατο δαπανημάτων τε 
ε - ν 2 \ 2 \ , 4 
ὑπερδολῇ καὶ ἐς τὸν αἀνοιχισμὸν προθυμίᾳ. Χρημάτων 
ἣ 3 6 ἢ δ᾽ | « «ὦ 
᾿δὲ ἐπιδόσεις ὁπόσας καὶ Ἕλλησι καὶ τοῦ βαρδαρικοῦ 
τοῖς δεηθεῖσι, χαὶ ὧν ἔργων χατεσχεύασεν. ἔν τε τῇ 
Ελλάϑι, καὶ περὶ Ἰωνίαν, καὶ περὶ Καρχηδόνα τε 
χαὶ ἐν γῇ τῇ Σύρων, ταδε μὲν ἄλλοι ἔγραψαν ἐς 
A » ΄ \ e , T 4 
τὸ αχριδέςτατον. Ο δὲ βασιλεὺς ὑπελείπετο ουτος χαὶ 
3 ’ 2 ’ “ - e έ λί 
ἄλλο τοιόνδε ἐς μνήμην. Οσοις τῶν ὑπηκόων πολίταις 
€ 7 4. ’ e 1 .- 3 , 
ὑπῆρχεν εἶναι Ῥωμαίων, οἱ dE παῖδες ἐτέλουν σφίσιν 
ἐς τὸ Ἑλληνικὸν, τούτοις ἔλείπετο εἰκότα νεῖμαι τὰ 
χρήματα ἐς οὐ προςήχοντας, à ἐπαυξῆσαι τὸν βασι- 
λέως πλοῦτον, κατὰ νόμον δή τινα Αντωνῖνος δὲ 
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Antonin leur permit d'instituer leurs enfants héritiers, 
aimant mieux se montrer humain , que de conserver 
‘une loi avantageuse au fisc. Les Romains lui donnèrent 
‘le surnom de Pieux, parce qu'il montra toujours la 
*plus grande piété envers les dieux; maisil mériteroit 
‘bien à mon avis, celui de père du genre humain 
qu'on avoit donné à Cyrus l’ancien. Il laissa l'empire 
à un fils du même nom que lui; ce second Antonin 
fit rentrer dans le devoir les Germains, peuple le 
plus nombreux et le plus vaillant de tous les Barbares 
de l'Europe; il soumit aussi le peuple Sarmate : ils 
avoient l'un et l’autre pris les armes sans être attaqués. 


CHAPITRE X LI V. 


Ruines des villes d’Oresthasium et d’Aséa. Sources de l’Alphée 
et de l'Eurotas. Monuments de Pallantium. Temple des 
Dieux Cathares. Mont Crésius et temple d'Aphnéius. Fon- 

. taine Leuconius. 


11 ne me reste plus maintenant, de toute l’Arcadie, 
qu'à décrire ce qui est sur la route qui conduit de 
Mégalopolis à Pallantium et à Tégée d'un côté, et 
de l’autre à l'endroit nommé. le Choma. Vous trouvez 
d’abord devant Mégalopolis, Ladoncé qui a pris son 
nom de Ladocus, fils d'Échémus. Hæmonies que 
vous trouvez ensuite, étoit jadis une ville qui avoit 
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αὐταῖς ὁ Aunaovos διαμεμένηχε δὲ ἐς τόδε 

ὃς τὸ χωρίον τοῦτο ὀνομάζεσθαι. Μετὰ δὲ Ai- 
ἐν δεξιᾷ τῆς ὁδοῦ πόλεώς ἐς ιν Ορεσθασίου 

Aa ὑπολειπόμενα ἐς μνήμην, καὶ Ἀρτέμιδος 
LQVEC ἔτι ἐπίκλησις δὲ ἱέρεια τῇ Αρτέμιδί ἐς ι. 
ιὐθεῖαν ἰόντι ἐξ Αἱμονιῶν, Αφροδίσιόν τέ ἐς ιν 
-ενον, καὶ μετ᾽ αὐτὸ ἀλλο χωρίον τὸ Αθή-- 
oUtou δὲ ἐν ἀρις-:ερᾶ ναός ἐςιιν Αθηνᾶς, 

ua ἐν αὐτῷ λίθον. Τοῦ Αθηναίον δὲ μά- 
οκοσι ἀπωτέρω ς-αδίοις ἐρείπια Ασέας ἐςὶ, 
ὦφος, ἀκρόπολίς ποτε οὖσα, τείχους σημεῖα 
ἐς τόδε. Σταδίους δὲ ὅσον πέντε ἀπὸ Ασέας 

ειοῦ μὲν ὀλίγον ἄπο τῆς ὁδοῦ, τοῦ δὲ Εὐρώτα 
τήν ἐςξτι πηγὴ τὴν ὁδόν πρός τε τοῦ Αλφειοῦ 
É ναός τε μητρὸς ϑεῶν Écriv οὐκ ἔχων ὄροφον, 
εἾτες δύο λίθου πεποιημένοι. Τοῦ δὲ Εὐρώτα 
2 ἀναχερᾶννυταί τε πρὸς τὸν Αλφειὸν, xai 
Γιὰ εἴκοσι ς-αδίους χοινῷ προίασι τῷ ῥεύματι: 
ivre δὲ ἐς χάσμα, ὁ μὲν αὑτῶν ἄνεισιν αὖθις 
γῇ τῇ Λαχεδαιμονίων ὁ Εὐρώτας , ὁ δὲ Αλφειὸς 
γαῖς τῆς Μεγαλοπολίτιδος. Est δὲ ἄνοδος ἐξ 
ἐς τὸ ὄρος τὸ Βόρειον καλούμενον, χαὶ ἐπὶ τῇ 
τοῦ ὄρους σημεῖά ἐς-ιν ἱεροῦ" ποιῆσαι δὲ τὸ ἱερὸν 
τε σωτείρᾳ καὶ Ποσειδῶνι Οϑυσσέα ἐλέγετο 

μισθέντα ἐξ Ἰλίου. Τὸ δὲ ὀνομαζόμενον Χῶμα 
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| Mégalopolitains, les Tégéates et les Pallantiens. Le 
| pays de Pallantium s'étend sur la gauche du Choma. 
On voit à Pallantium wm temple et deux statues de 
marbre, l’une de Pallas, l’autre d'Évandre; un temple 
dédié à Cérès et à sa fille, et un peu plus loin, une 
statue de Polybe. La colline qui domine la ville, 
en étoit autrefois la citadelle, et il reste encore sur 
son sommet un temple des dieux qu'ils surnomment 
Cathares (purs), et par lesquels ils prêtent serment 
dans les occasions les plus importantes. Le véritable 
nom de ces dieux ne leur est pas. connu, ou bien, 
s'ils le connoissent , ils ne veulent pas le divulguer. 
Il est possible qu'on les ait surnommés Cathares, 
parce que Pallas ne leur sacriïia pas de la même 
manière que Lÿcaon son père avoit sacrifié à Jupiter 
Lycæen. La plaine de Manthurium est à droite du 
Choma; elle est déjà sur les frontières du pays des 
Tégéates; il y a tout au plus cinquante stades de là 
jusqu'à Tégée; on trouve à droite du chemin une 
montagne peu élevée nommée le mont Crésius, sur 
lequel est le temple d'Aphnéius, c’est un nom qu’on 
donne à Mars; voici à quelle occasion. Les Thé- 
géates disent que. Mars eut commerce avec Ærope, 
fille de Céphée, fils d’Aléus, et qu'elle mourut dans 
les douleurs de l'enfantement. L'enfant ne laissa pas 
que de rester sur le corps de sa mère, il continua 
de la têter ; et les mamelles d’Ærope lui fournissoient 
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(ἦν γὰρ τοῦ ἄρεως γνώμῃ τὰ γινόμενα ) τούτων 
εἵνεκα Αφνειὸν τὸν ϑεὸν ὀνομάξουσι' τῷ δὲ παιδίῳ 
ὄνομα τεθῆναί φασιν Αέροπον. Ἐςι δὲ κατὰ τὴν ἐς 
Τεγέαν ὁδὸν Λευχώνιος χαλουμένη χρήνη" ϑυγατέρα 
δὲ Αφείδαντος λέγουσιν εἶναι τὴν Λευκώνην᾽ καὶ οὐ 


πόῤῥω τοῦ Τεγεατῶν aceoc μνῆμα ἐς: 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΜΕ΄. 


Τεγεατῶν. χώρα καὶ πόλις καὶ ἀνδραγαθίαι. ἀγκαῖος καὶ 
Εχεμος ὁ Ἀερόπου. ἀθηνᾶς ἀλέας γαοί. 


Τεγεάται δὲ ἐπὶ μὲν Τεγεάτου τοῦ Λυχάονος τῇ 
χώρᾳ φασὶν ἀπ’ αὑτοῦ γενέσθαι μόνῃ τὸ ὄνομα, τοῖς 
δὲ ἀνθρώποις κατὰ δήμους εἶναι τὰς οἰκήσεις, Γα- 
ρεάτας, καὶ Ψυλαχεῖς, καὶ Καρυάτας τε καὶ Κορυ- 
θεῖς, ἔτι δὲ Πωταχίδας, καὶ Mavôupeis , nai Ἐχενή- 
Gas ἐπὶ δὲ Ἀφείδαντος βασιλεύοντος καὶ ἔνατός σφισι 
δῆμος προσεγένετο ! ἀφείϑαντες. Τῆς δὲ ἐφ’ ἡμῶν 
πόλεως οἰκις ἧς ἐγένετο Αλεός. Τεγεάταις δὲ παρὲξ 
> \ \ 9 / \ 2) ’ 2 T__# 

εἰσὶ μὲν τὰ Αρχάδων χοινὰ ἐς δόξαν, ἐν οἷς ἔς 
μὲν ὁ πρὸς ἰλίῳ πόλεμος, ἔς: δὲ τὰ Μηδικά τε καὶ 
Ὁ Σφισι προσεγένετο. 

IV. 34 


ARCADIE, ἐπ. XLV. 531 
Dipées contre les Lacédæmoniens ; ils jouissent encore 
d'une célébrité qui leur est propre; Ancée, fils de Ly- 
curgue, tout blessé qu'il étoit, attendit le sanglier de 
Calydon ; Atalante tira une flèche à ce monstre, et le 
blessa la première, aussi lui en donna-t-on la tête et 
la dépouille pour prix de sa valeur; lorsque les Héra- 
clides revinrent dans le Péloponnèse, Echémus, fils 
d'Aéropus, Tégéate, soutint contre Hyllus un combat 
singulier, et le vainquit. Enfin, parmi les Arcadiens, 
les Tégéates vainquirent les premiers les Lacédæmo- 
niens qui étoient venus les attaquer, et ils les firent 
pour la plupart prisonniers. 

L'ancien temple de Minerve Aléa à Tégée, avoit été 
construit par Aléus ; dans la suite des temps les Té- 
géates érigèrent à la déesse un temple très-vaste et 
très-beau , il fut détruit par le feu qui y prit subite- 
ment, sous l’Archontat de Diophante à Athènes, dans 


la dernière année de la quatre-vingt-seizième Olym- 
piade, où Eupolémus, Eléen, remporta le prix de la 


course du stade. Le temple qui existe maintenant, à. 
est incomparablement le plus beau et le plus grand "ἢ 


de tous les temples du Péloponnèse; le premier rang 
de colonnes est d'ordre Dorique; celui qui est après, 
d'ordre Corinthien, et le temple est entouré en dehors 
de colonnes d'ordre Ionique; il a eu pour architecte, 
à ce que j'ai pu apprendre, Scopas de Paros qui avoit 
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fait des statues dans beaucoup d'endroits de l’an- 
cienne Grèce, ainsi que dans l'Ionie et dans la Carie. 
Quant aux frontons, on voit sur celui de devant 
la chasse du sanglier de Calydon; le sanglier est à 
peu près au milieu ; à sa droite sont Atalante, Mé 
léagre, Thésée, Télamon, Pélée, Pollux, εἰ Iolas 
qui assista Hercules dans la plupart de ses travaux ; 
enfin Prothoüs et Cométès, fils de Thestius et frère 
d'Althée; de l'autre côté du sanglier, on voit d'a- 
bord Epochus soutenant Ancée déjà blessé et laissant 
tomber sa lance ; auprès de lui sunt Castor et Am- 
phiaraüs, fils d'Oiclès; ensuite Hippothoüs, fils de 
Gercyon, fils d'Agamèdes, fils de Stymphélus; et 


enfin Pirithoüs qui est représenté le dernier. On voit 


sur le fronton de derrière le combat de Télèphe contre 





- 
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χαὶ ἀγάλματα πολλαχοῦ τῆς ἀρχαίας Ἑλλάδος, τὰ 
δὲ καὶ περὶ ἰωνίαν τε χαὶ Καρίαν ἐποίησε. Τὰ δὲ ἐν 
τοῖς ἀετοῖς, ἔττιν ἔμπροσθεν ἡ ϑήρα τοῦ ὑὸς τοῦ Καλυ- 
δωνίου" πεποιημένου δὲ 1 χατὰ péaov μάλις-α τοῦ ὑὸς, 
τῇ μὲν ἐξ Ἀταλάντη, χαὶ Μελέαγρος, καὶ Θη- 
σεὺς, Τελαμών τε nat Πηλεὺς, mat Πολυδεύκης, 
καὶ ἰόλαος, ὃς τὰ πλεῖς-α Ἡρακλεῖ συνέχαμνε. τῶν 
ἔργων » καὶ Θεςτίου παῖδες, ἀδελφοὶ δὲ Αλθαίας » Πρό- 
θους χαὶ ᾿Κομήτης: κατὰ δὲ ὑὸς τὰ ἕτερα, Αγκαῖον 
ἔχοντα RON τραύματα, καὶ ἀφέντα τὸν πέλεκυν, ἀνέ- 
χων ἐς ὶν ἔποχος: παρὰ δὲ αὑτὸν Κάςτωρ καὶ Αμ- 
φιάραος ὁ ὀχλέους: ἐπὶ δὲ αὐτοῖς ᾿ἱππόθους ὁ Κερ- 
χύονος τοῦ Ἀγαμήδους τοῦ Στυμφήλου" τελευταῖος δέ 
ἐστιν εἰργασμένος Πειρίθους. Τὰ δὲ ὄπισθεν ᾿πεποιη- 
μένα ἐν τοῖς ἀετοῖς, Τηλέφου πρὸς Ἀχιλλέα ἐς ν ἐν 
Καίκου πεδίῳ μάχη. 


1 Πεπομημένοι δὲ. 


ARCADIE, cu. XLVI. 535 


CHAPITRE XLVI. 


Ancienne statue de Minerve Âléa. Défenses du sanglier de 
Calydon. Plusieurs statues des Dieux. 


ÂAveusrr » empereur des Romains, ayant vaincu An- 
toine et ses alliés, au nombre desquels étoient tous les 
Arcadiens, excepté les Mantinéens, enleva de Tégée 
l'ancienne statue de Minerve et les défenses du sanglier 
de Calydon. Auguste ne fut pas le premier qui enleva 
aux peuples vaincus les statues des dieux, et les of- 
frandes qui leur avoient été faites; il ne fit que suivre 
en cela un usage anciennement établi; en effet, lorse 
que Troie fut prise, et que les Grecs partagèrent le 
butin, ils donnèrent à Sthénélus, fils de Capanée, 
la .statue en bois de Jupiter Hercéus; et de longues 
années après, lorsque les Doriens allèrent s'établir 
dans la Sicile, Antiphémus, celui qui fonda Géla, 
ayant pillé Omphacé, petite ville des Sicaniens, ap- 
porta à Géla une statue faite par Dædale. Nous savons 
que Xerxès, fils de Darius, ‘roi des Perses, outre 
ce qu’il enleva de la ville d'Athènes, emporta de 
Brauron la statue de Diane Brauronia, et que sous 
prétexte que les Milésiens s'étoient mal conduits après 
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ἐναντία Αθηναίων ἐν τῇ Ἑλλάδι ναυμαχήσαντας, 
τὸν χαλχοῦν ἔλαθεν Απόλλωνα τὸν ἐν Βραγχίδαις" 
χαὶ τὸ μὲν ὕςτερον ἔμελλε χρόνῳ Σέλευκος xataréu- 
pay Μιλησίοις. Λργείοις δὲ τὰ ἐκ Τίρυνθος ἔτι καὶ 
ἐς ἐμὲ, τὸ μὲν παρὰ τὰν ραν ξόανον, τὸ δὲ ἐν τῷ 
τοῦ Απόλλωνές ἐς ιν ἀνακείμενον. τοῦ Ἠλείου. Κυξι- 
κηνοί τε ἀναγχάσαντες πολέμῳ Προχοννησίους γενέ- 
σθαι σφίσι συνοίκους, Μητρὸς Δινδυμήνης ἄγαλμα 
ἔλαθον ἐκ Προκοννήσον' τὸ δὲ ἀγαλμά ἐς χρυσοῦ, 
xai αὐτοῦ τὸ πρόσωπον ἀντὶ ἐλέφαντος, ἵππων τῶν 
ποταμίων ὀδόντες εἰσὶν εἰργασμένοι. Βασιλεὺς μὲν δὸ 
Αὔγουςος καθες-ηκότα ἐκ παλαιοῦ, χαὶ ὑπό τε É)- 
λήνων νομιζόμενα καὶ βαρβάρων εἰργάσατο. Ῥωμαίοις 
δὲ τῆς ᾿Αθηνᾶς τὸ ἄγαλμα τῆς Αλέας, ἐς τὴν YO 
pay τὴν ὑπὸ Ayouçou ποιηθεῖσαν, ἐς ταύτην ἐς ὶν 
ἰόντι τοῦτο μὲν δὴ ἐνταῦθα ἀνάκειται ἐλέφαντος διὰ 
παντὸς πεποιημένον, τέχνη δὲ Évdoiou '. Τοῦ δὲ ὑὸς 
τῶν ὀδόντων κατεάχθαι μὲν τὸν ἕτερόν φασιν οἱ ἐπὶ 
τοῖς ϑαύμασιν ὁ δὲ ἔτι ἐξ αὐτῶν λειπόμενος avé 
χειτο ἐν βασιλέως χήποις, ἐν ἱερῷ Διονύσον, τὸν περί- 
METPOY τοῦ μήκους περιεχόμενος ἐς ἥμισυ paca 
ὀργνιᾶς. 


1 Evdiou, 
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CHAPITRE XLVIL. 


τ: de Minerve Aléa. Offrandes magnifiques 
ὭΣ temple. Jeux Alæens et Halotiens. Temples de 
iatès et de Dianc Hégémoné. 


qu'on voit maintenant à Tégée , a été ap- 
bourg des Manthuriens qui lui donnoient le 
Hippia, parce que, suivant eux, dans le 
dieux contre les Géants, Minerve poussa 
x et son char contre Encelade; cependant 
d’Aléa l’a emporté parmi les autres Grecs 
parmi Îles peuples du Péloponnèse. Aux 
5 de Minerve sont Esculape et Hygie , tous 
out ; leurs statues, en marbre Pentélique, 
“rage de Scopas de Paros. Ce qu'il y a de 
arquable parmi les offrandes, c'est d'abord 
lu sanglier de Calydon, elle a été fort en- 
e par le temps, et il n’y reste plus de poil; 
it aussi suspendus les fers pour les pieds 
Lacédæmoniens apportèrent lorsqu'ils vinrent 
les Tégéates, excepté ceux que le temps a 

, et ceux que portoient les captifs Lacédæmo- 

| lorsqu ‘ils labouroient les champs des Tégéates ; 
voit encore un lit consacré à Minerve et un 
u qui représente cette déesse, ainsi que l'ar- 
de Marpesse surnommée la Veuve, femme de 


᾿ ͵ ἱ “ , . 
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gudes Gr τω, “λον ταύτης μὲν δὴ ποτησόμεθα 
δ" αὶ ὕςςερον “ur fur. ἐρᾶται δὲ τῇ Αθηνᾶ παῖς χρόνον 
μνοῦὺχ οἶδα ©. «πρὶν δὲ ἡθάσκειν, xai οὗ πρόσω, 


Tv ἱερωσύνην. à ᾿,βεῷ δὲ ποιηθῆναι τὸν βωμὸν ὑπὸ 
» ἸνΙϊελάμποδος τοῦ Αμυθάονος λέγουσιν" εἰργασμέναι δὲ 
᾿ ἐπὶ τῷ βωμῷ, ῥέα μὲν καὶ Οἰνόη νύμφη παῖδα ἔτι 
Εις νήπιον Δία ἔχουσιν. ἑκατέρωθεν δέ εἰσι τέσσαρες 
ἀριθμόν, Γλαύκη, χαὶ Νέδα, καὶ Θεισόα, καὶ Av- 
Opania , τῇ δὲ ἴδη, καὶ ἁγνὸ , καὶ. Αλκινόη τε χαὶ 
Φρίξα. Πεποίηται dE χαὶ Μουσῶν xai Μνημοσύνης 
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ἄγαλμα. Τοῦ ναοῦ δὲ où πόῤῥω ςἄδιον, χῶμα γῆς 
ἔςι, καὶ ἄγουσιν ἀγῶνας ἐνταῦθα, τὸν μὲν Λλαῖα 
ὀνομάζοντες ἀπὸ τῆς Αθηνᾶς, τὸν δὲ ἁλώτια, ὅτι 
Λακχεδαιμονίων τὸ πολὺ ἐν τῇ μάχῃ ζῶντας εἷλον. 
Éct dù ἐν τοῖς πρὸς ἄρκτον τοῦ ναοῦ xpivn χαὲ 
ἐπὶ ταύτῃ βιασθῆναι τῇ χρήνη φασὶν Αὔγην ὑπὸ Hpa- 
χλέους, οὐχ ὁμολογοῦντες Ἑκαταίῳ τὰ ἐς abtav. 
ἀπωτέρω δὲ τῆς χρήνης ἔσον ς αδίοις τρισίν ἐςτιν 
Ἑρμοῦ ναὸς Αἰπύτον. Τεγεάταις δέ ἐςτι καὶ ἄλλο 
ἱερὸν Αθηνᾶς Πολιάτιδος" ἐχάςτου δὲ ἅπαξ ἔτους ἱερεὺς. 
ἐς αὑτὸ εἴσεισι" τὸ τοῦ ἐρύματος δὲ ἱερὸν ὀνομάζουσι, 
λέγοντες, ὡς Κηφεῖ τῶ ΓΝ γένοιτο ϑωρεὰ παρὰ 
Αθηνᾶς, ἀνάλωτον ἐς τὸν πάντα χρόνον εἶναι Té 
γεαν᾽ χαὶ αὐτῷ φασιν ἐς φυλακὴν τῆς πόλεως ἀπο-- 
τεμοῦσαν τὴν ϑεὸν δοῦναι τριχῶν τῶν Μεδούσης. Ες 
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Diane nommée aussi Hégémoné, voici ce qu'on en 
raconte : Aristomélidas étoit tyran d’Orchomène en 
Arcadie ; devenu amoureux d’uné jeune fille de Tégée, 
il s'en empara on ne sait comment ; il la donna 
en garde à Chronius; cette jeune fille, soit crainte, 
soit pudeur, se tua avant qu'on l'eut conduite au 
tyran; alors Diane qui apparut en songe à Chro- 
nius, l'excita à tuer Aristomélidas; Chronius l'ayant 
tué, s'enfuit à Tégée où il érigea ce temple à Diane. 


CHAPITRE XLVIIL 


Statues des Legislateurs des Tégéates. Couronnes des vain- 
queurs. Statue de Mars Gynæcothæné. Autel et temple de 
Jupiter Télius. Temple et statue d'Ilithyie. Naissance de 
Téléphe. 


LA place publique de Tégée est un carré long eu 
forme de brique ; l’on y voit un temple de Vénus 
nommé er Plntho (sur la brique); outre la statue 
de la déesse en marbre, il y a sur la même place 
deux cippes, sur l’un desquels on a représenté Anti- 
phanes, Crœsus , Tyronidas et Pyrias qui donnèrent 
des loix aux Tégéates et à qui on rend pour cela des 
honneurs ; on a représenté sur l'autre cippe lIasius 
auprès de son cheval, et tenant {dans sa main droite 
une branche de palmier ; on prétend qu'il remporta le 
prix de la course à cheval, lorsque Hercules le 
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φασὶν ἐν Ὀλυμπία τὸν ἰώσιον, ὅτε ὁ Ηρανλῆς ἔθετο 
ὁ Θηξαῖος τὰ Ὀλύμπια. Εν μὲν δὺ. OXvuria χοτί- 
vou τῷ νιχῶντι δίδοσθαι çrépavoy, χαὶ ἐν Δελφοῖς ᾿ 
δάφνης, τοῦ μὲν ϑὴ τὴν αἰτίαν ἀπέδωχα ἐν τοῖς 
ἐς Ἠλείους, τοῦ δὲ χαὶ ἐν τοῖς ἔπειτα δηλώσω" ἐν 
Ἰσθμῷ δὲ ἡ τέτυς χαὶ τὰ ἐν Νεμέᾳ σέλινα ἐπὶ τοῦ 
Παλαίμονος καὶ τοῦ Δρχεμόρου τοῖς, παθήμασιν ἐνο-- 
μίσθησαν. Οἱ δὲ ἀγῶνες φοίνικος ἔχουσιν οἱ πολλοὶ 
grépavoy ἐς δὲ τὴν δεξιάν ἐστι χαὶ πανταχοῦ τῷ 
νικῶντι ἐςτιθέμενος φοίνιξ" ἐνομίσθη δὲ ἐπὶ τοιῷδε. 
Θησξα 5 ἀνακομιξόμενον ἐκ Κρήτης φασὶν ἐν Δήλῳ 
ἀγῶνα ποιήσασθαι τῷ Απόλλωνι, ς-εφανοῦν δὲ αὐτὸν 
τοὺς νικῶντας τῷ φοίνιχι' τοῦτο μὲν δὴ ἀρξαι λέ- 
γουσιν ἐντεῦθεν. Τοῦ δὲ φοίνικος τοῦ ἐν Δήλῳ uvr- 
μὴν ἐποιήσατο χαὶ μηρος ἐν Οδυσσέως ἱ ἱχεσίᾳ πρὸς 
τὴν Αλκίνου ϑυγατέρα. Εςι ὁὲ καὶ ἄρεως ἄγαλμα 
ἐν τῇ Τεγεατῶν ἀγορᾷ" τοῦτο ἐκτετύπωται μὲν ἐπὶ τῇ 
ςήλη. Γυναικοθοίναν 1 δὲ ὀνομάξουσιν αὑτόν, Ἐπὶ γὰρ 
τὸν Λακωνικὸν πόλεμον καὶ Χαρίλλου τοῦ Λακεδαι- 
μονίων βασιλέως τὴν πρώτην ἐπις:ρατείαν, λαδοῦσαι 
αἱ γυναῖκές σφισιν ὅπλα ἐλόχων ὑπὸ τὸν λόφον, ὃν 
Φυλακχτρίδα ἐφ᾽ ἡμῶν ὀνομάζουσι" συνελθόντων δὲ τῶν 
ςρατοπέδων, καὶ τολμήματα ἀποδεικνυμένων ἑκατέρω--᾿ 
θεν τῶν ἀνδρῶν πολλά τε καὶ ἄξια μνήμης, οὕτω φασὶν 


ἃ Τυναιχόθοιαν, 


IV. : 35 
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ἐπιφανῆναί σφισι τὰς γυναῖκας, καὶ εἶναι τὰς ἐργα- 
σαμένας ταύτας τῶν Λακεδαιμονίων τὴν τροπήν" Μάρ- 
πήσσαν δὲ τὴν Χήραν ὀνομαζομένην ὑπερβαλέσθαι τῇ 
τόλμη τὰς ἄλλας γυναῖκας" ἁλῶναι δὲ ἐν τοῖς Σπαρ- 
τιάταις καὶ αὐτὸν Χάριλλον" καὶ τὸν μὲν ἀφεθέντα 
ἄνευ λύτρων, καὶ ὅρκον Τεγεάταις δόντα, μήποτε 
᾿Λαχεδαιμονίους ς-ρατεύσειν ἔτι ἐπὶ Τεγέαν, παραθῆναι 
τὸν ἔρχον" τὰς γυναῖκας δὲ τῷ ἄρει ϑῦσαί τε ἄνευ 
τῶν ἀνδρῶν ἰδίᾳ γε ἐπινίκια, καὶ τῶν τοῦ ἱερείου 
χρεῶν οὐ μεταδοῦναι σφᾶς τοῖς ἀνδράσιν" ἀντὶ τού- 
τῶν μὲν τῷ ἄρει γέγονεν ἐπίκλησις. Πεποίητον δὲ χαὶ 
Διὸς Τελείον βωμὲς,, κἀὶ ἀγαλμα τετράγωνον" περισ-- 
σῶς γὰρ δή τι τῷ σχήματι τούτῳ φαίνονταί μοι χαί- 
pe οἱ ἀρχάδες. Καὶ μνήματά éew ἐνταῦθα Τεγ:ά- 
του τοῦ Λυχάονος, rai Μαιρᾶς γυναικὸς τοῦ Tee 






του" ϑυγατέρα δὲ ἄτλαντός φᾶσιν εἶναι τὴν Μαιρᾶν" 
ἧς δὴ καὶ ὅμηρος ἐποιήσατο μνήμην ἐν Οδυσσέως 
, Η͂ Sa ὖν > - ᾿ “ 
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femmes parurent, que ce furent elles qui mirent les 
Lacédæmoniens en déroute , et que Marpesse, nom- 
mée la Veuve, se distingua par son courage entre 
toutes les autres. Charillus lui-même fut pris parmi les 
Spartiates; les Tégéates le renvoyèrent sans rançon’, 
en lui faisant jurer que les Lacédæmoniens ne vien- 
droient jamais attaquer Tégée, serment qu'il n'observa 
pas. On ajoute que les femmes offrirent à Märs en action 
de graces de leur victoire, un sacrifice particulier et 
sans les hommes, à qui elles ne firent point part des 
chairs des victimes ; c'est de là qu'est venu le surnom 
qu'on donne à Mars. Il y a aussi sur la place publique 
un autel dédié à Jupiter Téléius, avec sa statue de 
forme carrée ; il me paroît que cette forme de statue 
plait singulièrement aux Arcadiens. On voit encore 
sur la même place , le tombeau de Tégéatès, fils 
de Lycaon, et celui de Mæra, femme de Tégéatès ; 
on dit que cette Mæra étoit fille d’Atlas, et il en 
est question dans Homère, dans le récit qu'Ulysse 
fait à Alcinoüs de son voyage aux enfers, et des 
ames qu'il y a vues. Les Tégéates qui ont sur la 
place püblique, un temple et une statue d’Ilithye, 
la surnomment en gonasi (l'agenouillée), parce qu 
suivant eux, lorsqu'Aléus livra sa fille à anni 
en lui ordonnant de la conduire à la mer et dé 
l'y précipiter , celle-ci, pendant qu'elle étoit en route 
pour s'y rendre, tomba à genoux à l'endroit où est le 


temple d'Ilithye, et y accoucha de son enfant. Α ce sujet 
35 * 
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τὸ ἱερόν. Οὗτος ὁ λόγας διάφορος μέν ci ἑτέρῳ λέγῳ, 
᾿ λάθρα τὴν Αὔγην τεχεῖν τοῦ πατρὸς, καὶ ἐκτεθῆναι 
τὸν Τήλεφον λέγοντι ἐς τὸ ὄρος τὸ Παρθένιον, καὶ τῷ 
παιδὲ ἐχχειμέγῳ διδόναι γάλα ἔλαφον" λέγεται δὲ 
οὐδὲν ἧσσον καὶ οὗτος ὑπὸ Τεγεατῶν ὁ λόγος. Πρὸς. 
δὲ τῷ ἱερῷ τῆς Εἰλειθυίας éçi Γῆς βωμός" ἔχεται 
d τοῦ βωμοῦ λίθον λενκοῦ ς- ὕλη" ἐπὲ δὲ αὐτῆς Πολύ- 
διος ὁ Λυκόρτα, καὶ ἐπὶ. ἑτέρᾳ SAN . τῶν. καίδων " 
«ὧν Ἀρκάδος ἔλατός éew εἰργασμένος. 


 KEdAAAION MO. 


Φιλοποίμενος ἀνδραγαθίαι. 


Οἱ πόῤῥω δὲ τῆς ἀγορᾶς ϑέατρόν τέ ἐς καὶ πρὸς 
«ὑτῷ βάθρα εἰκόνων χαλκῶν" aura δὲ οὐχ εἰσὲν ἔτι 
αἱ εἰκόνες" ἐλεγεῖον δ᾽ ἐφ᾽ ἑνὲ τῶν βάϑρων ἐς-ὶ, Φιλο- 
ποίμενος τὸν ἀνδριάντα εἶναι. Τούτου δὲ Ελληνες τοῦ 
Φιλοποίμενος οὐχ frise, ἀλλὰ καὶ μάλις-α ἔχουσι 
μνήμην γνώμης τε ἕνεκα, ἦν παρέσχετο, χαὶ Et | 
τῶν ἔῤγων, πόσα ἐτόλμησε. Τὰ μὲν δὴ ἐς γένους 
δόξαν, ἁ πατήρ οἱ Κραῦγις Ἀρκάδων ἐλείπετο οὐδενὸς 
τῶν ἐν Μεγάλη πόλει: τελευτήσαντος δὲ τοῦ Κραύ- 
modos, ἐπὶ παιδὲ ἔτει νηπίῳ τῷ Φιλοποίμενι, ἐπετρό» 





—— 
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il eut pour tuteur Cléandre de Mantinée , qui avoit eu 
le malheur d’être exilé de sa patrie, et qui étoit venu 
. s'établi” à Mégalopolis, sa famille ayant des liaisons 
d'hospitalité avec celle de Craugis. Entre autres 
maîtres qu'eut Philopæmen, 1] fréquenta, dit-on, 
Mégalophanès et Ecdélus, disciples ; à ce qu’on pré- 
tend, d’Arcésilas de Pitane. Quant à la taille et 
à la force du corps, Philopæmen ne le cédoit à au- 
cun des habitants du Péloponnèse, mais il étoit laid 
de visage. Il ne daigna pas se livrer aux exercices 
pour lesquels on distribue des couronnes dans les 
jeux publics ; s’occupant seulement à cultiver les 
terres qui lui appartenoient, il alloit quelquefois à la 
chasse des bêtes féroces. On dit qu'il lisoit les ou- 
vrages des sophistes les plus célébres de la Grèce, 
tout ce qui avoit rapport à l’art militaire, et principa- 
lement les livres qui pouvoient lui apprendre quelques 
stratagèmes. Il avoit pris Epaminondas pour modèle, il 
voulut toute sa vie se régler sur lui, tant pour sa ma- 
nière de penser que pour toutes ses actions; mais il ne 
put parvenir à l’égaler en tout. Epaminondas en effet, 
entre autres qualités qu'il avoit, étoit naturellement 
très-doux et ne se laissoit jamais emporter à la colère, 
tandis que l’Arcadien étoit très-irascible. Cléomènes 
ayant pris Mégalopolis, Philopæœmen ne se laissa point 
abattre par un malheur aussi peu prévu; après avoir 
rassemblé environ les deux tiers des gens en état de 
porter les armes, il emmena les femmes et les en- 
fants et les mit en sûreté à Messène ; les Messéniens 
étoient alors leurs alliés et remplis de bienveillance à 


se 
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ὃ Κλεομένης ἐπεκηρυκεύετο" μεταγιγνώσχων τε ἐπὲ τῷ 
τολμήματι, πρὸς Μεγαλοπολίτας ἐθέλει σπένδεσθαι, 
χατιόντας ἐπὶ τὲν ἑαντῶν) ἔπεισεν ἐν κοινῷ τοὺς πολί- 
τας ὁ Φιλοποίμην, μεθ᾽ ὅπλων τὴν κάθοδον οἴκαδε 


+ εὑρίσκεσθαι, μὴ ἐς ὁμολογίας τε καὶ σπονδὰς ἰέναι. 
Γενομένης δὲ ἐν Σελλασίᾳ πρὸς Κλεομένην τε χαὶ 


Λαχεδαιμονίους μάχης", ἦν Ayaoi καὶ ᾿Αρκάδες ἀπὸ 
τῶν πόλεων πασῶν͵, σὺν δέ σφισιν καὶ Αντίγονος ἐμα- 
w , / . 
χέσατο ἄγων ἐκ Μαχεδονίας Gputtav, ἐτέτακτο μὲν 
τηνικαῦτα ὁ Φιλοποίμην ἐν τοῖς ἱππεῦσιν’ ἐπεὶ δ᾽ ἐν 
- » … - \ 
τῷ πεζῷ τοῦ ἔργου τὸ πλεῖςτον ἑώρα ληψόμενον τὴν 
χρίσιν, ὁπλίτης ἑχὼν ἐγένετο᾽ καὶ αὐτὸν λόγου 
’ 330 » = , , 3 ) ’ 
κινδυνεύοντα ἀξίως τῶν τις ἐναντίων δὲ ἀμφοτέρων 
# “ - . ,. 232 “ 
ἔπειρς τῶν μηρῶν. Ο δὲ καὲ ἐς τοσοῦτον ὅμως πεπε- 
’ ΄ ! ἢ “ 
δημένος, τὰ τε γόνατα ἐνέκλινε, καὶ ἐς τὸ πρόσω 
+ 2 Vs Υ͂ + € = - “-« , 
χωρεῖν. ἐδιάξετο, ὥςτε χαὶ ὑπὸ τῶν ποδῶν τοῦ χινή-- 
ματος τὸ δόρυ ἔκλασεν. Ἐπεὶ δὲ οἱ Λακεδαιμόνιοι xai 
ὁ Κλεομένης ἐκρατήθησαν, καὶ ἐς τὸ ς-ρατόπεδον 
2 », , , …/ 2 , / D on 
ἀνέςτρεψε Φιλοποίμην, ἐνταῦθα ἐξ ἀμφοτέρων αὐτοὺ 
τῶν μηρῶν ! αἱ ἰατροὶ τῇ μὲν τὸν σαυρωτῆρα ἐξεῖλ- 
“ 3 . 3 , 2 ?/ «7 
χον, τῇ δὲ τὴν αἰχμήν. Αντίγονος δὲ ὡς ἐπύθετο ai 
+ 3 “ A ’ , \ 3 ΄ 
εἶδεν αὑτοῦ τὰ τολμήματα, ἐποιεῖτο σπονδὴν, ἐπά-- 
γεσθαι Φιλοποίμενα ἐς Μακεδονίαν. Τῷ δὲ Ἀντιγόνου 
, \ 
μὲν ὀλίγον μελήσειν ἔμελλε" περαιωσάμενος δὲ νηΐ ἐς 


1 Αὐτοῦ μηρῶν. 
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s'étant embarqué pour l'île de Crète , qui étoit alors en 
proie à la guerre civile, il y fut général des troupes étran- 
gères, soudoyées par les Crétois. Etant revenu ensuite 
à Mégalopolis, les Achæens lui donnèrent sur le champ 
le commandement de leur cavalerie ; il la rendit bien- 
tôt ainsi que celle de leurs alliés, la meilleure de toute 
la Grèce ; et ce fut en combattant à leur tête, sur 
le fleuve Larisus, contre les Eléens et les Ætoliens qui 
étoient venus à leur secours à cause de leur ancienne 
consanguinité , qu'il tua d'abord de sa propre main Dé- 
mophante, général de la cavalerie ennemie, et mit 
ensuite cette cavalerie entièrement en déroute. | 


CHAPITRE L. 


Philopæmen change la forme des armes. Bataille de Man- 
tinée et victoire des Achæens. Chant en l’honneur de 
Philopæmen. Exploits de Philopæmen, 


Lis Achæens ayant les yeux sur lui, et ne faisant plus 
rien que par ses conseils, il changea la forme des 
armes de leur infanterie ; elle avoit en effet de petites 
lances et de grands boucliers semblables à ceux des 
Gaulois et des Perses ; il leur fit prendre des cuirasses 


ainsi que des armures pour les jambes, et les engagea 
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" “πρὸς δὲ ἀσπίσιν Αργολοιαῖς χρῆσθαι, χαὶ τοῖς δόρασι 
Ε μεγάλοις. Μαχανίδαν δὲ ἐν Λαχεδαίμονι ἀναφύντος 
E TUPAYVOU , καὶ αὖθις πολέμον τοῖς Αχαιοῖς πρὸς 
! ΔΛαχεδαιμονίους καὶ Μαχανίδαν συνες-ηκότος, ἡγεῖτο 
μὲν τοῦ Αχαϊκοῦ Φιλοποίμην. Τινομένης δὲ πρὸς Μαν- 
τινείᾳ μάχης, Λακεδαιμονίων μὲν οἱ ψιλοὶ τοὺς ασ- 
καίους ! τῶν Ἀχαιῶν νικῶσι, καὶ φεύγουσιν αὑτοῖς 
ἐπέκειτο ὁ Μαχανίδας. Τῇ δὲ φάλαγγι ὃ Φιλοποίμην 
“τῶν πεζῶν τρέπεται τῶν Ααχεϑδαιμονίων τοὺς ὁπλίτας, 
. Xai αναχωροῦντι ἀπὸ τῆς διώξεως Μαχανίδα συν-- 
τυχὼν, ἀποχτείννυσιν αὐτόν. Λακεδαιμονίοις δὲ ἠτυ- 
. χηχόσι τῇ μάχη περιεγεγόνει μείζων ἡ κατὰ τὸ πταῖ- 
+ ua εὐτυχία, γεγονόσιν ἐλενθέροις ἀπὸ τοῦ τυράννου. 
Μετὰ δὲ οὐ πολὺ ἀγόντων Νέμεια Ἀργείων, ἔτυχε 
: μὲν τῶν χιθαρῳδῶν τῷ ἀγῶνι ὁ Φιλοποίμην παρών. 
᾿Πυλάδον δὲ Μεγαλοπολίτον μὲν ἀνδρὸς γένος, κιθα- 
ρωδοῦ δὲ τῶν ἐφ᾽ αὑτοῦ δοκιμωτάτων καὶ ἀνηρημένου 
Ἠυθικὴν νίκην, τότε δὲ ἀδοντος Τιμοθέου νόμον τοῦ 
Μιλησίου, Πέρσας, καὶ καταρξαμένου τῆς ὠϑῆς, 


Κλεινὸν ἐλενθερίας τεύχων μέγαν Ἐλλάδι κόσμον" 
εἰπεῖδεν ἐς τὸν Φιλοποίμενα τὸ Ἑλληνικὸν, καὶ ἐπε- 
σημήναντο τῷ χρότῳ, φέρειν ἐς ἐκεῖνον τὸ ἄσμα. 
Τοιοῦτο ἐς Θεμις-οχλέα ἄλλο ἐν Ὀλυμπίᾳ πυνθάνομαι 


ἃ ἶσ. ασχεύ ους: 
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ες spectateurs assemblés dans le théâtre, s'étant levés 


u 


π }ν. σ΄ 


à son arrivée pour lui faire honneur. Philippe, fils 
de Démétrius, roi des Macédoniens, qui avoit déjà 


. fait périr par le poison Aratns de Sicyone, envoya 


aussi des gens à Mégalopolis avec l'ordre de tuer 
Philopæmen ; mais 1} échoua dans son projet, et s’attira 
Fexécration de toute la Grèce. Les Thébains ayant 
défait dans un combat les Mégaréens, escaladoïient 
déjà leurs murs; les Mégaréens eurent recours à la ruse, 
ils firent courir le bruit que Philopæmen venoit vers ἡ 
leur ville, ce qui inspira tant de crainte aux Thébains, 
qu'ils se retirèrent sans profiter de leurs avantages. Il 
s'éleva de nouveau à Lacédæmone un tyran nommé 
Nabis, et les Messéniens furent le premier peuple, 
du Péloponnèse qu'il attaqua; étant entré de nuit 
dans leur pays, et au moment où ils s’y attendoient 
le moins, il sempara de leur ville à l'exception de 
la citadelle; mais Philopæmen étant arrivé le len- 


* demain avec son armée, Nabis fut obligé de capituler 


et de se retirer. Philopæmen , lorsque le temps de 
son commandement fut expiré, et qu'on eut nommé 
d’autres généraux à sa place, passa de nouveau dans 
l'ile de Crète, où il rendit de grands services aux 
Gortyniens qui étoient vivement pressés par leurs 
ennemis ; ‘mais, sachant que les Arcadiens étoient 


. irrités contre lui à cause de son éloignement, il re- 


vint et trouva que les Romains avoient déclaré la 
guerre à Nabis. Comme ils préparoient une armée 
navale pour aller l'attaquer, le courage de Philo- 
pœmen, le porta à vouloir se trouver au combat, et, 
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ἅτε δὲ ἐς ἅπαν ἀπείρως ϑαλάσσης ἔχων, τριήρους 
ἔλαθεν ἐπιδὰς ῥεούσης ὥςτε καὶ ἐσῆλθε Ρωμαίους καὶ 
τὸ ἄλλο συμμαχικὸν μνήμη τῶν ἐπῶν, ὧν ἐν κατα- 
. λόγῳ πεποίηκεν ὅμηρος ἐπὶ τῇ Αρχάδων ἀμαθίᾳ τῇ 
ἐς ϑαάλαδσσαν. Ἡμέραις δὲ ὕ ὕςερον τῆς ναυμαχίας οὐ 
πολλαῖς Φιλοποίμην καὶ ὁ σὺν αὑτῷ λόχος φυλάξαντες | 
νύχτα ἀσέληνον, τὸ qpatéredov τῶν Λακεϑδαιμο- 
νίων κατεμπιπρᾶσιν ἐν Γυθίῳ. Ἐνταῦθα ἀπέλαβεν 
ἐν δυσχωρίαις Νάδις Φιλοποίμενα τε αὑτὸν, καὶ 
ὅσοι περὶ αὐτὸν τῶν Αρκάϑων ἧσαν' ἦσαν δὲ ἄλλως 
μὲν ἀγαθοὶ τὰ ἐς πόλεμον, ἀριθμὸν δὲ οὐ πολλοί. 
Φιλοποίμην δὲ τὴν τάξιν, ἣν τεταγμένους ἀπῆγεν 
ὀπίσω, ταύτην ὑπαλλάξας, τὰ μάλις-α ἰσχυρὰ τῶν 
χωρίων πρὸς αὐτοῦ, καὶ οὐ πρὸς τῶν πολεμίων ἐποί- 
noi εἶναι χρατήσας δὲ τῇ μάχῃ Νάδιν, καὶ τῶν 
Λακεδαιμονίων ἐν τῇ νυχτὲ χαταφονεύσας πολλοὺς, 
δόξης ἔτι ἐς πλέον παρὰ τοῖς λλησιν ἤρθη. Ἀπ. τὰ δὲ 
ταῦτα Νάβις μὲν ἐς εἰρημένον χρόνον σπονδὰς παρὰ 
Ῥωμαίων εὑράμενος » τελευτᾷ, npiv ἤ οἱ τοῦ πολέμου 
τὰς ἀνοχὰς ἐξήχειν, ὑπὸ ἀνδρός Καλνδωνίον , χατὰ 
μὲν συμμαχίας πρέφασιν ἥκοντος, πολεμίου δὲ τῷ 
ἔργῳ, καὶ ἐπ᾽ αὐτὸ ἐςαλμένον τοῦτο ὑπὸ τῶν Αἰτωλῶν. 


IV. | 36 
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CHAPITRE LI. 


e 
Autres exploits de Philopæmen ; sa mort, 


Exvmon vers le même temps, Philopæmen s'étant 
introduit dans Sparte par surprise, força les Lacédæ- 
moniens à entrer dans la confédération Achæenne ; 
peu après, T. Flamininus, général des Romains 
dans la Grèce, et Diophanes, fils de Diæus de Mé- 
galopolis, qui se trouvoit alors prêteur des Achæens, 
marchèrent contre les Lacédæmoniens sous prétexte 
qu'ils machinoient quelque chose contre les Romains. 
Philopænen, quoique alors simple particulier , leur fit 
cependant fermer les portes de Sparte; et les Lacédæmo- 
piens par reconnoissance , tant de ce qu'il avoit fait en 
cette occasion que de ce qu'il avoit osé entreprendre 
contre deux tyrans qui s’étoient succédés, lui donnèrent ἡ 
la maison de Nabis et de plus cent talents. Il dédaigna 
cet argent, et ditaux Lacédæmoniens de s'en servir po 
se rendre favorables par des présents ceux qui, da 
l'assemblée des Achæens, avoient l'art de plaire à 
la multitude, voulant, assure-t-on, désigner par là 
Timolaüs. Il fut ensuite nommé de nouveau prêteur 


des Achæens; les Lacédæmoniens étant livrés alors à 
36 * 
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τῆς ς-ἀσιως μάλις-α αἰτίους Eé6ahev 
, καὶ τῶν Ειλώτων τε ἀπέδοτο ὅσον 
ben δὲ περιεῖλε τῆς Σπάρτης, καὶ τοῖς - 
μὴ τὸ ἐκ τῶν νόμων τῶν Λυκούργου 
ς δὲ τοῖς Ἀχαιῶν κατὰ ταυτὰ ἀσχεῖ- 
ν ὕςερον ἀποδώσειν ἔμελλον ῥωμαξοι 
ιχέριον. ἀντίοχον » ἮΝ, ἀπόγονον Σελεύκου 
τος Νιχάτορος, χαὶ Σύρων τὴν σὺν 
Μανίου vai Ῥωμαίων ἐν Θερμοπύλαις 
αἱ ἀριτ᾿αίνου τοῖς ἀχαιοῖς τοῦ Νεγα- 
γοῦντος, ἐπαινεῖν τὰ ῥωμαύοις ἀρέ- 
αντὲ, μηδὲ ἀνθίςασθαί σφισιν ὑπὲρ 
οποίμην ἐπεῖδεν ἐς τὸν ἀρίτιαινον σὺν 
ν τῇ ἐλλάδι ἔφη τὸν πεπρωμένην ἐπι- 
δαιμονίων δὲ τοὺς φεύγοντας Μανίου 
ϑέλοντος, τῷ μὲν ἀντέπραξεν ἐς τὸ 
ἵνον δὲ ἀπελθέντος, τέτε ἄδη κατελθεῖν 
ἐφίησιν ἐς Σπάρτην. Ἔμωλλε δ᾽ ἄρα ὑπε- 
περιήξειν καὶ Φιλοποίμενα. ὡς γὰρ δὴ 
τῶν ὄγδοον ἐπεδείχθη τότε ἐγεμὼν, ἀνδρὶ 
ἀδόξων ὠνείδισεν ἁλῶναι ζῶντα ὑπὸ τῶν 
2 αὐτόν' χαὶ (ἦν γὰρ τηνικαῦτα ἐς Μεστη-. 
2 χαιοῖς ἔγκλημα ) Λυνόρταν σὺν τῇ ς-ρατιᾷ ὁ 
“μὴν ἀποςτέλλει δῃώσοντα τῶν -Μεπτηνίων τὰν 
3. Αὐτὸς δὲ τρίτῃ polie ὕςξτερον ἡμέρᾳ nv, ετῷ 


᾿ 
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τριαχοτίους μὲν τῆς cactus μάλις-α αἰτίους ἐξέβαλεν 
ἐκ Πελοποννήσου, nai τῶν Εἰλώτων τε ἀπέδοτο ἔσον 
τρισχιλίους" τείχη δὲ περιεῖλε τῆς Σπάρτης, καὶ τοῖς - 
ἐφήβοις προεῖπε, μὴ τὰ ἐκ τῶν νόμων. τῶν Λνχούργου 
μελιτᾷν, ἐφήβοις δὲ τοῖς. Ἀχαιῶν χατὰ ταντὰ ἀσχεῖ- 
σθαι: χαὶ τοὶς μὲν ὕς:Ξρον ἀποδσειν ἔμελλον δωμαῖοι 
παιδείαν τὴν ἐπιχώριον. ἀντίοχον DE οἰπόγονον Σελεύκου 
τοῦ ὀνομασθέντος Νικάτορος, χαὶ Σύρων τὴν σὺν 
αὑτῷ ςρατιὰν s Maviou xx Ρωμαίων ἐν Θερμοπύλαις 
νιχησάντων᾽, χαὶ Αριτ᾿αίνου τοῖς Αχαιοῖς τοῦ Μεγα- 
λοπολίτου παραινοῦντος, ἐπαινεῖν τὰ Ῥωμαίοις ἀρό- 
σχοντα ἐπὶ παντὶ, μηδὲ ἀνθίς.ασθαί σφισιν ὑπὲρ 
μηδενὸς, ὁ Φιλοποίμην ἀπεῖδεν ἐς τὸν Ἀρίξαινον σὺν 
ὀργῇ, καὶ αὐτὸν τῇ Ελλάδι ἔφη τὴν πεπρωμένην ἐπι- 
ταχύνειν: Λαχεδαιμονίων δὲ τοὺς φεύγοντας Μανίου 
καταδέξασθαι ϑέλοντος, τῷ μὲν αντέπραξεν ἐς τὸ 
βούλευμα᾽ ἐκείνου δὲ ἀπελθέντος, τέτε ἤδη κατελθεῖν 
τοὺς φυγάδας ἐφίησιν ἐς Σπάρτην. ἘἜμῷλε δ᾽ ἄρα ὑπε- 
ροψίας᾽ δίκη περαίξειν καὶ Φιλοποίμενα. ὡς γὰρ δὴ 
τῶν Αχαιῶν ὄγδοον ἀπεδείχθη τότε ἡγεμὼν, ἀνδρὶ 
οὐ “τῶν ἀδίξων ὠνείδισεν ἀλῶναι ζῶντα ὑπὸ τῶν 
πολεμίων αὐτόν" καὶ (ἦν γὰρ τηνυιαῦτα ἐς Μεσση-. 
γίους Ἀχαιοῖς ἔγκλημα) Λυκόρταν σὺν τῇ ς-ρατιᾷ d 
Φιλοποίμην ἀπος-ἔλλει δηύσοντα τῶν - Μεσσηνίων τὰν 
χώραν. Αὐτὸς δὲ τρίτῃ page ὕς τερον ἡμέρᾳ nu, ετῷ 





ARCADIE, ce. LI. 567 
après, pour se trouver au combat avec Lycortas, n'a- 
yant pour toutes troupes qu'environ soixante hommes 
tant cavaliers que Peltastes. Lycortas étoit déjà de 
retour avec son armée, sans avoir fait beaucoup de 
mal aux Messéniens, et sans en avoir souffert. Philo- 
pœmen ayant été blessé à la tête dans le combat, et 
étant tombé de cheval, fut pris vivant par les Mes- 
séniens qui l’'emmenèrent à Messène. Ils s'assemblèrent 
sur le champ pour délibérer sur ce qu'ils feroient de 
lui ; les opinions étant très - partagées, Dinocrates 
et les Messéniens les plus considérables par leurs ri- 
chesses vouloient qu'on le fît mourir, et le peuple faisoit 
tous ses efforts pour le sauver, disant que tous les 
Grecs devoient l'aimer plus que leur père; mais Di- 
nôcrates le fit périr malgré les Messéniens, en lui 
faisant prendre du porson. Bientôt après Lycortas 
ayant rassemblé quelques forces däns l’Arcadie'et chez 
les Achæens, marcha contre Messène , dont le peaplé 
‘aussitôt se rangea du côté des Arcadiens; tous ceux 
qui avoient contribué à la mort degPhilopæmen, 
ayant été pris à l'exception de Dinocrates, sabient Ja 
punition qu'ils avoient méritée ; quant à Dinocrates 
il se tua lui-même. Les Arcadiens rapportèrent à 
 Mégalopolis le corps de Philopæmen. 





APKAAIKA..NB. 569 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ NB. 


ἀγαθῶν ἀνδρῶν τῆς EXAddos ὀνόματα. Φιλοποίμενος 
ἀγάλματος ἐπίγραμμα. 


| . 
Kaï ἤδη τὸ μετὰ τοῦτο ἐς ἀνδρῶν ἀγαθῶν φορὰν 
ἔληξεν ἡ Ἑλλάς. Morin μὲν γὰρ ὁ Κίμωνος τούς 
τε ἐς Μαραθῶνα ἀποβάντας τῶν βαρβάρων κρατήσας 
μάχῃ, καὶ τὸν πρὸς τὸν Μῆδον ! ἐπισχὼν ς λον, 
“ἐγένετο εὐεργέτης πρῶτος χοινῇ τῆς Ἑλλάδος" Φιλο-- 
ποίμην δὲ ὁ Κραύγιδος ἔσχατος. Οἱ δὲ πρότερον 
Μιλτιάδου λαμπρὰ ἔργα ἀποδειξάμενοι, Κόδρος τε ὁ 
Μελάνθον, χαὶ ὃ Σπαρτιάτης Πολύϑωρος , χαὶ Αρι- 
ςομένης ὃ Μεσσήνιος » Rai εἰ δή τις ἄλλος, πατρί. 
δας ἕχαςοι τὰς αὐτῶν, χαὶ οὐχ ἀθρόον φανοῦνται 
τὴν Ἑλλάδα ὠφελύήσαντες. Μιλτιάδου δὲ ὕςτερον Λεω- 
νίδας ὁ Ἀναξανδρίδου χαὲ Θεμιςοχλῆς ὁ Νεοχλέους 
ἀπώσαντο ἐκ τῆς Ἑλλάδος Ξέρξην, ὁ μὲν ταῖς ναυ- 
μαχίαις ἀμφοτέραις, Λεωνίδας δὲ ἀγῶνι τῷ ἐν Θερ- 
μοπύλαιφ. Αρις-είδην δὲ τὸν Λυσιμάχου καὶ Παυσα- 
νίαν τὸν Κλεομθρότου Πλαταιάσιν ἡγησάμενον, τὸν 
μὲν τὰ ὕςτερον ἀφείλετο 2 ἀδικήματα εὐεργέτην μὴ 


1 ἴσφ, καὶ τὸν πρῶτον Μήδων. 4 ἀφεῖλεν. 


ARCADIE, ca. LIL 59: 
noïissance des Grecs, celui-ci en trahissant sa patrie, 
‘et Aristide en soumettant à, un tribut les Grecs qui 
habitent les îles; car avant Aristide tous les Grecs 
étoient exempts de tribut. Xanthippus, fils d'Ari- 
phron, conjointement avec Léotychides, roi de Sparte, 
détruisit à Mycale l'armée navale des Perses ; Cimon 
fit aussi, pour le salut commun de la Grèce, beau- 
coap d'exploits mémorables ; quant à ceux qui florirent 
durant la guerre du Péloponnèse contre les Athéniens, 
-et qui s'y distinguèrent le plus,. on peut les regarder 
comme les assassins de la Grèce ; ce sont eux qui l'ont 
entraînée à sa perte. La nation Grecque étoit déjà 
très-affoiblie lorsque Conon, fils de Timothée, et 
Epaminondas, fils de Polymnis , la relevèrent un peu; 
Conon en chassant des îles et des pays voisins de la 
mer , les garnisons, les Harmostes et les Décarchies 
qui y avoient été établis par les Lacédæmoniens ; et 
Epaminondas en les chassant des villes de l'intérieur. 
Ce dernier rendit même la Grèce plus respectable 
en fondant deux villes assez célébres, Messène et 
: Mégalopolis. Je mets aussi au rang des bienfaiteurs de 
toute la Grèce, Léosthènes et Aratus, dont le premier | 
conduisit jusqu'à la mer, embarqua et ramena dans 
la Grèce malgré Alexandre , environ cinquante mille 
Grecs qui étoient à la solde des Perses; quant à 


Aratus j'en ai parlé dans la description de Sicyune. 


APKAAIKA. NT. 573 
νέους. Τὸ δὲ ἐπίγραμμά içi ἐπὶ τῷ Φιλοποίμενι τὸ 
ἐν Τεγέᾳ; 


Τοῦδ᾽ ἀρετὰ καὶ δόξα καθ᾽ Ἑλλάδα, πολλὰ μὲν ἀλκαῖς, 
Πολλὰ δὲ καὶ βουλαῖ; ἔργα πονήσαμένουν, 
Ἀρκάδος αἰχμητὰ Φιλοποίμενος © μέγα κῦδος 
Éorev ἐνὶ πτολέμῳ dcÜpatos ἁγεμόνι.. 
. Δἴἤανύει δὲ τρόπαια τετυγμένα δισσὰ τυράννων. 
Σπάρτας" αὐξομέναν δ᾽ ἄρατο δουλοσύναν. 
ὧν ἕνεκεν Τεγέα μεγαλόφρονα Κραύγιδος υἱὸν 
Στᾶσεν ἀμωμήτου χράντορ᾽ ἐλευθερίας. 


Τοῦτο μὲν δὴ ἐνταῦθά ἐς ιν ἐπίγραμμα, 


en . “ 


KE®AAAION NT’. 


Απόλλωνος ἀγυιέως ἀγάλματα. Τὰ π περὶ Κύδωνος, Κατρέως 
καὶ Γόρτυνος. Ῥαδάμανθυς. Mymueix ἐν Τεγέᾳ. Διὸς 
Κλαρίου χωρίον. 


Τὰ ὁὲ ἀπόλλωνι οἱ Τεγεάται τῷ Αγυιεῖ τὰ ἀγάλματα 
ἐπ᾿ αἰτίᾳ φασὶν ἱδρύτασθαι τοιᾷδε. Απόλλωνα καὶ 
Ἄρτεμιν ἐπὶ πᾶσαν λέγουσι χώραν τιμωρεῖσθαι τότε 
Ἢ ἀνθρώπων, ὅσδι Λητοῦς, ἡνίκα εἶχεν ἐν τῇ γας"ρὶ, 
πλανωμένης καὶ ἀφικομένης ἐς τὴν γῆν ἐχείνην, οὐ“ 
: 'δένα ἐποιήσαντο αὐτῆς λόγον.. ὡς δὲ apa καὶ εἰς τὸν 





ARCADIE, cu. LIII. 575 


. chez les Tégéates, Scephrus, fils de Tégéatès, s'ap- 
. procha d’Apollon, et lui dit quelque chose en secret 


contre Limon, son frère; celui-ci soupçonnant que 
Scephrus vouloit porter quelque accusation contre 


. lui, courut sur lui et le tua. Ce meurtre fut aussitôt 


puni par Diane qui tua Limon à coup de flèches ; 
Tégéatès et Maæra offrirent sur-le-champ un sacri- 
fice à Apollon et à Diane ; mais quelque temps 
après, Je pays ayant été frappé de stérilité, un 
oracle venu de Delphes leur ordonna de pleurer 


. Scepbrus; d'après cela ils font différentes cérémonies 


en son honneur à la fête d'Apollon Agyéus, et la 
prêtresse de Diane poursuit quelqu'un de même que 
cette déesse poursuivit Limon. 115 disent aussi que ceux 
des fils de Tégéatès qui restoient, Cydon, Catréus et 
Gortys allèrent volontairement s'établir dans l’île de 
Crète où ils donnèr@it leurs noms aux villes de Cydonie, 
Gortyne et Catréa. Les Crétois ne sont pas d'accord à cet 
égard avec les Tégéates, car ils prétendent que Cydon 
étoit fils de Mercure et d'Acacallis, fille de Minos; 
Catréus, fils de Minos lui-même ; et Gortys, fils de Rha- 
damanthe. Il est question de ce Rhadamanthe dans- 
Homère, qui, dans le discours de Protée à Ménélas , 
dit quete Gernier ira aux Champs-Elysées où étoit 
déjà Rhadamanthe. On voit dans les vers de Cinæton 
que Rhadamanthe étoit fils d'Héphæstus, fils de Telus, . 


ΑΡΚΑΔΙΚΑ. NT". 5yn 
gros δὲ εἴη Τάλω, Téluy δὲ εἶναι Κρητὸς παῖδα. Οἱ 
μὲν δὴ Ἑλλήνων λόγοι διάφοροι τὰ πλέονα, καὶ οὐχ 
ἥχιςα ἐπὶ τοῖς γένεσίν εἰσι. Τεγεάταις δὲ τοῦ Αγυιέως 
τὰ ἀγάλματα τέσσαρά εἰσιν ἀριθμὸν, ὑπὸ φυλῆς ἐκά- 
ςης ἱδρυμένα' ὄνομα δὲ αἱ φνλαὶ παρέχονται, Κλα- 
ρεῶτις, ἱπποθοΐτις, Απολλωνέατις, Αθανεάτις" χα. 
λοῦνται δὲ ἀπὸ τοῦ χλήρον, ὃν τοῖς παισὶν Ἀρκὰς 
ἐποίησεν ὑπὲρ τῆς χώρας, καὶ ἀπὸ ἱππόθου τοῦ Κερ- 
χύωνος. ct δὲ καὶ Δήμητρος ἐν Τεγέα rai Κόρης 
ναὸς, ἃς ἐπονομάζουσι Καρποφόρους πλησίον δὲ 
Αφροδίτης καλουμένης Παφίας' ἱδρύσατο αὑτὲν Λαο- 
δίκη, γεγοννῖα μὲν, ὡς καὶ πρότερον ἐδήλωσα, ἀπὸ 
Αγαπήνορος » ὃς ἐς Τροίην ἡγήσατο ἀρχάσιν » οἰκοῦσα 
δ’ ἐν Πάφῳ. Τούτον δέ ἐςιν οὐ πόῤῥω Διονύσον τε 
ἱερὰ δύο καὶ Κόρης βωμὸς, xai Απόλλωνος ναὸς , 
χαὶ ἄγαλμα ἐπίχρυσον" Χειρίσοφος ἐποίησε, Κρὴς μὲν 
γένος, ἡλικίαν δὲ αὐτοῦ καὶ τὸν διδάξαντα οὐχ 
ἔσμεν. H δὲ δίαιτα ἡ ἐν Κνώσσῳ Δαιδάλῳ παρὰ Μίνω 
συμδᾶσα ἐπὶ μαχρότερον, δόξαν τοῖς Κρησὶ καὶ ἐπὲ 
ξοάνων ποιήσει παρεσκεύασε. Παρὰ δὲ τῷ Απόλ 
λωνι ὁ ὁ Χειρίσοφος ἕξηκε λίθου πεποιημένος. Καλοῦσι ᾿ 
δὲ οἱ Τεγεάται καὶ Éciav ἀρχάδων κοινήν". ἐνταῦθά 
ἐς ἄγαλμα Ἡρακλέονς" πεποίηται δέ οἱ ἐπὶ τοῦ 
μηροῦ τραῦμα ἀπὸ τῆς μάχης, hv πρώτην 1 ἱππο- 


1 ἣν πρῶτος . 
IV, 37 


ARCGADIE, ca. LIII. 579 
d'Hippocoon. Le lieu élevé sur lequel sont la plupart 
des autels des Tégéates, porte le nom de Jupiter 
Clarius ; il est évident qu'on a donné ce surnom au 
dieu à cause du partage qui se fit au sort entre les 
fils d'Arcas. Les Tégéates y célébrent tous les ans une 
fête; ils disent que les Lacédæmoniens vinrent les 
attaquer durant cette fête; il neigeoit alors, de sorte 
que les Lacédæmoniens qui se tenoient sous les armes, 
étoient transis de froid ; mais les Tégéates, ayant fait 
du feu secrètement, ne prirent les armes que lors- 
qu'ils se furent bien réchauffés ; ils marchèrent alors 
contre les Lacédæmoniens et les défirent. J'ai encore vu 
d’autres choses à Tégée, savoir ; la maison d’Aléus, le 
tombeau d'Echémus, et un cippe sur lequel est repré- 
senté son cdmbat avec Hyllus. En allant de Tégée 
dans la Laconie, vous trouvez, à gauche du chemin, 
l'autel de Pan et celui de Jupiter Lycæen, ainsi que 
les ruines de leurs temples ; ces autels sont à deux 
stades des murs de la ville. Sept stades ou environ 
plus loin, on trouve le temple de Diané surnomm 
Limnatide ; la statue de la déesse est en bois ravi 
c'est un ouvrage dans le style connu sous Île nom 
d'Eginète. À ‘environ dix stades au-delà, et sur les 
bords de l'Alphée, sont les ruines . du temple de 
Diane Cnacéatide. 
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APKAAIKA. NA. ὅ8Ι 
ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ NA. 


ὁ ἀλφειὸς, Λακεδαιμονίων καὶ Τεγεατῶν ὅροι. Opécou 
ο΄ μνῆμα. Ταράτης ποταμός. Παρθένιον ὄρος. 


D AREAAIMONIOIZ δὲ χαὶ Τεγεάταις ὅροι τῆς γῆς ὁ ποτα- 
μός ἐς ὁ Αλφειός" τούτου τὸ ὕδωρ ἄρχεται μὲν ἐν 
Φυλάχη,, κάτεισι δὲ οὐ πόῤῥω τῆς γῆς καὶ ἄλλο ὅδωρ 
ἐς αὑτὸν ἀπὸ πηγῶν μεγέθει μὲν οὐ μεγάλων, πλεέ-- 
νων δὲ ἀριθμόν" καὶ διὰ τοῦτο τῷ χωρίῳ Σύμβολα 
γέγονεν ὄνομα. Φαίνεται δὲ ὁ Αλφειὸς παρὰ τοὺς ἀλ-- 
λους ποταμοὺς φύσιν τινὰ ἐδίαν παρεχόμενος τοιάνδε" 
ἀφανίζεσθαί τε γὰρ κατὰ γῆς ἐθέλει πολλάκις, καὶ 
αὖθις ἀναφαίνεσθαι. Προελθὼν μέν γε ἐκ Φυλάχης 
καὶ τῶν καλουμένων Συμβόλων, ἐς τὸ πεδίαν κατέδυ 
τὸ Τεγεατιχόν' ἀνατείλας δὲ ἐν Ασέᾳ » καὶ τὸ ῥεῦμα 
ἀναμίξας τῷ Εὐρώτᾳ, τὸ δεύτερον ἔτι κάτεισιν ἐς τὲν 
γῆν ἀνασχὼν δὲ, ἔνθα Πηγὰς ὀνομάζουσιν οἱ ἀρκά- 
δὲς, καὶ παρὰ γῆν τε τὴν Πισαίαν καὶ παρὰ Ολυμ- 
πίαν ἐξελθὼν, ἐχδίϑωσιν ὑπὲρ Κυλλήνης ἐπινείου τοῦ 
Ἠλείων ἐς τὸν ϑάλασσαν. ἔμελλε δὲ ἄρα μηδὲ Adpias 
ἐπισχήσειν αὐτὸν τοῦ πρόσω" διανηξάμενος δὲ ai 
τοῦτο πέλαγος μέγα οὕτω καὶ βίαιον, ἐν ὀρτυγίᾳ τῇ 


ARCADIE, ca. LIV. 583 
il mêle ses eaux à celles de la fontaine Aréthuse. 
On voyoit autrefois, sur le chemin qui conduit à 
Thyrée et aux bourgs de la Thyréatide, le tombeau 
d'Oreste , fils d'Agamemnon ; c'est de cet endroit, à ce 
que disent les Tégéates, que ses os furent enlevés par 
un Spartiate ; on ne voit maintenant aucun vestige de 
son tombeau dans l'intérieur de la ville. Le fleuve 
Garate passe près. de ce chemin; en le traversant et 
en avançant dix stades, vous trouvez le temple de 
Pan, auprès duquel est un chêne consacré aussi à 
ce dieu. La route de Tégée à Argos est très-com- 
mode pour les voitures et extrêmement fréquentée. 
Vous y remarquez d'abord un temple et une statue 
d'Esculape ; puis, en vous détournant à gauche d'en- 
viron un stade, celui d'Apollon surnommé Pythien, 
qui est en très-mauvais état et totalement en ruines. 
ἢ y a sur la route beaucoup de chënes, au milieu 
desquels on voit le temple de Cérès surnommée 
dans Corythées ; près de là est un temple de Bac- 
chus Mystès. En cet endroit commence le mont 
Parthénius, sur lequel on vous montre l'enceinte de 
Télèphe; c'est là, dit-on, qu’il fut exposé et qu'il 
fut nourri par une biche. Un peu plus lom se trouve 
un temple de Pan, à l'endroit où ce dieu apparut à 
Philippide et lui tint le discours qu'on connoît : les 
Athéniens et les Tégéates eux-mêmes sont d'accord 


4 


à ce sujet. On trouve sur le mont Parthénius des. 


ΑΡΚΑΔΙΚΑ. NA. 585 
λύρας ποίησιν χελώνας ἐπιτηδειοτάτας, ἃς οἱ περὶ τὸ 
ὄρος ἄνθρωποι χαὶ αὐτοὶ λαμβάνειν δεδοίκασιν ἀεὶ, 
καὶ ξένους οὐ περιορῶσιν αἱροῦντας" ἱερὰς γὰρ σφᾶς 
εἶναι τοῦ Πανὸς ἥγηνται. Ὑπερδάλλοντι δὲ τὸν κορυ- 
pv. τοῦ ὄρους, ἔςτιν ἐν τοῖς Ὠδὴ γεωργουμένοις Τεγεά-- 
τῶν ὅροι Kai Αργείων , κατὰ Ὑσιὰς αἵ ἐν τῇ Αργο-- 
Air. Αὖδε μὲν Πελοποννήσου μοῖραι καὶ πόλεις τε ἐν 
ταῖς μοίραις, καὶ ἐν ἑκάς ἡ πόλει τὰ ἀξιολογώτατά 
ἐς᾿ν ἐς μνήμην. | 


3 Ka ἃ χαὶ ἐν τῇ χατὰ Ὑσιὰς ἐν ἀργολίδι. 


ΤΕΛΟΣ TOY TETAPTOY TOMOY. 


OBSERVATIONS 


Sur le texte grec de ce IVe volume de Pausanias, que 
M. Conur nous a communiquées après l'impression. 


Page 6, ligne 16, Δηλοῦσι de ἐν ἄργει χοτιλ. 1] me semble 
qu'il faut lire Δηλοῦσι δὲ Οἱ ἐν Apyu, avec l'addition de 
l’article, dans ce sens : Ce qui prouve surtout que les Achæens 
éloient venus d’ailleurs, ce sont ceux qui s’élablirent à Argos ; 
car Archandrus, leur chef, donna à son fils le nom Mélanastes 
[ Enigré ] 

29 , À 1 — ἐς Πανιώνιον, Ê. ἐς τὸ Πανιώνιον, avec l’article. 

— 17, xat Περίλαον, f. Περᾶλχον, sans la conjonction. 

50 ,1. 18, — ἀπάγεσθαι, ἴ. ἐπάγεσθχι. 

37: 1. 179 — ἐπὶ τῇ πλατάνῳ , 1. ὑπὸ τῇ πλατάνῳ. 

45,1. ἃ — Κλαζομενίοις de, 1. χαὶ Κλαζομενίοις δὲ. 

46, 1. δῖ — Οὗτοι de, ], οὐτοί τε δὴ ( correction, à laquelle 
nous Nes la variante Οὗτοι δὲ δὴ). 

ὅ8, 1. 3— χέρμασι, 1. χέρδεσι, comme on lit plus bas, 
pag. 78, lig. 5. 

— 1. 8 — Κατεῖχε χαὶ τρεῖς, 1 Κατεῖχέ τε τρεῖς, ou bien, 
Κατεῖχε δὲ χαὶ τρεῖς. ᾿ 

89, 1. 25 --- πολέμον, f. πολέμῳ. 

94, 1. 10 --- Βεδαιοῖ δὴ τὸ λεγόμενον" 


ὡς ἄρ᾽ ἣν χαὶ πῦρ ἐς πλέον ἄλλου πυρὸς χαῖον, 

Καὶ λύχος ἀγριώτερος λύχων ἄλλων, 

Καὶ ὠχύτερος ἱέραξ ἱέρακος πέτεσθαι" 

Etys χαὶ Καλλιχράτην ἀνοσιώτατον τῶν τότε 
Μεναλκίδας ΜῈΝ ὑπερῆρεν ἀπιςία, Καλλιχράτην. ἅ 


ὃς ἐλάσσων παντοίου λήμματος χ.τιλ. Tout ce passage paroft 
embrouillé par les copistes. Voici comment j'oserois le ré- 
tablir : Βεθαιοῖ δὲ τὸ λεγόμενον, ὡς ἄρ᾽ ἦν 


Καὶ πῦρ ἐς πλέον ἄλλου πυρὸς καῖον, 
Καὶ λύχος ἀγριώτερος λύχων ἄλλων, 
Καὶ ὠκύτερος ἱέραξ ἱέρακος πέτεσθαι, 


1 
ι Pag. 134}. 23 — ἀλογίαν, encore f. ἀμφιλογίαν. Voyez l'avant- 
_ dernière observation, Quant à la négation qui précède, on 
pourroit la conserver ici. 

150, 1. 6 — ispoupévn , f. ἱερωμένη. 

154 , » L 4 — ἀνάγεσθαι, ἴ. ἄγεσθαι. 

— 1.8 — ἀναστρέψαι, ἔ. ἀνατρέψαι. ι 

— 1. 15 — ἐπ᾽ αὐτῶν, f. ἀπ᾽ αὐτῶν. 

158, 1. 18 — οὔτε μὲν, f. οὔτε μὴν. 

— |. 20 -- ot xat,f. ᾧ χαὶ. La variante mise au bas du 
texte de l'édition de Facius (tome II, pag. 307), καὶ où χαὶ, 
fourniroit une correction plus probable, si l'en change seu- 
lement ἐν χαέ οἱ καὶ. “ 

161, 1. τή — ϑύοντες, f. ϑύσοντες. 

185, 1. 6— πηλοῦ nemompivx. La variante marquée au 
* bas de la page, πηλοῦ ϑεῶν, est une correction de Sylburge, 
que Facius a mise dans le texte. Avant lui on lisoit πηλοῦ ϑεοῦ, 
ce qui me feroit croire que la vraie leçon étoit ancienne- 
ment πηλοῦ, où λέθον, leurs statues sont d'argile, et non 
pas de marbre. Ces pléonasmes ne sont point rares dans 
Pausanias ; il dira dans la suite ( pag. 230 ) λίθον ταύτην ἡ 
χαὶ οὐ χαλχοῦ. 

103, 1. 18 — τινέ τε, ἴ, τινέ γε. 

198, À. 21 --- δέ σφισι, f. δέ σφισέ φασι. L'éditeur a senti 
la nécessité du dernier mot ( φασι) ; mais il étoit d avis de 
le pieces à la tête de la période. 

202, 1. 3 — L'éditeur a préféré la correction de Kubn, 
πνευμάτων ὑφήχησις (1. ὑπήχησις ), moins mauvaise ἃ la vérité 
que la leçon des éditions, ὑφήγησις, mais qui ne paroît pas 
plus vraie. Il”faut lire, πνευμάτων ἀναφύσησις, comme semble 
avoir lu le traducteur latin, Aajifus erupere. 

— 1. 10— ἡγησαίμεθα, ἔς, ἡγησώμεθα, 

— Lai --- ἀκώλειαν τε τῶν ἑτοιμοτέρων͵, L. ἀπώλειαν τε τούτων 
ὁτοιμοτέραν. 

205 , 1.7 - σεισμὸν, εἴτ᾽ εὐθὺς, f. σεισμὸν ἐπευδὺς. 

295, L. 40 --- καὶ ἀλλαχοῦ; 1. καὶ ἄλλα ἀλλαχοῦ, correction que 
j'ai déjà proposée ailleurs ( Πρόδρομ. EX. Βιδλεοθήκ. σελ. 315.) 


᾿ v 
Pag. 377 ν᾿. 16 — Peüvog, f. ῥεῦμος. 
382, 1. τὸ — Τὰ μὲν οὖν ΟΥ̓ κατὰ x.r.]. La négative , prise 


* des manuscrits, est ici déplacée. Je présume qu'il faut la 


changer en l’adverbe οὕτω) exprimé aussi dans la version 
par ainsi. 

" 386, 1. 8 — μεγέθει, ἴ. μεγέθει μέγα (Voyez ci-dessus, 
page 346, 1. 16, Μέγεθος..... μέγας ). 

308, 1. 15 — Δύναιτο δὲ, f. Δύναιτο δ᾽ ἂν. 

4or, 1]. 7 — ἀνελέσθαι. Cette eorrection de Kuhn vaut sans 
contredit mieux que "ἀναθέσθαι des éditions précédentes. 
Néanmoins j'oserois affirmer qu'il n’y avoit ancieñnement 
dans le texte que le verbe simple ϑέσθαι, l'adopta, (au lieu 
de Le fit élever, de la version française ). 

406 , I. 19 — πλὴν ὅσων χατὰ συμφορὰν [éni] ἀρχῆς τῆς 
ῥωμαίων μεταθδεθήχασιν οἰχήτορες. À la place de ὅσων ( qui par 
erreur typographique est figurée ὅσω) les éditions précé- 
dentes portoient la leçon fautive de ὅσον. Mais cette correc- 
tion ne suffit point; il faut de plus retrancher la préposi- 
tion ajoutée par l'éditeur , et lire tout le passage : πλὴν ὅσων 
χατὰ συμφορὰν ἀρχῆς τῆς ῥωμαίων μεταδεδλήχασιν οἱ οἰχήτορες. 

422,1. τή --- ῥαιτέας, f. ῥοιτίας. 

433, 1]. 8 — ἀπωτέρω; f. ἀπωτέρω τεσσαράχοντα. 

4317, 1. 23 — αἰτία δὲ, ἔ. αἰτία τε. 

— 1. 24 — ὀψὲ οὐκ, f. ὀψὲ καὶ οὐχ. 

445, 1. ὃ --- ΝΜαχανέτιν..... ταύτης πλεῖςαι, f. Μαχανάτιν..... 
«αὐτῆς, ἧς πλεῖςαι. 

453, 1. 8 τ ἐργάσασθαι, f. ἐργάζεσθαι. 

454, 1. 6 — ταύτης, f. αὐτῆς. 

458, 1. 4 — τῷ χωρέῳ τοῖς ἄκεσιν ἑτερὸν ἐς!ν ὀνομαζόμενον 
ἑερόν. Seroit-il, τῷ χωρίῳ, τοῖς ἄχεσι, Νερτέρων ἐςὶν ὀνομα- 
ζόμενον ἱερόν Je n'ose l’affirmer; la correction de ἱερὸν en 
Κουρεῖον, prise de la version latine , est plus probable. 

461,1. 14 — de ὁδοῦ πρόσαντες πέρας (que l'éditeur a changé 
en δι ὁδοῦ προσαντεςέρα ). Je proposerois de lire, de odoù 
ποοσάντους ἑτέρας. 


405, 1. 9 — ἔρημοι δὲ χαὶ ἐς, Ê. ἔρημοι δὲ ἐς. 


Page, lig. au heu de 


— ἃ 5 


αὑτῆς 

ἐχ τῶν Πύλον 
ἄιπυτον, 
ἰσχύοντες 

2% [σ.Ψ παρὰ 
καλουμένω 
Ηραίω 
τουτους 
ἐπέσθαι 
λαμχρὰ 


ἐμοὶ δοχεῖν, ἀρχὴν ᾧ 


ὁλέγιστο 


᾿λύχοις 


τιμὴν 
ςρατιὰς 
Καλλις paré 
δυαχόσια 
αὐτὴν 

Ἐμοῦ 

ταῦτά. 

ἑπὶ 

ἥμισυ 

ἄλλῳ τῷ 
Χαιρώνα 
Κυπαρισσιάς 


1 ἶσ,.... χαὶ Αἱμόνος 


ἐδιϑάξε 
χατὰ ἐπὶ 
ἀρχαδίαν 
ἅπαντα 
νεφομένου 
Ophpos 
τῶν αὐτὴν 
Κυλλήνην 
Λουσοὺς 
οἶδα 
Καφνὰς 
Ἐριπύλη . 


ERRATA. 


Lisez: 
᾿αὑτῆς 


paxn 

τῶν ἐκ Πύλου 
Αἴπυτον, 
ἰσχύοντες 3 
2 ἴσ. παρὰ 
καλουμένων 
Ἡραίῳ 
τούτους 
ἕπεσθαι 
λαμπρὰ 


ἐμοὶ δοχεῖν, ἀρχὴν) ᾧ 


ὀλίγιστα 
λόχοις 
τιμὴν 
ςρατιά 
Μενολχίϑα 
διακόσια 
αὑτὴν 
Ἑρμοῦ 
ταντὰ 

ἐπὶ 

ἥμισυν 
ἄλλῳ τῳ 
Χαίρωνα 
Κυπαρισσίας 


1 fe... χαὶ Αἵμονος 


ἐδίδαξε 
καθὰ ἐπὶ 
ἀρκαδίαν 
ἅπαντα 
γιφομένον 


: : À, 
«γα 

J 

La τε F 


ERRATA ET CORRECTIONS. 


ligne, au lieu de lises : 
5  Scæas Scæa 
9  Philatus Philotas 
18et19 Erythras Erythrus 
7  Némèses Némèse 
13  Coriphée Coryphée s 
24 ils | il 
a  Sybille Sibylle 
10 d’Hystape d'Hystaspe 
14 de lErétrie d’Erétrie 
ar et de leur et leur 
25  Callistrates Callistrate 
11. Antisthéus Antithéus 
16 Elaphotéra Elaphrotéra 
5 ἃ aux 
20 . onlanommeHama on la nomme source de Mer. 
| 19 lors son lors de son cure 
6 ville Cérynée ville de Cérynée 
25  souillé d’un souillé soit d’un 
5  Golgos.… Laodicée Golges.… Laodice (ainsi parc 
2  Polybius Polybe tout ) 
10  Phæson Phœzon 
9  receuillirent recueillirent 
22  Myrrhins Murrhins 
24  Eleusine Eleusis 
8  Lusus Luses 
15  Télémus Téménus 
9  Hémérésia Hémérésie (la ἜΝΙ 
1  Glue Glu 
4 tous les ans tous les deux ans 
10 


Xantus Xanthus 
| , 38 * 


ERRATA ET CORRECTIONS. . 


. Pour les Tomes ZT, II, ΠῚ, IF. 


TOME 1er, 
Page ,ligne, au lieu de lisez : 
— 8 12 temple temple de Junon 
— 32 16 de Cranaüs d’'Actæus 
—352 14 Cypsèle, qui Cypsèle fils d'Eétion 
TOME Il. 
— 43 Σ voient qu'il y avoit 
—104 22  Dorien Durien 
— Id. dern. lig. usité autrefois en 
—359 3  Cassandrée Cassandrie. 
— descendoient de Dama- descendoient de Diago- 
00 21 gétus. ras, fils de Damagétus. 
— 447 dern. lig. avec Cérès avec Proserpine fille de 
Cérès 
—495 13 bœufs dune bœufs d’Erythie d'ane 
TOME 11]. 
— 7 16  Apis Epéus 
— 4 4  Ortygie ou Syracuse  Ortygieprès deSyracuse 
‘ chevaux cet ordre a été 
— 60 7 chevaux fixé en la 77-olymp. Les 
— 75 13 quatre-vingt septième quatre-vingt sixième 
de Folyclète d’Argos de Périclète qui avoit eu 
—194 8 qui avoit eu Périclète Polyclèted’Argos pour 
—207 10  Mænaliens Mantinéens 
—230 925  ‘Timon Dædale 
—257 18 d'Ægine d'Ægire 
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